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Brouillard, humidité, froid - - - voilà des dan· 

gers redoutables qui vous guettent le matin en 

allant à votre travail Soyez prudents! Lorsque 

vous ressentez un début de refroidissement, 

songez qu'il est temps. de prendre immédiatement 

1-2 comprimes d'A s p 1 r in e. 

~ LE PRODUIT DE CONF I ANCE ! 
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Que Jfay Bu1et soit en pa••e de deoenir l'une des 
é 'l1inence1 frt1<·1 du parti •ocialisle, cela n' eol pa1 
doult!ux. Qu'il triomphe dans le duel qu'il a entaté 
contre P Henri Spaalr., c' e•I autre choie. Il e1t en 
tout ca1 certain que leo 1ociali1le1 de 1lricle obé· 
dîence, comme ou•1i ceux qu'on appelle lei • 1ou1 .. 

marin•" c'ut·d·dire 1<'1 communi•le1 comou/lé1 en 
• ocial11tC!I, lui donnent pour l' in1tant un incond1tion· 
na oppui .. \la11 Io Bel1ique, dan• •on ensemble, ouit 
Poul-Henri Spoalr.. 

.\fax Bu•el e•I le dernier 11enu dei homme1 politi· 
ques qui de pu" quatre an• ont /oil la relè11e des An· 
c1ens ou aspirent cl la /atre a11ec pics ou moin1 de 
douceur, Député de Thuin depu11 1931, il •'était jeté 
dano le pJaniome dè1 1933, derri~re Henri de Man, 
qui faisait aloro fonction de 1'>1 e .. ie à 1' état tout cl /oil 
neuf. Bu1el débutait donc comme marxiste • réoiaion· 
ni1le •, pour empla11er le jargon du parti. li 11 fallait 
une certaine audace, cor beaucoup de aociali1tc1 
n'étaient ploni1te1 que du boui de• lèorea. Le p/a· 
ni1me, à /.,ur 1cn1, cléaageail une certaine odeur 
de rouui • petit bour1eo11 •: il mettait en veilleu1e 
le t>ieux clo1Zme de /' inlernalionali•me, répudiait pra• 
liquement /' atilation. A ulanl de bonne• raioons pour 
Il flairer le Jatol. Rien n'e1! ou Jonc/ pJu• docile ni 
p /u1 11mp/i1le, 1ou1 lei apparence• d'une d1alecti· 
que lrè• compJiquée, que Io t>ieil/e foi deo ,\larx1Ste1 
puro De ce que le frand icléoloaue tréL"o11 a prél"u 
a L'ec u" 1en1 divinalotre inconle.table /' é«olulion du 
cap1tol1sme, 111 en infèrent en ta faveur une sorte 
d'infaillibilité; 1urtoul il1 "' rc/u•ent cl voir que le 
Maitre n'a pas tout vu, el qu'il a néaligé syalémoli· 
quement certaine• ooleur1. Cea 1JOleura, Henri De 
Man lei réinlétroil da"' aa doctrine; il 1e p<!rmellail 
de décout•rir, avec beaucoup de aérieux, que I' hom· 
m e n' e•I po1 unique me n i conditionné par le •alaire 
el le lrat·ai/, Cda auui • entait le fagot, peul-être plu1 
que tout le '"'le; c'était une brêche ucrèle clan• I<! 

APERI TIF 

ROSSI àbasedevin 

. . è l'eau désaltère 

!lieux baalion matérialiste, une irréoérence enver• ie 
dotme. 

Busel, dè. •e• débuts, •e rang<!ail donc du côtd 
de l'hétérodoxie el du ri•quc, dan• le clan de ceux 
qui •e 1époraienl d'Emile I' onderveldc, 1ardien fi· 
dèle du Lillf'e. Bu•et fui récompen1é de aon appui 
cl De .\ fan. En 193;, /orque celui-ci devint ministre, 
le fidèle 1upporler lui 1uccéJa à Io Direction dea 
Etudes •ociales. 

Enlre-lemp" .\fax Busel 1e formait rapidement. A 
Io diflérence d'un Spoaft ou d'un De .\lan, il lui 
manquait une formation de haute culture. Max Buset 
cil d'un type mo•an asse: parllcul1er. Si prolétatre, 
ni trand bourgeois, il appartient cl cette cloue 
mo11enne modeste qu'on trou&.'c oJ.Sez nornbreu1e 
dans le 1ud du pays, el qui a derri~re elle plu1ieur1 
ténération• d'ancêtre• ou-dessu• du menu peuple, 
1on1 •'être pourlanl éleoée aux pro/casions l1bérole1 
eupérieures. Ce• gens-Id ne •ont ni des part'enus, ni 
dea ".\feuieura •. lis •ont 1orti1. en un certain mo
ment, de Io paysannerie ai•Ü ou de l'arli•anal; i/1 
te ..,ni prolongé• en de• /ignlies de rétcnls de col
lète•, de curés de campoane, cl' huiuiera, de t'élé
rinoire1 et de boutiquiers . 1/1 ne oonl point re· 
descendu•, ni monlé3 /la alleatenl, en Il ollonie 
comme en France, la stabilité dc1 cadres, la lenteur 
de l'ét•olulion. Ce Bu•el·ci fut d'abord Î'1sliluleur. 
C'eal une formation dont on o beaucoup médit. La 
t•énté eal que cette formation, outre/011 peul-élre 
un peu élro1!e,,. est considérablement élargie à noire 
époque. A tout prendre, mieux cout un in1liluleur so
lide qu'un bachelier •uper/iciel. D'ai/lcurt, Busel, 
inaliluleur, n'en re•la pas Id Il fui à Bruxelles, il y 
pouTlutllil dea étude1 en 1cience1 économique•. Il 
allOil le goat el le culte dea idées. Il devint un de• 
/idèle1 de celle abbaye de Ponlitnv où le Brain 
lru1t ratiocine dan• un cadre dont laccent conoen• 
tuel n'a pa1 tout à fait di•Paru en dépit de la rumeur 
dieo diopulationes • /oiqucs t<I libre·exom1ni•fe1 .. , 

VERMOUTH : . . * ·, ... ;. 
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li 
n eût ilé logique qu'avec de tel. antécédent• dog· 

matiquu, Max Bu•d re.ttit fid~le à ce néo-1ociali1· 
me qui n'.,t peul-être qu'une déplorable adultéra· 
lion du aacia/isme authentique, maia danJ Ica adep-
1~ n'ont P"int de peine à prouucr, péremptoirement, 
qu' i1 eat /., .eul qu• /'on puiue pratiquer dan• la 
« conionclure occidentale •, c' ell·à-dire le aeu/ qui 
pttrmollc une participation dei aocialiales au pou-
11oir, •I, par cons.Ïquenl, une certaine réa/i1alion de 
leur programme. 

• Los:lque 1 , di.3ona·naus el, de fait, il parait qu'au 
chapitre de la politique intérieure, Max Buaet reale 
pianiste cl fidèle Demanien. Ma11 il a bifurqué, il 
e' est lancd dam la politique extérieure; et, dan• celle 
&>oie nouo>elle, Ü •e•I oiolemmenl heurté à aca an· 
cien.1 am11 . Il est de ceux qui tiennent pour in/8me 
la reconnai"ance de l'Empire d'Ethiopie. De ceux 
OUUÎ qui, r"nonçant par at>OnCe d /'antique pacifis• 
me da leur parti, ae démènent comme de beaux dia
ble• pour que l'on auiate l'infortunée république e•
pagnole pria• à la targe par le Jasci•me ibérique. 
Comme a autre•. et comme Hu111man1 et d• Broue· 
k.ère, .\Jax Buset a' en était allé en Espagne rouge. Il 
aoait parcouru les A aturies, le pa11• basque allant que 
eu région• ne tombent aux main• de Franco. Pui• il 
aoait fafnd la Catalogne, Valenca, pouuui,;i •ur 
place une °''" lonfUd enquête. 

Le llOJ/Oge fomenta en lui une IOrfe d<' criae dtt 
eon.1eience. Il ae dit en lui-même qu'un démocrate, 
• fortiori un •ocialiste, n• pout>ait realer impaHib/e 
OU 1/mp/emenf tièd. en pré1ence d. Cd drame oil 
•e jouait en quelque aorte le de1t1n du •ocialiamtt 
occidental. Il fui perauadé qu'en tant que militant, 
il lui «tait impou1ble d'atermo11er ni de mcllr• lea 
lnt6rêt1 P<Jrticulieu d• •on paya el de la fraction na· 
tionale da •an parH au·deuu• de ce qui lui paraiuait 
la • Cause • trèa euentlal/emenl. 

,\,fax Bua•I ut un homme abiewr, ph11•iqu•ment 
et moralement oolide •t oaln, mai.I qui n' Cl rien Ô• 

Taverne Royale 

dûin1Jolte ni de ritolo. Ce n'e1t pas un t11pe d pren• 
dre par dessua la jambe lei problèm<'• pol1tique1 ni 
la coh~rence doc~rinale. Ce qui ae pauait en E1pa· 
gne lui permellatt de constal<!r de viau une 1Jéril4 
quo nombre de aocialialea n'ont pas touiouu aperçue 
1ana le•. 8g.,. précéden18 : A •al'oir que l"s solutions 
eco~omrque.s r~poaent sur z~, 10/utiona p.ol1ttqu~1. 
Il fit un retour aur lui-même et aur ce qui •e paue 
en Beltique. Il lui apparut que, du point de l)ue du 
P. O. B., la participation au POUl)oir n'a pa1 él' 
•ana conlre·parlie, ni •an• danfera. • Que d' artidea 
de notre credo n' al/Ons-noua pas dû abandonner ,. 
dit-il, pour obtenir dea a••anlages qui ne aanl 'pa• 
1011! 1ub1t~nti~l1 I Le 1li11emMt à gauche, c'est une 
p/a11anlene, c ed nous qui atlona glissé à droite C!I 
voila tout/• ' 

Et P<'Ul·êlre qu'aussi l'ln/luence dûabdie Blume 
qui. Jit·on, a aut ion eaprit qudque empue, ne fu i 
Pa• dlranfère d ce re tour à la politiqu" traditionnelle 

du parti socia/iate, el même à une hauue marquée 
de aa température. Car le tlobule rOU/lt!, che;z 
M .. Blume. ae maintient d 41 l /2 degréa. 

Ill 
Désormais, flanqué d'Henri Rolin, Max Buael •'at

taqua bruyamment à la politiqut! de Paul-H. Spaak.. 
Il rappda que la résistance aux empiètement• dea 
puiuances à dictature éla1I un des ade1 de foi de 
aon parti; il enfourcha le L'Jl!ux cheoal de guerre : 
1écurité collecfü·e, Société d"' Nation•. et tutti 
quanti. IV aIIon cenl pour cent, cl de ce chef, nelle· 
mcnl francophile, 1a francophilie ne pou11ait que 
a' accroitre encore de la conformité politique acluell• 
entre le P. O. B. et le Front populaire. Il jugeait aé· 
'1.!remenl noire politique élranfère, peuuadé qu'en 
acceptant la garantie hitlérienne el en rei•enanl à la 
neutralité, de fait, nou1 contribuions du même coup 
d empêcher la France de aecourir "" allié• d' Eu
rope centrale, au jour où il plairait à Hitler de lei 
étrangler. Sur ce dernier point, hélas / comment ne 
pas lui donner raison ) 

Ma;.. aur lea deux autres pointa, les premiera, P.-H. 
Spaak. n'eut paa de peine à prau.,er que •'il ,. prépa· 
rail à reconnaître au Roi d'Italie la aucccuion ab111-
1in• de la reine de Saba, c' eal parce qu'il n'y Ol)Oit 
pa.. moyen de Jaire autrement. La '1éril4 eat qu• 
l'Italie, en A fn'que, a ratnd tout• la partie La céril' 
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RP. GR. 

U on rit" Po11rq11oi Pu f 

J'ow publüu Lo Hmai,... derniirt, •oui lt titre • Tourilm• •. du écho1 fwltU1•mtnt peuimbtu mr 

notre future Milon touristique. Jlou1 t.ou1 moquiH a1riobl1menr dt l'O.B.L.U.T. tr 1-ou1 déploriez la dft.a. 

lu.ou'.on Jrom:aiJe, la prohibi1ùm de la pt-litt 1outre, lo concurrenct itrani~r•. etc. Fort bien I Mail rien 

nt 1•r1 dt 1tmir, m 1ur1ow d'exoi;,,, no1 maux. Ce qu'il /11ut, c'es• e11ayer dt comp1n1u d., in.com.:C.. 

nlen11 que noùJ ,.,. pou1-·on.1 pas plu1 1upprimtr qu• nou.s ne poU1:011J modifier, par txf11tple, lei incutilud.., 

dt ntitrt tlim•t. 

Or, ,. crois, et tous lu 1pi.ci4litt•• "• rhôttU.ri~ ltrOnt de mon •t•i.1, que "' mtilleur• f"(Ort de 

comperuu n.o1 in/«rioritâ. c"w d'ol/rir au risfttu.r J11 Olwntq'U et un confort 4u'U n'• pa.1 ailüur-1. 

lA tourisme suiue, par e.umple, • connu un r111dn d~ pro1pêri1i vêc' eu pld1t Duthi~illtr. Ctlu.i-d 

.,t fortJ« sur Û principe du t:-01•1e i pris forfait.aire, coordonlUUll l#J cttr&Nioru ..,... qu• le touri"• doir:c 

H préoocu~r 4'orpnùcr lui-mim.e dt1 dfrertiJHmenu. mai, ntt a.se:. de souplftte pour qu'on n"&it po.1 

r ampr...,ton Oune conuointe .. 

J"oi tua)'é cfin1roduir• ch~z now « .,...,~~. tt ;. con.&tOle 01.ec plaisir qu• lu or1anismtJ of/ideù 

.. r•llitnt 41 mon poinl de i·ue. 

Coneu,ionnaire M.1 mollu 01tendt·DouL·r•1, du Palais de.s Thermei, de rllôttl d'llorxamp et <Ü 

nombreu"' C1Ulrt1 t111reprisu hôtelièrt_,, j'ai par exemplr momé, pour ~ttt année. d'aprf1 lt .,·1ttme Dutl-

14-fi/ltr, un t.:c>ya,ge forfailair~ destiné aux IOuriJIU on1"1i•. Comment ai-je côn(u ,.,,a ? o·abord, un priJc 

modUé 11 rtpré1111t• par une unité facile 0 i1.'(J.luer. /luit jou11, Une lfrre •1trlin1 par 1our. Mon client 

' " prU à L.ondrt1. rransporté sur la malt., 101~ au.c Thermes d'abord. Il vi.Jir.. 0'1tnde, t'nlr• eu C41ino, 

pcnoun lCI champi tÙ bauûlle m cor, a.·oit Bru1tJ, Ctnd ec atteins BruulltJ l • lui mtnote un /au1euil 

J' ürthe...ire donJ lt tlaH.ue N ion choix. Il pos-. i l' aéropon : JI tut·il '•ir~ un tour dt a·ol , C U.t com• 

prit. Il rO)·ottne dans hs enriron1, poas .. "" aut«ar ju,qu'ê Âtu---ers tt Wutain. dkoucr• la 1..Jlie de 

N \leuH, lOJ Croua de Han, toUl ft tous Qu'il •'•~i.J.M "• ton loitmtm Jotis l"his1on·qu1 llarM:tlmp ou 

'" U.4 •.mo q~ n.ow 01/ron.1 eu rf'ro"' nir lo m•llt, tout ut in.upé, ~ U rip.tt, Jens lts huit lia.ru 

Nl'rlin1. C'ui l« Atpprusion d. ca At111ta'J#J. de c11 Mécompl•s qui d.iiocirttU tant d• t4')·•11urJ. \Jon .,.. .. 

,._,,.. ut d 10uple, qu• f•i prl~u l• co• d.u iourittft qui r:o,•1• at"« aa L·oiture f't ;. lui /oiJ un• combinai

"°" p.rticu.lière ou mime prix ttt:«: l' OTJfUUJGtion euro-chèqu«J d~ Londr,.. 

En.cort UM /oLI. c' ut par du combiMÏlon.s in1iniewu. des abatt•t._. de pri.c pôuuls au maximum. 

tout en con.un.'Gllt i. confort et la cuùin• d• chai.%, c'ut par l'tf/ort inct.uont qu• nou.1 u1nJronJ le coup.a 

W. 1irimlod«1 ne urvenJ à rien 

.41r6n, mon chu Pourquoi Pu ?, l'GJ;uranc• de ma vive sympo1hl•. 

TAVIR M IS.RESTA U RANTS : 

QUELLIN, 9, RUE QUELLIN ANVERS 

GITS. l. BOULEVARD ANSPACH, BRUXELLES 

LE GLOBE, 5, PlACE ROYALE, BRUXELUS 

Robor1 L. PHter1, 



.,1 auui que la France, la Belaique el lei petit. Etau 1anc1ianni•le1 n' avai1ml aucun intérêt 1ub1tanliel à 
• e fourrer dan• ce fluêpier. 

Laroque ,\,f. Van Znland prit poaition, uoid bient6t deux am, ,., parli1an1 firent 1>aloir que lea petit• Etala, dont la Société dea Nation• était l'unique 1ecour1 cl le ferme rempart, ne pou· Claient manquer de aacri/rer au rénie tuttlatre de la aécurit' collectfoc, el de 1' auocier au:t aor1ction1 o./in que ai, plu1 lard, ila a1>alent bcaoin d' êlre dé/en· duo, on ne pui"" leur rétorquer leur abalenllon dana l 'affaire ob11uine. Une telle arflumentotion elll été 11alable, ai f}toiment on at>ait jamai• pu fonder quel
que choie de ahieux 1ur le• doux phra1eur1 de Genaoe. Maù il e.t clair qu'il n'en ut jamai• aorli que 
de Oaflue• homélie•; plu1 clair encore qu'il n'en pou· uait obaolumcnl rien 1ort1r d' outre, étant donné lea exlralloflonlea condition& dan• le1quelle1 fonctionne cet abaurde arflaniame, qui ne di1po•e même pa•, pour maintenir la paix, du pre•ti11e moral dont joui· rcnl lu grand• pape1, leaquela ne purent cependant po.. rialiaer la paix chrétienne ... 

A eu ldéologiea. qui ont conduit /., Belge1, lea .Scandinaoe1, lei H ollandoi1 d 1erv1r &an• profil pour peraonne la politique angloiae, /'actuel miniatre de• A f/alr•• élrangaru a beau jeu d'objecter : • Si lei .Analal1 qui nou1 ont enlrolnéa dan• cette bororre, changent brusquement leur Ju•il d'épaule, 1i Io France, lnquiatc de cc qui ae pou• d Vienne, M pré· pore d en Jaire autant en dépit de aea répugnonce$j, pourquoi noua obatinerion• noua d bouder tout 1eul1 dam noire coin comme de pelila mühanta ? Nous /erlon• auQ/ 10He figure que nou• l'ourlons jodla /ait, il Il a 1oixanle huit aru, 11 Io Belgique catholique o était re/uaée d reconnaitre le ro11oume d'Italie 
unifiée aoua pr"exte que Victor-Emmanuel était en· tr' d Rome par la Porta Pla, dépouillant ainsi fort lnjualemenl le Pape ... •. 

Dana le plan pratique, li Hl clair qu'il n'11 a rien d 
répondre d cela ... Sinon, peut-être, qu'un aocroliale toat d /ait carré par la baH el!t pané Io main, 1e re· }IUGl\J Il •• démentir lui·même. 

IV 
QuOJll aa problimc eapagnol, il e1t in/in/ment plua 

eomp/cxe. Vu de /'ongle 1ocîaliste, et de cet angle •eul, il ül clair que 11 triomphe de Franco serait une menace pour le• dernièr11 démocratie• qui répu· 
1ncnt aux r'11/me1 d'autorité. Mai• il e1t non main. clair qu'lnteri>cnlr d 11l1l~r1t leùée, el par exemple, 

HATEZ-VOUS ! 
AC HE T EZ VOTRE BILLET 

de la 3- tranche 1938 

de la 

LOTERIE COLONIALE 
T l RACE 23 MARS 

ent1011er du /ormolion1 militoire1 /ronçoi141 ou del, dea P11rénée1, ce 1eroit enlroiner unC' lfuerre d br~f). échéonce. Du point de t1ue fronçai• - nous enten dom ici du point de "ue nolronof /rança11, •an1 /arr. appel ici d la notion de parti - 11 /out llfale ment en convenir : le triomphe de Franco serait f, 1i11ne d'une entente hispano-ollemonde dont on c peut-être exagéré /'importance iL'enluclle et lea pé ri/a, moi1 qui n'en ~•t pa1 moin.s une tri• tnqul,Hantc peropeclfoe. Soit / Ici encore, fout le problème e1I le 1ui11ont : voulez·ooua la guerre ? Et Spoolt de ré pondre, inlauoblement: 1 Voua &louiez foire le /ron des démocrotiea > Bren. .\lais c' esl la guerre, 11 fuerre, la guerre /... •· 

La auerre 1 Armé d'une lar/lnelte, du haut de cette étoile Sirius. où nou1 aimons d noua in•loller ou balcon de côté, peut-être qu'on pourra nous répondre, p/u1 lard, clan• decu ou tro11 généroboru, quand foui 
lera 1imp/e : • Cetto fuerre qu• vous avez é111tü aux prix de conce,.ion1 inceuonles, elle o éclaté tout de 
même, d Ion heure. Elle a fait loute1 lea dctrmea qu'il con1111nort qu'elle /il. Elle a détruit uotre indé· 
pendance, elle uou1 a vauali14 pour des ai~cle1, parce que uou• n' auez pa1 eu t~ courafe de la faire lea premier•, ou jour où t;OUS étic: encore lei n10Ître.1 du detlin I ». 

Oui, peut-ilrcs. Lor1que nou1 luReons au1ourd' hui lei entretien• de Biarritz entre Napoléon Ill et Bis· more/(, il nous parait inconcevable que Napoléon Ill n'ait pa1 dit halte/• d l'instant où le· chancelier allemend ae préparait à créer /' uniM allemande d SadoUJa ... Oui, oui Cela 1emble facile, presque en· Jontin .. April/ .. Mala 1ur l'in1lant, qui oJSun erait 
celte re1pon1obili1; formidable > Peroonne. cro11ona-

1 
nov•, chez qui le 1en1 moral et le 1ugemcnt •aic·nt en bon 4tat. Car à celui qui prendrait une initiati~ de nature à conduire d la fuerre el 1e cout'rÎrait en arauant : /' exp/o1ion était fatale; ;'ai préféré mettre le• oloub dan• mon jeu I on pourrait louiouro ri· poder : Etes·••ou• iufe de celte inc!luctabilité > Ler maltre1 de l'heure, en aoOI 191-1, Bethman, Berchtold, Molk.te, Von Hoetzendorf, Guillaume Il •e 1ont 1an• doute dit, eux auui Bah 1 ça arri~ero quand même ... Donnona /., coup de pouce ou dea· 
lin / • Or, 1' // "" bien prouoé qu'un" 11uerr" était éuitoble, ajoumobll! sine die, c'ul bil!n celle de 1914-1918. 

Il eilt 1u/Ji, pour qu'elle! n' ülat8t point, qu'il JI oil 
C!U parmi lei puiuance• af!ronlél!•. la foi en une 1ofution pacifique. Mais il n'y C!UI pa1 de aolution, 
patce que pet5onne ne cro11ait sinc~rement à une '°"' /ution, à l'in1tant m~me où on euayait Je négocier encore. La crornle de la guerre était partout; Io ferme uolonlé de paix n' ltait nulle part, du moins chl!z lei 
proto1oni1le1 

Pour nou1, Beire• mo11en1, celte oolonlé de paix nou1 anime. Noua ne !IOUI di .. imulon1 point que le• 



POURQUOI PAS 1 715 

COUPE LE RHUME Ell UIE IUIT 
Des .mbers de cas l'ont pe-ouvé JUS<IU'à l'évldence ; - --1.t 

coA<llbot\ : il fMat agit t09t de suite. Au p remier fnsaon·, Ml prernie~ 
éternuement, ~ Z oompnrnés d « Aspro > (de préférence justeo 
avant le cou<:Mlr) avec Wle boisson chaude , infusion ou vin chaud. 
Pendant yotre sommeil, • Aspro » va puissamment aider yotra 
organisme à repousser l'attaque microbienne ; cette réeclion. 
salula.ire élimine le rhume en une nuit. Au lieu d'attendre ie. 
cornplicabons p renez« Aspro »tout de suite. C'est plus s û.r 1 

• A- • oot"' ,,_,. 
d tl.'AI '""'" "• p.fwl~ 
• uz pn r dt S, 10 tl ZO fr. 
.., i.,;i • ... 10 , zs .... 
60 labl«lu. La gr..,d, 
hu'itt tflt ln """"' te0"'0• 
.. If/ lit. 

D• p4t 1 Aacl• •H M e.b•a 
c...us-•"•·•·• ·· h..-.u .. 

_He., Qu•lques tablettes d'Aspro 

M
~....., ont •u raison de la grippe"' 

El•"ltt graw ,i.eJtl griVP't, fd:\ prit llft>wrudwlnM~ 
qwlqw~ .... ,..,.. dt .:o.t taWdlu • Arpro • «1 grdr1 à c4" 
r~t.dt watmtn.t r1/îcoct, fo~ M "-h " " froncl 10WLa5ci 
.. ..., • .dw bout <k qWlq .. u jourt flll<lù <Om/'lltnnncQ 
...ww ... .d tun n t yuu·i• 9'" , ...,,..,,.and<T tAowdcm....I 
• .d1pro • 4 lw tt pa-"• ...,/Jronl "' 14'imporl• 
qlHI r</r<>idiu nntnl. 

-· Phffte t, M, ...... .... ,.,.,, &..._. • ....,, 

lssayH auul • ASPRO ,. contre ~ 
MIGRAINE& NEVRALGIE$ 
RHUMATISMES INSOMNll 
NERVOSITE SCIATIQUE 

DOULEURS MEHSTRUt:LLES 
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I taliens, en Ethiopie, n'ont pa1 fait montre d'un e1-
prit chevalere•que exasréré, ni que la constitution 
pouible d'un état de dictature dan• Io péninsule ibé
rique n• •oit cho.e peu rijouiuanle pour du sreru 
qui aiment la libert4 et croisrnent • Io monarchie d• 
Chorlea-Quint •. !tfaio ceo oouc/• intemolionau.x n• 
Pont PO• jusqu' a nou1 pereuader de prendre l' .. co
pette. Qu'on /aue une br•ve enquit• chu ceu.x-1.l 
•eu/1 qu'au fond cette hi1tolre-ld r•srorde : lei moim 
cle lr•nt•-cin141U. //, r'Pondront en un chœur qu<Ui 
unanime: • a 11u•rre ~ Ah non f Tout, mai• pa• 
ça 1 •• Et Io plupart ajouteront ( nOUI r aoon1 en
tendu) : • li •• peul qu' •n la fai1anl tout d. 1uite, 
nou1 wileroru pire, pour plu1 tard. Mai• pour nou1, 
lu jeune•, l'important, c' .. t de srasrn•r du temp1. Car 
la auerre, cela a pu être, pour d' autre1, autre/ois, le 
risque, /'aventure, /'action, la gloire ... el même ce 
que dan• Ica chan1oru de M. Béranger on appelait 
un beau tré~; pour nou1, en 1938, Io Guerre, c' e1t 
la ,\fort. Rien d' outre ... •-

A in•/ jugent I' énorma majorité dei inléreués, en 
Belgique tout ou moin1, "'~ distinction de parti. c· '·'' pourquoi lopinion publique ne auioro pos 
M \fox Bu1et, lequel Bu1 t nous p/oirail infiniment 
mie '" •'il a occupait moin1 de nou1 donner Io /i~ore 
espalinol ... et davantage du duo dei lntellectuela de 
gauch• qu'il ueul fonder, •t a quoi personne ne 
trouve a redire. 

Tb.6&t:J>e Ro,-al d e la. Jd.oana.J• 

Speot.olH ~u I•• eu 15 mer• 1931! 
llar41 tw, au maUn6e 1 LA TRA.VIA.TA. 
~.-;:E::c ~1eAµA,~~1~Ac~t>t•• ED IOU"èe: MIGNON. 
~t ... L. Mute.••· y.,. YM7• i MM. D0 All&.o1tftM• t"• Mucott7. 
llerçred.i 2 ' MANON. 
a..1 •• ~ •• C.u 1• 1 MM.. AJ.c..1.._ C......-, \\lllala. 
Jeu41 3: CARMEN. 
MD .. L. t.tut.u .. Belli• i MM. l...n•. Rich.rd. 
Veu4redi 4 , à t9.SO h. (7 .30) 1 

TRIST JlN el ISOLDE ldernl6rel. 
Sou:s la C"Oadulte d• M.. AJ.bert WolfL M.-8 .S.t. BolOU••· :.i:.t. f .. 1 i.. '• ""''°°h-• ~ u 

BamedJ 5: LA JUIVE. 
M .. u.o. •. v ... v ..... Mw .. a.. .. ,. o. .. 01a1ï".o .. d.a,s.1u Dua.anche 6 : dernibre m at.loée de 

L'ENLEVEMENT au SERAIL 
W.• o.trbut.. 4'e C.··Ye: MM. 41· Atlto.t. O..Ml. v .. OM.t, t... el LE BECRET DE SUZANNE. 
M..-L Mut•••1 MM.Andri- !)., • .;...,._ En aoirh: ROMEO et JULIETTE. 
M .. y .. ,,. D•rr•b MM.Alc..td .. RMaik. O.C1001e.C.loo.o..,O.-..d.l. 
Lun4i 7 : TBAIS. 
M .. u .. 810,..lt MM. Rld.ud. 0.od.al 
Mardi 8 1 RlOOLETTO. 
~1,·i.!\..:!;..~u·c'R~r.--.. 1 MM. ~c1e. M.-c.t.o.c...... 
llercredJ 0 : Mme BUTTERFLT. 
~~·t_ ~ri~~ f:;..•fto~'Ml"f A~ÂVSuE. 
Jeu41 10 : BJl.KBON el DALILA (reprlso). 
M .. &-'..oti••' l.!M.J'•.n•w• .. :.., ••' : •C•oot• S.1-.. VeA4sadl il ' L'ENLEVEllENT au SER.AIL 

el LE SECRET DE SUZANNE. 
•M•· ··dinrikli••••u• &. D1•••ch· •·· SO•U•' ... v.u~ ..... , Samedi t:Z 1 FAUST. 
Mii· HiWa N, .. , MM. Ai-.1d .. Ve• Obi:..,.~ ._... --&. 
J>lmanohe Il, en malin•• 1 LA JUIVE. <M••• d'i•tri .. n .. -• 1. S. me.Ji 1. Votr c..._ ... En eolr .. , BASSAN. 
u .. R,..••odla. t...•..,•••• • MM.. D'An-. A.'*i•• T ••t•• .. DeCro.r .. LUJ>4t u ... to.ao h . ('7 10) 1 LOHENGRIN . ...... Hitc1.s,. •• . a.t.n •• · MM.1 ••• Rld... 1d.O.C1oot. T~h'..i •udl 15: Le BARBIER l>B BEVILLE. )\•• !..o.c...,., MM. O"An.... Aad~V ... ow.-p . ..,. .... 

T'1..,_.. 1 12 •• aa • 12 •• aa • tat. a7 

....................................... 

A Monsieur Em. Vandervelde 
mandarin 

Un bruit 1e répandit, monsieur, pu la Beliique : 
- Avez-vous vu Vander,·elde } 
- Oui, non ... c'est-i.-dire ... pcut-êue bien A 

vrai dire, ai j'apcrçoia Vandervelde. n'ayant avec lui 
que Ica trèa humbles rapporta d'un contribuable 
mo)len avec un homme d 'E.tat, je n'en suis pu par
ticùlièrement frappé. .. 

- Si voua l"aviez vu, voua auriez été frappé. 
- Eh quoi, offre-t-il un aspect extraordinaire l 

Eat-il vieilli} rajeuni comme Faust} il revient d'E..pa
gne. En rapporte-t-il des cornes lumineuses comme 
.\toise descendant du Sinai L. 

- Vandervelde est ch.inoîs ... 
Dana votre vie déjà loni!Je et toujours active, voua 

avez eu roccasion. monsieur, de provoquer à votre 
encontre des avalancbea d'adjectif1, les uiu lauda
tif1, les autre• njurieux. Cela, certe1. ne saurait voua 
émouvoir qu'on vous qualifiât de bandit. d'.,susin, 
de vendu. Noua savons touo que cela n'a p., d'im
portance. Avec un peu de perfidie, vos ami1 voua 
appellent le Patron. Et c'est tout de même un hom
naae . .\lais jama:11, jamais. nous ne vous avions en
tendu traiter de chinois. 

- Chinoia} Qu'est-ce à dire L. A Paris. au bon 
vieux temps, les étudiunts en monôme défilaient 
jouxte Saint-Germain-l"AuxerroÎ.9. devant le comp. 
toir de la mère .\loreau. La mère ,\loreau dé 1itait 
dee chinoia; une boisson qui consiatait en une eau
de-vie dans laquelle macérait une petite mandarine ... 
Aurait-on lait macérer Vanderyelde. bloc ou détail, 
dan. l'eau-de-vie } ... Déjà dans toua lea établiue. 
ments où on consomme un alcool prohibé. la fine 
.n..tocratique ou le péquet populaire s'appellent 
c un Vandervelde •· Vandervelde a ainsi acqu11 la 
notoriété dca divers Pemod, Picon, etc., etc. 

- Vous n'y ~es pas; voyez dans cc journal la 
reproduction d'une peinture d'Opeomcr: \'a11der
nlde en mandarin chinoil. 

Nou• vîme1. monaieur: nous voua vîme.1 en chi .. 
noit; noua voua vîmes tel que la pottérité vo1J1 verra, 
tel qu'en voua-même, enfin, l'éternité vous chanaera, 
Opaomer cat un bel et •olide artiate et sa pei nturo 
durera. Quelle aoumoiae injonction du de.tin voua 
détermina un jour à voua costumer en chinoi1 L. 
Lca bumaiJU ont toujoura un goût 1ecrct du déiUÏ
aement . Sos alorieux act~urs méditent d'être u jour 
l\'apo\éon. Louia XIV .• Vous auriez pu auu: bi.:n 
volll déguiser en mou1quetaire. en vuilc jea.nnette, 
en acandaule. en Turc avec aolcil dan1 le doe. Vo111 
avez choisi le chinois, le chinoit a' est impo.é à 
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yoas. Il y a là quelque chote qw arrête notre atten· 
tion cl qUÏ. devant vol!e portrait, a dû arrêter la 
ôtrc 

y Quand no:u deacendon• en nous-même par robs
cur et tournoyant c..:alier de la méditation, noua y 
M•cillon1. comme de fu1Ptif1 fantômea. des aouvc· 
aira d'nittencea peut-être antérieures ... Tel ac dit. 
en débouchant dan1 le carrefour d "unc ville où il 
.,. pour la première foit : " Je reconnai1 eea mai· 
ION, ce temple que je n'ai jamais vus ... ». Oca ré
lkxca nous viennent à cheval ou sur des akia qui 
o"adaptent à la circonst11ncc et que nous ne connaia· 
1iora pas • Dca musique• éveillent en noua de loin
ia.ina écho1. Avons-noua vécu plusieurs vie a, aom· 
mea-noua mom p!::1icur1 lo11. avons-nous pa..ë plu
aieur1 foia le 1euil eombrc ~ 

0 L'<l~Ul'" 1ouocnira d' outres demiera frisson• I 
En quel Eden fané, mère, t' acons-nous t·uc ) 

Ei dana l'exiatcnce actuelle • réelle • où noua nou1 
complaiaon1, t-11-ce que parfois nïotervicnl pu, pe· 
ll&ll!C, dorrunatrice - et fu~tive ~ une existence 
antérieure J 

Voilà pourquoi, peut·être, monsieur, vous êtes 
devenu ou r~evenu chinois. 

Comme dit l'autre, 11 n'y a pas de mal à ça. Cer· 
&el. Cependant, pouvon1-noua ne pas regarder avec 
un peu d'inquiétude, un chinoia, fût-ce un manda· 
rin de grand<' clu1e. intervenant dans nos affaires } 
Ll Huna Chang pa1111 un jour par chez nous. Il y 
détonna même à U•blc. C'est pourtant c.n manacant, 
en aatia!ainnt entemble un ~soin uni,·ersel que les 
bommca devraient te tentir le plus facilement et 
le mieux d"accord. Ce n"cst point là que vis-à-•Ï• de 
YOUI te prfu:lSCrait notre trouble; sauf après le café 
e t vera les liqueun, nous aavons qu'on peut en paix 
communier a•cc voua eous les aspects de la raie au 
beurre noir et du roa1tbeef aux endivea, de même 
en tout~• ct'a maniff'~tation.t extérieures où se re· 
conna(...,nt les ~na dit.a bien élevés. 

C'est dan- le tréfond1 de• raisonnements. des pen
aées. c'eat dan. !"acquit et le maniement de ces vé. 
ritét 0) prerni~res où ac résument nos connaiasan· 
ces, nos doctrine1. no• motifs d" agir e t même tout 
aimplement de vivre. 

Le chinois nous est sympathique; de• faiseurs 
d 'opérette noua ont même fait chanter que la Chine 
eat un paya charmant ... :\oWJ tenons que la Chine 
a connu, dea millénairca avant nous, des choses et 
des idées auxquelles noua ne sommes parvenu• que 
bien réc<'mmcnt ... ,\lai. la Chine est un grouillis
srouilli1 d'humanitl-1 dont la acnsibilité n'c.i pu la 
nôtre. Sea axiomes nous para1s:;ent tenir bien peu 
compte dei réa!itl-a. On peut, n 'est-ce pas - sur les 
Chinoia comme aur lu Rus..,a - la<re sur eux dei 
expériences que nous réaer•erions aux cobayes ... Le 
tout e.n vue d 'un idéal livrc•quc. d'utopies aussi gé· 
néreuaea que chimériques. Un gé....;ral chinois vient 
de dire avec simplicité qu'il ne s'inquiéterait du tort 
de IOn paya que qu,1nd les Japonais auraient tué 
cent million• de Chinoi1 ... lJn autre. dit : « Si dix Chi. 
Dois meurent contre un Japonais, J' affaire Cii bonne 
pouz la Chine ... La Chine vaincra ». Raisonnement• 
dUno11 Serait -il chinol. de dire aux Belges: • Vous 
allez d'abord voua déharruser de toute alliance 
françaae, fui1 déclar<"r une !l\Jerre morale (seule
ment mora.e }) à l'lt.ùie, à l'Allemagne, au Jap<>n. 
à Franco A qui encore } Il faut que la justice 1 em
porte •• •· V. qui noua fait penser que le • pereat 
mundua f;AI just1tia • pounait bien a,•oir de loin1ai 0 

nca attachea chinoitc1. 

O'aucuna eatiment assez platement que pour quo 
la justice existe en Belgique, il faut que la Belgique 
exisle; que pouz pouvoir bien exploiter ! .. capital, 
il faut que le capital exate, etc .. etc. Plus briève
ment. del ac.os qui ne .ont pu chinois tiennent un 
compte trèt 1trict dca circonstancea. dea fa1ll .. F aul· 
Ü donc renoncer à l'abaolu. à la perfection idéale qui 
finirait pa1 créer de nouvellc1 ré.-litéa } Peut-être 
que le mandarin qui surgit en voua, derrière vos •P
pa rencea bien bclaea, a une opinion là-deuua. 

N'avez-vous pas peur parfoia, monaieur. de décou
vrir en voua trop de chinoio ) --

Redressement ? 

I.J... pu1:.>ances c démoczaUqucs t ont eu. à la lm de la 
i.emalne dernlere, un sursauL d'en.-rcle; poun-u que ~ dure. 
Nlltut•Uement, te d!L SUJ'$&U\ 'tat traduit pàr dCI dllCoura; 
t. noter. d'&1Ueurs, que les dlctalt:ura, Ulrorlclena de l'ao
tloo, ooat au m01ns a= d;srouroura que les parlementa~ 
,...., Dl.500\lrs de M. Hœda, d1M:Out11 do M Benës, qul. T• 
nant apl'Q te .WCOU111 de M SchwclmlD:, dlacnt !ort t:~;"il
quement que la Tchécœlo"8QUle n ·~ pia dj,gpasé<! à .c lais
...,. buufler sans ré&$tan<:e. D;acours de M. Chautemps, d:s
coun qut n·est pas seulement un discoUn, puUlju U an· 
nonce Ica mnures de délen."" CL de rnnnemeot <;le prend 
I• Oouvemernent de la Franœ !Cals>c o.utonome de la D&
lunse Natlonate, Emprunt de la Délen.'<!, crk!lt.a masslls>; 
discours de Sir samuel Hoare ... 

De LOUS ces c!J.scou.rs, Je plu.s faible ""t rertalnm>cnl relui 
de Sir Samuel On nous a touJ<>urs pr~e de noua mttt.re. 
en poll!lque. à l'école de J'Angl•terre qui compte, en ellet;, 
à aon acll!, un certa1D nombre de rtusslt<S, malS quand U 
n<> s·agit po.s de son mtttêt tmm6d!llt, elle s·cst généra.!&
mcnt troml>('e. 

li est ce?Wn qu'en UH la PllS111an•ml~ CL Ica l:tu.slons 
de Sir Ed. .. -ard Orey ont dét<>nrunt les Allen'l:Uldo au geste 
Irréparable; U a~t pu, &:nbQ e1up..'<:hc: à J~. da 
moal6 ajourner la 11\leITe. La pan de Uoyd a.or;e daD.I 
lei IDcoooeva.blea Ugeret.ea du Tralt~ de Ven1tJ.l"e> es; 
tnorme. On aurait pu peuwt.re Unr q1i.lque ~ de ce 
mtdlocre lDSl.Nlnent dlptomatJque 1un~ cttat.lon coot.nue. 
d1Salt-«1l en m.untenant l'Unlon des Al!Us, •n app;lquar.t 
l\'OC l'l.fUOW- ~ pran:ùs de IPlreU à l'~ d'un n!ann&
ment de !"Allemagne; toLl$ 1.., rou\'e?Tlt'ment.a brltannlquea 
1)' l<\llt Ol>pc.sés. TOute leur pol1uqu~ a con.••:.- à oomb&t.
t.re 1011rnolsement. la po!UJque de la France dans la <;ra ln te 
d'un• h~mo~ que cette pula&nce attalbl'.e •t d!Vlah pa.r 
la poUUque lnt<!rteure, ~Ullt mantreatt:ment Ulcape.ble 
d'exerur. 

Qu'e.t-ce que le Dalu? .. . 

Un pantalOn nouveau, de coupe sptcia!e. cré~ par !ta 
réputla Tailleurs c Sllnpoon •· Plccadilly, LondClll 

NI brei:et:ea... NI ce:nturu 
Adhérence. E!taanoa parla.te 

Vllll - Plage - Tennl.> - Ool - \'acht. etc 
Modèi. brc•ctl e~ d4!~ dazu lt monde enber. 

Dcs:.roopers, 30, r Lambert Crtckx. Bruxe:t.a Tt!. 21.01..a 
C&:a!Oi'.;" 1...- demanW.. 
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BUSS POUR 

vos CADEAUX 
PORCl.LAINEa. 0111,.t.YllllRI~ oeJne D 'A.ln' 

94. MARCHE·AUX-HER8ES, 94 - l!IRUXELLES 

Suite au précédent 
DvJ>UJa la cooquét.e de l'Elhlople, la format.ton de l'ue 

Rolw>-Berlln-Tultyo, Loncin» aemb:alt a·•i.re réveil!~ d e aa 
lon11Ue IOl'plW'. Le 88Cr11lce cle M. Edtn au d 6'1r de oom
p:&ire l :v..-Un! et & Hlllcr a montr4 que M. Cbaln
ber:&lo avait .ccore envi. de dormir. Sana cloute le d.lacoun 
de Sir Samuel Houe alilnl!l&-tril qu 'li 1 a des moment.a oG 
le l!oa brltan.DIQue eesae de auppotte.r qu'OD. lui xnat'Che aur 
la queue, m&1a comme ce ""'- J)M'la avee douceur de 
la D4cea.slte d'lme ffoo%>c:lllalJoD ~· 

One recooclll&Uoo llmiralel Eh. publeu. qui ne la dé
llH! & les Allemanda IOtlt heureux .eou. le rêlne de 
8 . M. Adolt Hitler et les Ital!en.. 10U1 celui du slortew: 
Benoit. nous De ven1oDa au.oun !nooo•mlent à vivre dans 
les m..u:eura :«mee ave.; çoa lll.lrlt!quee eouveralna. Seul&
ment. on a bt:lu leur ottnr tout et le reste, Ill ne sont 
~am&UI oont<:nt.S, 

Jl a'ngtt, en 11<1mme. de aavolr Si l'An1leterre est r6el&'nl!e 
à V'Olr J;.AJ;er11A1ne dolruno:r l'Europe Cent.raie, pour rkla.
mer enau!te - colon:es 11111ca1nea. C'eet ~vldemmmt une po;;tlQua. C'est une pot.tique de pw..nœ dètlClmte. n 1 
a d.,. moineni.. ou un peu pl~ ne peut pa. en fail'e une autre. 
L'AJlllleterre en &<-nut-ellc IA? 

Noua OOU4 rdusons à le croire. Lll6 dictateurs ont pour 
• UJt l'éoeriie, IA facult<! de dklslon. le ~pr.s de tout.a les 
~~les du droit :ntenaUonal, m..:.a &1ls ne tont pe.s 
IQra de la \'.ctolre, ils ne rlaQue!'Ollt pu la parue. Un ~ner
llQUe dl.5eow-1 angla1'! teru.tt beaucoup mlew< que toutes 
- bomèll<:s m:onclllatouu. 

A VENDRE 

l• Un Of&'U&-expreoslf c Victor Miultl" (fondateur de la 
f irme> de la bonn• epoque: 1860-1870. Deux clavlel'i. un clav. 
Cel0&ta. un ci..,a·r d'orsu•. M•uble pal1-n<lre, état par!a:t. 

:l" On orgu~:xpress<t c Victor llwlel • d• la méme tpoque. 
Uod n• ~- deux clav. d'orruc Meuble mtme style, etat par!. 

3" Une Jnunenoe collectlon de morceaux de musiques rares: 
Alpbc>J\$e Musw~ K&111-Eler\, œuvrea classiques adapt6es 
aux or~ues ex)>rUSl\·es. Les musiques ae t.rouvent en belle:s couvmuru, et réuni~ en boit~ œnonnee..; cclJes.d 
c~ en c-a:i!cn p~ <!ans cinq meubles en bois. 
Enscmbl• $J>lcndlde pour musl-t!ll, amateurs 1march a'abst.). 

S'lldl'<s.ser au B1u-eau de Pourqw>r Pru 1, Service de pu!>U-
clté, • 7, rue du Houbon, Bru:xèlles. N• S. M - 17. 

Lea nuit& et les ~ria de M. Chautempa 
On dit qu'aprcla la del'Olcre crise, dont les dessous son~ du 

rœte &5lleZ ~ .. i..!r~. M. Chaut.empg n·a tonne son~ 
t6ro qu'à cont.r~. Le flLlt e&t qu'il ...n en proie • des 
cilfllallt<!e sam cc;se renai-ntes et q..., 1& s:tuatloo n'a 
mn d•'2n1abie. Il dcvnut avoir toute a liberté de lDA!lœu
'Vl'll pour f&lre face 1>ux d.Lf!tcu.ltés !lnancléres et aux dlC!!
GUlt& ex!.ér.cur06. mnlS U a fallu d'&bord essayer de mettre 
un i..-nne aux tn:mb:eo sx:Jaux qw a!la>blwent et~
dtrent la P>'alKe ec. la R<!publique_ De Il. ce fameux Code 
moderne du Ti ·~~ dont la dlSCIJ>Sloo n'est encore qu'aU 
début et QU1 a déJà fa.IW &l'e cause de la chute du ml
~ 

A blen examl.ner, U apparait ùllillne un~ œuvre de bonne 
fo~ lll&1S. OOIIUD4) toutes lt1 loi. IOClalea volffs ces denueru 
~ dan& Pf'8lllQlle toua 1.,. pe.ya, U a 1- dé!aute dea m&
curee de c!r~ et dAll lll'lprovlaatlON bàtJvee. Dana 
- -tières déllca.tœ entro toute!, oo ltclflre au Ju16. $Ul8 tiop ..,,..,.,. ce que donneront lols et décret.a. Lea maures 
de oet. ordre, Pl1oes dan& lee !!tata totahtal.mi, ne valent 
peutretr. pu inieuz. mal& là CCl n'a pu la droit de lee di. 
eut.or, U n'Y a qu'à obéir ec Il lea c auu,Jeula > en eout· 
tnot, !an* p1a pour ouz. 

ll •'a&'lt d'apala6r, de flatter la ol&Me oumbre de pkla en 

SAROLEA MO'l'OS, M&llon !on~ en 
Joan OETl:IIER, 121, cb. do 

ph.a tnsa....t>.e, tout en Wna&eant i.. 1nic+1& ~ la Dnl 
dlle!lon et m6Dle, Ju.iu'à un te."t&JI polDt. 1.,. prtJllCb . dJ. 
11"\ro!Ja QU1 tnen&œllt de lem>er leurs U6ICbS. ll D'y a pas C 
rtlle plus dltfldle que ce rOle de ooocllla~ à tout prllt. 

M. Cbautempe 1 met bœucoup d'lntell~oe et de bont. 
\'Olonte. mala ~nt •erur à bout de l'lll~ce < 
M. Joùbau:x. plu& spec:~ que rfelle. Il lee l.Dtttk 
'1taus: de l'lndnaine ....... aboll4&mment repriMnt;!e w 
&mat? n ., .. , arrtvé. mais à quel pr1x 1 

Chez Netta Duchateau 
2J. rw de Io M ade1".,..., 1 .. plua Jolla cadeaus 

Blum le aauveur 
Le Sénal ., ... , °'8c"" Aprement; peut.ftre avait-li au. 

ch.- trop d ·..npor.ance a d<S nuanc: ... a d .. qu..uoœ d. 
mota. Pllla:em.:nt, M. Chautempo. moi·ennant quelqu .. co 
cessions, l'avait raillé à sa lh~. A &OO tow-, à la maJOrlt 
Froot popuWre de la CbAml>re d'être !llk.>ntente. Au cour 

d 'wle dramat;q~• aeance de b Wt , 1 
mlnl&~re !..Ul!t llllCCODlber M Chau 
tempe éWt trta IM. Un certain nom 
bre de socillll•te<, dont M. Monnet 
rex-nuntstre de l'Alll'iculture, dMI 
raimt le ~'mer. C'est alon qu· 
&lia meU!er M. Uon Blum et quet 
q- aut"'4 camarades fktel• 

On peut ne pa.. auner M. Uon 
Blum et 0011Sldértt que aon pa.51&11 
..u poUVOU' D'• pu été beureUJt. r 
faut lw reconnal!.n! du cour&1e. do 
la loyauté po!JtlqU< et une <ODIC!enc. 

dea respollb8blhtés qUI manquent à bfaucoup d 'hcmunea pc> 
Utlques franÇ<ll& .. et autma M. Léon Blum se rend parlai. 
t<'ment compte du d&Di•r que prétè'nter&it. en œ mom<nt 
une cr.se mJn:st#r>elle. li l~ Clt sa•·oir .-z lmphleul<men 
• &e&. an:u... .e mtni.stà'e Chamempe M.&lt sauvi 8f'ulement 
Il parait que pAnnl les c anus • de M Uon Blum. aor 
crédit commence a baisser Son opportunisme p&trlotlqu• 
11éne de JeuntW ambltlON. 

Propagande aéronautique 
li en prouv~ que beauroup de voyaseura mqcullna n'utJ. 

lisent P8<I IP• ll11t1es aériennes pow- la aeule rallon que leur 
femme n'est pas ac:qu..e à 1'1d~ du dtplacem<ont par la 
\'Oie des iun o autre part, u a été con&tate que lt ~ 
- !tmtnm ou ma>rolln - &)'&Dt uullse une Io!& l'avion.! 
eet dtl101t1Hmtnt conquis. 1 

c·est pourquoi la SABENA olfre, • titre de propapnde 
- jusqu'au 26 man 1938 Inclus - un billet p-alult aller 
et retour • la ftmmt accompacnant ton mart pow- un ,·oraee aenen â desunaUon de Londro ou de Parla. 

Renscl&'nements a la SABENA, 145. rue Royale, Bruxellel, 
téléphone 17 40 55. ou à l'at'roorome dt Raren . ~I 15 48.VO, 
ou à Anvers. 1. rue du ~llcan. t.èléphone 315 34. ou à !'aero
drom• de Of 1rnt tél 935 13. ou aux Al•Dœ$ de Voyasea. 

Le procès du C.S.A.R. 
Toot de même, l'111$tructlon U.tt l a fin. On a fini 

p&r mettre ea llberté pr0\'1"01.re quelqu .. comparoea. dont 
le duc Pœzo dl Borco. dOnt on n·ea: pas arrl•t t talre 
le bailleur d• fonds du crime. Pw.r contre, on nt arrt•é 
t rat!Acher tant bien que mal l'-1nat d e l'écOnoml.lte 
russe Navachlae è. l'atl•1re du rrand complot. D parait 
que ce malheureux Navaclllne aurait ttc au cow-ant dee 
aubventions Hran&ères qui rralent puvenues au CS.A.R~ 
mata u ..,mble que ce "" ao1en~ a que dee brun.. de 
Journaux et dt polloe. En ce moment. U ne 1tmbJe pu 
qu'on alt le commencement dune preuve Ce qu'U '1 a de 
po&ltU, ce IODt Ica dépôts d'armes et l 'attentat dt la rue 



• 
Ch. St di A p.vtir de U t u.oN, Uold parllcaJler, 

• U 0 J, pl Quetelet fane, 011 .. nal.l T . 17.37.71 

de PrtaboUf1, amai que loa a...us1nai. de ll8'Doles de 
i"Onne, I<~ av.u x de Locutty tt dt Bouvyer. Malheureu
llllll•M eu r•n-.là procèdent un pru trop l la manière 
nase : !la avoumt trop. Toujours ~t-U que noua &M!Jte-
1""1 l un procts mor.stre qui 1era plaid~ dl''&llt la Cour 
d'Ulatt de la &:ne. 

Du nouveau pour les SOURDS ! 

n ('lt!ite actutl!em.ai: da Ir cc.~ "' de u ' '" (ploa 
* •:s qu'un bracele:-montn. l.a .ont Infiniment p;,.. puw 
aa:1:.s q~e Jamais. rrndant l~ aoM par conduction o&seuse 

ou par l'orrlUt Oem. brochure c 8 • C:e Be:i<>-Amerlca.lne 
dt l'AtOUJtlcon 3~. bOul BachOfl!hetm. Brux. Tél. 17.57.44. 

Le procèa de Moscou 
ee:a tait lov•!l' .. cœur C<s r•na q'll avouent uiut ce 

"' on ..... 1 leur laitt a"o"e:-, qtll 1':>.ccusent mutuellement, 
1t f~t la po l.rlne • .., rtcOlllla!SUnt co~peb!w et rka
ment làUr chAtlmt'lll. wut œla a puur noua qutlque c;bo.>e 

d lnClomptthens:ble et d'!mmood~- 1 Cnt du Oœt.o.e"1la •. 
dii.-oD. Rtlilœ 1 cnme et ChAUnw-nt •, 1 Lea ~ .. 
• Lm Karaina:off •.• 

OJI , ~ldélnment .. Maa on dira.tune parod.e. Et PIW. 
IOU\ de mfin~. Raûo:rul<olf. Stà\TOiuln•. 111 Karama.zoff, 
n'ol&irnt pu de h&ui. w.,na.a1r .. d~ l'litat, dea chou du 
SWUple. Or, COI ..:<:Wléa, DC>n. C"8 cODdamDM de Moooou, 

ét&'.tlDt t.oua de ar...ocla l*'IODDallll du 
rég'11le. R'.7tstin.lkl, Bllukhar:ne, le rna
rêebal Vorochllow, Yqocla, Ra.tow!l<l, 
eta:tnt panrJ les ;;>b1 tn.nd& d:,n!:.a!
ru de n;:at IOvittiqUO : Cotnmaai
rca du peu;>Jc, arnbam&deun. géJlet.U. 
111ne là ont fte tout-pu:aanta. On leo 
a vua -r d..,,. le monde poll"que et 
doplom&tlque lntornatlonal, d~eux, 
upfr.eura. Plualoun d'entre eux, Ra
~oulu not.amment, fiaient fort lntelll· 
aent&. culuveo et HdUlaaDt4. li:t puia, 

tuut • c:oup, un ka \'Ol.l a'e!lolldrer. OevaDt Io len'lble ~ 
c:ureur Ut font fliiuni de maunla r t.m!Da pria en faute. 
IJ.I t 'acruatn' lla p;snent UNI DOblt- t t at.na dJfDl \4, 

Pu!IQ•J'lla a•vaent ••ec Ull tel hae ~ dftalla. U raut bieD 
cro:r. qJii. eont coupables deo tnh:.-OM ot dM cnmeo pour 
"*luela on ks condamne_ ~!Als alon quoi r ••• Tout la ,... 
lllDt •t donc pourn ? 

On Ult bien que, d•-.a t.out rfvoluUor.nalre, U 1 a un poll
ewr en puUlll:lnce ec. un tnût.re en e.'t~t&t;.vf, ma!a eo R~ 
at. aovléUQCt un ra•t n...ment leo ch.- trop en rraDd. 
Nulle port <in n a-.11 vu, Juaqu·1<», tout le haut pereonn•I 
d un Lli!\ kJ tt..W..:.t à qut mleux nutux, Apr~ cela, on 
oe dumande c:ommont quelqu'oo, dt.DA le monde, peut enoore 
a>olr oonrwioe dana un pareil 11ou\ernement et da.Il& son arm.,. 

Dites SANDEMAN, ne dites pas Porto I 
Juate retour 

0 laut b.cn n.re qui1 111' a vra!mtt.t pu Ueu de uop 
n ttandrlr sur Ce& ll'~tœ \1ctlmes. Ils ont tous ~é plll$ ou 
JDOlnl bOurr<Bux avant d'en venir où Ill IODt. Yacoda, 
aDC:en chef du Outpôou. a des mUUera de vlcUmes sur la 
CONclenct Boulùlar'.ne. Krest:nsl<l, lOUI leo aut~•. oDt tous 
&;)J>IOu> ~ le r <'l!'.m• ltallDlen. Rakowak!, oomm:aalre en 
U'ualne a rfpnmt deo émeutes payaann• nec une tmpla
cabi. !ttocl~ Et pulaque oes tenor .ata tta.ent de& teno
r:i.:.ts llODI oom1ctll>n. :J ett bl<'ll d!Jfléle d't-pnN\et beau°""' do i>::U poo...r tw<. t5 fac\ bon~. 

• TEJl.\llDO R o 
M'TIOl:L PURJ"!NA 

.Prodllll neuue DOO YOlalll. 

Voyaee Côte d'Azur : 16 man 

D ru~ quelques pl.lces d1!p01Ublea pour le spleDdlde 
voyare en autocar par la plia belle route· Bruxelle..
Aux<rre-Vézelay,-AV1illar-Tb1era-Le Puy, l'Ardèclte e< le Vl
varala, la Provence. SéJour l 1'lcc, pua retour par le 
pltU>re.iqu• Oloia, les Dolomites frança .. •. 1, . • ; Granœ Go ,;. 
leta, la Bouri<>ID•· Ourtt • 16 •-·::n 1 850 tranc.. 

VOYAGES BROOKE 

Rakowaki en remet trop 

... On ff.lt ~ la psycholo,iie. On expl:que : tout cela t t 
....,11tlellen1<nt nwe. le llQill .. dique de la co!lf<>Si<>D pu· 
bllque, le maeochlsme, la •oluptê du la bo1:e . .::io1~. maJ.I ce 
R&lwwakl D eat P"" Russe. c·.,,,t un Buliare dO!':gme et., 
ava.oL de de\:emr c.<LOYt=D S0\1ét1q1~c. lll}aDL b..en ta:.ll. d&
v&DJ.r l"n.cçàl.I, U ., ..... Hé Rounw:i Lb bl.en, c'eat celui 
qUI te roule uec .e plu d'anleur clr:uw; aa pi'Opre .goom;.n.e. 
n en remet. U en remet. U en remet t."O;> E-~ en \"OUiall' 

compromeUre le plus de rena JX*lble, U a'a:tltt ane pll!!a 
de démailla. Il a oo:&mmtDt racon'-' que c 'éta:.t DOtre illD1 
!:mile Burt, dlrectalr d• 1' 1 Ordre •. qui l'ava:t llllS e11 

l'lll>POrt avec des ca;>:talistea français et à qui U aval\ d~ 
nonce le penl du pacte rranco-suv.ét.1que au moment ol) 
celut-cl lut alcné à Moscou par P:erre Laval qu·aocompn,. 
ana1' Bure, entre autr~ Joumaliau-. français. Or. u-oa 
Joura ava11t cet aveu, Burt a\'&lt publié dans eon JourDJJ 
un article où U rusait quil ne pou\'ll!t p&& se déc!der l 
croln que Ralto, ..,,, "1<UJC camarade du Q 1art:er-Le.t:n. fû t 
un tnlll'e, e< où U raconta11 QOJe. Io:.. de .-.n ,·ora&• à ~ 
cou. U ual: ~ eruiuye et un peu lnqu.e\ de n'a~Olr pu p.i 
le vocr, L'bls!<Jlre de Rak()111"sl<I a donc été 1nvent4!e de Wl>

ta P:~ea. 
Ttotzltl, qui est repréSmtè curune l'lme de la inach.lna.-

11on ot "11, d"aprts les a•eax d• Kmt rulc!, aurait ID<ln\4 
le complot avec lul, lors d'Une rencontre en Sut..M, De M 
OODtlDta pu d '&Weun de démenllr. 0 !ait observer qu'au 
moment de aa prélendue rencontre avec S:rest.insld.. U \1•alt 
en France ll0<1a la aurveUlanoe de la poUoe frança;se. AIOrl 
QUOI t ... 

KO MOL Madame, \'Ollltt.-\'OUI de beaux Clleveuxt 
P&ltM-VOl.a 1'amo~. 

Déaarroi 

Noa communJata et noa IY1DPAthla&llt4 d'Oocld.mt.. eont 
uiut dt meme un peu dMOr!entè1 par ce proda. n n'y & 

que I• bon Marcel Cac!Un, l&Cbtm du commun.lame tran
ça11, qui, danll l' alwnanltè», dowi. uiutea IU veralooa 1ta.IJ. 

t-Dlre 
PA LACE C'KEWlS!:R.Œ 

g,~~J'r."m·· 
u. nae St ne, an, _ _._. ;.. .. 
•Cout 4• I a N• 81-MlC'.a.:.1 

~:u.:.~~=.!i.. 
PAL4ll DO LDl'OS 
1 ........ Ot'itrM1' AA•t:r• 

autrn : 
ELITI' CH DG ~DUE 

4. 1, da d l.UUH, 8MU0• 
10oln llla •* d• ·~·ar.e\ 
OHnaamtz A:.>"Ot.AISI 

~~:~~·l"~~ 
a• N•Carn01..A-nu11 
OllDLUllER.%1:D·AVJt.OT 
1 plue Aôl AlbetL,. Ll .. t 



RHUM CHARlESTON 
)'tonie hdus,..,.e ,ir 

MARIE BRIZARO 
-E;~=:11oRouux·:_:-

Diennes a\'cc l& ponet.uallt.é d'Un adjudant de KOlldarmerte; 
Ql.lall<i on volt J>l'l.'SQU8 toua la. haut.a dlin;tai.rt~ pre..que 
tQJa les inventeura d'llll riflm>e le rnblr :a un.a apra les 
aucre., Il -.l dltt~ de re~ter ce ~ comme un 
~ 

Mala ce qu'U )' a de ooca&ae, "" aont les d~hes du 
Bureau de J'Lnternaùonale 50C'al.lSk> et celleo de Ill « Ligue 
des Drot!& do l'Homme • QW conjurent Staline de ae mon
trer clément pour ne J;JQll ta.Ire tort â la. cl......, oun1ère. 
L'idée que l'bonnne du KnmUn pourrait fa.ire ltàce aux 
\'1nit et un, à aculo flll de ll<! pu contl'ISU!r ce bon ~ de 
Brouckère - d'une bon.ne ... ,1\ é. 

Quand vou s l es a u rez t ou s essay(Js •. • 
1L SERA TOUJOURS TEMPS DE VOUS AD!tF.SSER 

... LA Teinturerie LEROl-JONAU & c· 
FMd<fe r. 1140. 

ELLE VOU:; DO!\N.ERA SATISPACTION 

Prudence 
On œuse avec Rappo))Ort d;Ln• la salle des pa&-perdus 

du Palf!.lS·Bourbca ... 
RaplJOl)Orl.. Juif russe natwallaé Françat.s. tut un familier 

d'Anatole Fl"Lllco. Ccn<>Pondant do la c Pra•·da • ou des 
c h-e:.tta •. nous ne sa>-cn. .. u Juste. Il fréquente â ce U!.re 
b Chambre fra::'ça!.1C. n a du rlil'..e bœUcoup d'e<prit et 
d ':.ntonr.atJon. 

- Eh bien. Rappopon. luJ demande un con!ttre, ce n'est 
pu le moment do rentrer en Rw~1e, n'est-ce 1)84? Vou.s 
awi"" peur d'~tru urreté. 

- Obi non. Pll4 du tout, mali J'•u.raJ.s peur d'avouer ... 

Détective GODDEFROY 
OPP'ICIE-R JUD(c;IAlllS ftENSIONNf 

8 RUE MICHEL. ZWAAB 1'1h.. &•.01 . n 

La consternation du Patron 
Le Patron Qui. d'a .•• <U?S, n'a J.wwa é~ nl conunu.n1'te. n1 

boielle'"ls"', eat a.n.teni~ ei. l&lt part de sa coœt..-nauon 
l\IUC kcto:un du c Pe\u):e •· Quel cauchemac quo oe J>f'OCÙJ 
d1l..ll • 

En err.._ U •t cruel, pour ooe corrunun1&t.ea et m6me pour 
ceux de nos &Ocialll;t<'S qui ont conaldéré avec une certaine 
ll)'tnpalhie c l& crande expbience marxt.rte •• de ()IJ(l.'1ater 
qu'elle • toujours *1é d.rli~ par dea agent. de J' c oua.. 
na ., de la 1 Guépéou • et de I' c Inte!Ug<nce S.'1"1ce •· 
llt Ollt donc ét/o manœuvré$ ~ dea agenu doub!..,_ des 
•P!ons touJ. • '<odre a. p o frant. 

Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
1, quai w Boi. de CcnstrucUo .. Bruxelles • Tt!. 11.4365 

P etite ricapitulation soviétique 
M&lnten&nt que i·tpurauon commue en Rusai. et que 

Staline nou. npprend toua l"" Joura A ne phlS noua ttonner 
de 15<'4 agréables 111rpnses, Il e.st ~ut~tre t.empe de faire 
le bllan de l'adnùrable acuvttAI dû So'·Jet.a. D abord u nsune qna la P . tx de Brat·Llto\"IL c ewt, en etret. 

• KIRSCH o· ALSACE 
GRANDES LIQUEURS 

CREDITS • l<'OIDPlt.\ hypotb~ues. taW< la plua be, 
· -otecnlc, 89, r . de la Lol. Br. L 11 sa~ 

par ·- .. u'il fallalt oommtr"eJ' : tJUI roi. que les ~ d 
aoldat.a a<Ta;enl. ~. t. l'lnttrleur, on pourrait oov 
u.er 1.,. e&nJISllJlt'&. et en demoblltant ees mlll!ona d'hcm 
me&, leur conller la bolllle nouvelle. Encor. 1&lla1Wl trou 
n~r un ;-~oeraJ ~ c convaJ.nèu • .c &.li6e& c pur > poli: 
61Jll<-r la palx &Vée l'ad\ersa.tre. Le ~ùaJ ~ 
ayan1 fait dea repor,.. en&:vs, fut dmtltœ et rc>pl.aet 
par 16 IOIJ.5.l;tutenam Kryll!Mo, qui, 01 Jour•lt., tlt W> Jal 
a"llDClelllNlt, en se lals&nt. nommv cx>mmaDdtnl eo ehet 
D eut !'idée onalllale ~ r<OOmmandrr q"" l'OD mt~<t.I 
Doukl1owne; et cependant les soldat.os maasacrerent D<>ult 
honlne. 

L'INUzTecUon. Ol"fl&Dllèe de lonrue dat.e • Péb'ocrad, rut 
spentaMe à Mnocou où le p&1n manquait. Ail So~t d1 
MOICOO c:ommandaltn t Smtrnow et 6Urtout un ~rta 
Boultharb>e, pttlt gnOme barbu et ~lant, que l"" oompt 
rcndU4 du procea de ct,1.te aema.lne noua ont &llliUlltremtnt 
fait connaitre. Le moment allait ventr, comme pour Jee 
Betces de l830, de r6Wllr une IWll!lllblèe conautuanl<! . 

Le tennia 

peurr .. t rue ~'io&blement ~ pu le sroupement 0o1 
l'a.aoc'.atJon qui lou.iiut les deux couru dont dll~ un 
o•!rl1J1Lm1• <.herchant un IP'Olllle d'amateurs. MOC11c1té ue 
pnx. lndcpendance complète. Tout...s facllltéa. 25 mlnUUI dt 
tram du Nord. Ecnre peur rense1&neme11ta: 71, rue Vr:r 
bo<Ctaven. a Schaa-bt· k. 

Unine et le pa.rlementarisme 
TOut le monde •J at u-ndalt.. Miw. t.tnlne ét.alt un pari. 

mente.Ire et un democrate d un genre Man slléclal. Il avatt 
expllqué que la ConsUtutton r.,.llaalt dans une répUbl'que 
bourweoiae le maxunum dl' dtmocr.itt•, ma.li que la s.,..t,.ta 
tt&tent \Ille !orme ~ démocraue bien au!*neure. 

Ce tut \Ille b;en belle ~•. aoua la pru14entt du 
pbArmaelen SverC!l•w, Qu&Dd Len!ne vit qu• la mJ1Jorltt 
allait d~ldement t. ""' adH•rs&1,.... mencht>·ib et llX'IA· 
lls141 re\oluuonnalrea, 11 dèctda de faire lever la ~ance. 
L'Ol)t!raUon fut tros douce Le chef du marins de aarde, 
Anatole Selezntakov, monta tranqu•llf'lll""t à la tnbu.ae 
préaldent.lelle et IUJ dit a\t'C ca.ndeur: 

c Le corps de rarde t"St rat~. Je •oua prie de qWt~n 
la &&lie ~ seanc<s. • 

Tcbrrn<>v iucea tout • lait tnuU:e d'1IU11&ltr et &lna1 ftnlt 
le r~e parlementaire en Ru.ss;e 80\'tétJque 

Le joaillier-orfèvre G. AURf.Z-MIEVIS 

125. bouJ.,.·..zû Adolphe M&x. Brux•lles 
expose toutes lel dtmUres nouveautH ~ joallltrle, 

Mrlo;;ene, orr~nmc à des pnx lntéressanta. 
Tuus k• b1belot.s pour cadcllux. 

Les parfaits démocrates 
c·a.· a:on que ru• L~ntt la ll'UX et er ... t-Llt.O\"U. qw 

&tMnc."WUl.•·'- Ja ce ... _"\: <k~ M;.nocraUœi, dlf~ndue av« pa.a... 
s1on po.r Vandenelde et de Broucltttt, Alben Tbomu et 
NoUl<'na. Dans le t.ral:.O flcuralt UM cla•-"' .....,,, cuneuM : 
à aavoir que la. RU&5>e poJera1t à l'AllHn&(nC trot& milliards 
de roubl~r. Kharakhan, l'éléianl AnncnJen, t\iurall 
pannl Jl'S algDatairee. D aavatt b;en. lut. que Jonque l'on 
est rulr.é, que~ mllllarc. de plu. ou de :no:IIS n'y feront 
rW>o Trolàr. l'Iarae.lte. d6elare dana 1<S m~tres que ~ 
bot:8 du rtnêraI Hottmann. Je $!ina!alre al:tm.and. lurent 
~t la aeu.I• <*&lite sérleUM! dam toutes - ~o. 
CJ.aaon.s. on ''Oit qu,, dAns leurs carr1~rta, cirs mf'a,eun 
avment î•rde le iiouvcntr de nomb.,,ux coups de boti.e.. la 
algn~1tDt.. Un million de soldats alJ~m1mds put .., dln&tr 
tool de aWte vers la France C'était le premltt cadeau <ka 
so~ awc démoc:rat:ei occ1d.ent1Les. 

Tout le lllal>dc ~:& ccti. c Pal.a Intime o, maia 1-
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GAND -Les Cirta t.ou:a bolUlee awaona -
a. Sw!: • Gambrtnua •: a.u Ctntre c wux.n • 

cllOISca ,ir trllln et • Douchg~ r'.11 •· dlt • SIAllne •, 1 
tt.C\ dcTfnU ICCrtl&ltt C~ral du Pu-.J. Lea Al!tmands 
~C!'.! 1v .. r&111~ Ln Tchf'lU"5, deseruun d,. l'aruitt 
auU1dU=e. orpnlaü en R!Wle, ch~lent a travt:a 
l'AAl"- Une armte bla!leh• oe tormau en &.berle. A El<at.., 
r lll.t.boUrr. le 11 Jaillet 1918, le Tu.r et aa !auill!e rurent 
tu.sll:M. c·w que le bOlchevi.sme a'éezOulalt de panout, IW'

WUL "°"" tee COlllJ" da 9lciallat.eo>-n!VolutJonna1ree. Trotàl 
!u: charl6 de ~·,.,. l'&nnH. Il avalt uo llOY1et C14' 
JU<'ft'I! r'volUt.IOllllalre. Mt.la ce aovlet ne le ~t Jl&.I 
bt3\lOOUP. car U l"CXJ><,\dla dana uo train en ~uon da 

x.zan. 
Oe qu! le sauva, rut le can.ctère b~ et an~ de CN· 

u:ns &UJ~ de Do!klne at c1oe Wtt.eiel. Oe rut Trotski. le 
~c-.ll' """"" ~ lS oclObre 1919, Youd!nltch menaçalt 
PtlJ'Oll'l"I. Il ttalt a Tla~ ~- D u !aut pu oublltt 
ttla. P endant ce i=;is, Stal:l:le o:p.nll&!t des comJW. 
q •. ,.. m a 1·arr1en>. 

KOMOL 
Le divorce 

Madame. ch.e& votl'e ool!reur, exllle& Ulla 
appUcatlon au KOMOL. 

n 1&.11ut M!.t'ndre JUIQ\1-. 1a mort de Lénln.,. celui~ avait 
pttVU lA ba;arre. Lcll So\1et4 n'tt.alem pl\1$ en danser au 
po1n1 de >'U• militaire. lia avalent penlu la Potocne. lee 
Etau baltf>I, lt\ 8"51&re>.b'..,. lia chercha.!ent ~ acuon en 
Qùne StAUne liait clUt constamment dam le• milieux 
.wel.lllltœ comme un homme pratique et sana prtJUiO 
da.na le gt"llre Cie Jle:ideuon. aecrêtalre S'néral dee Trade 
Unlooa. ou d'Edouard Ansœle. Il se moquait du inan:ame. 
Le pau\?-e Boukhartne cooUnua.!t i;es pecta expllcatlona 
gavanl(S. M. Vandernlde opposait son mar.nsme ou!!lt au 
IQ&tXlUnl! ~ d11enrt d4! Man. C'e!Alt n~llJUDOU\I u.o 
ptnaDil&le. pullqU'tl repttaentalt l'ort.ho<lane. Raltoval<l. 
on le perdàlt de vue: aprtll llOll wra&" a Part.. Staline 
an!~ Jllib pttftrable de rul*ller en ml.salon au Japon. 

:'dall\ttnant toot ce ql.!l n·est pa.s S:.alln.len raconte t-ru. 
to'k do eos propres v.ihllonS. C'~t une vraie ~ de 
p!:Ualr. C'e&t t quJ aura le plus bftement trahi. 

Et on n'y ccmp1<ond plua r:en. P..uWtre aur:on.noua 
mlelllt fait d'fC'oUWr H"nrt Jaspar, qui oou.s déc<>nae!Ualt 
de PIU'ltt dJpt ... maUo avec des geru qui d 'eux-memee ae 
dl. .... •nr. <k·3 •r\ttree 

PAUL BEEKMAN-RA VENSTEIN 
r• mm~ par .. cul.Il • nne. Prlx nxes et l la cane. 
B..n1!1e - " . - salle de thé. - Repu Cie nOCH 
Tart<s au aucre t emp<;ritr. Tél : U 7768 

Et notre Roubinine ? 
E; ce boa M. Roublnlne, a.ml>aS.Sadeur de l'O.R S.S. a 

Bruxelles? 
Ce !of Roultnloe. qul e&t a1 llJllAble, &! ln~UJ.rent et Il 

cultlvt!, et d•Jllt le caviar ta.t la Jo:e de tow la c •>'1Dl*
~te•. 

Pour la momont, U ~ pour être parfait.ement dan.a la 
ligne!>. P""'°nne ne cummett.ru•t d 'aulleurs l'lnd~1'Son de 
l'lnterro;c:r sur le procès de Moocou, maJ.s aee e.nua bru.el· 
Jo:a ne ~U\'tnt wa l'empêcher de se dt:m.ander a'U ne lèr& 

PAS aœ\116 W1 de cee Joura d'avotr volé les tours do Sa!nu.. 
Gu~ ou de a'ttre lalsaé acheter per Léon Degrelle a!ln 
do urnp!aœr Staline par notre ayinpe.thlque apprenti dlC> 
\&teW' ~ alt.rs n'avouer&JlrU paa que P!er1"1 Dare lut a 
1&1t prendre uo co<i<tAll •'ec l'a.rehevêque de Maline&? 

Anthracite 20 30 spécial 

On &nU\ncHe mule wn>en&œ a la rCT.5 pour let reus 
ccntl.nus et la culslne au pru de 345 fr. la t<>DM, rem:w 
en one. Sae d'-i do 50 kilos t 18 trancs tn c&~e , 

Qi.:i.n!.len De:ol, 90. av. du Port, ~ Ta %11.9Ue. 

Vacances de Pâques 

f<. :i n.. ..dL t pl... acrùb!e pour vous que le pltlores;t:.e 
\"Of• Hraln e~ autoearl que not:S orpnl!cn.s t. Pâ· 
ques en Provence. Durte: lS Jour•. 1 .675 !r. 

"'' e mpr~ mêm~ b :ans. 

VOYAGES BROOKE 
46-50, RUE D'ARENBERO, Bf:UXEU.!:S. lTél.: 1"6.11) 

M. Chamberlain a parlé 

M. Chamberlain a oarlé. D a roumi une expUcatlon 
11"'ûale aur le ~=•nt brltannlqi.;e et la Chamhre 
des Communes l'a entendu !&OS aourclller. On poi;rra re-
~ marquer que M_ Cba:nbtrlaln a aoullp 

• ~~ !e earaet~re ~nt énonne de ces dé;ien-
ses et li .e p!~lt à le répéter. Seul. en race 
d·autres pu~ M Cbamber.aln trou1 e 
que la suerre coOte chu "t qu'au tond., 
tout œ bel argent pourrait tout aUIOi ble:i 
oen1r à &'1tre choae qu'à acheter des csi nom. C'est la vt!rttable et atrlete >érlté. 
mal& u est d'8 pays totalitaires où elle 

n'apJ)llrt.lt plua auss1 clatrerr.tnt. M. Ctuunbcrlaln. ayant 
&11111 énuméré s·e.t éptement exe\1$6 d'avolt un Jlèu né-
1U11é la arande tendre.';sç de la S. O. N. I& Chamllre n·a 
paa beaucoup réai\. M. CburehUI o dlt, en aon nom per· 
aonnel, clea choses lntéreuan:a, et un mln!atrt, M. Tho
maa I.nskipP a conclu au oom du aou~rrnement.. 

Ce pem scênarto se renouvelle rt.W.tn1ment ebaqua 
moi.. pour toutee les arandt.\ affalrts. Et la Clllllllbre s·c:n 
contente. Q u'llllporte ce qui peut survenir l c6lé ? PYUn'll 
que la camt!dle dure e: pulsqUe ectte comédie est ln<Ls
pena&ble au salut de l'Empln. 

Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
S, quai au Bo!s de Con:.;.:uc::un, Bru.T • • Tel 11.43 5' 

Le « majOf' » 

Le Premier mlnls!H "'t une pel'IOlllUllit.é. Le ma.Jar 
Aelee, leader de l'oppœ1:ion, n'tn ea~ pas une Il est chauve. 
D n'a. pas d'andtres, et U s'habllle mal On ne sait mème 
pas de quel collège Il sort. D a ,té m•Jor pendant la iUetre, 
quand tout te monde était maJor, qcia.nd c'était ,.,.almeM 
uoe orli\Jla.Uté, pour un industriel ou pour un avocat. da 
ne pu être lllAJot. Mals 11 manque de toquadea et li n·a. 
Jl&.I fréquenté tes unh·ersltû où l'C•D ne trt.nlllc paa. L"1dé.ll, 
l cet égard, M. Phll.Jp XoEI Bater, mldecin. Ox1ordnwl, 
mi!dec:.n aans malades. pro!useur sans élèl"eS, ~puté do 
Derby, p&cUJste tu.-tbOlld. conVlllncu et 1ntarlss:lble. En!tn, 
un f.>U. SI l'on se ré!ocd. en Ani;letemi. l entrer da.lu 
1'oppœ1tlon sam être fou, alors on n'est plus dan&ere= 
On n'est p~ll.'i qu'un m"nnequln daœ l<i Gu~: par.emen
taltt. C'est ce qui "': arrivé au lllSJor Attlee. 

Au lendemain de la gT1U1de cu•·rre. le pacifisme et le 
parti travall!Jste étalent \ttlment une c.•nitre. Alora on 
y voya.t les Macdo'1ald. ~re et ru.,, et dea !ordo, et lord 
Haldane, mlnist.re de la ruene libêral d<l IVl2. c"lw de la 
m .... 1on l Berllll. Volont:ers. ~rtalru C<>cll en eussent 
été. C'était la grande vogue. Par IA, on deve11a!t où· 
nlltre. On y vit la IUie de lord CUIT.on, et aon mari, 
le Jeune Mosley. quJ en profit.a pour devenir chancelier du 
Dueh6 de La.nc.a.ster, le plut Joli petit aou.w.crétrutat 
d'Etat pour Jeune homme dl.s\lngué Ml!Jntenant, c·est !lnl. 
On ne ae lait plus SOCU.llate en An1tleterre. Ce aera pour 
le L.ndemaln de la procha.l.ne jtUerre. 

M 'ROC i e ,l<>U.â. - RMels Cl• tout 1• ordre 2 975 fr 
" Toua tra!s ccmpr'.s. Voyaco tn 2o cl • 1 

Envol lt'lult de notn bTOcbure AFRIQUE DO NORD. 
VOYAGES COLOMB, 32, r. dœ Oo:cnJea. Brux.., t. 12~7& 
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Don Juan seat installé... ] ' etre ab>ents le mima iour :.1a1gre ce1a. un Jour camme lundt dernier, Il y Il toujours foule, ni~me pcur entondre S 7Ullons â nos lecteurs qu'un nouveau C•n:le Prive v:ent t.L Churchill, qu1 .e:;t sétleax. mtme pour entendre ~I. lJoyd cU;zo tn:.uguri en cran<le IJ(JGlpe à la Porte de .Nt.mur Oc<qe. Qui ne 1 ~ ~ Oo pounut lire une bc:ue plUs <Bruxelles). Il ··~~ da DOft Juan. a. L l>. l tJU'd le oom~ n:ndu ";~~ Oo M. Chaml>alaln, qul Il pl:iira :>ar ..., cbl.c. par aon amblaziœ et par aon tntl- na =~t aucun e!tet oratoire. !l.l:Lla cela ne fait nen. ml~. et U est appde à connait.ra la taui.e srande vovue. En La machlno tonct1onno. eftol., D<>n Juan ~ !'Orchestre J a.clt-Herman Lnd Ht.s l.A SOU', quand Io speaker déclare Ill llfance levlc, lea Bwln&·Musl.c doot la réputation n'est. pl111 à taire et en hu!3alers criant: • Wbo l>OCS borne 7 • •Qui rcn:re <bu o ut:e, ~ 1a ~ d'aVUr plU'm.I aon t~m&Jor, AÎpbœ-,...,_ •ol7l, crt n!~~ clans tout le Pala!& c1o Westminster. c·eot i. JU;>erbo.rman de la caJ)l: .. Ja. quo.~ beaucoup de quartiers de Londres, Jwaqu'au debut 

Mali ce n'e&t pea tout : en échanie do la e<>mm!lllde 
Cl'un f1""°'1 Cou d"une boutellle>. cha.que membre rece"ra 
\ln Bon qui donnen. dro:t de ~dpat.lOD l une 10tn1e 1qu1 
sera tlrèe le U a' rtl au prollt du C.,.,._totre AJr:ca111). 
Le lot uruque aera une b&rret.14 en l>l1ULnts d'Une valeur 
de 10.000 tranca. - D<>n J"4n, 25, nu du P~in, PU Namur. 

A Weshninater, tout va très bien 
En attendant, ù machine parlementaire fonctionne dl\1-

nemcnt bien. La une est toujours re<:tLnCul&!re, avec deux 
e..J.r.«Jca chargées de banCll. q\11 se font vl!-à-\"..s Au tond, 
<l•v-~t le <bis du a;>eal<er. ae trouve la tab'.e ponant la 
maaso. C'est sur cette taole qçe le &r&nd Gladstone tra~ 
pait Il lurt que lea pap~eri; volaient autour d• lut - Diaraelt 
Ir~ nuJUL=t avec une pellt•'Me dt...,nuwte. Danll la 
U:le, l•s Jours d '~lnuence, tous les dtput.!s ne t.rouvent 
paa de place On lait de bons dl!cowa. tn se l<>rçant à 
a voir l'a:r un ;ieu nfg~é. Quand Cb.aml>erlaln père débuta 
a u Parlement. aon él<>QU<nco n'avait d'autre défaut que la 
petfe<:tlun. Un ,,.,"' parl•menta.lre hll déclara : c C'est 
admluble, admlrnb:e, ma13 la Cnambre 1<ralt touchte •4 
de tem!.'S à autre. vous J>OU'f1<: parven:r l h~ter • 

L·•ctuel Chamberlain parle en Maltant Jt<Ste ce qu'a 
fa•1t et en répétan~. au moment ,·ouJu : c Hell ... Hum •• •· 
c ·est lndlsp<raable. 

Tout ce bon uaa~e pro,1ent de la superbe autcr1tt c1u 
Il;" er. Un jour, un membre ae plal~nlt auprts de lui du 
bruit trJ• fall&lt la Chambn! et dlt qu"!: a\'lllt le dn:lt 4 ~ ... , en~ndu : 

c ~on. monsieur, dit le apeaker, \'OUI avez le droit de 
parler, m&lJi la Chambre a le droit <le Juaer si elle veut 
fUU. te.Ail.el'. > 

L'Hôtel « A la Grande Cloche » 

pillC• R<>UJ>Pe, 1 • ·11 et 1 z, Il Bru.reUr '• :eltphone 12 61 40, 
ae recoœmande par son confort moclcme. 

Mooweur. Cbaurt~ce oen•.n.; Eaux eooir chaude. trole!•. 

• La Chambre se plait à l'entendre '' 
Aa e.mtra.... d~J>Ul<! f: .. nç..:.., le M P l>rltannlqt:e 

n. """' •o!er qu'<J> personne. Lea wi..nta M rendent dans 
de· • corridors attr.bué.s aux c oui • et aux c non •: des 
acrutateura lu comptent: U eat dono Impassible de voter 
par procun.Uon. L'u.sage a·est 6tabll cependant de pe,... 
mettre des al>lè~ d'autortoer dea enten~ entre d~.;;>U
'61 de ~ op;>UMs, qal 1'enaa11ent l'un enven l'autn 

de l'en! V1ctorknne, lea ruee n'étalent pas sllres. Ce crt 
avait donc peur objet do former dC3 rroupe3, comme on 
tait pour ie. petites Jeta>es filles à la 1<>rt:C des K>o!es. 
Il •t de,·enu lnut'Je maJa. c1lt le bon auteur Snell c La 
Chambre ae !>lait l l'enU,ndrè •· 

C'est un peu al.os! :iour les dlscoura et le eclnarlo do 
M. Chamberlain Depula q11'on en llt le texte le lendemain, 
U ~ !nuUJe d'6couter. ruaJa IAJUt. de m~me. u Ctwnbre >e pla.lt à l'enta>dre,. 

La photo à domicile 

En!&n. U ""t desonnaJs poM!b:e, paur un prix ra.t.sonnat!e 
et rortai:alre, d'être J)holoiraph!é chts so~ <!ana 11nUm:tt 
de 1<>n ln:.!rleur 1 V<>!là QUI fera la JO!• des penonnc. •~ 
ou aoutrran~ qui craignent un d<'plncrmcnt lat!1r.<nt chrz 
le photographe. l'OW' 50 r r.u1cs. SIUl• autre •naa;tm•nt. 
P~lytoto se nndra chci •-oos. et HlU3 r<'<'•n~ .ncanh-s 
dLns un él~t alb'11Il, llx photos c1o poacs dUfhentes. 

Un aunple coup c1e ~J~e pour prendre Tetlda·\ OUJI 
<t~l 17 91 23 > et P\>lyfo!o IO nntl à \'Otre domlèlle. 

L'Anschluu, du point de vue autrichien 
Un de nos a.mis. qUI aéjoumalt dans le l)TOI tt qui L 

lait un crochet par Vl•nne JU>l• au lrnd•ma!n du dlbcou,.. 
du :.! SchJL'!ChnlKi. <blgno nous meure en garde cantre 
la facilite que nous •~ons 1ln~ralement, en Belgique comme 
m Prance. 11 considérer l'Amchluso d'J point de 'l'Ue eu:a
s.lrcmrnt allemand.. 

- n est bien é\1dent, nou.. dit-li. qur. la chose ainsi pre
stlll('j!, on n'c>t guere loin de voir. duna tout Autrichien, 
un oppruné eu pui\!'ance. al l'un ose dit< ! Certes, lu t•n· 
tatlvts d'An...:hluss mls<3 aur p:ed Ju.squ"i pr~nt turent 
le fat de r+.r.mts !OCl&ux-dt:nocrates. mals, su temps de 
Weimar. par ~xemp!e, peut--On prétendtc que les IOC!allild 
autrichiens turent \.7aim1~nt lrs seuls à sou.ha.t<:r ardem .. 
ment l'annc."<IOn? Depu11 la guerre. la bourgcol•lo >l•n
nolsc rtve. die aussi, d'Un rattachement a l'At:cmacne. 
!:\ ce sentiment n'a tait que croitre. J'ai pu m'en rendte 
compte dans de b:t:."es ron\"ersatlons o·autre p3rt. ra~ 
pelez-vous les pl(b1sc1tes partiels de 1920 QU1 ré•i'ltrent, 
Ju!<Que parmi les populations a(!Tlcoles, une v11·e s;mpa
tllle pour l'l\n!Chluss ! Je me suJ.S lal.eé dcre, P"r des 
V..Oolns dl;µies de fol. que b libé!'lltlon des asaulna de 
Dùl.rusa a'alt pravaqué. dans d.!ferentes vi::es d Autriche, 
un enthou.slasme al dé liront qu'il taut ·mu ment a' olr la 
tète !roide comme le chanc•ller Schu•chntgg en a uno, 
peur ne paa dése~P"rer . Croyez-mol, H1t~r a la partie 
belle en Au:rlche et peut~tre ne s'en rend-il PILS eu.e
temrnt compte 1 Il n·y a probablement p:is, en Europe 
Centrale, de plu. fervent.a puusana de l'Aruchluu que 
certains Autrlch1en• eul<-mfmes. et lia ne sont paa peu 1 

- O'a!Ueun. poursuit nou-~ lnter:ocuttur, at le Chan .. 
ceUcr SchU>ChnlilJ, dont chacun admitt p'1urtant le beau 
OOUt"'i• national. était &! ccrta!r. qu'un pltb~lte ren!or· 
ccral• aon aut.ort~ p&urquol ne l'ofiani.e-i,.u pas 7 ••• c·est 
la momem ou jiunll>$ 1 A motn._ bien entendu. qu'll ne 
aolt • de m~e • et, alors, ce serait 1llrcrnent la tin des 
hLricot.s 1 

l.A meilleur 1&1: le tram."' blanc le pl ., déi.lüRWC. et :a 
crime fraiche 1a plus ... ,~uroi1se """. lüurnla p.r la 

Laiterie «La Concorde» ~3~:1~~~,~~~~E1~~~;t= 
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KOMOL 
Schuschnigg, 111uveur malgré ~ eux 11 

_ ~ dlt, u oe peut tvldemme11' tc.re quntloo de 
d lmu"lll<r IM populan~ dont joWt, aux quatre COIJls de 
l'Aulîldle, le ChAneeller ledfral... Il est mtme bora dt 
doute qu~ M Schusrl1111C1. p14r oa poUuque loyale et lrltel· 
Jl&tnte. a contribu6 au devcloppement de l'1ndlv1dualwne 
autrtrb!en, lnd11·1duallsmc qul, tout compte !ait, •'est u..
dlllt par un rt'nfor=ncnt du courant patriotique, Deman· 
d~ l uo Aur.rltlllen : • Alrlm:.-1·ous l'Allemagne 7 Désirez.. 
voua an• union plua ttro1te a1·ec ce paya? • · n n!ponclra 
c OUJ 1 sans hb tn d aur toute la Uane. Demandeo..lw 
lOU!. aus..IU>t : c Atmez•\'OU& votre pays., J'Autncbe, et en 
ferlt::.-.OUS rolontlera le ll&01f!Cf' pour un rattacbem•ot 
dWnlU! A l'Alldlllll>ll•7 • · L'homme va vous roulw dee 
}'ecx. Votre ques~on le lame stupide. C'est un peu le cae 
du moutard t. qui l'on demande de chol.Slr entre aon ~re 
•~ .a mm : U ptt!ère c 1• deux• 1 Cette lm"le &ua 

am:p~te donne une Id~ de la mentalité autrlehlmna et 
a YOUt• q J'el:e o'at pu de nature l Cavort>tt une aoluuon 
Jdnle de la qaestlon 1 

On att.rlbue au ChanceUer SCbuacbnlii dea propoe quJ 
oe IODI peu t<>ujoun tendres pour les Autnchlena et U 
Call&Jt •'atttndre à ce que aea ennemà s·en ~t à 
l'occulon .. C'cot &lnll qu'en petit eomlté, M. Scbuachnllllf, 
au !end• main de la manl!e..LaUon de Vienne, se aerall 
.,rlé; c Ce1 lourdauds d'Autrldl.lens. Je 11!4 sauverai mal· 
rrt tux 1 • EL U est ~ut-être de taille à le !aire comme 
Il le dit.. • 

De mt.me qu'U est aUlll de taille, un matin qu·u eo 
a ura pcut-.!tre Jusque l& <et Il. c'eat Je niveau d• l'arcade 
IOUTCU!trel de la1-r -.OUI ça en pla.n. l'AUtncbe , lea 
Au~chlens et ltm e&racùre de m&lbeur, pour a·en aller, 
q.elque part, plante- des cbOU%. tout sJ.mplement, q~elque 
part oil l'on \'1lllS t .... du molna la piUL .. 

Qui remplacera Ponchoo ? 

Après le &ii«b dt r ....nier, nDUI pouwns enrtso.rer lt 
,IOtlr où l'un des nœrœ Olltrua cbez les Goncourt.. Pow- lt 
faulèUll de Poochon. DOWI aur!ooo quelque chance. les poèt.oe 
du blm manier n• nous manquent pu. Ne .er&lt.<e que «UJt 
ciu'inaptr<nt lea m•nu.s à 35 tr.. les plus copieux, lu plua 
finement culsmi'S dt> la R6Ueserle d 'AJsace, l'établl.ut-mtnt 
du IC>l, boul F.mlle J~maln, qul connaJt depuis aePt ana 
une vogue ana n.ltn t....m•nt 

Empla«rr nt ""'"' au• • - Tél l? 09.74. 

Lea mota el lea chosea 

c 1'a.sc1stc commll.Dll'e, naLlooaUlte, lnternatlo~ • 
On se Jette us voroblea à la t~t.e sans savoir ~l!l?ltnt 
e.i cr.i'ill reuieru dire ou en lei dt:.oumant de leur ~ 
l.!. Th1'trry Maulnlu tlche de metire un peu d'ordre ô&l\I 
IClt cbw 1dàoloclqu.e. 8oD llYTe c Au delà d u n•tlooaliMr>e >. 
'loo'W de pendant à I' c Au delà du marxlame • do M. Dt 
i.tan <OaJUmard. 6dlt.. Parla>, èll une curie~ tentative 
de c1-i! tca.tl<>O 

c ~ l'u.ne de rr.utN1. ~ rune oontro l'auc.re, 
dl!.-ll, la OOll&leiw:e natlOD&le el. la oonaclenœ lT.'olutloa· 
nalnt ne aoni pU plus l'une que l'au~. lea forces c11aleo
!lqn19 de la crraUOD du futur; elles lie sont QUe les atérllt'I 
produJ14 de é<S&iftsnllon d'une société !inissante. La ron
aclenee nationale dcvlent conservatrice, c·es~-c!lre qu·eue 
asi<>.::I• •tu;pldommt à l'r!lott pour perpttuer la rtallt6 n&· 

tlc•nale !~!tort pour y malntonir la pwS&ltlce dea rorcu qul 
b dd.nlisc:it: la conaclen<"e rtvoluuonna.Jre "' C&Jt trt~I· 
t.:stonque <'t antlnatlonalc c·r.stoè-dll1! qu'elle travaille t 
antantlr ce qa'el!e •eut libérer. Log mots m~e dt> c na· 
Unnal t ~L ~ c rt\<>i:ltlollll&lrl' •. l tel ))Olllt lia ont été 
c!~rés l'un et l'autre par la d<~•- la méd1ocnt.t 
e; k! Terb&llsme. nt aant pin.• acaie:Jl..s en France <11·a,~ 
lme tndJJh:.~ce u.scz ldnblable au deloùt.. Le problème 

V acancea de Pâquea 

IU.ta-•<Aa de r&erver ime t'Ont>e cabine pour la Croi
s iè r e en Grèce e t à Rhodes. que r.oua OJ"i"" 
nl>ODI l Pkques 1<1U 8 au 24 &HL Pl \ a parl.J de 
3.1150 rranca belles Oepan e .., 'ou· 81 l• 
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eat auJourd'bul de dépasser ~ myt.Ms politique& fondés sur 
les antac<>nl&n"4 ~nomJqu.,g d'Un• ooeléte dlvllee, de Ubé
rer le nationalisme de son caractùe c bollri<ot. • et la. 
révolution de son C&l'll<:Ùre c proletultn •, d1n~,,..r o:-ga.
nlquem•nt. totalement à la révoluUon la naUon Q'U Vl':e 
peul la ralre, à la m.tion la molullon Qui peut seule La. 

auver. • 
Trk bien: mals dans quel >enS. la rhol1:Uon 1 M. Ra!>e?t 

Poulet a knt nacuère un VlKQW'etlX et curlt'Wt pampblt't : 
c La moluuaa est à droite • · c·tat. aembl.,+U. l'aV\S de 
M. 'Iblerry Maulnier, ma.<s U faut un \i;Ouma e!!~rt pour 
.. plaoer auode5su de ces éterneUN dlvlslona. 

Explication du temps présent 

De M. Tblerry Maulnler dans l'lrltroductlon de son UVTe 
c Au del& du nationalwne • : 

c Le dtaarrol de la penaée contemporaine eat né pour 
une bonne pa.rt de la décept•on avec laqu~Ue oelle-c! a dQ 
colll>tat« que l'homme De dtn!t pU se rt~ IW' ..,. 

•.-oprea proçes du solrl de réSoudre pour lUl lea q-tlons 
eAentl•llea de la vte. 

• Il eot ablUrde de nler que l'homme lôlt capable de pro
srèa: U n'est pa& moins &bourde de cro!rr Qtle CN P"ÔirH 
le dtllvrent. TOUi. p<ogrts de l'homme eat \Olle ch&rie DO' ... 

velle qu'U assume, un ""fJe nouveau à courtr. 11 faut nm:.s 
dê'batn..t..>er une COIS peur toutee de !idée t<tlchis~ d'un 
protJl'+a élevant naturellement les hommes 'en une con.. 
nallaDce et une donunatlon plu.a compltlè1 de la nature 
tt d 'eux-mêmes. d1Ule a..c.ns1on de 1·esptce pa.- laquelle 
nota n'aurions qu'à noua lalSStr porter. Toute aoqulsltlon 
hUmalnt porte avec elle S& $Ulte de dénlO!lll lmprevlslbles; 
toute lumière apporte sa nuit. Chaque !ola qu'U Introduit 
un élément nouveau dans le rnteme de relaUona oonnue1 
qu'Mt une vieille civilisation, l'homme t.tan•!orme dam des 
proporUona Inégalables ce mtèm, de relaùon& tout entier 
et peut y Introduite le renne d'Une d~Uon lm
m•llWI: ainsi cert.alns ~ ont ~ payts de recula bea'1-
ooup plua air&nds. •• 

1 • • Sachons au moin.s que DOUi ne cri<lnl rien à QUOI 
noua ne dertons ensuite falre Catt. A cette rondlLlon r.>
ltm~t nous OOWTODS abordPr les problemes pooêa par l• 
monel• moclerne sans le d6daln stupide, la terreUr lmbtct!• 
~ le nlala opUm1sme qUl aont i.. m&aQUl9 de la ~ 
lmpw...n.i. et noua pollnODI COMldUer la OCIDIUlloo .. 
l'an&rebla cœnmo l'œuYTe d 'Une ratallt6 lrlcomprebeDaible. 
le &IJDe non de la décadence d'une clTlllMUon. la punition 
d t DO& pkh~ m&!s comme lea dUClcultéa natureUes c~ 
par le d6veloppement de l'bl.stOl.re bumalne à un certal!:I 
stade do ce développement. • 

Au cinéma 
Sur l'uo de nos écrans hnlxellola, on Jl"Ut \'O!r oette Sé

IT\&lnl! une cbarmante 1·edett.é QW. à oert.a:n moment. ure 
de aon !laC un bi.ton de chocolat et le aoq~e à bellt'I dents. 
On dlralt WI crœ bi.:.on de • JacQUdl •. 

c·en eat un. en eHet. car, b!Hi que le rum ait été tournG 
aur la œte d'Azllr. la stM ault lût, qJelques Jours pli;a 
Ill:_ un atJour en Belgique. d'où elle ault rlll))Orté l:ne 
pnune complète de gros bi. t.cns de SU))efcboOOIAI l \Ill 
Crane. A !'OCIC&LOD, !ai~n autant, 



~24 POURQUOI PAS? 

De PARIS tout tissu nouveau 
G~d luxe, or'.rlnal, uni ou ha · c fan:~ .e se trouve à la 
0- Lyonna:.se. H. MIU'CM awc Htrbu. Bruxelles <Bourse! 
E11 tout temin. trù beUu COuP<!• en dtJIOUI du prlz. 

Le général Weygand historien 
Atteint p&r la limite d "ie. le llénéral WeYi&llC a quittt le 1Cn.ce ""' D , . 1Talt cwuver clee ro.es: comme 11 

est inemLre dt l'ACa<kmle rran
çalSC, li cultive les Jardins de 
l'lllsto!re, nwJ.s Il le !ait en SOI· 
dat. et c'est l une hlal.olre ~ 
l'artlléo françà!W qu'il coraacre 
ses laborieux lotslrs. 

Elle pnralt à I" llbralrte Fl:un · 
ma.non, en ftUOcules dont tP• 
qWl\.nl p:-emicra v.ennent de pa
raitre d'Un cour>, abonclwnment 
et rich~ment illustrés d'htlloça
vur.,. cho:s!ea a•ec beaucoup de 
Cot'lt et d'erud.ltlon. 

A la \'<'rité, plu!Alt qu'Une h is-
toire techc.Jque de l'armée fnm· tala. c'est une hlstotrt1 mn,:atre de la France qu'a é<:nte 

le ~ \\'<;;'ll1'Jld. c ut l'hlitolnl • ba:atlle • si mepn. aée par toute une école d'hlstorltns. 
Ello n'e.t PWI toute l'hlstotre, assurément. ma.la elle en 

est une bonne partie, tout d.l même. Tolbiac, Bou'r\n.._ 
ettcy, PœUers. AZl.'lrollrt, Dtnaln. FontrnOJ. Jemmapes, 
Auaterlllz, Waterloo, l• l\la.rne J•lonnent l'Hlsto!re d'une nation. Et ~• eont 1.,. aranda fui~ d'umos qui excitent toUJoura l'lm: ln<'t:or. dr- écol.tn. 

Let richesses de la Belgique 
A ·1.,.vou.. 4 • a c ~ d'~u œ!ges dont les 

• ..::&::. J)OrU!lt da cu.:urta ronommé... dana :e monde en. t!er t 
Lei pays de lanrue anrla~ apj)<'l!ent la Lys •the co!den 

river• ci'œk\-dlre: la rl\~re d'or, parœ q~e le sol de ses 
~l'i<'S Prodlll.t Wl !ln que l'on n wt PM J)t.l'Venu à Ob~ da.na d'autres paya. 

Et Il la F:nnûl'<! a la J .ys, la W.Lllonle a Ill 5"mo1a et la Meuse. La tonueuse rl~re qui chem,,.. dàr.s notre belle 
araenne " mtme do:lné lôD nom au tabac do.'lt le calme tumeur de p!PO parfuzn~ la mal.um 

Mai. la M~J.,e, plus déhOll>& et plll! gM .. reuae, nourrit ces 
t:rulC. Il appo<:.!Mani.s al plein.:ment <:<F ;tts. 5l r:cbemmt 
&a701.1tt'Wt, crJ! ~:. ;es nieL:eur~ ~pu ou qui nous 
a :.tenden!.. dt;s Je mattn, dans notre con.n.ture quc>Cdtenne : 
la contlture M"~rnc •surfine•· pur fruit, pur sucre. 

Le • vrai » guerrier et l'autre 
Auaal bien. tout l'ouvrace du rént!ral Weygand tolu'n~ 

t.-U auwur d'UIUl Id& centrale QUI lw dOOIMI un lntà'ft par 
t)cu;Jar, Le llCll&al Cl006ldêre rarm~ COllllllO UD4 l)c.riOllllO mon.le. D.:m~n> le gucn1.r caulola, l'archer ou l'homme cl'armea àes roLI de France, le mousquetaire ou la p.rde 
~. Io 1a:~ de l'an Il ou la l>Oil•J de la Marne. Il clép;re un t;-pe f'..ernel : Io aoldal fnuiça.:a. 

OD a dtt que le Fr&llÇll1s ét&!1 plu euUT1tt q:ie m 
1a1re. La •~nt6 ne seriüt.el!e Pllll darlS l'hlslo!r,, mlla• de la France, comme d~ns celle d• la ~Jatque, d'atllru 
deux tnies M6CZ dllférenu l!è rcn.:untrent : le \Tal c " r.er, d~ plus eD plus rarr dalUélln, ~pour )4\f'rlljjf~ 
le comb&t, pen<>nnage m&Cll'!lque ou danitt<'W<. aeltn 
CAS. et le P<ll...n combal.tant Qui aAlt "' i.ottrr tort blU ment quand U le faut èl pour défendre ~ rovc111, m:; qui n 'aime pe.s ça. 

A J& 'irlté. dmu l'hl.stolre mllltel:e de la France. la b voure ln<'onsldéroe des prcmltrs a plus 1<1Uvcnt, am'!D6 
détalt.e qu• la vlctol.re. et c~ aont 1 .. l<'COndA. auSSl bltn 
Bouvtn .. qu'à la ~lame, qut on~ tttabll la a:tWlt.<on. Sa 
1 tnsls-.er, le cmtrnl We)'C&l>d le ratt trës b!tn remarqu Son U\Te, d'allleura. est plein de 10<,'<llla qui a'llpphquw1 
un paM6 récent et à un pré8<>nt anso1-nt. o·,..t un vf 
table mOt'!•Ie d'bi&tolre mtm·ae. 

« Don Juan » s'est installé à la Porte de Naml 
rue du p,>pin. 25, où l'OI" ' ·e • Pfl'""' in · • dt J • Herman 1avec le rameux pianlstè Hot Rudy Drudtr tt I' 
cellent chanteur Harry> animent loo aolrées danaalltt.-a. 1 
Tout.-Bruxe!les a'y ttncontre-. DOn J"411 t :in bien lea ch~ 
et a con. "lé sa cllreCtlon à l'aa dtS bannan, Alphoaae, Q 
.oua connatssa tocll de l'ex·Arche de Nœ. 

D'Annunzio et la France 
C't!talt.au d~but de la iruerre. f!n 1914 ou debut 1915. Que 

que part du côté d'Avecapelle ou de Lampeml&e, au hua d \m c..n~nnemvit de rrpœ, un n.:mtro de j()o.lrnAl D 
tomba ooua la main. A ubol.lnc rare 1 A l'~ue. les c 
n 'arrtva:•nt qu'exoeptlonnol:ement dt.n6 la zone des arm 
et nous avions le respect de la ch<>se lierlt.e. lmpr lmée. 

Cetlf' feuille contt•nait 1111 IU'tl<:le ver<Jg'.tlC'JX de Ga 
d'Annunzlo Le ~te convla.t i.out,.. les mèm d1talle 
renier leur procenlture, tout<'S les lemmes •iel'ICS à crache 
de degout au J)al&lge de Ju11ll<'S gens. Oh. hM~c 1 Oh. ac&n d&le ! Le canon a\-alt tonné â Llosa. un 011 deux navire! 
auu1chlen• y av. nt é~ envoyés pnr le fO<ld et c't!tall. 1 
des Franç•IS QU• revenalt l'honneur d'al'o!.r venc6 1 
d~aatre de 1866. 

Certes. ce combolt n·avatt pas eu l'1m;io,tanee et moll\I en. 
oore la <-.ns<Q' .• c:.cts de œ'ul qu.vnlt Uvrt! et clliJlt! Tel &•lhort, d'Ann'1llZIO ne ttteoDlt q•• Ci'S élt!monts : :es <'1C 
dres italiennes av~lent ~te t>crasœs à !.Issa, Jo.dl!I par 1 Au 
trichlen, les Autr!<hl<-ns >enalent de se !Aire ~tre a mtme endroit et c'était 11"1' <les Pra:içab. 

Et le poète tout à la fols exa:talt et sanctifiait presque 
France pour avoir a....ure cette revanche de la latlnl~ •u• les Teutons. effacé tll honte de cette bata'.lk pUdue •t ma 

dl.>&ilt. lll)llrl:ût toute l'J:al.le pon:e que ars na\in:s n '&\ a!en pog combattu. 
U était rudement bten Cl't artlc!e •t les ltnlll'!U Irat 

de chlenl rampanta, de dtir'nores et de !Aches, y pr!'ll&le 
quelque choee pour :eur va~. Oe n'ttalt là qu'Une dts "'°". breusea lnter\'eDttona de d'Annwuio Qu.~ avec Je clto}•ll 
MUOSOltnt et quclqll('S autrN, rèuaalt à entrainer son pay• 
dans la be.Cane. 

De ce fa!t, les Français lui do!Vent U.'le f:ere cbandel!e ·~ me.ne un petit bout de bonirie, l>OUT le mo!na. 

Création - Qualité - Prix 
Cea vocables n• s:int pu de vains... mota. Ils repr6-

eentent. en 1•• appliqu:u1t à propos •t à leur place, W•• 
valeur consldorab~. car cto trots ~parablea se trou• 
vent harmonieusement comb1nh dons tout ce QUI :se rap. porte à une production, f<'<'Ond• en r+sultato - de la bran
che AMEUBLEMENT ET DEOORATIO~ MODERNES, 
des ATELIERS D'ART DE COD1E FRERES, aalles d'Ex· 
po&ltton. ltS, rue Royale. à Bruxellrs. F:i.lt~ \ otre proat., en v!&ttant cette flrmo. 



KOMOL La teinture poar cheuia qui ne donn• 1 
pu de vCal1u ttt!Ha. 

Or ..• 
-;;-:.lm\ d'entul'<r le pcète propapndls~. aviateur. ooo· I 
dot1me et ao\dat. Ln f'rar·~" ont juge mutile de se d~ 
r&nJCT, Il aurnl<·nt p11, no1a oemble-t·U, de1~r quelQllcl 
itt1ùaux - au 1><1oo1n un m$rtthal - des acadl-mlcltns et 
qJelqu.a-un"'I d• rea hauteo; !l"l'SOnnalitè& qu'on est acrou· 
tun1tt de rtnrontrtr • t.oulê• l,.s cér~morues qut comportent 
un b11fret ou lei ?'ASlblll~ de decrocher un 11raod cordon 
oil une crav•le qcrlconq11r. li eùt été, en outre. déctnt 
d eoroyer """ ncadr!Ue d'•V\&~lon 011 deux. SUJ'VOltr le oor
U,e run~bre ou ta V\lla du ~te M&lb l'Jta;i,, .. t un pays 
t ta>ell.,. •· La P'rance rtpubllcalne et ,,....mblement po. 
pulal...., ne pelll d~mment rendre hotrunaie à un S'Jp;>Ot 
de M.-il!DI. mnne 11; 1'aelt d'un éct1\'alll <1e 11ènle e• d un 
homme d'action qui lui a rr.tdu de !alllt!ux ~ .... La 
p:anœ s'est ab&lenuoe, de crainte sans doute d .. ructlons 
c1e M Uoo a:wn et de .:.ime a:-u..,. .. ia. 

lA Yllle de Parla. h~ment. va eHacer et !altt oublier 
ce te munrrle F.l'.e va donner le nom de d'Ann1WO Il une 
dt l<ll rues 1 

Et noua qui croylon. que c'élalt flut depula loilittmi- t 
De 1916 Il nos Joura, tant de rues ont été baptioées à Parti 
de r.oma p~us obocura les un& qlle les autres. de Durand de 
Tanempion et dt D·Jpont, conS<?Ulers munlclJ"'UX ou dcl6-
fuél d'a.rrond~mtnt que nous nous hgurlons que ceux 
qui anlent bten mérltt dt la France. comme d'Annunz10. 
aratent leur avennc <lo•puta vinrt ans et plus. 

Comment 1e traitent les affaire. 

En déjewun\ à tu• n. aus A.\IBASSADEURS <c<·m· 
me de V&Dds UIJntura, d:o.ns le cadre le plus luxutux tt 
le pl111 cœsu de Bd(tque - à des pnx usuels.. mals i.,1. 
lt:ntnt 1DkW< 1 l 

On dit d aUltu,,_ t. An>en : t 01.1-mol où tu manaes. Jt 
le dln.I Qt' lU el >. - Ambusadtur&~tury, AnHrL 

M. P.-E. Janson parle au desaert 
M. Paul·l!:m:le Janson aya.nt accepté une lnvlt.atlon au 

~Jeuner qui l\llt tradltlonnel'.ement l'assemblée a~nérale 
awmell• de l' « A.'OOClauon d~s Journalistes llbérau.< t, 

~ 
& 

ae devait de perler politique au deLwrt. 
Il y a prononcé. dunanche dem1er. non 
pea .m de cea srands dlscour • qui ront 
tout au mo1rui d1ntention. trembl<r la 
tustrtrie et le vitras• de 1·unmtubl• 
pour al1er, comme disait U.On Blc 
ra'"' mucll' là-haut les oonslellatloDJ 
mala un~ allocution 1>$tslble. aimable 
n ftrme. une de ces cauae:r..n ou 1! 
t"'(ctlle et où entTent commt él~m,ntl 
:e bon sen.s. l'élépnce et l'art d'ador· 

nu et de paru la P"~ 
M . Ouprl.., prtsld•nt de l'Asioelatlon, l'avait. tn fort 

bona umnes prt6 de taire lt pomt de la politique &ouvtr· 
Dt'lllmtale et anlt trouvé dea mots d'éloge pour la raçon 
dont M J~wn ~ d~bat contre le& dt1!tc11lté• de l'heure, 
contn le travaU de 8t.)·phe auquel l'aat.re111nent lea dlver
cencea de vuea dea partla de l'union dite nationale. 

- Mau noo, Je ne suu nJ fat111ué, Dl découraflê, répon· 
d:t M . Ja.naon Je ne le auta ni physiquement. nJ morale
meM. Je n'ai ni recherché, ni évité d Ure Premier Mlulr. 
tre Je ne ferai rien pour ftre renver~. J·es~re ... ultment 
Cf.le, quand Je qultterw.1 le rouvememen1 que Je pîfflde. Je 
w 1&1a&erw.1 p&a - comme cela est arrtvé à d'autres - l• 
Roi et Ir p&ys darut la porplelùté qw, en "' proloni tant 
dertendral! de l'aniolsoe 

Le dtl«:UYe O.ffi!•• Memb:e d.lpl.6me de l'a.eoclatlon 
t'J»'ltu<e ai Ftance IO~ l'tlide de :a Lol du 21-3-1181 

5t. avaou• de Koeke!bers. Br.ae::es. - Té!.. 2&.œ.aa 

Vacance$ de Pâqu9 : L'lta~ tn ttutomot.rlte. 

Le Ill<» " .d ,, pour v..itrr l'Italle • 1'1ulA>mOU1ce.. Ra. 
plde n ,.ot.re. •lie 1.ut ""oer un tempo prk1eux et pcr· 
met de Vlllt•r nombr~ de localités d'unporl&DCt s«>0Dd9.lr• 
n ctprndant du plus haut lnt~rêt, outre les 1rande& vil· 
lu d'ar· Un voyage men .1. ux 110 u 2t M\f ), p<1ur 
2 320 t. , ~n~ Exc'u-;.J\• t BrQOli.:,. 1 
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Précisions 

• P• "!• o representant une peU:e mlnortté de re:fec· 
ur parltment.a!re, SU:i<·J• au pouTOtr ! Par« que j'ms;>tre 
confiance aux ea·>ioliques. qui anent I• respect q:ie Js 
porte à ,.,_..,. cro)"l.Iltt:> tt son\ cuta na que Je ne !a!Utnù 
pas au :>rrcramm" en-êt~ en accord au·c eux. :>•~ que., 
d'autre part J'1Np1re ront1ai>œ aux IOc!aU..t ... qui s&H nt 
q•Jt, li Je su.s un ad\trs&lre résohl du mnrxi.mc méta· 
phys,q\lt. l~uel. C0.'1Ullt d.salt mon ptrc, t'"lt la ne"tat.wn 
de l't?rort tndmduel. si Je rePoll8$t la nallonallaatlon d ... 
lndustr1ea et du er"'1lt, te n'en suis pas moins parmi celllt 
qui, depuis lAlUJours. ont voulu et Millae ks rdormea so
cia'.es ameltorant le sort de l'ouvrier· le libl'ralu;me n'est 
p11.1 seulement la défense de la llb..rté pour soi-meme; 
Il >'~tend aux pau\'Tes geru. qui, voilà e1nqu•nte ans, étatent 
rxp!ottés. de lew enfance à leur \'&r2l1t·~. dans une 
société mal construite Elevé dana les Id•,.,. dtmocraliques 
auxquelle& mon pere a con,,.cré •• •Ir, Je auls sorti du 
soc1al'8!Jle à Vlill{t ans. •U rebours de tant d a11trea. pour 
me vouer au llberaru>me : j'entends TI:lller fldtle aux pro
messes q•Je mon parti a raites à la cJaa.e ouvrtere 1 

• F.at-ce Q'J• Je gh>se J. puche ! Je ne so.b. Je ne Je 
crol.I pu. O.mam. on dJra que Je rllac à droite. Je aot:111e 
à une l.m•Ct qui Wu.trait t:n livre de 01t1Zot dont )'al 
fa.t plu. d'une !OIS O. lecture Ce&t une craYUre qui mon· 
tre Jean.Je-Bon à la Letallle de Polticn. avec son rlls 
cadet : • Pere. d•t c-lul<l prdtz.vous à gauche ~t irar· 
d"Z·Vous au:.ant à dr me 1 t Conseil e,;ceUmt. ma:s d!ll1-
c1le a SUL\'tt et qui mettalt Je-a.n .. ~e-&m dans la s:tuat!oa. 
ou Je me trou\'e partoi.; aujourd'hui 1 • 

SI \'O•'• voulez acheter ou louer un radio. un pl<k·UP ou un 
amplificateur, adre.sez.vou• en toute ronrtanrc à 

LA BOITE A MUSIQUE 
17. r Ràve:iste;n . PAtats ou HAUX·AlTS • Tu.<ph 1142.!?1 

La situation financière 

C'ea. .... ns .. mblà~e. que Prtmler a abOrd~ ~ SU.let : 
- Il est \711 que les d;lllcUltéa qui m assa'--1 nt <0nt. 

comme l'a d•t vot!'t ores!dent. obst<lant.es Il en est qui 
troub!ent mes nt:i~ : la qôJCStlon hnanclère en prem;er 
l!eu. Je ne oonnAlS pas m~me les projeta de M. De MfJl. 
!Uala ce que Je sa:.s. e·esi qu'on a e11 toi'\, confiant dam 

VENDREDI HOCKEY suR GLACE 

18 BERLIN MAita A 10 H , 30 

C:OHTftl: 

ÉTOILE DU NORD 
IEXHllllTIONS l"'A1t MAXI HERIH!:AT n E"HST llAIER 

CHAMPIONS DU MONDE ICOU PLE) 

~··· o .. LE p' ~ L. E ~ N 0 ~ D IZ 

0 
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A PARIS: 

L'Hôtel Commodore 
12, BOULEVARD HAUSSMANN <OPERA) 

250 chambrea aY ba1D a. t> depua GO lranca 
RESTAIJRM"'l' OR.ILL ROOM BAR 
Adre&se télérrapb1que : COMMODOR PARIS 108 

une ère piw:tgère de prœptrlté, de dé~ver d'Un coup, à 
concun-enc<J d'un mllllarc quatre cents millions et qu'U 
faudra malntenam vuter dea tmpOt.1 pour .rétablir l'~uWbre 1>1!dgé~e. Ma.a ce qUI me dépa$$0, c'est. l'atutude 
quo J'&pPtllera:a volontlera revolutlonnatre que prennent ccrtalns hommes qui prétendent étre des bommes d'ordre et déclarent q~'lla rduse,ont de payer tea lmpOt.I nouveaux 1 Dire cela, c·es~ d1re qu'on abandonnera lea chC>meura à la misère et à la faim, qu'on ne payera plua les !onctlonnalres. nt 1.,. J)ellS!Onné$, nt les combattant.I qUI 41èvent, par-<lessia le marche. des arters nouveaux et Ju.sU11b. ni lea tnsUtut•urs Q\ll réclament un relè\•emrnt de t.rnlt•ment. J'lll trop de confiance da.m le bollJl lellJl de la majornl pour ne pas eal)o!rer que noua vt.lncrons cette dlllte1;lt<! comme 1 • a1itre.• Pour ma par1., Je me t:ens au program.'Jle de mon aouvernement. • 

Ayant aiiat parle M . Paul·Emlle Janson aourlt, l"rra des matns. dit un mot mabl• l chacun des Journa.llat•• pré
~nta et a•é!olina d'un l>'o- que :e polds de sea eoucls 
Do paralSS!\I! p.J.s alourdir, L'apré&-mldt était printanière; un wleU de mat brillait daia un ciel anormalement b!eu; U n 'J &rait pa.. encore d'hlrond~a. D1&la U 7 avait d1a 
JoC<i, d1a Joie dam l'atr - et de l'eapoU' dam le ciel pour lea hommes d~ bonne volonté t 

LE DETECTIVE :=. 
RE:\ E Ttl~pb : 12 86 52 m. ti..iL v ~ h n• 6tac•>. 

Un ministère malade ? 

SURVEILLANCES, -
ENQVETES. etc. -

Consult de 2 • 5 b. 
BRUXELLES <Bonne> 

• La ma. ...;e ~ dans le. poulea •· C'est une dea nombrou>t>5 locuttom pop•tlaJrea expruna.nt cette Idée que toUt 
"" t1'èi mal d;i.ns les ménaies i=U'UllOlll&ux. mlru&"rtel3 

ou au1r.. Appllqu6 au m.mJ.stere Jan-
10n, d'aucuns prennent l'aphorisme à 
la lettre 
De~ des 11<•mainea 'olCI l:.1tnt6t 
deputa des mots - M Rubbens, ml· 

ulbtre dl'JI Colorues. ne donne plus •lgne 
de \'le Le mal qUI l'écaru de la vie 
publtqu.. est, parait.il, bénin eL uns 
1r1 andeo conséquences pbyatquea. Aussi 
bien peuf..()n trouver que eette absence 
""t lonsna. 

M.i. vold qu. M. De Man. no1re ma
nieur du croc l phYJ>&nce, est aur le 
nanc, et pour &MeL longtemps.On croyait l UDe ilmple IJltOXlC&tlon du• t. une abeorptlon !mpnJd··nte 

d.t -01l1QU.. n p&n.1t que le C&I ""' molzu anodlD tt qu·aine avoir ez1>0M devant ... ooll611Ues. ~en oonaeU d .. miru.tn:.. la atrUcture ()e see p."<>Jeta d'emprunt&. lt 
mi.nll'ln del Ftnano '- devra subir un séjour dans un~ cUrL-.ua. 

C'eot oe bon M. Merlot, qui a d6Jt. les bnl4 ch&riés par 

1 Amer C U S EN 1 E R 1, La Uquow- ~u.-. de nellle ~ta~on. 
Dans toutee bonnes mal.loa.I d'alimentation. 

le lourd ~ouille del Travaux publica, QUI dnra !ab 1'1nt<ir1m. 
Cette auppléanr<' obllicr&·~lle .M Mer!ot l a'lmpnr;;,.; 
1111U1<l d<lenseur des plans flnanClen de """ collt1tUe Flnann .. ? On pourrait dll!icllelll! nt lnlA!Pnet' aue ta cus&ton <ks lmpc)t.1 nouveaux l<ll<nL ajournée juaQu'l ce qu M Dt Man re\ jmt1e t. la tant.é. 

Ne po.rlons pu del lmpo.Ua>ces poUUquu QUI ~I~~ Cf'UX·là pour lesquels lea nouvellca lols d'unp0!4 marqueron l'ouverture de la Cf10e mlrustérlell._ Maa on 1'lDqlutu o.! a·tnerve et l'on •'lrnte dans le monde deg CO<hœs d PllJ'IUlt.I 

BO LAND 3, CHAUSSE!' DE LOUVAll'j 
BIJOl.TrERlE - HORLOGEJW! 

Aprù les compétences 
ou e• comment va·t.-<>n trouvt des mt111ards de cht.1'11" r.ouveu.., annon,.,.es par le Premier mlnl.stre? Qu'ad~1en dra-t-U d'9 allocauons au cblimace QUI a'ftend ? Des ra.ncea IOCIA!ea ? Du .sort dnol oommunea en mal d'arirtnt 
On ne s'expllquerrut pua que I• conducteur du ram•u~ char de l'Etat 1uTh·é l ce point Ct'UCllll. la:.,se repoeer 1 bndes et a.rréte l'attelaiie en dlaant qu'on rtpartlra qUIDd le mm131re !tl81ade pourra remouler sur Mln slèfie 
M. Ml'rlot scn1-t-U de taUle à livrer la bataille qUI se 

eider& autoUr des nou•ellt& mesurt-s lllC&lea? Q :and IJ 
al~eal~ aur lts b:rncs cl<l la Ch»mbre. U a'etaJt •pkiaU•Ai dans les lnl<"n'enuons rtnancttr~ n rut plus d'une rc rapponeur d"5 budge14 r1nanc1rra. Et Il eut des paura d'armes l.tt$ ~ avec MM. Ja.'P&J', Van ci. Vrere, Houta.n.. Theunla. Gun et toui.s lem c c:ompeten~a 1 awt• 
quelles furent confü!s les denlera de !'Et.IL. 

Maia voilà : la fol dan.• tes c-0mpétence1 est. •ll• aJJ.MI. 
~branlée. et lan& être un homme nouveau M. Mttlot c!o• t 
~tre tenté d'e=\·tt ses forces dé~utantea et exhub6rantee o ce rOle nouveau, 

Chaque matin 
Ob&Qu• ma·.n manaez de la con!iture aux lnuta dé!J.. ci..ux de -' va::«- ée la M.:use. 1la am: preparée par Materne. à Jamix., •pr<:$ de Na.mur>. ou \'OUA pouve-i noir vériller la rabr:c• .on. Pour votre santé. di:mandez donc l vo:re éplc:er de la «>nllture sain<!, de la c:untl:uze Ma!ern• 

uurl .n pu_; ll'\lll, pur aucre •· 

Réactions 
Or. prt.'C~t. commt'nt mettre un rrem a u défie!' énorme 1uccédAnt t. un bon! Initial et ti:lomphal de 80 millions? oan.s son retentissant dll<()tln domtnlcaL M Janeon ne l'a point dit. Ou. plutôt. U a l&lt appol l la bonne volonté de ..,.. compalJ'iotea SAm laJte la moindre allUSlon l d'éventuelles compres.>lons budi•t&lres C'est ce que hll reprochent certain& parltmtnt&lrM. L'un d'eux. homme de 

droite. a pleun dt.na notre 1P1et: 
c Le oont.rlbuable n'Mt po.s un citron Juteux l l'lnl!nl Dl 

m~me tout à fait une poire' Pourquoi ne pu rklutre de 
10 p c. comme o:. le fit '°"' 1• mlnl.\tere ~. tou.& le1 crédlt.1 buda~t&lres? Cela leraJt quelque1 millions aur un bUdaet S~éral d'une douzaine de mllilarda On commaiaeraJt par Ill et on aviP,..lt PM' lte aux moym.1 de pu. l&J.re 1'~11Ulbr? .Crl$1 retahll ••" · b1.,, que mal li 7 a unJt deo burlementA? Et aJri&? Ce ne •eraJ•nt jamai. que dee hurlement.t et autant de motns t. dkalSoet. Quant à • r .. prendr• 1 aux ln~ 1~ d~•ement d~ 1.300 mUUona dk:ret<! l la velllt deg ~~rctlons dt 1!'3? Il n'y faut point 1onger: l'tl!et porch0Jog1que •nnlt dér>l,,,ob~• et l'on ne ..,rait pu &MUr~. d'aU!eur1 que ~"" 1.300 millions de 1831 leralen4 enoo1" 1.SOO Ill'- •na en 1938. • 

BULLE .PtJRl'LSA 
J.10TORT0~'10 



POL 611. rut dt l\amiu. te e&llleur en •osu•, ean .lent clé rcntrtr r~ nouvclle oo::.Ct!Dn d·t:t 

• n taut, conllnua noue po>.rl•=ntalre de droite. ope. 
da coupes eomt>res dans leo bJ.d1ets de la Santé Pu· 
u. et des Travaux Publlca: Il faut dtmtnuer lmpltoya
ent l•J1 "°""'"de l'cxtzaordlnalre. n raut. U faut ... Oui 

!tut, avant toute choee. rtdulre le tnlln de l'Etat. N'lm· 
pirœ quelle autre mt!hode abouUnllt à des soluuona 

OQlJOS e1 qut cotlteraienl llnalement beaucoup plUJI 

Ce ...-.dt un !Or\ 4" ae p:a.IJ;dre de œrt&lnes IOIS M!Vh~ 
nœa. par exem~. la Lol qU: rfl:t la ..-en~ de. c.>1111-

res. Elle exlC< qlHI IO'J'e conl•~e par.an: siu !'et.queue 
la meDUCo • P'Jr fruit, piu suete •. contienne unlq~ent 

!r..tl~ lndlqu& et du ai:tre. c·u: ·., cas de la conmu:e 
terne c suri.ne•. - pur lrull, pur sucre -. qi;e vous 

K ma.~r en toUte con!!a.nce. Elle ESt ~emetu &&1De 
ue les meckc:I\$ la reoommAndent pour !e. enfant$. 

Apre• les paroles, lee aclell Les membres de la Droite 
l'm vont partout d1"'nt, les una qu'ils ne voteront pas un 
aou d 1n1p6ts, les aut.ru qu'lla ne voteront quo si l'on optre 

rèductlona maasl\ es de dépenses dan.. les mlnlstérea 
IA!!itee. 1:1<, etc. Mali lee dnnocrates sont ph.a dl!crots. 
dis que lee llWraux n'ont pu encore pris un• a1taude 

nrtt,.: quant aux IC>Clal,_~., lla ~ront tout cru 
'horrible tuctsto ou phl.lorexla:e qui aura l• front d• dt

• que M De 1'û.'> at:alt un p.-u loln et qui: n'ttatt pu 
llS$I ton qu'en !"avait cru qwind 11 proclama:t, au dtbut 

de l'hiver, que oon bud1et JOum&lt d'un équtl1bro ln~bran· 
lable. 

SENSATIONNEL 
P 45 f acuonne• votre T.S.l'. à distance. rrf,ce 

0Uf f. au Ttlêrupttur HO. de l'Ecl. à Inton· 
UI Variable, 62, av Tol$on d"Or. Brux. Expèd. franco 

ou contre remb. Rtprll clana 3 Jours sl pas satl:.facuon. 

Résurrection 

La 'ltl'I• d" te Yl•nt mtme de ressusciter iirtc• au t.hau
mamrse Le)-nlors. Cet tXttUent aênale:ir, sp!dallate dea 
cbœes conzolal!O a ' tf!,lement b. sitt:-s.Uon ~ notr Qu"11 
a décldt de rqro11pcr '°"" sa houl•tte le d•mlu carré de 
la prde oo~n atrlœ 'l'eut OS: cl-lr à prtsenl. La BelgiQUe 
compte uoe ''\nclalne de m.,..leurs d'un cenaui à&• prlts 
à wua 1• NCr\llc.. Pl"lerntn talr.. pour >opp.Mr l la 
1 dèm&CCll• flnanc!Ue • dOI rollift de toUta nuanc01: leur 
COIUllC'I Ira m6mo )UIQu·au •ot.e n~UI aiu les propooltlona 
de M. Dt Man al celul-cl ne talt point amende honora.b'e 
el machine en ar'rltro. To•Jt cela renrorcora a.<.SUrffll•nt 
les !orcee oneore dl.lpo~oa de l'oppo!'itlon. mata n'est point 
de nature l Jtter un IUJ1tro nouveau sur le Bloc catholique. 
Oettc oonatructlon ld#ale a etrrlt.e au moindre ~tphlr. 

LA CARLINGUE JOJU \'OUI rocovra, 
9. rue de la Péplnltrt 

L'ingénu 1 
M le comt~ d' A.spttmon~W nden c;:i: mène au non1 -:C 

la l!Cllle Dro:to, l'auaut c:<llltn le SO'~vememtnt Jailll<ln, 
a de b:<'n rnal&cbol1a eoéQ'-llP!el"!.. 

l'\J\!r ré1us1r le coup qa'll comp~• coa~re le &o.\eme
m<nt U1panlt• dott ttre appu;é po.r •ou.. lu dtir.mt.o p..s.. 
l!b!es d'une mll,lon:. de n~e. 

Or. l'tlémrn~ pnnc;pal de cet'" ma.)orlt~ se trouve n<n 
pu seulem•nt à côté de la droit,.. c'rst-11-d.•e aur lfa bancs 
rtx'.st.s. mata &'Jr ce qu·on appel:o la tn\ffa d·exueme. 
Cl\U~he du p&."\1 CSthol.que 

Et Ill IODI là •u molns uru. trentalne de (!tpu\l3 QU! s. 
ffi:l&m('S1t do la démocratle-<hrétienn.. et ,,,11 demeurtnt pre.. 
occupta de l'tchéanc.- électon>I• ou Us d01vent concurt'encer 
lt'à aoclnllgt es pour eagner les ru <'.ln do Dt!mos. 

M Paul Cro«.aen. qui est 1• p!.a rtpréscnl<ltU des con
jurés no l..a lnqUltte PM trop Quand 11 cralnt de passer t. 
loura yeux pour un c réac > nolOlte 11 lui au!Ot de réédl· 
ter ses tirade$ contre J'hypercapllal\llme cl ..-. a(>Obtrophes 
contto ceux·lll qui turent liés per dea menottes d'or au la.
m!'ll• mur d'arsent. 

M Carton de Wiart, qUl •st le pmldeut d• la Droite, n P 
,..,. lnqul•:.. ~as davan:ate. Ils aont perauodés qu'on D<"'It 

toujours I• trouver au moment oO l'<>eculon 1 oflrt dl' 
couler un mlrust<re et d'en ~ormor un autre. M. Janson 
n·a-t-11 pas 9'1Ullgné avtc une dctettt .. hoole que M. Car.on 
de \\ iart s'ad&pte t.res racuement 1\ tous les ~ë....,. 
dont on l'appe::e à raire paru• 

Mals li )' a M Phillppan. ccnatrva~..ur almable et cao· 
dld•ment 61ncère; il prde. lui, l'•pr!l traditionnel de la 
tout,. v1eWe Droite. et li n• s'en cache pu. A~ bien. dan. 
1an lnterpel:auon sur la nom1nauon do M Renier. le roi 
non couronné des cheminot.a. à la ttte du Conull d'adml
nlatrallon cl<• la C.llsSe d"Epatyne Io d~pute ll~eOlS a trt9 
honnêtement conte.sé ses hD•tllllée au chol1 d'un chet 
•> nd1caltate. 

Pastorale 
s..rstre 1t11tre, 

Tu aa entrepns 
De muer ta chàuml~re 

En \Tal PB'Bdl.!, 
Grace au lumtnalro 

Qa'tnt pour •or c:-fé 
Malues !"'.sot l"Ttrea 

Lea 1rand$ luslr\ors. 

Flau l'l'üee, 10&, rue d4 l'lnatruct.lon, llruxel:ts-hl-dl. 
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Par les cheveux 

Det>&n,u•nt au P•Y• natal. 
ReWw' de IOO loin la !n vo)'llle, 
D r.cb•ta. et c •talt aace, 
On billet vert.. c·tta.it !awl. 
n attoncllt l'heure opportune. 
On lot luJ kbut • La F'Orlune 

MORALITE 
Lot. w m 1 Colonial. 

Gaffes ... 

8aZl8 clou1e &4-ll pour JusWter ceu.e dla(lualil1cat:oo SG
clale, 6VOQl.lé l'action du rrt.lld c mermtr » de I• d..-nttre 
ç6ve des chemtnol.5, maia ceci remonte à plue de qutnie 
&JU. 0 était fat&I que ce rappel de l'b16t.oire dut pr<>voquer, 
en COCl\n>-partle, l'évocal.lon du ro:e Jout par M. ~ruer P"ll· 
Clani la euerre où U se oomoorta en btraa n&1.1ooal.. 

M.w l& gaffe rut plus M'c..-m:ée quand M Phlllpp&rt 
1·av1.1& de ])ol.l'l!'I' des prèb<'ndJet'S •ynd1caux. oubUMt we 
ceux qu·u queliruut IWlll ae trouvent laraement.. tr~ large
ment repréeent.ta aur les b&nu de l& dœ11x:raue chrllltnne. 

A116l1. Q'.l&lld, avec bonhomie et mallce ce bon rondowl· 
lard a.. !'.L Van Bachenhoul.. dlrectem•nt ~. prow:ata &'1 
nom de la C:.&ntté ouvr1!·re amsl oflenaeP., M. Phlhppart 
eut bien vit.o comprl.s qu'à reveUler des préJuaél aoc!aux 
d 'un 1)8.o.>é q1ll ne ,..,neod.'>llt plus. Il aHUt non "'-"lltment 
perdu son tempo, 1118J$ a\1&11 la part.;e. 

Et U put O<>~r qu'D twt à peu p~i seul à formul•r 
ooo exclusive, les rexl.sle6 eux mémes Htant mis à approu
ver bru,yamn1rnt los protr~t11uons du ch<'f syndical chr~ 
tien auquel les 80<'iall.stes d'"'tr~me-puche a•-a:eut naturel
mmt r ... t un O<Jrt. 

Demain ua les monteront en ti>ma:e ~ cravate. C<lmme 
Ill firent pour l"l.ntervenllon de l'a.Del<'n ministre Heyman 
0011AIAl&nt qu'il n'y a J>&.• d• majont~ à la Chambre pq11r 
~pousser 1"5 lmpô~ qui cond tlonncralen\ le malntttn de 
la poUUque eoc!ale d~ gouvunrmml 

C. qUl porml\ Il M Jaruon de •'en alltT, en 11'""1&nl le 
IOUr1re optlml.Sto qumd ~me. 

Parents ! 
Pour la Prtllllhe Oommunlon de \"OI en!anl.5, \"OUI lfOU• 

t'erez i Ja • ~Ganterie ri' 
J~J'UWJ 

•ulP"NIJ -.:rts œ &A Ciiia 
la p lus bel a.:i.sortuncnL en KtuH.s de ix:uu, hOJC, uuu, etc. 

SpklaUté de e;mt..s avec .sac<ochea u.orties. 

L'emprunt fnnçaU et lea impôts belgea 
L'&ll.llODOO d• 1'""1PfUnt ti-a.nçals pour la défense natk>

ll&le n'a ""-' fa•'O<ablement ln!luo:Dœ la tA"nue de la mon
naie. O'- QUe DOi VO!.>U>O du 6ud dowtalt trop recourir • 
dm b!.sloos de p&plél', dan& d .. cond!Uons ton lO'urde9. au 
lieu da pouvo.r f•tre race • leurs dèpe~ mlllta!r• par 
l'lmpOt. du mOlll.s en gra.n<14 part;!e, oonune lea A.nilala 1 
p&rVlennent nonnaltment.. 

Mala ne noua ''Lllton.. pe.a • notre rranc beJae a. da aon 

cOlé. ~u l'effet déplorable de l'W\nonce des unpO<a n011 
veaux. Notre fconomle n &Val! vntunrnt pas bèaolJl de ce! 
et une crw de con!Jancc • .., ""' d• m&raan:1c d• au...,, 
qal Je manlf..,te de p:uo belle, os; qaelq11e choœ d<.Dt on~ 
_,.,tblen~ 

!Seulement. oomment è•1trr la mtfl•ul<e quand on ne ".91 
paa a·a.rrè~r aur la pent<o oavonnee dra depenoea! o.,.. p!a 
ne1 de Jeux. d•" ~ .. a.nt~rieureo, des nur.l>ter ... c de r;e; 
du tout • ••li<' d<'S oenta111.s de ronction.n&lrea . .i.. !rllft\ 
uora d'un ~leclora4me ~ <l'J'une CQl1U1llu.ion de 1 
S. O. N • .i 801Lcltee de •<nll' JU.Ullrr par une enquête lt 
quand une mL'-'lon nillltalre pour nou.t Appr(>ndre le P8b cl 
P«rade71, tout cela. comme la Jonc1.on. est tttil b1m 'l"a.nt 
oo a de l'&r~..01. Or, noua n'c:'I &.-on& pu el 11 a bien fall~ 
le reconnal\.r'e - apreo t.oute la série de dklarat;ona opû 
miata du c•t.ui~.n de Man 

Des lors, 11 n'y a pas à tortlller · w b:tn on '" lt' dklde 
bien vite à freiner, ou b:c'll le !MY& OO•irt latalem•nt à un• nouvelle fallUte. 

REN Os 
ari;entts, de toute besute, ,·end•u à d 

AR pra sana concurrettC't J Mai&OU OOUBA.t: 
rour1eur de confiance. 38, rue Orétry 

Il faudrait... mais ... 
c ·est ce que se c!Loenl b<:aucoup de geœ_ C•rta, 

IOIJUnes lom d eire en dllftcullés 11nanc1er..,, au point qu 
le franc $Oil dils ores oomproous Mala c'e.i un ta.t que • 
cap:t.ahs;e.a, lr3 pet.la cap.tal:atea aur:out. prenn<at t 
prtcautlOll5 l:a onl sana doute ton d ex1xmer ll'llra a\·o=. 
lll3Ja ils ont ~l<! 1ellemt·n1 roulés deJà qu ·on 1<1' comprend. 

Pour ramenn Ja confuuu:e, - 11 1.:n eM tem):MI encare. -
notr• m.n:.<.re d<IS F:nancra d~vratt n a•·œr pa.s d'autr• plan 
- aan, maJusc:u.e - que de proport.onntc s.s dl-penaa & 
11'$ rtc:ettes. atr .ctement 

Le Par.ement de.rail ,,_.,,p:;r :.on rôle normal dt contn>
lcur des dlvcra budgets et veiller à l't•clu•1on de tout cttd.lt 
aupplèmentaire oa.ns prv•'la un pre• lable. 

Notre altuat on redevlendra.t '1!<! aa:ne, en at'end.ui' 
d"t le ~· "\!. ..r• tll>..,,,,.nt .• 

Lea fruits et l'alimentation 

Sou.. di!' n n-:,ger l..a ~P : ' .lta pour no~ maln-
tc-n'.r en bonnt" ..an~e. Mala encore devoru,..noua prc?M.1re 
IUde à !a laton dont U& sont prépar ... Suus IOtnlA' de confi
ture, Ils !ont lt• plus recomrnandab!ea. à condl:lon ~vtdem
mt"nt que c~t'.f! conf1turt ao~t pure La con!~~urt ~tatem• 
c suri.ne. pui lrult, p;;ir Ill<:•• ..,, l&br1Qutt av"" lea fnci. 
.uocu!e-nt.$ ~ la \.allee de !a ~UU5C elle ne conUtnt que 
de. frult.s choi.o • et du ,i.11-en de qual1t~ 

Le sourire de Gutt-Theunii 
On donnen1t b~m ~ t... .-:i:a dt."'· J~. pour •vutr ~ 

que pensent. aujourdbul, MM. Theunos et G.ill 1i. furent 
lea mlrustrea de la déflation, les PCIU, lea aaltux d'oO 
nou.s venait tout •e mal. Us reo~sentatP.nt le mur d·araent. 
las coffre&· forts •n <Ulire "' Rau~ Banque. etc.. etc. 

Ils rurent élunln~... cnu.ea. llquldû cmnme nialproprea 
et une nou•e.•• équipe, tff1C1ente, aenme. aénJale, leur 
aucoéda. On allait voir c~ qu'on allait •olr. 

1i. dé!enda1tn1 le franc 1 On dévalua le franc. 
Ils prot41e•d•n• l"éparr or ! On oonvtrt1t lea r•ntea. 
Ils prétenda,tnt oompnmer 1"' dtpon.teS ! On ;... mul

tiplia. 
Ils 1Ubordonn:\!tnt les rtforrnes ooclalt'I IW< !X*li>llttb 

économlque• r Le social eut le pa.s 1ur l'konom!que. 
11.s r4l&1ent les dépo.nw sur lOI recette.. on rtala les 

recettea sur les dé~ 
Et pf'ndant un an et. q · ues mc:a, tout a?!.:t trl'! b.en. 

La Bourst était oonne <t c la conjoncture aa«nda.nte •· 
Tb~unis-Outt lal$ll1ent !laure d'tanar~. leurs 1ucceM.ura, 
d.e cenies. 

Mala a'IJourdbUl, tout •• ma.. La &unu> ... mieux va~ 



POURQUOI PAS? 

M • on .:adn! lllXUr'.a r. !nUm•. renT aveme arma c!Z<llt rf•é.. H, r . du Pépin. BrWL 

n'en po!nt parler. la conlOJlC'ur• tst da.la le trent..S:.IVM 
_. et le rnlnlaln d.. Finances cherche un mUl!a.rd 
ou dtuS pour ~uUlbrer oon buda•\. C'eat la ta!U:te pie:n. 
et enUtre dtll •>°ltèm.., et dea écon~:ea dllUncuu De 
l'autre eôt• de la maro aux barenrs. un autre aurbomme 
u1 en proie aux m6meo dl!tlCUllb tmpr~.uea. 

E; u faudra peu!AU'e 1111 Jour rappe;er OUtt et Theunla, 
â qn! lu du.-es et •IA!rn~Jlea ré6JJl.és dol•ent cette r• 

~~•!heur ~ qtl<! nO'.ll la\aOna les lra!a de l'~r&· 
u;:i.. 1:non. ce aeralt vrallJ'OT\t dr(>le, mals U 1 a la note 

i payer, et ce l'eat 1110ln 

foire Internationale de Bruxelles (Heyael) 

JiOtel-Restaurant BO.\"-ACCl.it:TL derrtère les Grand.a Pa!all. 
ellaasKe RGmalne (chau~ da Mey>ael. Menu l ~ Cr. 

11 ~ la cari.e. Ttl. lG.3771. Cuisine de l" ordia. P. RENARD. 

Le triomphe de Paul-Henri 
PaaJ.llr.nrl Spaak a c eu • le pat.rOll. n a eu de Brouc

t<!re et Il a eu Rolln. Ce n·est J)Qa la premlere fo!.< Ce ne 
ae:a pu la dcm:i:re. O:i>Ula que, Jeune militant du P. 0 B., 
l• pe:.11...tlla du ri·and Ja.naon entra dans la be&&rre poUU· 
que U n'a fa.li que oollectloDller les suecès. RappeloDHIOWI 
i.e mtmorab: .. conrrllt du part\ oil œt lmpert.U'lenl .. ta.I· 
oan t;nl\"1' P"r le Vieil An.K"le de petit avocat en amoklnC 

et t..e penne~ta.1t de oonsidi'rer av« une 
nuAnOe d':.nao:enœ le fameux. l• ~ul, le 
s..:...-nt P!l.n du Travail. Rappe!Oll$
nou.s 1e tempo de l'e ACUan Soc:allsw t. 
lm appelA ~du pr.Jt ô;>aù â 
la ri-'Olut!on q:ISSll:lte, et - prrm1'
JU querelles artc Vandervelde et sur
\OUt avec Jeamie-Enule QU1 n'a jamala 
rtusll t. !'en<:a!5Ser. 

:.i .. Il Paul-Henri. en retournant brua
quement aa •~~. s&n1 IOn&<r un aeul 
Instant à 1U1vre une pol!ùque de lente 

e1 b.ablle •volutlon - comme ont lait tous lei routtera de 
la poUuque - Paul·Helll1. en de~nant soudam bonuM de 
iou•em•ment et, per 1urcrol1. presque conservateur. P&ul· 
H<nrl tlt'flt l-0 coup. n a étt sauvé. hler, au P. O. B. par 
œux-là rotin~ t qui u r.proch&lt Jt.d\4 leur manque didéal. 
leur n!allame terre-à·terre. par ces hommes des 1ynd1cata 
<iul lu\ avalent ma dea bâtons da.na les routa loraqu·u 
vo"1&11 jeter lt Parti OU\T1er dans les braa de Moeeou. 

Il 
VERRf'.S ORO DE ZEISS. • CATHARICO:-IES 
DE BAUSCH ET LOMB • TELEGIC. • BOSCH 
R00!:.''1STOCK, etc. - B!en adapt#s par Maltrt>
Optlden STOas. 13. rue du Bailli <entre n . 
t.ou1ae ci rue de Lhourne>. Tél: 4814 02 

Spaak, habile homme 
JL>blla c P'!ut spaa11: ,, eynlQue •petit bonhommel > n JQ'ie 

a llj<)Urd'blll le grand a:r du patrtotW!\e, avoc autant d'en· 
tfeielll et de talent que )ad!.! U jouait celuJ de l'lnt•m&· 
tlonallame et de la paix lndl•ùll>le. Aux sarcasmes de Mar· 
te-~ux. aux ll<IUJ'lrea navrM de Vandervelde, aux etll.Ddee 
pbra.se.t à trémo!oa de Lou.la de Broucl<ère, l'actuel mlnlatre 
del Al!Airea 6t.roJlll~ru n!pond par une ar11umtntatlon 
d11=- d"atfa.tres la même que ron dé\'eloppe au Coml~ 
Ccnttlll Industriel ou dana lca salons de M. PabrL li va 
~ plus fort do.na le renre conservateur, que aon oncle 
Pa,ul-l:nul<ô qu1. ln!. n'a pq renonce e; Il<' rcnnnoe:a uns 
doute JllllAll au ~én~reux Idéal des Ubérai:a de la pre
mière heure Spalllt. lui. ~t ;in!t à :out Jeter par dtsSUS 
bard. Il r.ie pounult qu'un ob)ect<! . re!ter au i:ouvcme
mcnt, 1 brllltr empedler lknrt de Man de l>)UTSUlvre 
ll"P ta<:Utment IOD IIIQultta:>te cam~re. 

E: Pault-Henrl rtuM!t. Il )01.e chaque to.s la bonne ca.-u. 
ruW par Oil ne a.Ut quelle mlr&culeuse étot:e. Joudl. aprea 

auao~ 

auao_I 
DUBONllET 
..- VIN TONIQUE 

JJJ QUINOl..HHA " --- ,,,,,,,,, 
le d!JCOun de Lou1a de BroucUre. quJ êtelt une tmoun.11te 
proleaslOn de Col d'un v1eux militant qui ne renonce Pl>lt 
Sp..ak croya.lt la parti. perdue. Mali :1.1.artenl l'tllltJt.. D 
C'(ll;t Merten& qlll a aauvê Spaak. 

Belcoke Cokes et chart>ou de qu.a!ll.ê. T6- 2UUI, 

Corneille et Paul-Henri 
S'L .t un t)-pe de redouteb'.e prlmalre. c'est bien celui 

de C<irnt!Ue Menens. le rrand msnltou de l'anclem>e cœ>
mlaalon ayndlcal•. devenue aujourdbul !a C. O. T. B. la 
c.inttderaUon Gèn~rale du Travail de Belclque. n 1 a 
touJOW'l> eu. dans le P. O. B .. un ma!tnt<cdu entre lee 
ttdérauona syndicales tt ,.. ttdératlona pollllquea. Cel 
dtrniè,.,.., composées en &é.néral d êlément.s plWI culU•M. 
se piquaient d'une ldéolo111e ...uvent un peu twneuae. mala 
quJ représentait le ~ve même de toua lee aoclall.!tea dl· 
11ne1 de ce nom Les •yndicat.s. eux, se 10uvena:ent des 
temp.> bérolques du parti, des 1enttJ eonquetea du prolé
tariat. dea heures dl.Cllcllea qu11 avait traverséea &\'&Dl 

lea bull heures. les coniés payés, lea !oil aoclalea POur ces 
mf.Jtanls s;-ru11ca:ll - et parmi eux U 1 a\'&lt les Mertens 
et lea Gailly - P3ul·Henrt Sj>Uk ne proteaaatt. dans le 
J)aalé, q·J'un sour'"'nt mipm .. n néil1'ealt leun forces et 
bualt """ action. annt tout. aur ltS remuant.a dl.rlreante 
dea Jeunes Gard"" 

Devenu homme de iOU•ernement. S;iu.k a C<Jmpc1.s -
car u eat ln!uument mall1l - crJe c'é\>.lt aur les 1)"11dlcata 
<iu'U de.-a:t appuyer a pollt!q,,e. Il a lait valoir aup'èl 
d"eux Je.s \nllombrables conqaét.-s réa:ué...., dina 11 dc>
ma.ne aoclal, par te &OU\~mement \'an Uc!&nd et QU• 
le 11ouvtrntment Janson tàcher&, a'LI en a le tempe, de 
pounulvre. 

- 81 vous me renven.ez. a dit Spaak aux syndlullate.s, 
c•en eat flru d"" n!formes soc1.ilea. Nou1 oommu men-* 
d'Un 11ouvernement des droites, ou d'une dll80lutton. Vous 
serti beaux, devant vœ ~~ect.eurs, surtout en ce moment 
aù l'aurment.atlon de la vie. et - qlll 11lt ? - le retour 
de la crlae plon&ent la c!asie ouvn•.- dan.e l'lnquUi.ude. 

Le dîner de 1 N Communion 

c· . t un diner d"apparat, qu, clJll ·r de prem!ue com-
munion. Aussi. offrez-le l ,..,. tnvtlft d:iru lec salons pour 
banqueta de la ~rie d'Al!aœ. 104. bOU'.e,11.rd E:m:l1 
Jaoqmam. ~ senice .. , lml><'OC&b!e. allMI b:en que la 
cu!alne. Q:ant aux pr1X. un coup de "1t;>bone au 17.09.'i~ 
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La 1antt de toute la famille 
POUR 25 FRANCS PAR MOIS, 

par lu 1ppar..US 
« SANTE E T GUERIR » 

c ENEROICO-MEOICAL • seuls mtdicaux robusta et pran t 1$ lndéllnllnent 
DdmOnJITaUon. Documtntat!on. 
336, RUE ROYAU - Tt!.; lUUG 

'Tout mais pu ça 

n n·ez. " psa fa:.tu plus pour émvU•o\r le lent œneau (!e Com~-·e. l'homme aux moustache. qul dans le P.OB., falt !lgu!e d'un vieux général boUllOD. Du ooup, Memns & vu ""' c:oo;>éraU •• occultts à la f allllt.. aea ayndlcata envahi. par 1e• chômeurs on fureur, et lu e:rèvea d!Llll le Bortn.a,<e. daru le Para :-lo!r, cL.ua la réglOD de Lléi•. - Tou .. mals pas ça. & cllt Mortena. Et aWISl\Ot de battre le rap'l< 1 de IOU.t l<a $Ynd!Oll.ll&te.t du pay,. Vanda. Ide a eu beAu dire. après ce!&, appuy6 par lea beaux d~ "'rs do Lou.i. de Brouckère. La cause 4talt enten·1ue L'ordre du jOur Mertens trlompba. Celui de M. Rolln n• fut pa.s n~me pr1a en consldérat!on. En fait, 1" P. o U. a'apprê'.e à reoonnalt:e l& conquête de l'Etbl<>ple. E; ça. c·~ ""8tz <lrOle. 
Mala ceux qu. rtro:Mt da1la lea coullJlleS, ce eont les com.munlsles. qUI comptent b!.en, &U% procha:Des électlom, enlover :>&a mal de lléi:es aux aoc!allltes. 

Charme vaut mieux que beauté 
Votr. channe scrn r ,JJc n• nt mb en valeur par le Maquillai• homogène <J renov11le • Rou~·· à Lh ros et Fard assona. Cbo:ztssc% d'abord vo•tt rou,•· Pour cela, "'1r<6ses cet kilo et fr. 3.~o rn 1lmbres-poste à ORENOV!LLE, 33, rue Vanderatru:ei:i. Bruxellt.\ Vous r..ce>Tez ( é1Uls m.lnlalun qui >ûUS permettront de d•lenruner a ooup aür la :e1nt.e qui vous a!ed le mieux et d'IUS<lrtlr, aana f....- note. c!lle du fard onctueux Grenm11'• que vous devrez adopUr. 

Franco et M. d' Aspremont 
Avec acn habitue: ~-t " )- 1 m0< 1·ement de ment.on. le oomte d'A.!premont.-t.yndl'n qUl eat. atflrme-t-on, cbe.aUu de l'Ordre du Batnt Empire, et que!que cboee auJSI c1Am :e Tiers Ordre de Sa.nt Franç<>ts, a prononœ une bar1'.ll&'U• 011!1..nuntt, l'autre làmedl à Patrla, devant q.elque trois cent& c :ranqullta • bruxeJ.:ots qui étalent Tenus là pour bonnlr le vouveroemen: de Valence, conspuer M. Vandervelde. et rèclsmer la reconna1-J:lce de 11.t Pran!X>. 
Ce fut a&""2 drôle. Car. a,-ec &On Joli mouvement de meutan. le comte d'Ar,>r•mont-Lynden ne °'"""" Jamall de manlf..W - duna comJQuu U avait 414 pr~4 dl.Ill a& b.l.ranlU• pu un M.. o..>'. qu1 ucuaa ce pauno comDW>dani .S. I.AnnOJ, c emp6cbl pu IN 1'oenta 1nctdent1 prov0qu.i. pu la proJecUon d"un filin aov!illqu1 • <ale>. oe QUI -..u: cllro q::;e le tro;> bou.:.:.Wt commaodan: ava.lt &ttra~ quelQuee bonona sur le coln de la ~ Tout cela •ta1t d'aJ!i.ur1 charmant. ~ le dl.scoun d• ce bon 11.t. Hansoz, dépUt4 penna.nent llWral dont on M demandait ce qu'U venait faire dans cette aa.tèro cathol!que. 

~~~M~G~l~U~ CLICHES OE LA PRESSE-----
82a, .,.. d'Anderlecht, Bnixelle9, T él. 1 12.60.90 SOIN -- RAPIDITE -- PONCTUALITE 

M&la ce qui 4t.alt plua drOle. c'6t.a:: d<I \"Olr \76r.er, n mJUeu de la adne de Patrta, P'.ein Daye en penor.nr, trèa t. son aise parmi les conservatoure ca1houques. et l•ur adttaat.nt m1lle risettes. mille P<\lla bGnJours. Le lâléral Franco ee l.r'OU•n.lt, AmocU. en trtii t>onoe oompal!Dle avec M. d'A.!prcmont \\.tais M Pierre Ocl)·e faisait un peu tacbe dans ce ml~ trù b en pensant, à la plaœ qu'occupe 11cnéral~ment M. Corn<W~ PienU;en. Est-ce t. d1n que vnwnent M. PJene Oa,-e eott 'Prit. comme on l'a affirme, à rentrer dana le glroll du 'l•ux parti de Woeate, dèl que M Uon Ocl;reUe. ayant ..n poche le contrat qu·u n . conc:ure a•ec une usine de c &loaana » am~rlcalna. 6era pan! pour NC\\·York, Sil.Da etpolr de retour? Car Io bruit M con:1rme de plU3 en pl<1a. Et M. Sindll: lUl·m.me lo colporte, dlt-OD, avec une ~iu1ce suspecte ... 

Le Boia fleuri à Keerbergen vou.a lnvlte comm. t..... I•, ..... a .a K• 'messe aux Boudins qu'U orpnl.se lu 12 et 13 mars. Meta succulents Il de.s prllt nlsonnablea. Week-end a «t~ occaslr>11 du um<dl llOtt au dlm&ncbo IOlr 4.5 franco; au lundi malin: GO !l'llllCS. Tél.: Reymenan 9. - On dAnaerL 

A la S. N. C. F. B. 
Quo devient la s.N.C.F .B.? Dtpul.s 900 offensive d'll y • qu.elquea mols, eo vue d'une maJurauœ do """ t&nû. elle ne -.ult plua UMlt. Elle a·eet, -.na doulè, octroyé une a~mentatlon irénérale do ClllQ pour cent QU!. 1< au~ à une autre. récente, et a une aui.:e -ore. fonno &'Jt. un coquet i.ol&l. Af&ls c"e&t ll"U do cboo•. au ~d de C4I qu'elle a.u.nLlt voulu Imposer as. cl:eot Et ceux-a se c lléll>éfient •. ~ on dit a Liée' 

Clar. entln, de deux cllOll<ll l'unü : ou bien la 5-N.C.F .B "'5t e!!ecll~ en déficit. en très çœ d~clt. alna! qu'elie ra afflJ'IDé, et alors U faut i.out de mime qu'elle pal'Yiennd à boucher Io t.rou: ou bl<'D U n·en os:. rien et. da:a co caa. elle ae ..-..1t IDOQ1Mie du pubLc ... 
Nou.. voullllla croire •n !& preml~re Ill poUtbe. Seul~nt, en tanL Q<i. oootnbu&bt.., flnalemœt to\l.low'li ~:as, :noua >00drtons b.ea aa.v01r oi quelque nouvenu projet n'est p&a en J)ttpuauon. Et a·u n'en est r:en. qu'aUend-<>n. rue de Lou\·aln, pour eclàlrer le public aur loe d>'po&IUona que l'on compte prendre •D vu• d'alléger une organlsot.Uoo t.rop lourde, d aménai~r •'"" l'Etat - premier fauur - la chalila ~nte des rro-- pensions? 

Votre intérêt 
ut de savoir que la cause de l'usure pre'!latutte de vos organes eat l'au~ù11.0ll1ca1!on due aux po!.sona ln\esti, naux et t. la oonstlpallon. Pour ~u1 dont l'mtatln funoL!onne de fa.çon défectuell.6e, J'hyalène Ultestlna.le doit ttre le ptrpéluel eoua. car le tube dliest!! QUI contient dea mll· liar<ll de mtcrobM de'1en1 le r6ceptacle dllb toxtnee qui. charrlêea pu 11 torrent clrcul&i.ou-e. a·en vont porter Ir. ma.ladle et la mor1.. tJno t. deuz cullleriee t. IOllPI de LIN TARIN pr1-~ eolr ~ ~ matin, à JeQn, madriea ~ un deml-nrro d'e&U. pumet~nt de lu1i..r elricacem~ con1n llOI pol.sool lntestlnaux. Touka pharmaclea. 

la garde de l'E.t 
Lei etfet.t <lu rentorce=n~ de la couvertm'e de la troo. t16re ae font de plua en plw aentlr. Les trol.s provln<'8 orlen~ eont en état d'alerte oons:.ant.. ~ prdce • mui· tlpllent au tur et à mesure que lee petl!a ca.acrnem•·nta a'achê\-ent à prox!mlt' d'9 abrU bét<>nnN. Rares r~ annèle ceux qui ne ... roni pe.s arm~ ot oooupl9 1 Par.out les bloclthaw l&lsscnt deviner la bouclie de la pièce •ntl· cb&rl; p&rlDUt on llllllll rou~es. pow ~ ponceaux. Le tiarrtm-. c anl.it.ankl • ee oomplète de Jour en Jour. Au re·\G'Ul de ralb entoocle dans le kil. 'rienneru a'ajOUt.er les f ... m- l».trlU. rouJ&nta, Toute la pœl.tlon da ~· ftl esi d4là pourvu-. 
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La C bah Oalt~. lntlml~ et agrément d&na un d~ 
aS nouveau, r . Orandt!-lle, 10, Brwt..!loura. 

1n dmlleD pan:.. qui n'étalcnt pas surv<'ll.I~ <ie taqon 
pamancn!o le aoot à prbc:lt.. Dc&ns le UmbaOllY. p1ua la 
Cll!lS1 Albo:\ &'8d1èYe, p!U6 l'ob&!aele etn~ qui1 r.
pWellte prend de J'lmportanee. On est fraPP' pe.r la 116-
.trt~ ~ °'~ Et demain l'œuvre a'achhtta pu l'lz>
l l&lllLtlon dlm regtmœt d'UironVrte à Toncret. O. aeralt 
Io 7o d• ltim•. dlt--On. actutll•ment à Malines. 

En rûumil. on " tait de la • belle ouvraae • et Il l'on 
ue la ~uoo de la e&\'alerl~ U Unp<ne d'ail~ 

TO!r. à Spa ~ en,...ol'OM. ce que ~ 1.. motoc7cl.l.stes 

l!U ltr lADClers <':., palW'Jt 6U? la frontière. lei CJcllslel • 
tire; bleu ou vert E: ~ carab!nle..-s cycllsUa. ot1 ~ 
teun qul ..., g:llssent cbns le pliu m!DU3<01ie da ...,tien, 

•~nt dea klalreW'S de premier onlre. 
Nowi JX&édon• d'ailleurs en s-.111que aosn de cou:eura 

t~cll!la .,ul !enlient de la c r«:onnaJssaDCe t &Vec un ar\ 
pu!Alt, oo porte dl!S tnoonvfnlenta, d'allleun ~ls. du 
moteur. ruais on oublie lea SttV1ces 6norm .. que ~dralt 
la ~ la c petite rclM •· EcOnOmlque. lllenci~ ra. 

~ qu1 vaut b!en le chm1l = l'Es' .. la con!!ance tt;ne .. n raudralt m&tntenant. 
po::r que ce'3 tilt complrt, l!e l'Mt!.llerle &ntlatrtenne, des 
'1'1"'- l'i. .., e"' d'éc-···"t.f'i 

Bobonne ne radote pas 

q . , :l • ,.ow co-u Ille 111ulle de Ricin pour arrtt.er la 
chute de ros che\'eux; 11 1 & de cette bulle l&lvatr!ce 
milanZ~ au pétrole de la lotion PETROLE STAR, l !'bulle 
de ricin. à û. 18 75 le 1 4 de lltre 

A(tnee gmfoùe l la CENTRALE TOUT POUR COIP
PEURS. 6, rue dl'S B<luchers. Bruxelles, tél 1283.60, qui 
wus envf'ttll adres..... d• dl.ttrlbuteun. 

La guirlande de M. H. Van de Velde 
on roi ·"" 1e à t...,. • .,., a... eouronnl!S pour ornu Ja Ute 

tbtnue eu Grand Chancelltt de J'Arcbltecture nationale 
- que &C3 pai!'I appe!lent lrTes;>ec:aeusement, mals Jo;eu

IClllCDt c HnJerke " 
Pamû lea plus récent<s, lallon.s un 

eort l celle que nous trouvons dam 
le demler numéro de la revue c Clar
lé • et qUI a été contccllonnée par le 
maitre P. Bonduelle, un architecte 
q '11 tait aes plans lui-même 

M. Bonduelle s'élève - a•-ec rat
.,.)0. à notre aens, pul!lque noua avons 
déJà tmJa lu mèm .. proteatauons -
contrt le projet prêté au Gouveml!
ment de ~tfler au Hty•el le pe.vU
Jon de ln Belgique de l'El<S>OSlt!on de 
l'aria. 

Ce~- c· -· à ,uste titre que l'on avait exprimé le désir 
de conserver au Be;seJ tels J>3vUlons con.strulta en malé
r'.aUJC dUMI. QUI turent ILdmtr~ lors de !'Exposition de 
lW : le pat11Jon du Gu. celui du Commwarlat cénéral, 
la Chapelle royale, les Arta crapblqul!S, e1e. Mala qu'à 
pc:ne dl!pana ~ pavillona d<mt la réussit< lut parraae, 
en veuille les rm>p!aeer par le pavillon bélKe de Parts, 
c·est ce qu'il serlllt b"'o dlllk'lle de Justlller l 

o·abord, ln structure en ~ton armé et la toiture en 
tartan bitumé, les PlCrTe& meme. la plupan, tellléœ pour 
•'adapter l hl structure 1.t~JI particulière dea quala de la 
Sdne, ne ~"'nt H~ transportM de P&ns à Brunlles, 
pas plus que lt'S novetemen:a en plaQU~ d• torT~lte 
l!on• neuf our dl~ se b1™!roM à l'e"1tvement. V. mar
broa lnlérl~ appartlennrnt aux exl)OSl'IDb._. 

U faudrait donc !)ttvolr le prix J".me <OMtructlon neuve, 
pour laq1J• ~e 11 est question d'un c prem'er • f'.f1'<1it de 
c clnq mllllnns t. 

Voua avez bien lu 1 
Au moment oil on ?tete le tond de la Oalae de l'EW.t, 

on TOten't un =Ier cttdlt Con ~ ce QU4I oela TeU& 

Champagne 

HEIDSIECK 

MAISON PONDEll 
1CN 1785 

SON VTNT.1.G• 

J 'J' 
pour ~ connafu<1<r• 

"""'' Gtnlral : 
R.I. IEAUMAINl. 

.,....n .. 

dire l) pour recomtrulre à Bruxelles en mat<'rtaux nou
veaux not.re pav!llon de Pari& li 

Contrtbuables, si voua avez dea poches, retoumcz.lcs aux 
;eux de M. van de Velde, pour qu'il comp~e que le cou
rase flSCal a aes llmlta ... 

La recherche de la patemité 
Ce pavillon. qui ae présentait tngenJeusenie'!I• 9ln un 

des borda de la Seine ou U a'adaptalt à un' conformation 
particulière du terrain, n'a plus de raison d'être au II•Y••L 

X.. bAllment, d'ortentatlon moderniste, construit en 1935 
au Heyael par M. J. Van ~etk et qui a, lui. une valeur 
archltt<:Ull'&le bien S11pérleure à celui de Parb. a été CC!lÇU. 

lui au.111, pour l'emp~ment QU'Ii occu~. ~Jme M. Ben· 
du elle 

Ajoutons, d:t-U, que le plan, la dl!pôslt!on gènfrale dar4 
sa partie au bord du nf'Uve, l'St non pas. comme on le 
croit. l'œuvre de M. VILD de Velde, mais de l'architecte F. 
Petit. 

Mata out. mals oul, mals oui, mesdam"': mala out, mals 
oui, mali OUI, messleura, comme on dit dans la cbanlon. 
Nous cltom M. Bonduel!e . • l.cll façades qu U lllf. ~tl:> 
ua11 deulll~ et qut auraient donné une belle Idée de 
l'architecture moderne en Beli;\<rJe, !ment m~lh~ 
ment kartffa. mlllS on a COll!ttVé cependant ks ~~

tlona _..ntiel!es et cola, '°°" Jamais clt<!I' le nom de 
l'auteur. La réédJ!icauon du pavillon, déjà rem.~nlé •n 
dehor& de 111 volonté et ce ton controtc, P•~voqucralt oo 
nouveaux remaniements • 

A bon tntendcur, tilllut 1 
Dana qutlle dlrec!!on ae :enilrnt ces remaniements 1 

n l<'r&lt IOUhaiteble. si oulte doit Jamais !ire donn~ à 
ceue folle entttpr~. qu'une réponse rot c prblablcment 1 

faite • cet•e question. 
La tribu, deVt'nue houleuse_ des architectes, est décidée à 

ne plua ae laisser taire. 

Un émule du Pr. Piccard 

M. ran:er Jones, le Jew>A .. ..nt américain. ..,.... blen~t 
en 8'-lglqu• anic son bltl:on &tnltoopl'lél'i'fJt 

Cet ettJU!., muni de !!Ort~ de vah'es 1Lén:>p:'t>p:Jlslves, tu.! 
permettra;t d'atteindre l'a!Utude tantast1'ltle de 65,000 m.. 

Mala pourquoi choWI' noc ni pays pour point de dtpart 7 
Uniquement, nous a+U fté dit, pour pouvoir emporter une 
ample provlalon de groe bàtona de Superchocolnt c Jricq11cs ~ 
destt.\M l l'a!lmentat!On d~ thocautl!S pendant tour l'>ni; 
léjour dana la • ttœphl·re" VOUA un tuyau à tmltcr, m~m<t 
pour dee cUi>lacemeni. mom. Jo1nta!M. 
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par t ilfsrammo : cNORMANOY 11 1 PARISt riu rvoz ou 

lllllOO~liJ~lllOOnll 7, rue de !'Echelle, PARIS n. de l'Opéra 
Ch1mb- 1 poro.> 11n1 boln d.,. 45 IT. : 1•1< ••ln ch,. 60 
Chu nbrn l ,.,.. NM ll1ln dtp•I• 65 IT.; l'ttc ulft "''· 100 

Papa Merx 

Papa Men. le doren dN combatt&llta et dea \-olontalres de l'ann~ bel1e. celui qui a'enaa1ea dall4 l 'tn!an~rtt lt. se ana et ~ la campaano d.ana l~ combattan~ &Tee> laqu•lle Il l·aorait com.men~. 'fient d~ mour".r. 
Noua ne rappellerona pu la corrtue d t cet ancien 80115-ofllcler d a e&valerte, v,t,ran de 1870, qui. oo!dat de pre

m!~re cla.ue au ee d• liane, ne rou!ut l)OUlt accepter de 11aloo.I avant de lea avoir penés au feu. et Qu.\. aln!!I qu'<o ~molanent aea cltatlooa. !it preuve d'Uoe t xceptloonelle doet de calm&, do l&Jli·froid et M dlatlllrua IUrtout par d''tonoantea quallta de chd patrouWeur .. t. 70 ana 1 Aprù la iuerre, lor8Que noua ouvrlmea notre com~UUoo du plua bel homme de ~hrtque, U !ut tr1ompba1ement '1u et ce fut J1a:Jce, car c'lt&lt un homme. 
~ po))Ulatro t. Lllao, u 1 menait une ne Otolme, wtnot de trN prèa lea mouvementa c ancleoa combattant& • . touJoun atn1&ble et, malitt aon rrand &ce. prft en to'1t .. c).n)onotanus. à toute& lea demandea l)OW' veJllr en a ide t. a<a trues d'ann!$. 
Noua l'avions "'· U n'J' a pe.a encore b!en lonitemps, au banqu•t o!fert, t. Lltae. à «t autre beau eoldat, notre excellent collaborateur Jacques Ocru, dont U "ait l'a mi trt. cher. Et ncna le vtmrs auu~ un Jour de dL"UU et de tl"~. lorsqu'il vint Jrter v.a de<:ô:at.lona d~ tiu•rre, au p!ed du Monument aux Morta. pour proteste• wnll-o le wte de la loi d'amnistie. C.. fut oon dernier geste en publlc, la p:ua dD' !louttux. le plua amn 

Telle tut la r6o<•mpel!M dernim de ce guerr!er. 
En m&Ne, aes compaanona d'armes accompeaneront aon oorpe Yel"I aa dernière de:neure ; 11 '1 aura d,.. auwl~$. de bauta personnalltés; U y aura IU'1.0Ut d,. ~na qul l'ont atm•. vénéré et qui lncllneront, dC\'llllt eon ceroueU, leurs dral>"&W: voUéa de crèpe. 

LA BOOCHl'!RIE PREMIERE 

GU STAVE T'SAS -VAN ROY 
20, rue du Grand Ce rf, 20 <Porte Lou1.1eJ 
EST OUVP:RTE - SPECIALI'I'!: POUR RESTAURANTS 

RA YOS DE CHARCtTI'ERIES FINES 
Tél : 1.: 28 78 ---- Tél.: 12.28 78 

M. le Vice-Gouverneur 
lof. InJ•nbleeclt dtTi•nt un homme de pha en plua en we et U bzille de plua en plua Ylte le.> étape.s. Elu la aem&lne dernière dlre<:teur à la Banque Nationale, le voici promu, ctnq Joun plua tard. au rani de nce-couverneur. Sana mtme avoir eu le t•mpa de Ml regarder dan.a la 
~ de eon nouveau et .,mptucux burenu, un aort envia,. ble la U'IJ'lsporte à l'éta.ce aul)lrteur, dall4 l'antichambre Cl• ~l le Oouvrrneur. 

D peut d~rmala a'aaseolr pour quelques années dlUl.S 

le faut~uu que ~l Van Zeeland a Illustré de mille taçon1 et que M Janssen avait t. pe<.n .. eJneuré d'un hèmlspbt,,. clli•ralt nant d'acttder au trOt!c. 
L'ancl•n iOUvtmeur de la Flandre ôrltnUllo habl\era dana la dorure Jusqu'à l'heure de la retrali.., qui est ol P"U élolinte - tout ttant relatif - qu·eue m un bawne aur la douleur d• etrtatn dlreeteur plua che\'ronn• qui, dans oa candeur DR!ve, IÙJmen~e aux aources de la réforme adm.lnatrallve, a vait cru enle>·er la timbale ... 

La planète Saturne 

quoique 7:10 toll p!ua rn-e que notre terre, a une denw~ telle qu'elle pourrait flotter sur l'eau. l n<royable, mala Y.-1 I IA cl.ni SAPOLl brWe a fols plua JonilemPll qu'une a uin. lncroya1 le, mali na! auaat. 

Ambauadea et Légation• 

Le llOUVemement behie doit donc décider de notre amba&w.4e l Rome. On perle de nouveau du oomte de ICtr· cbove. œ qui n e noua penlt PM tm bien ln•tnt6. n parait que lee dl&putN avec M Spaak ae aont colmees. M. de X•rchove p11&ant t. tort ou l rel!On pour avoir manUe.st6 ""' anUtlamlnnnt!sm• JUOqi:e dans le Satnt d"" Balnl.I du Q"<lal d '01'31l'!, ll stralt llolS<'Z j~t<! que 60n IUC<eueur 
aolt M. Le Teiller. que la oomPA&nl• 
dee ~ de :o.t.w:ou doit fat1-
JUtr quelque peu, et qui y aoullre 
du foie M. Le Teiller, qui toi un 
vieil habitué d,. curee de Cbate.::-
0"1011, n• peut PM •'habituer à 
manger de la '1Mde dont on n'ellt 
PM tr~ aûr qu'elle n'rat pea de la 
Ylancle dbomme. 

D est parti paur Moscou, U 1 a Un 
peu pl111 de de•tx ano, avec des 
pleda de plomb. ronvaJ.nrn q•1'on 1111 
acco:ode!'Ct une large oompensaUcn eou.s forme d'une amba,.gade au Vatican. On l'a t<>ujoura oubllé, I l a'étalt aacrll!~ pour que MM de Kercho<e et •an LUYten n• ae man-nt pea tout tt\lA. l l'~ue. Ben patr\ou.me lui fait honn•ur. Saluooa ce ftls de la ville du Doudou, qui consent t. ae cloitrer dana la Ville de Borts Godounov, 

Perles fines de culture 
01.rec~mmt d ·'l! pkh., 1es le• plus C"ltbl"l'3 de l"Extr~m .. Orl•n t au DEPOT CENTRAL ors CULT I VATl' URS. malIOD-lllUe : 31. a•enue LoU!ae. Bruxe:: .. Pr1:J: 1trlc11 d'ot'lgi~e. 

L'axe Rome-Brwcellea 
M. •'&Il Zuylen ne l<'Ot plus a'allonJ!:T &ea dtnl.I t&111~ Uque,, lor!IQU'JI eat qucaUon de l'a.mbe.Made de Parts, parce qu'U att"nd pour bien"'\ Je Mpan dlJcret de ~ de car. Utr de Marchlmne. de Londrea. iU!s, au tond, tout au tond. lbomme que les Putssanta du Jour prot!i;ent, c'<$t le Vicomte Jacques Dav!Jtlon, ministre à Berlin et qui pr~ tend si itnt"'1ent ne dLÇrer aurune ambnssade que. nrn que pour cela, on voudrait lui tn doM<r W1• 

Au tond, le Prince de Ligne eGt bien mieux rait do ne PM démllllonnrr de aon pœle de Rome et d'.Y demtu~r. OOllUD< eon cou~. d'AnJletene. Le ptus be•tteU."< des hommes eat crrwlnemrnt le c.omte du Chasirl, qui tut notre chartlé d'attalres. pendant tanth~ deux annka. En •oUA un qui, pour eon Ace. ~pl , oona<Uler, a d~Jà vu de q1> •1 écrire plus!eurs vo'umœ de mémoires. 

Rien ne vaut spécialiste 
VIOburo bOn recu;t.re, 40, rue de la Blentalsance. à cent 

m~:res l rauche d6 :,. l'lft du Nord. sptdall.r.e du ~.a· :-e. le P:us ,.u·.e ueortlm.,'l4 du pa.ra. Cat&!oaua aratlll~ 
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KESTELEYN 
le ~"-•• •· ""iufpemrnt co ...l&l $-1 r Namu.r. Bna 

Accident d'aviation. - M. Gutt ... 
~t<' nou · ~' ttf'All(I dll.D4 :. ioumaux et nou' ..,,..., ' 

que • • .)..4.,., M. Outt. ttant m!nis!.re dea P'Ul&n-. 
t.tl. eomme li a.~. m&udlt per noua, contrtbu&ble, U a 
r le rtSI<', •n tant qu'andrn eonlrère ~ttea droit 

& noitt aympRlhlqur ron.&ldl'nlUon. 
- Allo Ouu Ici c Pourquoi Pa.s ? • 
- Ahl c'tll! voua. qu'y a+ll pour \'Oire service t 
- NOUI 10ml0<'$ loqulete. I' parait qu·au cours d'un at.-

t.err;,.aie tord à l'onW-l'EYf<!ue, Toua a"n al>!mf une 
mai.on Alora, nom TOUdnons b!..o aavolr si c..:i.. ma.lion 
n'ui pu ll'OP am<>Ch"", Il on peu~ "6pettr la répar~. 

- OO a rez.TOUS lu œtt• blsto~:â? 
- D&na l.s j(!Urmux. 
- Ob la lai 1rt0>ntmmtal .-oua a"ez fol, .-oua. à ce 

'IUI pa1'lt daDI Ici Journaux ? 
- Dame Tout de ~- • un P"ll pea tzo;>. 
- Eb bl<n. aachn que j'ai uni>'e~' aecrochl et df· 

lllO:I wic hélice dana <ka fila ba.'"belt5. que la mai.on. Il 
ma aan il y a, n'a mtm.. pu tte touthèe ... 

- N~ resptron.\. 
- • et qu• quant à mon portrait ... 
- Nous an:ons VOUA •n par:er 
- ... 11 n'a l>"! étl efr:o·urc. 
Et l'a vl<Ltcur Oult rcpn·nd le cour. de son .. atence 

avant d• repttndre IOn \'Ol 

Une démarche auprès du ministre des 

Transporta 

i;ne d~te11t1on d'automoblllStea •·est rendue hlrr ch ~ 
le MUl!SU• des Trans;iort.o afin de lut demander la aup. 
pr<SSlon de la Uml\atlon de nt~ dans certamea rues de 
la capitale 

LA rtponse. comme bien l'on !'.'~-"'· fut nfgatlvt. 
1 J • ne pourrai! en•ln;rr la qucs\ion. rut l• :Ministre. 

que &onqu~ touto le-1 \'Oltures Sfront munies d·un 1>)'at-"mt 
dt lre•nace a•JMI tl!lcar~ que les "'rvcrlrems eq'Jlpant ln 
V1llllme mlsra sur l• marrM pu l'A~ence Belge dts AUt~m<>
bilN Rrnault, 42 n1• IA'm moe Lubroussan> . Brux•llt•. • 

E&aayn la Pnm•qual ro Renoult <\ vous vous nllbrrrz 
à l'avta dt l'honorable \111111tre. 

11 Edingen, vlaamache grond, Hou zee ! 11 

t:n• fols dt p. S d' m"cc'hP 5" Q,...!l$brlgade de DOIT<' ami 
Ora.ruwtna :\ üof'n mentê de ln. ca'U3e': de la l&ngU~ trançal.Y.. 
LH tn>UP<'3 de clloc ont rnvRhl Enghkn. occupt la Orar.de 
P..aoe pendant au molnS uo:g nunutcs et ~ s.o:lt rt'ltêU, 
!r.omphalffllm\, hOQ& (QI h,,...,, aptt.s 8\'0U" L"'°~ IZOll 

lnd.genta de 1 "1'.ldrott. 
Suecls r;ur too•e la lli;ne Ln ~nnoll 5"nt un Pf'u 

P:lll an:U1:11n1nranta qu'lll ne l'tta:rnt la .-r!l'.t •t p!U.• 
c!Ôddb QU• lamai• è mvo)~r paitre 1 s Onlm~m l-s o.
BdlrlJ••r. lf'S \"llll Cauw•lam. lea gouverneurs de province, 
la muuat.r"1' 1~ d !ablf'! rt aon train 

L"•xpecllUon avait tif mont'e de matn de mattrr Un 
rra.Nt Strl\:ta'~ l'&\'1Ut. mlM au po~nt. Quatre autoeara vtnu.' 
!"Un de Uerre, l'autre dt\ ~1'1mrs. Je trolsi~me de Termondt 
•t le demltr dt Louvain. s'etalent retrouvés rommr p11r 
huard en laeè du ool:éa<·. l quelquœ centaines dt m;tres 
du ~ntr• M ln vlll• 0 llrd•nla gucwers en su~rent, bot t~. 
('alot~ «-mU1ronnh r.l. t"nrhemllit's de bnm. 

Il ttat• li Il. 1 2 l11Mltc aombtt de rapentll et d• la 
llll'S!le bL"-"'· Les f!nelùmnols pcllSlbleo pnairn1 le ~tgneur 
OU dtCU&ta1~.I1' .• p.JrtO du dtmanehe 

!!en t"ee. llnk.' rechtl Lca val!lantes co.'lor...s marulant 
lm pav~ d'Un talon lnl.réP:d<' otbouch~rent par """" d• 
lfA~ a .LX c- d : c Hou 7-1 EdlnltD V'.aamsche Orood • 

LE COQ 1 MER Le OROS\'ENOR CLUB las b LI 
• u~ Ollîert, - Te:èphone : 79.210. 

FAITES 
PLAISIR 

EN OFFfu\NT UNE i'1r!Nîf.: 
POR"Dltrr AU DOS lA MAAOUE 

'*-ir:·JiJl:Jii "' 
M•1'l IN?XYl><&ll 100 : 

A l'uaaut ! 

En quaran!4 &eOODdea, l'éi!!ae et lt• ca.rœ turent 'vides, 
toui.t la population se pricipit& 'l'ft'I 1.. ru.men de la 
~· f#Jl l&Dça.lent • profusion da proclamai.ons 
bllL- commença.nt par - mots· c Peup:e d'Engh!•nl 
œ:ut qui étrut'll: au}ollrdbul par ..,. ruo, Toua aaluent >. 
On I• leur rmdalt bl"°. Ru~ COUr;>o d< alffle.a, C.Ou,Jours 
eira~men: bU:OCUo. cl"..s élven.. 

A lora celui quJ oommandau la troupe lança un coinma:!· 

d•ment : c Tapez 5l'I tous ceux qU! crient! > V.. c ..olda:,,s 
pohUQues d• la Patne Oamande • dtl:IOUC~nnt leur cclntu· 
ron el chari~rent. avant de s'enfuir il toutn jll.lnbes dts 
qu'apparut :e kep! du seul agent ~ poUco d1J1ponlble. 

On rl\mas.<a trou; bl~'lé5i;raHs,carlescdnturons de ccttJ< 
qui venalent !&luer à !eu.r façon l• peup!• d"~)lghten. étal•nt 
1am ls de boulom de tonte et de blllea de plomb. 

Lea E1111hi•nnois parleni. cl<' colllitltll•t· uM prde cornmu· 
nale, d"ln.•taller une s1rene d"alarm• et de placer un 1uet
teur au aommet du clochrr comme au mo7tn llge. • La 
proobatr.e lw.• nous d:salt un brne cypc do rendrolt, c·eat 
• coups de fu&ll• que nous les ncerrons. ou de l"'t,ts plombS, 
tt 111& =••nnent en~. c'"'1. l chevrotines que ooi::~ 

urrrooat • 
E' p:u. qu• Jama!S. l"eventuere liste flaml!lgant• quJ &era 

pre•. nttt aux e:e.:uons cOIIUJl1lDAlea p.-ocll!Une ttt aaaurte 
d"wl t"'' •..arH. 1urcls! 

Hi\LLYE SAI.ST-H UBERT, à Genval 
Hl>t -R 

Ml:NUS A 18 ET 25 ~'RA!\CS !.1 A LA CARTE 
Nou,eUe Direction - Ttlephor.e . 63 8121 

tt Brunel vlaamsch n 

W prnaon de Bruxelles c"mpt<: . 
14 bataillons d'mfanterJe tlan1ands; 

4. bat.alllons d'infanttt:.e trança;;.a, 
7 rrouprs d'artillrrle fll'mlUldo, 
2 sroupea d'arUJ:tn<' fmnça:a. 
2 rroupes d• ca ral:Prs et ~ escou1<1u bUndts namanda; 
l croupes de caraUt:-E lrl!lçau. 
4 groupeJ é'arUi:e::oe anuat."1eru fla :nandl; 
1 1roupc a:ar..Ulere anu.atr .. en franç&!I: 
4 bMalllona d'atrc.nautlque Oam&r.da; 
2 bataillons d'aero:ao: que lnlt:ça:s. 

OrVe t. cette Ju<11cteuse repartltion luuulallque lu ml· 
11c.er.a bruxel!o:a qUl se rècJ.:iment du rtlllrM rrançalS 10nt, 
tn trtl (rande majon:e, expt!dl~' à EUP<'n, l )fa!me:ly, à 
Vrrvt•n. à Spa. où Je service nt part:c•1hcrtm('nt dur, 
tanc11! que ceux qui "" proclament c Vlat.mk'h • ne dell8$
stn\ pa..< la pla<e Oailly. 

Le tapis brûlé 

Ça l' eat ! Encore une fol! ta <li•l'<'U~ qui vient de 
tomber du etndrier et a uouô mon tapis. - c Que veux-tu. 
tI1e .5' COn.&Ume tO'Jte srule t-t f.ntt 't'&f ptTdre J'équllibtt >. 

• Alo'"' lac• comme mot : fume de .. Bo.opbor• o·abord. 
ee ..,.,t de "~r.tablcs e,pretu.i turques d'orliùl•, que tu 
uouvn au prll: mOC!que de fr. 2~ les 20. Ensui~ ... rlles 
JIOD' !4Jlcm•nt savoureUS8. qu11 n'al'Tlvc JtlmAla à un 
tumeur de lea oublltt au bOrd dlln ~drtcr. • 
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A fit Tl C L ES 1 Ln •bonnemtnla aoa Joo.rnaas tt 1tobllnlfon1 Ml o •HVGIENE fran(al• tt bll~b 1ont r~us 
1 N T 1 M ~ 18. "'• du Ptnll. Bruttlles 

• oie . \,,,ARX. ne. 
70, 8outent4 Al'!•puh 70, •v p • H•C•. IRUXlllU· IOUlSl Liége • Gent • Kust 

To1u nrto·l~, ltttimt'., noutrnu c fo1ro11t.'Ob/to, aill#un. 
T•rtf ilh1t"f ,.. " enworf 11allt et frar.c:o .-0111• • Il forfl'f 

Mabon fot1dff • ., 1905. T"'•'-•"• l l .4Li4 

Un homme de principe. 

Ayant parl6 pendant une heure et n'ayant plua rien à 
t ain, olnon à dire, M. Van Dleren a'en ail• fumer une ctca. 
ntte dall4 les couloll'• du S~nat. Edmond. pour lu damu, 

ttatt de mauvaise bum•ur alll$1 
qu'U lui a rrive fréquemm•nt., quand 
u "'-'lit• à l'appllcatlon cll'f«tuouse 
des loa l lnfutsttques. Edmond a>a.Jt 

envie. ce jour-là, d'accomplir uno 
action d't'clat, un gesW? réparateur. 
Soudain, au momont oO Il cnssult une 
lettro dans l'ouverture prattqu~e par 
la Pooto dllns Io venin d'Un• dos 

e<"l ClO'.tta naUona:es statu11M sur le 
palier, U s'aperçut QUO l'horaire ttalt 
~1~6 en français 11eulement. Un a"1s 
sans c brncht • JuxtaUM&Jre l Le 
&ang d'Edmond ne fit qu·un tour; 

Edm<>nd anacha le carton. 
Gaston Pullnrs. dfrec,.ur g~ntral de la qu .. ture, pœte 

e~ phllosorh•. pu..a.t Jus:•ment : 
- Ab ! Monsieur Van Dieren, je \'OUS croyais un homme 

d 'e.pnt !... 

- Vous ne 90us tromp1t1 1>111. mon ~r. mats j'ai aussi 
dea principes 1 

Le dicton ment en l'occurrence 

cc.. ix qi.1 • .>n . ,_'d à table ne t.l'OU•mt plus qu• ka œ •· 
Inexact à la Bo•• Aubn9e, Bru~.-Nord <12 r. du M&rch6) 
o•, u y a des r<pna pJ•ntureux et exqula toujours et touJo• a ... 
(M~memaa.qu'A O•Mndo, pl d 'Arm .. ), La. Bonn• Aub~9e. 

Questions troublantu 

Depuia lors, I~ poete PullnRs tait en penonne Io r!'C•n· 
~m•nt des tnscr1pt1ons unilingues de la Rau~ Assemblée. 
De la ca.·e au cr•nltr. il Inspecte tout. L'inventaire avance 
rapld•ment ot l'on pourra bient61 P'l«or commande de pla
ques de cutne bllfnru"S. 

~lats une quesllOD se l)OOe. Vwcra-t.-<>n la plaquo c Duw • 
•~-dessus ou en-d""50Us de la plaque c ~ •? Mottra
~n la plaque c Tirez • en-de'80us ou aU-dt$Sus dt la plaque 
• Tr··k •? Gra1·e probl~me ! !..<> petit endroit realer••L-ll le 
c w C. • ""nalor1nl, ou bien devlendra+U b!llJliue. fui 
au• t ? Le tait ... t que. dans l'état actuel des ch~. nombre 
d• nateun f lam lncants n'en 001 Jamaui ust p&J't'e que le 
loquet de s1lttt~ pcnc tnvarlab!•ment c Ubre • ou c -u~ • 
et que cts meateur. Ignorent le françaui. n 1 a. on en 
cc>nvlendra, quelque eh°"" à faire de <• roté-là; I• mlnl•tre 
de la ~antt Puhl tque .. t d'auteurs •ltrl~ et des ln.•~tours 
blltn11ues se sont rendus sur lea lieux. 

Quant au têléscrlpleur des d~P<'<hea !nW?rnatfonalt1 qui 
trlcote <!ans un coin du grand salon, li n'eat pas encore 
qucstlon d'eu~r de !' Agence S.lga uno tm!Mlon ttt.nçatJe 
et une èmlss!On n amande; ce atra pour la aema!ne 
prtthRlne 

~1 Marclt, not •e no tYeau mlnlatro d,.. Tran:<potùl, eu 
aère. 11 \cent de faire placer, en ra,.. des GUU:emtna, 
IJéie, d., lmi:callons horalte$ de relauona rap;da,, L'ld4' 
eat e.tt<llente mali la r~:W.1.<an elt absurde. Un dfl 
hdl IX porte .• Brwrellt1-B~I •. un autre : • Ckzlt 
Kust •-

Gent, certatna Llt11e<>1a le savon\ peuwtre, afgnlffo Oan 
Mata Kust. Kekukça. ? d•mande Tchantdlet. &!rai 
la deux1~me personne de l'!ndlcatU prtsent du verbo • I< 
sen 1 : Un nou•.au pat•llll reb&pUaf P"1 M. De 8ch 
.. , ou un• béte cur\euae 1 ~- Muet n'a Il"' dalJnf '/ talri 
joindre la traduction. n more 1• mot • Llttol'&I " U Ill 
oonnalt que le TOCab:e • Kur. 1, comme d'allleura le pho 
n~me Luumburc lanort dans le grand-duché de Luxr~ 
boUf'i m~me l 

Or, M. Marck n'eet pa.s 11eulmient mtni'tte d .. Trll 
port.f, U '"t ~ai•ment le grand maitre du Tour.sme C 
IUl qUl est cens.! mottre rou: en tl'uvre pour lncltor 
Be!i;ea l p&sser leurs vacances dana l.ur pan ot 1 .. ttn.n
rrr·s t. 1 verur. 811 ae t:cure qu'avec <es proc<'dts-lt. D 
attirera beaucoup de tounstes t. la Kuat, U se fourre 1 
dolat dans l'œlt f 

Mala que lui lmporw 1 

Votre blanchisseur, Messieurs 

Sra cherruses, ua cota ""' pyjama&, ... caleQ01n l 
f CALINGAERT.. le Blanchwaae • PARFAIT. 
33, rue du Poinçon. têL 11.44 85. Livra.bon domfcffe. 

Réaction en Flandre 
c Qu ·on en tmi....• at•'C ces ~:!IN ... • C'o.st un Journal 

!lamancl. c De Nfeu•·e Oazet •. d Anven. qui parle alrurt : 
c Laa\ d•t Zotspef nu etndelljk uft zljn • 

Ce titre, on caract~rta llTU et aur doux colonnes de Jar. 
aeur. préc~de un article ~cœuré, conaacr6 par notre con· 
frère aux trasquea du nomm6 Grammms et do - IUI· 
veun - c de fratle.D ftn den a:enaamdtn Oram.rr."na m 
&ljn naloopers. • Cel cena, ~I en resumt l'auteur "8 
l'ar!lclr, Jettent le d~r~lt sur la Flandre et aVllW<nt 
la cau1oe fiarnande, F.t d• oompartr Grammens au fou 
Rlk·ZAlig•r quf attirait les raus avec "' Ollto, comme l'e •r
salz.Alctbfadesje • de Renaix attire aujourd'hui, avec a 
bros.se, los étudJanta de la Hooge.<e:hool de Louvain - Cff 
etildtanta qUI seront demain les chef1 aplr!tuo!s du pou. 
pie flamand. 

A prisent. continue c De N!eu1'e Guet•. on ne m~nte 
plus lt nom de na.mlnpnt nt mémo celui de Flatnand. aJ 
l'on ne 1'1nc1Jne pu devam les c sa•"&nl$ • qui ont fait 
croire il l'un ou l'autre Ca!ble et lncorulitant mlnlitro -
&lappen onbenul!l&en mlniater - que la modernf.sat.ton 
dtS noma c~phiquea est le fruit de leur iénle. c Osrz. 
l'Oua encore tertre Gh~I <avec b > et orthoerapblu SOtte
ghem au lieu de Zolf.~m. vous n'(te. plua d;tpJe d'ftzo 
Flamand .• • 

Ne dlt<a Jamais c Je auta satla
talt de mon blanchl'M!ur • sans 
a\'olr --~ le bl ochlmmt à 
neU! du GR.AND SPECIALISTE 

Suite au précéàent 

LEMMENS 
188. r Em. Foron-T 3· 83 85 

Massages-Bains 

If, ~ d'E:cot!C 
< Pone Lowae > 

OtTVDT DE 2 A U HJ:ORES 

A qui la faute ? La fauto, dit c De Nleuwe Guet •. •n 
œt motm aux fou.. ewc-mémea qu'aux Alita qui la!Mtnt 
f&lre 1 .. tous Toute la brutalité de Oramm•n• •t de •es 
apOtru t!lt f'lltte dt J ! mn:l~e t!"~ a wnr ~H lt-rales~ Grl.m· 
mena artftê . Gl'&llUJlf'Da l"làcbé ... O:"U me-.a a.nt-A ~ 
DOUTe&U.., 0"&lnl0.en.s de DOUTeau relAcht... Le IOllY·...,... 
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M • L'ecdrolt amuant. un aœueU Taverne armx charmant.. Il. r. Cb. de Man. Br. 

meot ne TOl\.U pe.a qu'il a'ensevellt !Ul-meme 1011& le r141· 

eul~~uslon de la • Nlruwe oueu: • Pour "" taire ren· 
cire J11.ttlr"- lts J'lamanda ont le suJl'ra11e unlven.t: Ils 
ont \eun rcptt~ntanll à la Chambre. Le bill dea bar· 
bo<lllltun do ruts t:J\ de vUlpcndr.r, de braver, de trahir 
le pouvoir élabll en Brt~lque ... li raut le dire et le tti*-
1« à l'ln~ntlon d'"" nlAI& de notre administration publl· 
~ qut a'lm.,lnent apa.!Mr, par !'Indulgence et lu con. 

une afrliatlon atparati..te lnsUguée par l'ttran· 

~~ enroyt. Ttl ut d'alU•un l'a'O'ls de m1WoN de P'I&
~ Tel .,.rait alWI ra•1& exprlmt par la plupe..rt dts 
JoumatlX tlamaoda a'll& ae d~dal•nt une bonne fola à 
dll'I! t<lllt ce qU11& pmsc?ll. 

Tel Olt, au surplU5. l'am du rou,.emement lw:meme. 
...i, 1·eat enrin dkld6 à rattt montre d'én<rlle: 1 artlele 
de la c Nlt'Uw• Oaut • rst du 1 !mter; quelqfi-s jOun 
plu& tard. l • b&rbO<lllltur onr.mmeiu. le nouveau Ril<·
~ l'Enatz.AltlblAdtsJ• #!Alt nommt mmibre de la 
Oolr~ c:u11u,..11e de la socttù Nationale dea Chenil.na 
de fer bet&e 

11'GUS - INGLIS - INGUS 
fabricant d'artlcl•• dt tt<Jame 132 Bd Bock.stael. Bruxelles. 
0e nom vient tmmMtatement t. !'esprit de celui quJ veut 
oKrlr un bel arllcle de rtclame 

De Sabbe à Grammens 
Voici l'a•la d in au1 :·• J u. 'lat flamand - U a été t<Tlt 

Je 10lr dt21 funtnuuai de l'knvaL'l Maur!U Sabbe. à qui 
lei JOWll&UX de IDU\es los op!IùOns. tant l rançala que Il&
... ,,.,,. .ont rendu un hommarie unanune : 

c .(IQ arr1.-e t. la conclusion qu•. dans le mouvement cul· 
tunl flamand. u 1 a des fon:ta quJ c.nt une rrand• nleur 
maa auxqu<llu on pourrait rep~r qu"•t:es ~et trop 
facll.ment le rhamp libre t. des é:émen!s ap1.1eura. 1,.. 
ciu•Ia 1·arro1mt le droit de parler au nom du peuple fia. 
mand el de fa:ro du ùle pour sa culture &ana pc>MCder 
·~ des qualltb qu'il faut pour ~!a. 

• Ce ne 10nt phi. Ira Sabbe qui comptent. 
• Ce aont lea barboulUeur de plaques de rues. • 
Qui parle alml : Ce n'••t plus la conserva1r1ce • Nteuwo 

Oaut 1; la voix vlrnt de l'autre c6té de la barricade; c'cat 
eell• de la c volk1aazct 1, c'l'$t·à-dire celle de M CRmtlle 
Hu;•m•ns. préald•nt aoct1!!ste de la Chambre Sana doute. 
ce n'est PAa IU1 qui J>:lrle clirect<-ment, Il fait p1.r!er quel· 
qu'un qui ault m"ancobquement Je cercuell de Maurlta 
Sabbe - mals chacUn aa!t ce (lue fatre parler veut dire. 

c C<imblm de temps ~ •-a+U encore durer? 1 .., de
man<:e finalucec~ la • Volkaiazet •. Comb:on de temps ' 
Eh 1 mats, c'at à :.t. H111smaN Jut.méme. c'est aux chds 
fl&::l&nds, c'est aux tc:lvalns, aux )oumaL.stea flamands 
qu'U faut d m n" c 

L'équilibre du budget 

dalll un ttat conme daus un ménage. n'est obtrnu que 
pu la pro"oyanee. Etre pre\'oyant. c est L5$Urer toua "" 
risques t. union et pré\·oyance, 93, rue royale, t. Bruxellea. 

A Ganthoren 
On Mil quo, par awticatlon oe ia 101 du 28 Juin 193~. 1a 

co11um1nc Oe GaM11orm :.e uoure compnse da.ni la W."<>n 
dite flamande. O•', te d•mlcr recensement décennal c 10301 
a demontré que ~ ~ p c de• hab1tan~. parlant 1<1 dr.o.x 
ou troll lallîU<S natlnoalea. om d~rè se senir le plus 
~rnnirru du rrançals et que 34 20 p. c.. dea habtt.anta 
parlent., unlqUtn>'nt OU le plus frequemment, Je françal.I. 

De lSlO t. 1938. tcs pourcentares ont coosldérablemmt 
a-n~ encore, par w1te du d&.'oloppement de nouYttoux 
q11artlen lmpon&nta n U re.aon. de dl\"erse& OOl>Sl&l&!Jonl 

~ .. ' lll~l~~a,.HI 
~ L• aeûleue ae•t .. 11• 
"- 4••• I • ••tr• le pl•• 

pt•ll••·· c • • , 

L'IMPERIALE 
r.c01.1...,.,• ctat\f t•diW 4• 
«l.loJ)MIMtitd .-covv•rc'I• 

H M' f0""1ant ~t. Lo 

1:
oAlt dt ll"'l'f"°I• 

M OOftJ•n• W'4K'• 
do.c.tt00.-.n•h.r 
•tdCfloo••.a•tlot .. 
:loc:t• Il °""""-

qu·t. l'b.ure actuelle. la population ae palUp en pl'OpOZ'o 
tlool llplea entre ~l!mente tlam&Dda ~ tlimen'4 franco
pll.-&. 

Cônch1s1c.c loe:que : le ~me bill.Di ue ~cd a:u IJ>t6-
rtta de la commune La rnr.nde maJort:~ de la po>;>ula:ton 
le IOUhaltt ot le oon..<ell commun"1 a 'llllt, l1&l' c!eUx !o~ 
le 18 Juto 1"4 et le 23 OCU>bre 11137, un Tœu en laveur de 
11Dlta:ir&UOn du biJlniUlsme. 

Un i>r=1er paa a déJà ét~ franchi. La Jo! du 15 Juin 
11135 aur l'emplôl dea Jani;uts c en matl~r• ludlclalre • 
ranc~ la commune de Ganshoren dans l'&Cilomtratlon 
bruxellnlse. 

D'autre part, Je Sénat a voù, le 2~ avril 1936, la prop<>
altlon de loi de M. Demeta, tendant à l•IJSt'r la faculté aux 
conaells communaux de Ganshoren et de Brrehtm·S.,ln\e
A!l1lth•. d'adopt..r le rtg;me bilingue de raulomtrat!on 
bruxellol<e c en matière admlnùll.nlll•"e •· 

La Chambre aura prochaLn•ment t. ae pronon= à &On 
l<"ltlr Ganshoren attend - et lait dt1 vœux. 

labncaUon Joumallrn des fameuses c/a/, .. trep,/' chiques uoortlra. __:f ~ 10-12. h • "U Kord. • TtL 17 3HO. 

Pour leu.lut de la Wallonie 
Noua rec~vons de Brame-le-Cou., 1nt b~W'C qul porte 

ce tlll'e. Elle annonce la con&tltatlon d'Un mou•emcnt de 
Renaiaaance .. -auonne. On y m : 

c Noll'e mou"ement est "'allon. Mou•1cmcnt 11·allon. li 
n'eat pas un l?l<l<lvement antlflamand ou antlbclgc. nutor.~ 
nu.~te ou separati..te. Sépnratisme, autonomlsnw. appel a 
l'ttran~er paraissent Ici des solutlnm de dl·sœpoir. F.i <er· 
tt·a. l'nprtt peut évoquer ces oolut1ons de d~rsPQlr, a':J était 
trrtfut.abltmf'nt dèmomré que tout salut •~t tm~1ble JS&!:S 
recours à elles. Mais, n1 l'observatloa dfll Ialta. ni l'h att> re. 
ni la n!OeXl<>n ne Justl!tent œ dhe&PQ:r. !! n es\ p:is de 
necesSltt hiatortque ou ph•Jooophlq'Je que la Plalldre - m:i!· 
t.rTa&C de aa lan11Ue. libre de cultlver us partlcuJar1tt.. rtt: o. 
nales - ~ détourne de la Romanl!é dont l"htatoue l'a r"':e 
I~ comme la Wallon:e - b:rn cp't. une ti>.1<1ue. à un ~tre, 
à un detré c!llfé.~:.s. ll serait Infiniment mnladrolt pour !a 
Wallonie, et plein de pér11s, de faire pl't'llve d'tmpat:aiœ à 
1·~n1 de ,la P'landre. de défi&Dtt à !'tian! des •ert~ de la 
rulture • romane t et de Jeter ainsi 4.1100.000 de Fla.rru!nds 
du.s lea br&s du eerrnamsme. 

• Ce mouv-mt wallon eot donc un mou•"t'rnent • natio
n&! a. D ne repudle par le nom de c Bc:liC •. que d'auruna 
voudraient dRter de 1830. • 

Ersatz 
- Qu est-ce que C'tllt, papa, un oru.ta T - «Un prodc:t 

qu'on prond pour ce qu'il n'eat p&a. • - Alors. •. Je 
me trompe dans une multiplication. le prodUlt est un 
enau ? • - • Pa6 prêclSémenr.. mali al Je fume une 
ctzarett~ dite orientale. &104 qa·ene n'n Jam,aLs connu 
l'Orient.. c'est un erat&. • - • Ji:t comment uvo:r, alon, 
al c·on de J'autbent!que ? t - c c·eat bien •lm:>le : &ehe
ter dea r.œphore, de lir1tablca clpretta !Ul'q"Jtll, fabrt· 
qu~ et ftnduea par la Rli!le turqut au pm tnttoyab:e 
de tr. 2-" le paquet de 20. Et c·eat ce que Je fais. 1 
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Comme la main 

l• nou~~a1 x t._ •eu sans ressort.a u 1&06 Ptk>tu du 
Or L. lbrrrre cœ, 'itnnent 1nt11raltment et aana aucune 
a•n• les bemlC> le.; plu. volumll:oUMS et les plua anc1rnnes. 
L'ab6ence dea P'IOtes supprune tout r isque d'etrL<tment 
de la tumeur ot t.out danger d'élArCl'5ement de l'anneau 
berntatre. Le Seo-83.rrue, sana resaort et...,.. 1><low•. n'est 
l>U un bandago. mats un sous-•éttment aJuatt donnant 
l qw le porte le maxUDum de confort e: d• lkunti. 
Otmandez aux t:tAbl du Or L. BarTen IJ. Sauboua. D1r.1 
G8. rue du .Maraia, Bruxell"'. leur trJltté sur la hrrnte QUI 
vous sera em,.oyé rrat.uJtemrnt soua pJI ferm~ avtc les 
adrt"-'<$ des depos1talres exclu•tfs d• la méthode Barrere 
chez qui l'œaal d• ces célébr.s appueUa peut être demandé 
...ns enragement chaque Jour. 

Emile Housiaux à l'honneur 

Emile Hou•laux, notre sympathique con!rére, eecrétlllre 
du « Peuple • dopuls plus de trontc ans. p~tdent de la 
., ·t on bruxell-ibe d• l' A.s.<ociat:on de la Ptuae, a dQ rési· 
he .,t•e derru~re charge. le rtlrl•mtnt a'oppocant • une 
rffi«U<>n qW. aam ceia. luJ eQ: tte ....-. ~ conlreres 
1'1 ont olfert en ru.be non p.u u'adttu. mais d'au-revoir. 
" b>lllhazar d'hOnn ur samedi d<mler, parmi les rlaces 
et lta ors dont sont surchaTié• lri• lambns de la galle à 
mani:t:~r de la « MaL.'lon de la Pr~ •. 
u~ etnta,ne de convives - chiffre raroment atteint 

pour et gonre dt réUAtons · aonaez que les quoUd1em 
comi~n•nt leurs z~acteun p&rtlculi.rement le • ·!T -
a11uem ~pondu à l'appel castrcnonuqut des organiht"1rs 
e: temolgnatcn: de l'estime darui laquoUt Ils tltnnent l'ex
prrsldent de la atttlon bruxellol.,. qui rut a1w1, aupa""" 
nnt, le PN'•ldent do l'A>$octaUon tout entlére. 

1 ... successeur dt M. Rouzlnu•, M. R. Tack. y alla du 
lalu. réttem<'lltalre et M. Hontn, prl!eldent de l'AMOCla
t!on. qw a lt ltrnbre dt 1otx dt 1·orarf'Ur tt un• dtctlon 
d\Ule parfaite ~llUIL'I~. troun df'a phrues heurou .. a pour 
cé:ébror le los du héros d• la lt~ Mats et qui rut tout à 
h1t bien. et f,it l• di..ours d• ce.!ul-c~ où .. roncontrent 
et lt. mode•tJ• do l'homme, la haute conscience de l'tx
prfatdent, la btcmrUlance du oonfrtre et I& d41n>té pro
ltMh>nnelle du Joumall•te de race. 

L'uoemb:ée. blaatt par tant dt d.scours. tannée Pl'r des 
anntts de manl:.,.taUons en lbonnrur des p ... miera ml· 
nlltff1 et d'8 doyma des allumC'W'I de re•erbi!roa, ltt l 
l'ol'lltcur un succb etourd:ssant. 

E c. lut J' ·e 

P OUR VOS FLEURS MARIN 
Sa d .- TOUJOIJRS MIEUX 

1"ace .ivt Cbevalerl - C•nquantenatn. 

Vieux couplets de revuet 

Lt• • Amis de ta B1bt!othêque de l'Unl\'er&lté llbre • 
avaknt orcanl.8<' pnur 8Rmed1 drmier une matinée de cala au 
Par<" Au prOQ"ra.mmP. : la prtstntat1Dn dr: scenes dt 1 v:e1l
l•a reY11eo bruxello ~ •. m~fprétks par une troupe d'ar
ttales romp&& • la revu•. en lfte dNQueà Llbeau, Roels 
e t Almp Broca, 

La Mlle était comble d'anciens étudiants et l•• c te 
nppcl'.• .. lu ? • k'losmenl, dana les conversations de 
cllnlolra, comme 1~ neurs d'automnt du souvenlr~ P. Hf· 
D'll\na f't Ado:pne Ma:"<. d.R.m Me avant-.scéne. rn rf'CUt-U
la11•nt par brasséf":S t. .. 

I.a con!t'ronct obligée était laite par I• prore~fftlr Van 
K:•:k•n. M- V"'" Kalktn est uno conf~rtncier dt !a m•il· 
loure ~c<>le. n e.<t dla•rt: Il a la parol• facile; Il a te tal•nt 
d'e~po•ltion qui fan un bon proft~ur n connait pnrfal
temrnt le su1et qu'U traite; mal• ce QUI plut tout d• aulte 

L. De Smet Votre Chemis ier 
37, RtTE AU BEORRS 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

Ici. au nombreux "' orWant a11d1to:re, c· .. 1 qu11 1'amuaaU 
tui-mlme des choffs &lllUS&Dtes qui! débita. D a. 
&cc0m:>arn~r les tion1 mo:.~ qu'tl pl&t'e a'ec ar., un 
rire d.1ere1 et confiant, q111 te tntt en conununicaucn d 
recte tt combien "1MPl'thlQUe avec leo apectateura. On ht 
aoua le charme pendant une heure d'horlt>11•. 

P ' l Confort. • Ma;o fermée. - TouJ d1aJ>'.'l. -a- erre 15 er 25 FRA.'>CS. Ttl'pb 1! 1: ·~ 

Le parfait conférencier, de parfaits interprètes 

Cette conférence. al elle s'avéra dhtrtluant.e et splrl
tuellt. 1'avé,_ encore plua néce!lialre. li fallait, pour q'le 
le publtc put t.rouvor pla:sJr à entendre ou • rt-ontendre 
cea acènea de •~• QUI datent d'un temp& ou Brwtollea 
étAJI une rn,nde 'fille P<O•lncla:e au lieu d'une rrand• 
vU:• cœmopoute. que le climat de 1 époq"e lût recorutlt.ut', 
quo 1·aud1t.o1re .. l<'ntlt transpar1'! par l'eaprlt l l'heure 
où la vedette était tenue dans notre bonne vUle par le 
tumultueux Ed. Picard, lt - M. Buta. le marchand d• 
c prohl~> • Mahaux, lta mJnl.stru de Burlet, l'bcmme 
ati faisan et aux pantalons_ dr Smtdt de Nayer l'acllt 
et van den Peertboorn. l'tndlab:e rooltro des Cbemu"' de 
Ier, Pl'r les gard.,...,1V1quea les co.mmlss!onnau-es de plll<'e 
e1 les chassturs do prtnl<eres 

Car a'IJ est vrai que la revue 
Pl1'te, /li1'f)e tl /ro.ue en trol1 ltmp• 
U1 petit• cltl/fon• ~ l'Ht.torrt. 

t'Hllt.olre le IUJ rend bl#n : eJ:e p:lae. fnP!)e ou rroi
en moins de tempo enoore les petit.; chlf!oru de la Re\'lle. 
Sana la fme. oomprth"1Wve et t\<ocatnoo ca-m de 
M van Ka11cen. les Joye....,tés dea revulstea chevronnta 
Ma.!pertu1s, oamlr, Jonrhbeys, QUI 1.ran"POrtèrent Jadis d,. 
salles enthousiutea, auraient paru bien vlellles... EIJ•1 
fa."41tnt penser à eu taptsserles dont le. perao.nnagea ont 
ra1r de chanter des aira d'autrefois •• 81 e1:e1 ont retrou1~ 
leur auock - car le public de samedi leur r11 !éte, C"n' i · 
meru e: nous a!Uons dire p!ru.sement - ce n'est pu unl
quement M. Van Ka!lctn quelles duron1 rmiereter . C'tst 
aussi les art!<tes qui pr-.:lerent à leur r~rJ<Octlon. Cr 
tno R.ocls-L!beau-.llroca est décidément de rrande claa.'le, 

quand on Pl'DU qu'il est a1w1 à. 
l'at.,. et &UMI parfait sous l'habit 
- ou le rd~ - d• la COmédJe q\IC 
dans Je boum-bul,ln - ou le rote 
dt conunhe - de la Revut. 

o(rt~ 

Il faut citer. l eôt~ d'tux, 
dana l'interpr~t.atlon qui rut donn~· 
oamedl de eu • Vlellles 11<:~nœ • , 
!'•venante et oourlante Mme Pr6-
1-..1 et M. Camy, compère t'Jqant 
•~ b:en chantant. 

On pourrait rem•ttre ça, pour le 
plus rrand b:tn de la blbilothtque 
de !Umverstt~ libre. 

NAMUR Le relai du b<tn mancor -
Restaurant du Park Hotel 

Le cadrt d •l pour le ·~ ,_. 1d 
PARK HOTEL, 14, Gl "' ~ la G•m - Tel. JOJl.JI 

Le parquet che:z: let fous 

n y a qu•lque tempe un Juge d'ln•tructton, trots suball
tuts Cu procureur du Roi, une dWllne de policiers e~ une 
nnitatne do 1endarmr1 rataa\ent. à l'aube, lrrup:lon dans 
"" lmtltut pgycblitnq•Jt 

Toutes l<s LSSues turent ranlte$, les te~ones 1>.oquh, 
l.oU$ les 1tn-1ces mtdtcaux et admlntatrat1!1 fut't'nt peralr· 
sél!: Il rut mterdlt au Pt·raonnel dt clrculer, dt répondre à 
n'lmpor~ ciuel appel. 

Une rola ces tnesul't's prne!, les aentlneltea placees. le Jutze 
d'lnltructlon et ses acolJt• ae rillandln:nt Pl'-l' les aalles, 
~velllant les mal&dta, ouvrant et fermant les porte& auc 
ttacaa, •'Interpellant d'lllH p!6œ l l'autre. 
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US DE LUXE èo~~;,1~ H_t~~?~J~ 
ca mtalr11111 perqUJ1lt!onna1mt à l'effet de conalater oo 
... t qu•l deltt. La matinée tout entl~re lut con.!ltlcrée 

oe:u opérallOn dt• polloe. Lea maladts. l&lsst!e ans oolna, 
Jalent., n'OUbllcm Il<'& que œlA ee ~dan& un ln&t.itut 

• trlq\:~ O{l l'on soipe del m.a1Adea neneux. dce demi
<> ~ des foœ. D en eat q:II s:wlhalt l>IU' lm f~ 
r; qu.1 fUttm a~ par la ~ pou.r d~ de 
. D'autres c:aa.Y'r<nt = ce qui Jour t=balt 90ua la 

:n. PTndant ce temps. mM«tm, :n!lnnkra et lnflnn!tres. 
ardf=I a Y11c, ~talent ~ dilNI un bureoa·J et IOumi.a à 

Janp lntcmr,:atolros. FUlalement, ayant établl mouit 
ro<fS.~Wt, ocs messleuro 6'en furmt., avec beaucoup 
• dl;n1~ et l'mstructlon ainsi 0trvetU t. fl'l'll& .fracu 
l c!Allff, &alla 11\llte. 

CHELLES ESCABEAUX. toua mO<l!les. 
S.A. U1;nn LIGOT. COULEL'RS 

10 à 1114, chaiwt u Wa\ A :;hem.. - Tél 33.06.49 

Qcr 1 ttolt-U p:>.&J ? S'.m;>!tment <ttl : le parque~ a\'1Lit 
une lrtll't' • anon:rme • amnnsnt qu'U ee puoalt de• 

.,... •ix>mlnab~ dans le clll ln•tlt11t, que 1.,. malades 
~lent mortyruta, battus. qu'on l•• y lalal&lt aam soins, 

uc 1"9 tnfirmlna et les lnllrmlht.'S, 111\na pnr:~r dM< m<X\e-
a.-aiem dCI mœurs abommablt'S, Sodom•. Gomorrhe pl&..,...,..,, 

D ~ !allait PBS fu~ ps;rhiàtl't' J>Olll' C0"6Ultcr Que œtte 
clatlon tt.Jt l'crune d'un lou. MalS le Parquet n'avait 

b&<lul un" S<"OOCde saru !a.re I.'\ moindre enquête pr~:i
, llltla pn-nc!re le plus peUt renactimrment, le pro. 

"' du Roi anlt ordonné une P<'rQulsltlon dluu les rlo
is. On aurait pu au moma y mettre das !ormes, puisqu'il 
q lssalt d'oprh'?' dans un milieu tout •l>tclal, parmi les 

ladeo mentaux •o traltemrnt. Le Parq•i<t ne or•nnalt pas 
eux poids et deux mesur<5. Qu'il ··~ d\in w111ut de 
Jthlltno, d'un tMpot <IU d 'un IUpRnnr, Il aelt de la 
ern. façon, ·~ le m~me culot, le m~m• d~lolcment de 

el, toujours, m lmmobillsant tout le penonnel et 
les lnYiceA lnutt?e de ditt quel fut l'tltct de cette 

ta.Ion t>Olldère sur les patlento 1 
Or. U De •'art' pas d'un frJt lin~. d'un caa unique, rèsu!

d\me VTl'tlr oo d'une mi'p.1&e. Le coup de la ~
IOm'ntU~lllC a'èSt dêjà reproduit maintes lo!s. mali"t 

i>ro'ataUom de médecl.ns romme lrs Pf0fe"'5euro Ver
len. Ley, ci., Busochrr, n·eca. 

Rlel n')' lait. '"' Parquet pen<!vm. n lui surrtt d'un 

e.nco~ dl11:~rre. sa. b&lu.trade, cello q~. par deux fols. ttll 

mar.~ v< n'eur rt!dU!.s!t ~ tracmcota Dl• 'IQU!œ. D oouHre 
d"unti cFurore Teu~on.100• un!rte-. 

Ml.la U y aval~ enoore M. Mou:. d'autr~ hAu!es penon
iutiw., t't &I .M Hen."l Jas;ia: n'y ltalt pu, c·est pa
qu'une crlp~ le retenait au lit, alors qu'il aT~~ pn!pa:6 
un é ~e u:adtm:quc du grand Cardln3! dMII!'.l!.. 

NICE dtn 19 mar~ li anll, un •'O)'l\~e i;ratu:t, autoe. luxe 
mO<I 38. Natlortol Tou ... 118 B Ad Max, T.17.t2 87 

C'est voua De Soete, sculpteur ? 

De !>< ·• •i,.uit re•·ê•u I" n 1<"1 · •yt _ oiut·tte noire, eol 
a coin.. ~ crava:,,, pl&.~r<m c: ooaUers ve.-n:s. s'l!~t 
coiffé de ~n n.&:e chape-au C!t en!Ua!t aea ga.n:s beurre 
Ira_. sur le 6'!1l.U de !a porte. lot$qlle au..~it dcant !Il! un 
c•:ndannc, 

- c·eoi: \'OUI De &le'..e. oculpteur? \'()(!à v~re b!:le 
d'écrou, VOWI ira, &\&nt cinq Jou.ra, VOU.. C:llre rcee;"OlJ' p:ir 
te directeur d" la pnson dt S&lnt.Ol!:ca. 6lnon oo vous 
arrt:e. E~ malnienant, Je doi. pr-ndre votre sW-J&letMn<:.. 

Et. pour qu~ !~ condamné "" pu•- lr•nchtr quelque 
lrontt~rP à l'l11$U d~ autor!tb, pour quo ehacnn pui.&.'lll le 
reoonnnltre, le brave,homme t<:1walt: Cheveux chàta!M, 
yeux rrll. nn nrd1.'\alre. bouche ordinaire, mon!-On ordi
naire, Aline particulier : ordmalre 

Entre nous, de Soe•e a e~ tc:ru:i!=t ;exl!. On n'est 
llL ..,file! nen o:dlna.re à ce pQln~ 

SIRIUS 
Omso:r.mattons et ll'ZVl<• tmpeccablea 
• deux paa du :>Orel, 1 H, boui. Ad. l!llt. 
Restaurant - Sallt1 P' rtarua-...s et banquets 

~ anonyme pour qu'il .., précipite, t. l'Adresoe lndlqute. Et puis, .. 
ec force ll"ndRrmr.a et t>Oliclcrs. 

Ce~_ne doit !>BI ~tonner outre. moaure. Ch!M\ue Cols que E: !or iqu'll eut lenn!né avec aon 11endarmP. U s'en fut 
1•= dit l>:lrreau ou de la magu<trature ont 1 oocaa!"1l de au Mmee d'Art Ancien. Respc..,•uru~rne.,t. 11 ba:sa !'am~ 
er un bon tour 6 ceux de la mé<lecme, Il ne le ratent pas. thyglc oman: l'anneau du Cardin~!, comme li eOt b8lsé lta 

lpll .~.Jca =~ dat";"t de génëraUona e: de gcnéra- 1 doigta d'u.'l<' jolie lemme; Il ent~nd t ctlibrer ;\lç Merc:e.r 
d lllta qui se l'Ollicnt ~ .on œll\~ Mil' Van Roeye le Wmta le ~cnce d~ P3pe 

J.. f<'!lc!ta, le r~ntan: du Ro, e f ~·a. M Van PUy
v '!de le félldta, Je mm:,tre de l'lno!~tlon PUl>llque !e 
r;,llc113. 1 .. prt3ldent de>; • .~dmlmteura du C.a..~ ~.le:· 
c:<'r • le !~licita et U res'.a lmpaY!dc et l('UT!an:, son b:l:et 
d'kroo <b.no la poche gauche de .a Jaqae:·e. tel <'enfant 
spart.i.tc qui e<-rralt sur l!On cœur :e renru'd d•'"·orant. 

SHOP-Couturier-Fourreur-Le Zoute, Bruges 
... ~t ~!. • = DER'"l"':RFS o.;QUVEAù"I'ES 

Le oo~r a· 'Ur •n ehd des Mu R"yawc r('C('valt cc 
·la\ le b\ate du C..rdtnal ~lercler, œ'lTTP de cl'.. Socte. 

n 11Dttal rt'P<teentalt le R-Ol; le mlnlstrn df' l'lnatrucûon 
ue ttalt là en peraonne et le Nonce Clu Pape et !e 

A~hevlque de M&llr.cs llO'J.. Pratiquant 1 oub:i 
m tnJura. a!nsl que 1 ordo!l.!l<! la lot du au1:9!, :.. C&rdlnal 
an l!otie ètalt venu rend..'? bommac~ à IOn prkl~~ 

1 œ!lll QUI en ll\'IJt acu!p~ lœ tnllts u:étlquea. L'a!
' de la ba!:W.-adt étalt pour lu. comme al tl:e n·ava!t 

1 étt Alnst Sncamalt-.J !es cran& pr'.:itll><"' qut foot 
Teille Ca\hoUque koma!D<! unmor:.elle. 
~~eur lAdtUZe, lui, n'était (><'!;>; là. n ne l'a pe.s 

La gloire, les honneurs. un Mrd.11al et le bus:e d'un 
aut.te rardtnaJ. des au!-Orit~o, des d•M"our& dra •Tr~s bJf'n! 
llUJ)<'rbt I• et un bUlet d't!cmi valablo PQur elnq Joun1 de 
cure t. &:nt-OIJ:es. Oh! V.c! votlà hl<'tl do :es coups 1 
Tout ÇA pour a\-olr eu ma1'!.le à partir .ivtr un a~e:-.. t. c!o 
police lt~oo!Js et a'lt:-e !nt~ e~tre I\' d~~'.Ilquan: e: '.e 
rep~!ant de l'ordre, ce qu11 "" tau• a>nu!L'tt à P<'T· 
$0~. mtm .. &l le dé:m.quant ~ 4!e vos~ et a ~nt 
mille rol.s ral!On, n ne faut ,Io.mals Jo;i~ les don Qu:cilot~e. 
Ça llnlt ~ouJouro t;&o ma! 

VARICES On nou~eau. 
bu Invisible 

HERZET 

11, Mcne de 1a Cou.t 
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BANQO!! DE BROXELL S 8 
Soelél• AnOnyme 

ComP'M à vue et à ~=• auz condltlona 
œa p~u.s a•a.nt.aseusea 

Garde de Utrea 
Ordres de B<>urse 

S:éaea et .,,~.. dans tout le pe.ya 

Dommage 1 

Et noua avlons e6J)éré qu'à la sortie du Musée, prenant 
coni6 des b&utea persoil.ll&?lta el s'1ncl!nan1 sur la main 
du prf lat de &l11que. De S«te eQt é~ l&l&I par dea mlllna 
fennea, dans un Jrand bruit de menotta. pou..M dana !e 
panlor à salade et conduit à Salnt.-GUlea. 

Cet f'Sl>Olr fut d~. Le b~~t d'écrou lul aocord&lt cinq Joun de suni:S e.: nous 1l°erunes PM œt~ .Iole. 
Pour éviter à P:erre l°an"ftllàtion l l'aube du &llll!one jour, la paille humide des cacllot.s. la douche et le barbler 

au ruolr ébréché, quelque.-una de ..,. ama le contr&\jinl· 
rent t. \·erser lt3 troi.s oeni. et quelquea lranca Qll1 lavaient 
l'bonn"'11" de l'ai;ent outr&Jé 

Mall u eat ~ldemment ....-.uable qtfon M ra1t point 
am~ - aYee Jea menotte& - au Mure, en préaenoe de 
Mgr van Roc)·e, alors ciue d!acOuralt S. !!. M.Host<!. 

On aurait bien donné lea tro!o oent clnquanlà !r&ncs 
pour vo:r ça 1 

AUBERGE DE BOUVIGNES 
Oun.r\ toute l'annff.. 

Dlnen S5 el 15 franca. - \Veeà~nd t. 80 fran ca. 

Lea glaces à la Maiaon de la Preue 
La Mal.ton de la Preue pœsêde un aalon remarquable, 

dont Ica parol.S dl.Sparal.sunt IOW> de btllea ctaoe. tllC. 
drtea d'omemeni. rococo. Rien n'tlt plua extravapnt. 
Dimanche d•ml.r, lorsque M. Paul-ltmlle JanaQD, lnvl~ 
à d~Jeuner par lta Joumallstts libéraux, ~nétra dana la 
•Salle de glaces t Il demeura un moment abMOUJ'di, puls 
1l demanda : 

- Qui donc a 1'1t construire cet Immeuble et oet exua.. 
Ofdlr ire salon 7 

Un conlr<'re rtp0ndit : 
- o·est M. UnmoU", directeur d'une de nos sr&ndes 

10clétk d'a.ssuranct~ 
Et un autre cont~re dit l Janson : 
- vous ~tes entré. Monaleur le mlnlstzoe, dana notre 

Hamoir l &laoes ... 

R 1 R 
vite et sana danaer par b&lna de paraltlne MAIG et lumière. ln1Utut de Beau~. 40. r de M ... 
unea. Chlr Eathétlque. Coura de maaqe. 

L'enlèvement de la mariée 
Ce Qu'on .,.t convenu d 'appeler une if&D4e noc. dérou· 

Jan• d,-s J)OlJlp.-.. et des !Nota, demo~ dbonneur de 
rose \fotUC,)., ttllett.t-1 enrubamaca. d- bftt•,... de neura entre 
les bras, pare ni. et .., '" •waux.rrr ·• ·t belle.-méres en 
grand apparat. habits. déoon1•!ona, !A>llette._ plumet et 
le r •e, sana oublier la manée, son lpow: et sa tratne. 

Qutlque chose d• trl'S D ·n. en un mot.. Des 1ens 
sér. ix. ayant un • 5"""'1lne • Imposant.. Le corUce IOl'lait 
du mple où l'union avait e:é bénie. Ce n'était pas le 
momtnt de ng<>ltr. 

Soudain unr mus.J.qup ~ .. "'raa.sante. un accordéon. deux 
p: o:a. un b'12· et un u mbour. tait retentir lea m&les 
~"'• de • M'" Ka:oen •- Des bur:emeni.. Dalla un srand 

Apprenez 111 Langues Vivantes à l'Ecole Berlita 
u . . .. s.i. ... c:..w.. 

Jean POL ~. rue C:e Na.mur, taUleur réput.to, \'Ofel 
sa nouvelle collection d'~té t.rta oompl.è~ 

Cracaa de rerra111~ et d• ltt.ltl& bloquta, un lnvral!emblabte 
&'JIOC&r iaml de culrl..o.des de paplrr et de ~
a·anét.a devant les JeunCll ~poux. coupant la route & la 
voiture de pla Qul s'approchait dignement.. Une bMda 
d'lnersumènea se rue, la martée, le llUU".! sont empol-
1Déa. entaa4s dans ~ •thlrule &\'te Quelqu~ rarçons et 
Jeunes twea d'bonnMir •• l'au:ocar d~marra, t&nd•s qu 
!'•• .. te Juché au flllte ent•m• Io • Quand on a une care. .. t , ete., ·c. 

Lrs bell•~m~res et les be~ux.pères, 1 d<'brl$ de lA ruJte ae 
recardent ald<'m. Les ba.utftl penon.na!!~ en hab~?&. •'"'° 
del comm&nderla au cou et des plaquea ~ C"r&nd ol!teler 
sur le bide, a'llld:cnent, la foule s·am~ SCandalel Toute 
la dlinlté. tout le st&ndlnr ao!lt !>chus .e camp avt!C les 
mari~ et l'autoee.r. 

P à Terre dl.St. Gd luxe, d" conf. eh&m., bain, tél 
• • • U et 3S rr. TouJ. d!sJ>. 0, r. Lebeau <Sablonl 

Chez Tône 

Le car, pannl les cria et les r. ·~ d'harmonie. ~t la 
rut Haute °' a'antta1t l J)ll'OXllru~ de l'impasse de Vano
vle. D étalt mldl, heure d'alfluence. Bientôt ce rut un 
embou~illaie Inusité. Les mariés et oeux dea tnvl!~ CllÛ 
i.e. avalent aocompagiiU desœnda!ent de leur Cll&r t.rlan· 
phal. Ils lu""'t haransues. conr.atu'h, et conduit& en 
oo~. m\Wqu. en ~~. cbh Tune. 

A défaut de tapi$ de pourpre et d'or, le sol avait ét6 
recouvert de sable, Il y avait dea lanternes vénl!lennea et 
dea !eullJaiœ. 

Et la mart~ aoo épo-.1% au bras.~ clana la e&'9 
rameuse. On 1 but un >nneau de lamb!c, li y eut d8 
dl.SCOut"Ji •ncore. des comm~n-a haute~ en couleurs. mar .. 
ohand~ de carlcoles et de &choies prodlauèrent à la Jeune 
tpouaëe l.t!6 con.oeCa préc!oux de leur vl<Ul• expMM« avec 
.S.. • och aume! elle est q·it. même &I mignonne! 1 April 
quoi elle usuta l la re~tallao d'une p1ke lllMI~. 
~tante et •~t 6cn:.e en ""° honneur. 

Et ven les deux heurea. l'autocar ramena le couple et tee 
iiena de la noce l l'endroit où se donnait ?e festin rituel. 

L'accueil rut plutl>t rrals. w notabilité$. les btlles
m~rea et les beaux.pères. ne déraie&lmt """" na ~ ICI>• 
talent attdn14 en plem d.ans leur dign.tl<! et :eur clotre. 
Ces cens pour QUI la plahant•rle Cil ••·-ra llf!IOta ••• croyaient déshonorés à tout Jamabl 

Mala les Jeuna mari~ a'en rlcbalt!nt éperdument. lb 
partaient le IOlr meme et Ils &Y&lem bh ri. 

Pout la QUALITE, Je CHOIX et le PRIX, G PIERI 
achetez "" TISSUS et SOIERIES chez • 
17._\78 cba~ de Waterloo. - Rtm!Us b •bttuelles.. 

F emand Rooman jubilaire 
D r aura blent6t clnquanlà ana Que Fernand Rooman, 

blen OOllDU pour l'abondance de m verbe et de aon a.rateme 
ptleuz. est enué au~ de 1& • ~ • •SOc:.ttf des 

Aut.eurt, Oomposl~llrl et Ed.t.. 
t.eun de Mu.'i!QueJ et de la So
c:Uté dee Auteurs dramatiques 
de Parla. t.outea deux d "orlglne 
tr.nçalle et exerçan: la per
e<ptlon dea drolt.s en Bel;>Que 
avec J'aide d'un comité belge. 
Au cours d 'un banqutt offert 
l ses asenu centraux. Ill •Sa
cem 1 a fê'.l récemmen\, et 
de façon j)ttTenth"e, - les 
bc.mea chO&N ne ae font J ... 
mals trop tôt, - le •yrnpath1. 

QU., aetlt et d6vou6 directeur Jénéral Qu'e.st, pour la Bel· 
Jrlque. Fernand RocmNl. La prés!dtnt d• la • 8aœm .. 
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~ RENsE10NE11t1::NT !.!fil!!l 1 Les nuits n'étaient pas 
WYS MULLER & Co assez longues pour lui! 

M. S:tphane Chapcller, & talt, le verre en m&in, le plua 
co:d!al l~e du hhœ de la tête qal, Jol;nant la cami><'
:.tnee • 1 &utlJl1141, porte aoa dcml-6!ècle de l&beur avec une 
<it"-=nroltur~ une tJsanœ, Tllire wie all~. que nous lui 
aoub&llmla de conscT<T b'en longt.em;m encore et qui on: 
p<mUa • t.I Chapelier <le l'appe er le dtbordant. pétulant. 
l}l!l.illant H, 1-·~-· ,..,&me, "-"Plœant M. Roomanl 

HO RS-D'ŒUVRE sol".'~ touJnurs var!~ 1 

Traiteur MARCEL 
8, rue Remp vd• ·MO.DU - BRVXEI...Ll!:S - Tet 11.2718 

Chanta de aoldats 

Nous &TOOS eu. U y a quelques Jow's. l'occaalon d'enkn
âe .:e l.1ta ~ux d1œur.s de aolebts. C ét&.t .. l Le!pzl ~-

Cl!Ac:un &:llt we les Allem&nda llOllt des chanteurs d• 
pttmler ordre, non qu'ils soient plus que nous dEs ch:i.n
~nts. mMa on ll"tlr appttnd t. chan~r. dès le pliu 
Jtune Ar•. drs mélod!cs simples, !otklo:tqucs, et alns1 l<?S 
rtntrallons .., touchmt et se rtllrnt pnr l'art vocal. Les 
cllœura d<ll aolduts étalent blrn r;'thm~ plein.• d'entrain, 
~ les l'hlUlt<'lln y mcUal•nt toute la convlcwon que peut 
~ndrer le plaWr P<·~nnel de l'cxkut.nt. 

Ch<: nOU3. U y a d excellent& ma!tru de musique dans 
la plupart de nœ koles. Ds n ont qu"Un ton 11énéralement ' 
c'est de ptlll<"r un peu trop t. !'dt et cboral t. oblenlr l L'l 
da.!rt!NUon c1œ pr\X. Noo• arons d<'l! n<:11f'!ls de c!u>n~ t. 
une, deus tl trois roU. d"'1t «rtalna aont bons. d'autres 
m~ et t>eaur,,-.ip, hel._. ' !ranchcm•nt \n5ipl<l!'.S -
tant drul5 ka paroles que dans la musique et dans ror
cbestr&Uon. r;·y aurrut-U rien t. ~ntcr 1 

Allez-y, qui vous en empêche? 
Au flTICHE • r L F-- ·~ SURPRISES 
Surprises, SURPRISES, 

Suggestion 

Poorquol Io min~ de J'lnstructl.;n publique. qui s'OC· 
CUJl" doot t.~nt do chœ<."S, nt poulTillt·ll rn1laacer la pubh
CJOtk>n d~ drux brochures. une trançl\l..,.., une namande, Où 
1trol•nt rét1ru3 Ir:" prtnc1puux rhnnts !ol~lorlques du \er
ro.r, wallon !lamaml "1. bruxcllot.s. plus q11clqurs m<'ludlrs 
ctl!:bri'll de F'ran~ de NCUlan<lc rt d'Alltmaenc? Et sna i,. 
u ~ ctlf!ICllc d'uucnre dans 1.,,. procnlmme3 la oonna•s
~ obUi:atoln de certameo de = œ.:vns chann•n es 
que noos ont 1~ nos aieux t 

l'\xuquol, o·autre par., ne p:lS orc:mller un QOn<lOUTS <!• 
la brlle chAnoon. tt pubUer, mettons tous les dix ans I~ 
<ruvrtS prlml"'? Cc. chansons devraient 11vo:r des qu •· 
li~ h&rdlmcnt • populaires •· La meUI~ Vl\Talent 
blentllt dl\ns la mémoire de la Je-un=. 

Nout o.urton.'5 amsl des chanta communs à tout.e la Br-l· 
lllQWI; nou n'numms pas le '1l«ll1Cle a!llli:enn\. de gm• 
qui e.lm('llt rxtklorl'<'r leur Joie ou leur mélanrolic par 
la voix chnnl~ tt en sont !'(-duit.a f\ b<1lltler de quelcon
çies et at pl<.'t'& :rt'!raln.s. Et noua aurtona d"' .oldlllll h~J
reuz d• r')'h~r lt'lll'li marcll"3 par <lrs oouplcla lm~lodles 
~ cbœu.-1 que l«IS a~ralent apprts Jac!.& sur les b:loa 
de , • .......,., .. 

CLIE'>T de JULIE:'\ LITS U:'.'i JOUR 1 
CLIE:\'T de JULIE~ LITS TOUJOURS 

Lo •P<- lall>to en beauit bijou.'< etc tantalsie. 

C.,t homme 'talt oonstamm•nt tatlsu6. Sc• réveils ,taler.' 
!ourdi, ~ Jambes lui pe.rab!altct dt plomb comme •1 une 
loncue nolt n·ava1t pu suJ!Je l le reposer. Inqu1e1 de ~' 
~.e.:. Il se d«lda à prendre .S.. Sels KNSChea A;>rk .eu! .. 
ment cinq jou."$. u ~ trounlt d~à plus ~ mollls 
1113œaade que dbabltude. plus alerte. • Le lentlemain. 
krlt M. A. o _ m<:in rtt.11 lut tel que Je croyals r~cr. 
Dtpu!.!, Je n ·ai pas cn.sé de prendre moo Kru!SChen. qui 
m'll rendu m& pie~ et ma santt. • 

Krull<'hen est t. la Cola un tonique et un stlmuJant. n 
aasur~ le ban tonctlonnem•nt du Iole. des rems. de nntcslln. 
n cha.s.<t de vottt saog les t(lxtnr.a et I•< pal.sons qui •spen ' 
votM •·ttal1t,, En un mot. K~h•n .-oua assure une •anl6 
parfaite. une t!nergte Joyeuu. E.uarrz 1 

Tou tu phumacies : 7 fr 1 12 Cr. 7~ et 22 lranr_,, 

Charmanta relaia ! 

On 8alt qu·a111. po."\E's des CT'lndes clt<'s et d"" petlt..a. 
de plus en plus se multiplient d"" tavrrms spèdalcmc-c 
rben<re aux automoblllatl!ll. Ce "°"t des éiabhsscm nta 
a&S('Z dlacrets. Il en est d'a•Jtr,.. olu.s ouverts. Dans tou.<, 
on fête Joyeusement la oommenccment, le milieu ou la 11n 
de la journée. ou de la nuit, 

C'eSL cuneux - espn; d"lmltat!on, sans doute - res 
cat<'s s1ntttulent lamJll~remtnt "t 1C.11llmt.ntalemer.1 : 

• Chez nous •. • Chez toi •. • Chez elle •· • Chez l'OUS •. 
La r&dlo 1 bal"lU'de en 'IOUrOiae c1u .. un cadre qui n·~ • 
pas dtp:Jul"\-u oe bon goût.. Ce aont d"' Tflau !rés 1938 -
d'Ol'I 11'.'S tpo:..ws sont ~Wrslement rxclucs et où l'on ,.... 
trouve 1-0Udain des peroonnaUt(s. que l'on croralt atvè:e.s 
co 1m• un.. porte de pruon en train do daru<'r le rtg0<.'o:i. 

RESTAURANT ou fAROIN PAON ROYAL 
ZOOLOGIQUE D'ANVERS 
Sos menu• a 25 et 35 ff. - Cui11t'le e1q11ise - Vieux vint. 

Dea morts de la guerre 1eront-ils vendus 

aux enchères? 

n n'est bru!:. pour le a>0r.1ent cl.ans ta réglon de Cb.u
leroL et i Marchienne-au-Pont pnn cuUèrement. que d' ne 
allalre txtra•agante et qui pourrait, hélas ! Con. b.cn 
oe termln<r à bref délai par !lmprtsslon d'une afbche n<>
tarlu'.e de cc genre: • Tel )01ir, à tel lieu et à wi:e heure, 
it lu roq11~te des hérlt!ns de. . v1•ntc publique et delinlllve 
d'une p.1r<rlle de terr111n al>-<' à !roo• de la r.•c de BC3U· 
mont à Mlln:hlmne-au-Poot •t d'un monwnent aux mons 
de la çucrrc, dlt Monument Pranco-Belge allls! que de b 
cryp:e qu'U dODlllle et des cerei..cils qu e!:e reo!erme. • 

Pour macab:e et pènlb~ q~ ISO!~ ce lt".<'.e. !! ne ferait 
pourtant que mrumer de filÇ<!!I lapldn~ une st•uatlon de 
fait dont on s tmcut besucou;> t. .l>lan:hlcnne, et tant à la 
munkl!>lllté qce dans la population. 

Q iant aux aombrea rau;on.s qU! ont motivé toute tt:te 
a!!e.lrv .• 

PluJ l~gcr qu'une gabRrdlne: LODEN CQNTRAYERSE 
Plua sur qu·un Imperméable : 

Un acte de donation et ce qui a'en suivit 

Tout de -'" apres la ruare, un «>mlte se lurma t. 
Marchle~u-Pont. comme clanJ la P:llP'lrt des oommu
~..-.. du pnys. pour honorer la mémoire des enfanta de I& 
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AU ROY D'ESPAGNE 9, Place du Pet!t.-Sablon 9, ,.,.,.,.,.,,.,,.,...,.~ Bru.eues. Te1cpbone 12.65.70 
Cul.5Ùle repulff el •UlS d'ortalne s.u.. peur banquei.. 

loc;_ ' tués au front. Comme, d' l.lttt part, de nombre'll 
eoldoi:.a tn.nça!a, b~...- le 22 aoüt 1914, IUr les hauteurs 
de G<>Z<'e et de Marbais, étaient mons par l& suit<> à l'hc>
pltal de Man:h!•nn•. on dè<ida de leur rendre le m<!me 
hommue, et c'est ainsi que naquit l'id~ de ce moruunml 
tranco.bè:ce pour 1 eDIPl&=nt duquel un t»'l11me ~ cœur. 
M. Vttal Ballleu·Ena!eoen. Ill ll)tlll:&n(>mrnt don d'une 
belle PC1r<elie de t-crr.un, le lonii de la roule de Beaumont, 
prin<•Ptll• artere de ~' localltl! 

lfr1'<s 1 l'aae de donaUon fut lll>ellé Ml nom du ptt8'
den· du eom.lté ortanlsateur de et·tte ~l!estaUOn. Entre 
b."a;ea sen•. ~la ne ura!L paa à CIDNL'Quenee et Il ne Ylnt Ja
mala à l'es1>r.t du donataire de te pré"a:oir de cet acte drrsr.6 
en aon nnm pour exciper d'lm q11el00<1que droit de propr1~t<! 
sur Cf! 't-rra!n et sur le mo:"JUmtnt qu'on y avait conat.nut. 

Mals œ dOQJLULlre t!anl mon • aon tour, que:Je n., fut 
pas b aurpnse de 1!11 wuve d app,...ndre, ~ p;..a ofl:cieto
ment d•• monde, P'J'.lsQue c'était J>à.I' le canal du flhc, 
qu'elle ttalt proprlctalre de ce 1<·rratn et de ce monument 
avec 1111 crypte, k'S eercueUa et leur oontrnu 1 Toutclo1". 
comme b1rn on pcm.e, œ n'était llll'i unlq11PT11ent pour Ici 
dl!ce:nc œ brevtt de propr!C--' que le •a.c attirait IOO 
a. Ion aur ce c d!taU >, IWlls bien .. PQW' lui rtclAm~r ru.. ">lta de S\lC«S!ilL>n. Car pour ~e 11.s<:. un c1meù~re "'t 
un blrn unmobUirr et ce bl"11 e.it PQsslb!e do l'impôt. 

L c'tst l>O'.lr tch:•pper à cm Impôt, ou tout au moina 
pou1 'amor-&, cr~e la personne • qui on le reclaa>e m3nl
f~ ma!nttnant l'lntenllon de mettre en 'l'tl'l\e re ... b~n 
immGblllcr dont elle a. lègal<ment, la pro:met.é. 

LE SAVOY 
Sauvéa? 

t!Oupe1 dansant aptta le& spectaclflt 
Peau~ trn.nds aal<I'~ pour banqueta 
47 , Boulevard de Waterloo, 47 

N· , u ..... ...;;nll!é le co:nplO!. qui te tnmalt l TUff 
contre lea arb:es du bOuleva:d Uenu-nant, une at:~ aplen· 
dlàe en•re toutea On u plaint de l'ombre, de l'bumldtt6 
et de la chute dra r.uUh-. .. et l'on veut omcner le• bilch.,_ 
rona 1 !.a Cotnntl&>lon des Sites a été alcrt~e et, à l'lnsll· 
aa!lon de nolre ami Jule$ Matlllt'U. le populaire cou>emeur 
de la pronnœ, la altua:.lon ne oera exa:ninte qu'"11 Ju!n. 

On peut donc <'âllértr, l'e:.! aidant, q>JO tout le monde 
sera conquis à n<•u\rau .>ar la brauté de la promenade el 
que lc.s m1rronn1cr1 acront Mu•b. 

Une boWon modrme, "'"~ naturel!• : le dtllcleux Lbd rooe KAH1\K, t1cur trop1calo dtSSé<:hée, &I agrlaole. 

Ici l'on pêche 

Lea Ll~eo:s ont al>'lsté. dlmanche dan! .. à un spec. 
tacle peu banal mu, Il quelques 1)8$ de IA sous la pl'(>. 
t•cùon du c Toi a1 •. L'Union des Pêchturs Ourthe et 
.Amblève, Qll! irroupc lous lci1 i;mnds c marc.ltcboua 1 de 
l'e$t du P.l.l'S. a fait pro<:œer. dans des car.-i:' lOllS atmœ
phêrl<rleJ Idéales, à la capture Q('$ polssoru du œ:tbre 
élang d Al'l'Ov, n$tc d'tm braa de Mcu..<c qUl entourait 
la ctlèb1 c ile de Commerce. forteresse de J'ar!stocrnl!e 
l!égooUlc, A\'cc l'aide d~ O.mka des Eaux et Fo~t.a. IN 
pêcheura ont draille la ptèce d e&u, acculant car~ brtmea 
et prdon.s data une C>A~t: .. n pr~parh • J'avance. Et. en un 
trtt~:lcmmt ln<=ant., 1n p~~ • cet!<> pkhe wa!meot 
nuracul"'"'" ont transva.'é 1\ 1 nlde de Ulel4 et de -ux, 
des ccnLumr~ de c sujelb D unprt•:1.ttonnant." rn de-.s camlona 
c!•err.tJ qui partlttnt a tout• allure vera l'Ourthe de Sau
be;ct .t-Hon• ~ d ~ v- •ll·Pn! O~rauan p!tt~ue, 

. RELSKY 'LIQUEUR 

WESTCLOX REVEILS ELECTRIQUES 
129, Avenue de \l& Reina 

rapide et b!<>n m""#e U:olna d'Une ht'JI'f' aprta leur c:&r>
ture, lea pOIMOlla d'Al'l'Oy prenaient ocntact avec la bel:o 
rlvitre ardennalle QU1 volt tant de fervenl4 de la rauie aur 1c:& rlvaaea enchankllra. 

Les étangs de Bierges-lez-Wavre 
HOtcl·R.e•taurant 1 ... ordre. - Ses •P<!claUlâ. T.: Wav,.. 3i8 

La réception académique de M. Léon Bérard 
°"PUta la l'éœpt IOQ de feu Rolland IOUI la Coup0Je. à !a 

flD du atècle demJ", Jamnla 1'1'nClen PCll•ta Mazann n'avait connu une telle ainuencce d• publlc. 
Excellent avocat, ancoea m!n:r.re. orateur t4Ut en nuances. U\<11.:utaole lettré, LOOa Bérard n·e11~ puur..ant pq c• 

qu'on eo~ convenu d'appeler une trrallde ve<1e1:e. D a·en Jaut 
qu'il eott bel bomnlA', et aon éloquence. rebelle aux ptriodes 
sonar.., n'a nen de ce qui plait aux maaea. Q•e cc aolt au 
Pa:..,...BourboQ, au Sénat, ou bien encore dans le pr&:re 
du Palais de JusUce, les !<7.ik>s ne se llODl Jamala ~ 
pour l'entmdre. D'oit v;ent donc. qu"à l'Acadbrue lrança!oe, 
le Jow' de son remerciemeo~. on s'èeraawt httéralcm<·n• et 
que le chef de l 'Elat, M. Albert Lebrun, avait tniu l aaai.. 
t.er peraonnellem"nt l la stanee? 

LE COQ MER - Le GoU H6UI est ouvert. -S• Confort. - Qualttè. • Tél: 79130 

Manifestation pour la liberté 

Oetc.e récep' on de M. Uoi ~rd fut lontn.emPI atWt
due. Quarante lonp mo~• 60 aont <!coull'a. en eHet. depula 
son ~lect.lon. On ae demandait a'U n'lmJtOTM1' pas l'exemple 
de cr rrand déd&:gneux de C.1e=nceau tt de ce capnd•ux 
boudeur de Porto-R>che q\il ne pnrent J""1ats séanœ, faute 
d'a•'O!r redll~ le d!Kour$ d'usaee. 

Etait-ce coqutt1.,r1e ou bltn &impie pudeur de la l'tlrt 
d'un OllP<'lt QUI, quoique fort cultivé. n'a )IU?ll\la nen publié ? 
Redouta1t.-u d'ttre brocardé =e le fut Jad:3 ce pauvre 
Cœta d• Beaureprù? 

En toot cas. ~t. Léon ~rard. qu! n• tnall<lt:e pu de tl&!r, 
a11>1l que l'aue,,te sa br.!lanto et mu!Uple camëre, a\'lut 
tort bien cho!SI eon temps. Jnmals les Ub<·n~s n'ont ét' plus 
en !)tri! que sou.s le N!gime du Front populaire, ocntro le
quel te Mbat actuellement l'•Ule frança~. 

Or, aW!m bien au barreau q:i'au sein dt": a&Sembléea ~1.
bûllnt.eS, M. Uon Btra1'll IO algnala touJour.o oommo un 
del~ur Zélé de la llbert(! "'"' toutes .es lorm .. thormta, bien entendu, la t:cence et J'anarch1el. 

Et c'œt ce qui fil que sa rkeptloo a l'Acadfo1'e prit lu 
proponloru d'une rra.ode tDBD1tœUiùon ll~:a~e • laque'le ne cra!pUt pu dl' ae )OUldro M. Albe:t Lebrun qui, bien 
que acrupuleux ~n·ateur dœ ttcles con Utu•.tonnelt ... ne 
se d15almule paa te dan& - que le Front populaire fait 
courir &. la France 

c·m ,ne Parlalenne authentique - au ba;;out l~en
dalre - qui p~tde aux destlntea de la tav•me LA PARI
SIENNE, 31, boui. Em. Jacqmaln. Brux. cprt .. pl BrouckercJ. 

Défenseur de l'humanisme français 
Outre dœ rep""'1ltanta de la plus haute et de l& mell

leure IOClété !rançal•~. on ""'1UU'QU&:t ~alement dana l'h~ 
mtcycle les plua mtnents unlvt.nsltalrc:! du pay• I'• l'e
na!ent appor-.er l'h=a.tr" Je leur pttttn<e à l'ancl"ll 
Gn.nd·~lallre de l'Uru\'ersllé qUl fut, rontre le Dln!:lre 
pruna!tt, un ln!ttJll~ et aubtJ défenseur ~ buman1tb 
ar~laùnes. 

Et de fait, f!d~le t aoo Idéal, apportant • sa défense m!'
aw'9 et courtol61e. M. Léon BUa."d. parlait honnê:.e ho:nme, 
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eamiM on d ut "u XVU•• et au XVIn- 1li'ch•11. "'1. une 
auon lk'duban\e et n!uasle de l'human!Qne !r:inçAI.>. 

n c'est "" QU1 npliqu~ la mant!Te d'apothéose dont U !ut 
~ de la J>BI' d'un public choisi. 

our les relations commerciales franco-belges 

c Pot:rQuol Paa? • a déJa eu locicast11n de al;noJer à ses 
teun l'h"llJ"elise et utlle destination d<>nnée aux locaux 
l'anclrnM aml>:tMade belge à Pari!. Oràcc à l lnutauve 

u oamte do K"rchove de DenleTlJh•rn et t\ de ll'!Déreu>< 
mftl. y toncUonnen:., comme on 111:1 .. un centre de di!· 

llllOD artlat.Jque et le bureau central de nœ œuvf<'S <Jto b:en. 
at.sance en Frnnce. Il vient de s'y aJowr 1m orgalllSDl" 

que dont 11nt<'rë\ ~ lnC(>lltCllAble P"'1f faror-"'r 
rsppol1a ..n~re llldustrlet.s et commrl'Çllllts rro.nça;s a\·ec 

Jl(J&1que 1~ LluembourK et no!tt colonl• du Congn, une 
n. a ~ amm&cœ en vue de rene<intrfS, conférences et 

do vu ..... 
t/O'Ja IOllUl1"4 heureux de s:gnakr cet•e excellente ln!· 

R.~f'Fl'IFllU: TlRLE~ONTOI Sf' - TlllLE~IONT 

E1lcn le aurre ><lé-ranr~ en bo1tu de 1 kUo. 

Ln grands commerçants à l'honneur 

Un bock 
avec le président Duchaine 

qui désormais sera tout entier. 
au tourisme congolais ----TU T'EN VAS ET TU NOUS QUITTES ..• 

/t. "' lf'S lMî • pt')\.:J" -1 .. lX 

exp :ncLnroJ:.,~• q :n > se;x<ratmr~. 

des •bdlcatlOM et des mise5 à b retrallt' • .: comp!6talt par 
un 1ttand ttra : c Tu oou.s qUIUts. tu t'en va." .. Je 
P<'llS31.s t\ cette entrée de poème en m'en alJ&nt ttJo!ndre 
en .sea bur .... u~ du Tour.ne Club, le bon préS!dent Du· 
chaine, qui dit adieu à •On rantrull apr•-' qu•toru •na 
de pr~lden<e. atteint par une llm•t•• d'û&<'. ~ ans, que Jul
méme li r1xre Jadis .. 

Et. sans doute, f&\'al!! IDrt de ~narr t\ Lftforgue, et à 
"' t.rl5tes.se d•.. départs 

Car. en •érl~. nul on!' dent rt"tralté ne parut Jamù 

Dt.116 u local la ,..,. d• &rn, le ifOUpm>ent bela• plus aUè;;re. mieux en ::xnnt. ni diu'antage 0onllé de pro-

t d'orianlacr. liOtL "' p.;""'d.nce du romte de Kercbove. Jet... nl décide plus !enneatl!llt à aupp!écz à 80n aeth1:6 
diner et une aolrle de cala qui fU1tnt Ion bnllan:... Y rlnlss:lnte par une ttemdeocence, une Qtenslon des aeU

!m~. de n~ per3011na!lth arb!O<'ratlque:s. des vttéa q •l lui ~nt. 
du Co"P' d1ploolat1q•ie. d.., amiraux, des généraux. ~rmals. te oré.>:den: Duthlllllt', mognl:iq·;»ment ln· 

a=! - ce qui ne g:itait nen - quelqu,,,_uns des com· sta116 1111, nIP de la Lot •• eom:ierera tout entier au Tou· 
erç&n:a l•'tl pins CIOl\..'llJS de Para; le pr~dtnt dei; oomme-r- ring Club con~o!aL• ... San.. pr~Judiee à &.~ charge de secré-

ta dA la rur de la Paix; le présldent d"" comml'rçants tair~ 8"n~n11 d~ l'A. L T .• .\lllance ln•<"rnauonate de Tou. 

u Hrnb<>Ul'J s.tnt-Honor~. celui du Haut Commerce. Et rt.snw. 
u'au pr+aldont d• l'AuoelaLlOn d.,_. commerç.'lnts des Et Cela lui tt~rve. cumm• li le dit lut-mt'me, al'ec un 

bar&... sourire où n elltre aucune mélancolie. tout le tra\'all qu'il 

n n'awe pu a. 1111 ~· de nos tmtPI <M"1 les repn'>;en- rauL à un homme dQnt l'lll«3tAnt L•bcar. depuis quarante 
la d"' eranda l.ll"r& économlq:xs d~nt en pul..,. ana, at consacré à la cnose tourl!Uqu~. tt drn: on Jlf'Ut 

~ tnnumœ !~ l?"Dds aeianeun d autttrO:.? I d!re qu11 lllC3rne 1 orpwame dont 11 •· pour •in'll d::t-. rait 
sa chose ct oont 11 a s:en! la b3rquo prndan~ uu nomb:e 

l'l'ZF \llt t.IO'S d~ rrancs dt 1011 fha•~ue- mob. La 

1 

d'ar.ri'- tvY'll"tlJY\r&ble-mP!'' .... , •• '?D& ~·· 1ltun de sfl'a -a .. é-
orr If troU\'f' dana 1tt dnquiè-mH d•· J.;i Lottrft Coloniale ô r. 

n1eil1 d 'un médecin communiste UN COUP O'Œll SUR UNE CARRIERE 

1' s,.,,,, IK'IKc compte Jl8rm1 a • membre• .ui médecin 
eommUl\IStr : l• doc't1.1r Bourruli"On. p._'tt<lnnagc extrême-

:t loquae<• l'1. qui oicalade •·ol~nt~rs la trltr.ine de la 
aute A.~b!~ ~ Or Bol:rgl1\in(>n a d'ameurs des Idées. 

Or';g!nalœ• Nous n'en decuterm.• pas_ li «><KIN. t Cll tout 
'l\lC Ica mtd«lns Jo;.ient dans les t'co!es un rôle plua 

t que les INtllu:eurs D.culape dé<"ldcrait si td 
Id ~ <'St rapab1e de !aire dœ études moymnes ou 

i>!J1eurea. Les parent•. naturell•ment. n'uuralent rien du 
L t. dire et dl'vrah·nL u soumetl rc Il la volonw d"-' me· 
l.Ds. 
~ Dr Bon1'11\lltcnon va. d'autre pnrt, ju11q11'à P"''endre 

que l• meoPCln d"na11 sinon Jo11er un rtll~ d•n.. la concep. 
tlno. tout au °'""'- donner des oonsella nux époux d~s!reu.x 

orotr une PTL'lélll:.Ure. Il demande, 'P"f ex•mple, que le 
mar1 IOJ.t obi!&~ de demander l'aut.orlasUon du médt'Clll 

e !ola que le d"-'!r lui J)ITDd d'a111tntntu Je nombre 
pc!lta ciUl)t'tlS belges 

~nAlnl akultecrs ont cru dPYotr sourttt tt. ~t~ Van D!.e
rm. ae aa rroue 'l'Ot~ ""'ore. a mrerros~ : 

- Vous vou~ omc dnter l• P' y d, Ions l\lltor'~ ? .. 

fO'lrTo\1111.lTf'. COt'RS BILA)l;lll RT pr, <o<re5p. Dem. 
QlaJ. 117 cr~I., lSG, av, J. Lech3rlier, J c\le-Bru. T, 26.24.St. 

• - A l'ln1ttnl où Je uém<'na~r me dl M Ouchatne, 
Jaime à mt rt:mémorer tes etar>ta d( m·1 carrif>re. Remtm· 
btanc•s d'ftutant ptus douces que la .stparatlon se pro~utt 
dana dea c·ondittons q<!i ml' ront plaisir, Je ne le cache 
pas, Je rute pres dent honora.,,, et l'on m'n 1·u~ un émé· 
rltat que Je considère cumm• un hom=;c de s~thle 
Je crois Y &\'Otr droit tt c'tst ponrquo, u m'est a;;réab~~ 
de m~u un lona ~ 

• Jal rait un stage d "&éllllnistrntcur m 189; ,. j'ai été 
nommé l!n cette qualité en 18!18 On m'attacha poar tr.l?S 

d6bu1$ au Sl'f"\'lce drs itineratres Pals on voulut me tran ... 
réror au St.n·lce d•s routes Je ne crus pQB pouvoir accop. 
ter, er M'rvlct' nt rentrant 1>9$ dons cc que Je croyais être 
rnrs aptitudr• spt'<:tales. J1JSQu·rn 1900 c·cst-à41tt pendant 
trots •n•. je cr'-'19.1 dOnc d'app.u1rnir •11 Tour!ng. Mals 

BRASSEUR 82. rue du Midi 
11ir BOURS!:) 
ra.o..~n . : 11.11 ~ 

Bas pour Varices • Bandages Herniaires 
Ceintures Médicales et Vestimentaires 
l!ricutloii scrupvleuse dei ordonnance$ médieales 
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SOURDS EN T E NDEZ 
1r conducuoo ~UM 

me SONOTONE 
APPAREIL ~ISTBLE - ESSAIS GRATUITS Ct!EZ 
F.E. BRASSEUR. 82, r. du Midi. Brux T 11.11 94 
Je rt.•t.&!s en conwct constant. Je collabol11la touJoun au bulletm et J'eus l'occa.<Jon de rendre â l'ortanlsme, durant er :t• pén If" dt .LS:on. dlvera lt'.l'V1Cf9 qu1 me \&iurent. d. ~e nommé C< lller honoralre. 

1 Il !ut dec1aé qu'un conseiller honoraire arbitrerait un con!Ut qUI venait d' s l:ever entre un SfOUpe de m•mbrea et ln ad: .~tm• '• J• tus d•'llKDé â cet e!tet, et feus 1a cl\Jlnce rt• réu•.m dan• cett.e !Ache de conc!Uallon. J e me la1'sa! rapJl<!ler en actlVI". SI b~n que, de 1900 â 1913. Je me consacrai â des belornes d tnttttt génenu Je ridlg""I notamment le projet de loi quJ ~cordait 1• pereor l!tcat!<in civtle au Tounna Club . .En 1913. J'eus l'heur de .. .unettr• 1>U Rot Albert m .. \'Uea en mat!tre de Tou· rtn1 co.ontal Noua f(\mta tout de •ult.e en complet accord. Sl bien que dam l'hiver de 1913-1914, J'Ortanlaal la p~ ml~,... ex;>edr.!on IOW'l&tl<jçt au eonao. 
1 Celle.et parut en Juillet 191' Nous quittions Anvers en pie.ne paix. Nous ne devlOru! le revOir qu'à l'annlst.:ce l);o\&11 dlgne d'etre m"11tê : Il J avait â bord deux o!O.. clers belgea. Je copllaane Wlllema et le major adjoint d'EtatMa.jor Fonlalne, auacM â la position torl.111H de Ll~e La ~~larntton de guerre les surprit en plem• mer Notre navtre ra!llJ\ un p.1quebot qui faUlalt route en sens Inverse, et cra dem otficiNs • reg11i;nèrent • par ce moyen. - Ceci donne un• ~nge ldh de la PTf'VO)'&nce qui ~ait dans noire armée Lal-r de& o!Jlclers, dont un d'état-major, partir en expédition tour!.stlque â la nille d'U~• eon!~UM europcmne ce aera•t drol• si ce n'ltalt al tr te ... 
- Au Congo, notre aéJour. on le P"Dae. fut de& plus bref• et ma.nqua de plt~ Je fus rapetrlé aur Landre.. et là je m·occupe1 d~ mille chooes consell lconomlque. aecours aux rêfu~lt'S. ol'l!anlSal!on du scout!nt pour les émlrtés. prl!es de contact a\ec '"''"los orran.1smes ammcaln.I dalla le d~ de gainer l notre ca•:Je loptnlon d'ou~Atlan· tique De la. on m·exll<!<lla en Chine. 
- Q.ie diable alllez.~n''" fair. là-bu 7 
- Remplacer, dans df'll usine& bell!ea les Allemands qui a'y trou, .. 'e<ll tapi.a un l>"U partout. c Fabriquer • dea œuts en ro~rv• Un an Ion• les œuta "n c:onMJrYe pour le tro~'. belge e11ttnt tous mrs aolru. Pula ce fut la paix; et, dtvenu vlrc.pre'1dent du Tourtnr en 1923, J'en prls la pr~O<'n<o rn IP2l. lon!q1e do!ttda M Séaut 
Cf' que fa! tenu! de r1':>llser durant ces quatorze an.s de fonr Ions. ça a d'abord ét~ l'alliance Internationale du Tou· rl&mt. U où S'agitaient de petltta &oelé~ qUI a'lgnorslent trop sou•m:. JlLI rfalbé un llfOUpemtnt de cent et dnq ori;unwnes ... J'ai réal~ l'entente du Tourtnr et de l'Au· tomoblle Club ... 
Le pre.tdmt Ducbalne 1'antte t\, frappant ~u plat de la main la tabie de aon bureau: - c· .. t Ici dlt-U avec force. que se situe le oen~ n•n~ du ourlsme lntemallonal La Belgique. plaque tournante entr• toute&. adsp"° â cette t.Ac.be, était le sltge ldêsl 

d'une centrale de e<-'te '°' ~ Le U>Ut •:a1t d'éltter nOll a..ocl.ltlon l la hauteur d'une ttne dea•lneel 
- Il - de f&Jt, en tout CU. que v..u. """" Y'1 rran et que non aoutement le Tounnc Club disPOM dea !ea p:u. complu•. m&ia encore que .-ous a\·es l!Plmdtd mmt logé votre raiJIOn aoclale! 
- N'- pu, rtposte l\L D-xhal~ nec un Ylllll Ol'SU4'•l7 Ce\ h6tel eai d.lrne de noua. Eh b:•n 1 J eo a.t fa. l'acqUlsltlon grt.ce t na. économt~. commenc6<& en u tempe où le Tourlnlf ne d•manda.t qu• quelq1 !""" d comauon a aea membra. C eat 11'1 l'andenne dcmeun. d L6o Errera. qui, lul·m~•. te tenalt des comtes do Gnlnni Sic traruttl 

LE TOURISME AU CONCO ... 
- Au mols d'octobre prvcha;n, l'l:llrwd I• ~ nt, )• se, t Co&termansv1Jle au C..mçes d. tow...me afncaln, de collaborer t. la mlae a" point d'une organlslLUon qu. nous voUlom rl>ohunent lntereolonl&!e. Car U ne 1"aglt pt11 seulement d'organlaer de ptl.it.s ctrcutta b;en aasea dana L Kivu ou le Ka.tanaa; u •ara d ttabltr une IWAOn rau neUe entre lea dl!f~rentea rég!om de l'Afrlq•;e 
Ceci n·eat d'ailleurs que le prolongement de noue rlsme 1pédftquemenl con11olats, que j'al travam• d'arrach pied à développer avec J'aide de M Moeller. Car c· par la. \'O!e de terre. à travers le S&b&ra, qu'il CODV14'nt concevoir le tolll16me de demain; et pour ne clter qu chU!re, nous déllvrom di•a â préaent plua de deux cen documenta par an t dea automoblllstea qui traverwnt Sahar& par lea deux pli< .. aménagée&, la Ui!le de Tom bouci.ou, à l'&.t, celle du Howar à l'Ou•st. 
La U&ne de l'Oueat l..,_ encore t d'°"er au point d vue du ronron. a.&1ure pal&tblem•nt M. Dueh&lne, mata llgne du Hoc11ar ~e tout ce qu'il raut.. Dea Mt.tll .. - Dea ll6tela! 
- Mon Dieu. oui. PoUJ'qllol pu? 
Et aUMll.Ot de m'txhlber des phot.os. extralta du tua de la T?ansaahartenne, qui me perlU&dent bien Tl qu'il existe t. ~gan un bordJ·Mt.el tr~ moderne, que l abri de Bidon V eat tns toléroble. et qu•on l>"Ut trouver à NlameJ. t. Colomb B«ha.r, votre â Tlmlmoun ou à T .. IXl&llr'Ulet !'hui.le. J'essen«' 1 eau. le whllky, ln T 8 P. un lit et des aerv!e~ponges; bref, tout le confort. 8l bien que la pauvre cavale sauva11e du Roll& d'Alfred d• MuaRt. Il elle 4''8ar&lt d&D$ de tell• aoluud.., n'aurai' Phi& l regretter lee luzernes OeurlN du paclia de Bagdad ... - Mais Je reste un peu ettrar•. a lea 'l'ouanlp 7 - Il n., en a plus. Tous tonCl:oru..•lrOs. et chtrVall de la Légjon d'Honneur o·a1lleurs, l'autocar A.lger·Tom.bouetou fonctionne rml!trement - avec cette potlta regtr1ctlon que d·anll t no1·emb<e le ~'\Ce eot auspendu. Maa ce n'Mt 1)63 t cause de la chaleur ni du simoun. C'est à cause des lnondaUoœ du Tchad et du Jlll~er. 

- .En rtsllltl~. conclut !'.! Duchaltte, pour ttab:lr une tùl convenable ltalson routltre Alger-Le Cap, u n'y a plUA que deux cent cinquante ltllomtt.tes de routes â établir. 
L&odessus, un allence. 4't fadmJre en aecret l'alerte pr'6-sldent démla&loranalre. qUl occupera oon aoiunte-elx•àln• automne à dlscut.er, à pled d'œu1Te, c'est-à-dire eoua lM mansulera en neurs de Cœtennansville le prob!eme que Jl<""'2t les pu•aces en bac sur loa !leuvea c tchap))N dea grands monta 1, la que$UOn de la &li'U'!!s&t!on rouUèr• dana le lttnla. et le r~lement t. adopi.er P<lW' permettre au mlnocttœ de ae eattr des ;itnoUSJoea. c Q,,.. le monde l!.!;t !>"Ut, et que Duchatne e<1t COlll.aud 1, ne pu.la· Je 111 em· pêcher de eouptrer tout b&.'I Et Umldem•nt' 
- Vous comptez profiter de H•tre lk'Jour ll·bes, 114. le pr~dent, pour exécuter de grandes randonnces7 
- Piano. piano. riposte M. Duchalne On a p~YU une excursion dans le Kh'IJ et le W.: ;,L_ Mais je M'OIS que le n!l!t,.1'111 à C<st.ennaruivllle, à trava!Urr ... et à boire dee bock&. L"6 grandes randonnées. et S<!r& pour la Jeun""1'-e Et U ae to"rne a•ec un bon rire paterne! •ers la tou~e Jeunt et toute gracieuse ~~réttùrt qui sera at la pertle avec quelqut trente con~ff.c;Lc;tes. et qnl '\ l'ait au mow aUMJ heureuse que aon reto;;~tab!e oatron à I • "e de Ica elle aussi eon peut tour d' Afrtq~. 

• \ CAUDAf.E. 
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ADDRESSOGRAPH 
à la portée de tous 

?OUR 97 5 FRAN CS 

une machine à adresser; 
un coffret; 
et 100 plaques adresses 
étampées, prêtes à l'emploi. 

Votre propagande. par lettres circulaires, 
sort en un tournemain ! 

DEMANDEZ DOCUMENTATION A : 

ELLIOTT-FISHER ORGANIZATION Cy 
1. BOULEVARD EMllE JACQMArn. BRUXELLES. TEL.: 17.01.10 

An.ers · Gand · L!éqe Charleroi . Lux~ · flbabethville 

BON POUR 
un escompte de 10 % sur tout achat 
d'un Addressoqraph Mod. 500 effectué 
t1 la Foire Comm.erci.ale (Stands 1860-1861) 
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PROPOS D'EVE 
Economie domestique 

o" J)arlalt bt41U'<l •J) d:tronoml'I, ce 1wr-ld, dam celte 
r""nion dt /emme1 de tout 411c, et fi étaJI auez piquant de 
t:"'ir ~e confronter le.s opfrti0n1 et l~.s prtradPts dt.t c Ot'Gnt
~rrt • tt d~• • arr~J..gll.l!TTr "· L~I U"ttl tstfma&tnt tn~ 
~,,..,~ ce qui n'ttart J)O•r lu cuctrt1 ~ aurxr/IM. n 
ln~tr•c=nt lts dert1ltrt1 af/ir-.ia•tnt ne pouvoir ar po.s-
1er de ce q11.i. pour leurs all11t1, umblalt par /aitemcnt n~ 
gligeablt. comme taul•>Urs, en J)Ol'ttl eu, on enttnd1t qiul
quu rt/ltrton• u11Ua, "'4IS ouui l><GUCOllp d'4nmu : 
C"<1t le prOf"e dt et qu'on app<lle une conteraalfon mon
daine. Ln /emmt1 11'1·n 1mt d'ailleurs P<I• le mo1101l0le et le ,..;, qiulaues tlllretllm1 m~lln1 qui nt le etde"t Il 
aucune pOUr la paurrttt. la prtUntiOn tt 1·1na1utt dr lnu1 
prOJJO•- Pvll, ('01!UM Il arrh!e IOUt'ent, la C.:Utlerie Prit un 
tour J>l•• parttcUlkr n pl•• pratl~. et ets damt• .. com
munlquertnt de1 rrcrlt'8, Je nt pouvais me lasser d'ad
nircr leur l<'itnce mtnagtre: chllcitn~ d'tlle t!l4lt une té· 
r ltable el'ICl/Clopéd!e qu'o" •" J1U tdit~ '°"' un titre allt
c~ant rommt, JJQT annple: • L'art dt rendre un /"'Jtr 
almaèle a MU de frai• ». Ce fut l>tentôt un Ile «• 10ll""-" 
broohaJta. où •e mtlent •01>Tan<n et rontraltos. où 1'a111tntt 
l>Ouclt1 blondt! tt bouclu btttnu, ou l'tthonvent '°"' le 
<ou~ det J>ôlittUt.t. C'alt rtgc.rrû OJXri1 et œnl /ltt:.~u 
11qr;a.,tu, le moment en/ln ou la maltr,ue de mal!on, 
apal.ttt, dtlendut, se dtl, da11:1 un •C>Uplf de •atu/act•on : 
c AU0111, cll<1 '°"I lancées, tllt1 "" ont wur un bOut d• 
ff111PI • d peut penHT à au prt.te. aJfc -rts, n'a11a'tl pl•" 
flOW' 14CM que de pla«r de l!J·•Jl• "" l<"np1 l'trclamolton 
qvf /tro rebondir l •ntretlen dan• le cotn Oil Il icmblera lan11utr. 

- rralmenl, me dit une almabl<! femme qui deputl qutl
ou~ t!mp1 ttttait ronttntit de '°""1'e, 1a-u 1'11 mfl<r, ou.t 
popos de u1 tiOl.ttnu, it ne p1111 m'emJJ«her de rire quan~ 
1 tnte11d1 erlgM' en vn11cl~1 l'tconoinie aomcsttqu, Comme 
11 tout, en <ttle matttrt, ne dN><ndalt f<'• de ntunllom 
partlculltrts et dt ca1 sptcsau.r ! Tellt, ~/!lite dt to/her 
cerloin coulage Qlll r~voltt IC1 1 ot.r'"t• 1"'1/le mtnutteu•t"'""t d œrta•n_, po1tes de •on l>udget au·une autrt e•ll
Mtra ncgllgeable!. J'ai connu de ce• femm., dont on dfl 
qu'dle• ont c lu mal"' perf:tt1 • parce qu'il umlllt qut 
1·ar11tnt n·r plÜ8Se tm:r. et qui •• t'()Jla1ent Jorcéu dt parer 
ln.r prodlgaltli par mllle pe1"ri ov<!rtCt• .wrdidt•. J'en al 
connu d'aulrt• qiu, /orctts d"tlre atttn/11·c, d la moindre 
dfyenu mtnagtr•. tt qui, pour tllt1, paur ltvrt Ot$Olnl 
partk:u;/tr•. se montra~t rtf1'1rdantt1, /attate.tt unt d~ 
pen10 <UltZ con.:dtrcble d'tltcfflntt tt de charllo't, poi:r 
que lt fo11tr /At gal, tilde tt accutlllant au r etour du mali 
et dt! en/anis trat<11/la11t au dthor1. Il ut. pour chacun. 
d., be1oln:i '"tnlkl.f, mat, qui rart..nt arec chacun ttrt 
ktmomt. tt n'•>t JJ11! toufOll.T! d~1'U'f' ~·- maJ1 Uf>n!ur d bOn escl1'111. Tenez. fat d.,.,; t>nu ... 

- Allon.t. vensal·Jr, 1t t<11• rntendre 1'1lrler une btll•mtrt. Comme l4 m-lllture. d ce qu'on tbt, nt i.10ut 1>01 le 
diablr, ÇQ t'Cl ltre drôle,.. 

c·e:att '"' 1ugmitnt thntra'rt, d d<. ~t f• m·aperçui 
bfentvt pour m'en rt~ntlr. Lo /rmme qui mt J)aTlafl ilatl 
4ndulgente «'t douce, et sataU rendre 1u1t!ce, mérn~ 4 une 
llru. 

- Mt! /111, reprit-dit. ont <'e ""'°" a;n>t/~ • •ne bon1!t r•tlle tifuc!lo!I "· i•ou1 sate.z et qu'auloc.rd'hul eu mot• 
repriuntcnl; """-' da.incz dom: que mtt !tune• mtnage• 
nê 11e1wrnt ou~e s~ JHlSS:tr toutri leurs fanto11iu. HCUrtrHe
mtnt ~. d"1L% feunu fmimt1 sont ral1onnabü1, lnttm-
11ates et elle• cimtnt """" ltW' '"41'-f 1JOUr ne J!l1I ullm.,,. 

lntoltrablt1 certain1 1acrt/ice-1 11t-c. ~ '- &: ... L'ame: d'tlll1 n 
un• bonM et <Wuce crt"ture, mod• •t· et • '"' tclat. L'a ut 
ut unt '"1Jnde et belle femme, ot• a• :c '< IU!IC"re l<l!> 
et du mnllour ootlt. 011te un stnl aigu dt et qui ut rof ('1'f 
Chacun ru /tltcite du choi.t qu'a fait mmi Jià de la Pf• 
mitre, on me vante •on economre, la 1111111/fcit' d r • 
110011, on me dit qu'une ""°""" comme tilt ut un t rt , 
JlOIU' un mlna?/e. Quand tl 1'agf1 de Ioan la uoonde, 1 
conopllmcnt1 1an1 ph;• l•mllt1: on l'trtask '"' """ cllto 
1ur le choir de .., tolltllt•, mals on inainut 11U'tllt1 tlof. 
vtnt ttre corlleu.t• - ce qui e•i rral - el Que ""' mnr 
dt>lt arotr de la peine d tolndrt lu deu.r boUh. Quand I • 
r. fcl>U.. la t<~itt, 17'"'"d je dU que mu dtlLr l>ru1 dllpo ''"t d"Un 1'tllf9et t11al. l'u"" pour ttrt ind<ICUlablnrttn 
tltganle, l'autre pour ttrt atttft•, on n• in• croit PC•. t 
1'01t penu que fe iuis pnrttale '""""' une lltll•-/iUe '7t'f m /ait hon.r:t'ur. Et cqwndant, t'<nl.I aue:: me comprtaa r~ 
\ladtlttne, lllt'!lll"tr. a du ttlcmt"lltl tl dt1 oe«110trm 
du bon Jf1<1"-'ir, incu tlle "" a un un!que f.,., If /ud 1mtntt c/10181 qu'il lui urt rn tcmtei Cl('('Osion•: cl l< 
armée1 mauvnlstl. ellt n.e u commande "'"": l~ trou.i1ffl 
d• l'en paUt, IOll4•. d'sn 11oût parfait, J<t:t encore bon" t 
fil/Urt_ L'autr'. Suzanne. acht:t vmqt cowpô7U d'O<'NI 
1tmplemtnt parce qu'fb coûte.nt peu, r·arme de C11fl?'U.Z. 
et-• patrom ... et rott régu/itrcmtnt la bfotue ou la IU 
qu'elle a rombJnée_ Une petite routuTftrt. apptlü b la r .... 
couue, retop1 1<!1 ch-• rollle que t'fllllc, et la pau1n 
tn/ant, maigri su bonnts inlrntlon•. IOn dc'lir d'tporgno, 
•• trouve b la Mte dr dll: totltltts raléea, t rop ou tr01> p-u 
habilltt', a~ant dtix111• d p-1' vr4 aulnnt que '°" il~ gante bel~-l<rlU'. Laquelle, d t<>b'e otil. <1t la p1111 te~ 

"°"''' - Eh/ J)Crbleu 1 ctll• qui n'en a pa.i l'atT .. EVE. 

Mme de la Bruyère Saint-Jean 
Pro!esse r astrol011U~Pholof"1<>-taro:a. voyant.e r6put~ 

Con.rultatlon de 9 à 20 h .• 68, Oal. du eommerce (P&&S&ge Hlraclll, Brux_ T . 17.70.68 Fall<'tl ériger votTe horoecope. 
Etude per .. ,nnel!e kt-~ à la main. Traite aUMI par cortta;i. 

La robe de dentelle. 
Nou.s avona porté de la dent•Ue tout l 'hiver. Noiu en a\'ODs port~. dans la JuUmée. pour noa robfe de t.M, le 

, . ir. et enfin et •unQU: pm:r lu robœ de eo<ttall. et 
Ire robeg dt théâtre. Eh bien ! nou• en rrpo~rona tncore ce prlntemp< et cet ét.é. Evidemment, elle sera employl!e 
aut~ment. pWsqu'U fnut bien que la mode chenu. On 
verra beauc;)Up moins d• ~ de dt'Dtelle notre • znan. 
chtt longu~ sur d..-cs décolleté, mals en rnanche. 1 .. robtt du 10lr en dentelle seront tl'ès nombreu.'le8. EUea 
&l'ront noln•. quelqucro~. m•l• Ill robe d• dentelle notre 
~ un peu c hiver 1, on ne galt Crop P"W"IUOL N09 robea 
d• dentelle atront de tout"'6 les coulour11; -"dt.llt. D parait que le blanc sera le plus apprt<-lé. w nou ... u .. 
tpousées qui seront •>-<t'Z malli:nrs pour se faire raire 
leur robe de mariée tn dentelle, n'auront. pu l't'Dnul de 
la faire teindre après. D'aut.&llt plus QU• rtm n'est plus Joli que la dentdle pour les robt-s de marl~-

Lts rol>N tout en drntell•• 110nt longura. aerpenUnes. 
d111pécs. elle• s'orncnt 80U\'ent de volan~ à la hauttur du 
g•nou ou un peu a•J-d~< ct<s hanchl'S moul~cs. C'est d'aWeura la ligne à la mode, ou plutôt une des lltinN. eu la plus haute fantal<:e r~e et l'on peut >Talmont 
avoir la taille où on le Juge bon. 

A c6té de ces robea qui rapptllent un pou urtalrui costu
m•s de ta ArgenUnA, on emploie la dcnttUe en largt1 
entre-deux aur des robes d'un a!yle t.out dJ.11~ 
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Hommage à l'impératrice Eugénie 

a haute <OUWrt ~~ Wl el:ort pour .......-JSC!ttr la cl1-
nonne. Non pu aeulemmt la J~ ~ larti:•. ma:. la vtrl· 
1ab:1 crlnollM, le . Jupon de CT1n destiné t. aoull!nlr la 
Jupe. IoutUe de dire qu'il n'm pu qut.atlon de porttt cœ 
roba dana la Joum6e, eu .. """t tt.&erv6es au aolr et ml me 
awc 1<>lttf>_. de sr&nd pl&, car ce ne aont pu dca robea 
~and6ea aux temm•• qui déW"eot passer lnaptrçuea. 
EJle1 aont d 'alllelll"I bltn dlt!lcUes t. f ourrer rtans lea vol
tur .. moderne& Ceci dlt. elles oont fort jolie•. Ce sont de 
oa robes qu1 doon•nt naturellement une allure noble, un 
bosU port. L1mp<!rntrlce Eug.!nle a ~ement marqu6 ltt 
111<><1e1 de eoo époque, qu'il est bien dJJUclle de ne pas 
l'IDll~r tneol!S<'.lcmmtnt, quand on ~ quelque clwl • 
QIJJ 1'1Jll"'ll• m~me de Join les modes qu'elle a Wusttm 

c.. Ja- trts tazges aout A volants. On parle meme de 
'IOlanta de ll!'ntK•W: metrea de lorlg l On a le YUUse 
quand on ptDSC qu~ cmatnes robes en ont Jusqu'à tro0.1 
et quatre t:.ates. c..Jcutrz. at YOllS attz la bosse de l'ar!lb· 
imtique 1 

Quelqutrola. c« wlants 10nt remplacb par de !Argel 
sntn-deux de dentelles ou par 409 boulllonn6s ~ i 
p:at. 

A"" cea robd-ti. c'est le dêcolleté bQt.eau qui prime. 
D noua taud.ra de nou\'OllU avoir les épaules tombao~. 
Adleu lea port.,.mant~ux de ct'a dernlè~ annéea. Adlru, 
et u ns regret.a : c'était là une D'ode !>OW' lemmes mal 
faltea 1 

Une révélation .. . 

te 11&1 UW t. l'em que •ena en ce moment la Orande 
Malloo de Blanc, Marché aux Poulet... 32. Cette mef'\'eUl•, 
d'llnt pnx m<>1t~ l'al>l>C'l:e : • M=llle ~vtlatJon t . 
cw un baa c Mlr•Ule t 1 
Ctst Wl baa c Mlttllle t 1 Qu• d1tt da vaotaae 

Exhumons les fonds de tiroirs ! 
Cette mode Second Empire ne "" retrou,·e paa que dan.a 

1 .. Jupe& On a mu!Upllt pour le soir, les petits CApulet•, 
eolle!4 tancbons. et manUll••. tels qu'on le$ portait envi
ron 1860. C'cat d u N'Ste une mode bien pratique, p•rcc 
guo, tou t au moins pour Ica beaux Jours. elle supprime le 
manteau du aolr. 

Les mantUlca de dentelle aont partlcullèrement apprt
clha On volt m~me dt'a manttllu et des lanchon.s en 
blonde VOUA une occaa!on ln""lltrée de l!OrUr lea vieux 
fonda de füo!r ri ll'S trésors cle ram!lle QUI mol&Went 
mutiles. au tond des cartons pousslereux 1 

Lei capudloru IOnl aouven;. en tatretas. C'est le vrai 
cap12cbon second Empire 1 D Utnt i un pet!t collet. et 
non à one srande mante romme llOllS Louis XV. IA gro.nde 
mante eat plus .erante •t plua pratique. Rieo ne \'œ.t 
empfch• de la portrr al \'Ot:.a en nn enr.e. 

Mali ressll!<1tc:ra·~ le burnous, qui ut lui a115SI bl<n 
e-Dd Empire 7 L.! burnous - t. la fols seyant et pra
tique, mals c'eat un manreau à la~ au vuUalre, t&ndla 
que le petit oollrt, on peut l• garder avec sol et a'en cou
mr. al l'on a froid, ce qui est apprectable pour les aol
~ d'tt~. qui eiont aouvent plus tratcbes que caniculaires. 

N'oublions pll.S l•a ehAlu Chàles de .sole brodée ou non. 
cbllea de mou.uellne, t t enfin châles de CbaotUly btano 
c 1 noir. Encore une occa<ton de faire prendre l'air aux 
fonda de tiroir 1 

Evénement printanier 

PM une l•mme ne YOUdra manqu<r d 'aller admlrer la 
ravUs&nte collection de prtntemPS que Natan, modtstt. 
prt>ente en ce moment m l<'3 salor.a. Pour niter la copte 
del nwdèl.., lia ne aon~ pu exposts en ntrtne. 

71, ,,,. c!u Marcht-G16:t-H el'l>U 

Offre exceptionnelle -Vente spéciale 
PARDESSUS 1 2 SAISON Fr. 550 ... 

SUR MESURES 

Mabon tond~ eo 1803 
89, r. Marché-aux-Herbe$ (F. aux Gal. llt·RUbert) T . IU8.18 

Ce cher piqué 

Bi•n en~rulu. le tailleur tient loUjoun uno grando 
place dans les collecUons de prtntm1pe. On pr!ntempe 
ana taWeura ne ett&li plu.. i:n prtotempe 1 

D 1 a d 'lnoomb."&bles ~ura de lantalste, Les t&!llew11 
classlqu~ eont ~emeot nombreux. Enfin, n ., a ceux 
qui eont cla.slques nec un brio do fant&ls1e. 

Parmi ceux là, on peut n.n~r l&D3 Malter ceux dont 
1"4 reun IOnt faits d'lm autre tlMU que le talllrur. t:.s 
!OODt souvent en Ul.l!e:.as, t<JujOura d'Un ll>n dalr, qu•J. 
quelota Imprimés, le plu.. souvent brodta. C'est ur.e mode 
exceMl\·ement commode. Quand on a ~ porté 1ta revers 
brodés ou tmprlm~ on les eol~ve et le tllllleur redevient 
un 61mple t.a!Ueur cla&slque. 

Mal.! œ qui se fait de plu.. Joll dRns ce ~~nre-IA, ce 
sont les revers de piqué bl&nc. Le piqué blanc a de mul
t!pl .. qualités: Il est fral.I. U ut J•uoe. Il est net, Il 
•H bOn marché. D n'a qu'un 11('111 d~lnut. c'est qu'il doit. 
~tre lml)l'Ce&ble, et que pour avoir toUJoun des re\·ers trais, 
voua ~rez loreées d'en avoir au motru une douzaln~. 

D M trèa emp!Oyé, d'allleurs, cette a.nnée. On en •ou
!Jgne presque toutes lu encotun:s, on en p!que ~ petits 
nœuds un peu part.OUt, on en ta1: mêm• dca b<>léros des:!
néa à ttre POrtts. sous :es boléros de lalnace ou de so:o, 
en l!~t l~ement.. 

Brtl. portez du piqué pour voLre tl~ce et pour la 
p-t>"rlté de votre blaocblsseuse 1 

FIANÇAILLES POOR L'ACHAT D'UNE BAGUE, \'Cyra 
le choix que \'OU.. prilseo~ le JoatU!rr 

A. BOLLO, 38, rue du !llicll, 38, BRUXELLES <Bourse> 

Un point de vue 

L6 motori.sauon de l'armée a lait cou1er œaucoup <l'encre 
et bien dl'S arguments ont é~ 1111 1!<'.,. Aucun ne vaut celul 
qui lut elCJ)rlmé l'autre Jour par un homme atmp!e. 

C'ttaU dans une bouchent. Un client qui a~enda:t son 
bU.Sted:. tn.<p>re sans doute par un a u el:lge qUI passa:t, 
dlt au boucher : 

- La cav&lene va dé11ler pour la dr:nltre lo!s et puis 
c'en oera (alt de& chevaux • r~ 

- OUI. e'eat tr.st.e. 
- C'esi. U'l$!e e~ c·ut peu~tre do:nJnage. On a dl! qua 

dana b:en dea C8.$. lea chevaux ttaleot irremplaçab!es aur 
:ea ~rralna de combat.. 

- C'est na! ça. monsieur! Et 11 le eheval tat tu6, on 
prur le manger. 

La Teinturerie LEROI-JONAU & cœ 
EXECUTE ELLE-MEME TOUS SES TRAVAUX O!! 

TEINTURES ET N ETTOYAGES 
!:LLI!! VOUS OO~"m:RA SATISFACTION 

Simple question 

. tJll ~fUr d.anc!s af:b'mc a.'Olr trouvé cbns un harer.g 
un !Ta;ment de bljoo en or. 

Ce baren& ne eer&lt.-ll pu tout bonnement un mnquereau? 
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Pâques est proche !. .. Les quatre prétendanu 
Vo\1$ avez rêvt de raire des acqulsltlooa multlplu et dans On dcme.ndalt a d'AnnWWo ce qu'il P<'na&lt du tn.I~ 4 

to\1$ 11!4 domalnea • vêtement.a, chausgurea. Uncer1es. cheml- Latran. 
aerle$, cbapeaux. lm perméables, l&lll&IOI tlUUS. "Oler1es, - ConnaL-.aez-voia. dit le poète. ccl w. phra.e que Nleta 
meubles, tapa luotzes. foyers. apparetla de pboto et cinéma l!Cbe. vera la !Ln de sa 'ie. pronon\·• 1m Jour dans 
racllo$, vélos, an1cleo ~• sport a111c1eo d• m•nace et.. en toue t 1 S'il 1 a un Dieu. comment lUP!)Orttrala-Je que a 
résumé. tout ce QUJ est Decessall'e • la Yle moderne Mala ne IOll ~ mol? • Dl bi•n. noo.s iommn q~~ en Italle. I 
a .i réveil. voua voua apercevez que votre t>ud&et n•est pas ressemb:er l Nler.mcbe. Noua 10mmcs quatre dans taua 
assez targe PoUr donner sau.stacuon • •'(19 d~ et vous 1 caa. t. prttaiclre t. Ja couronne. D 1 a :e Pape. Muaolln1 
vous d~ez Cepeodant. \'OU& pouves • Miller ce rtve . car Je Roi et mol Nous """""°"' de Pànrnlr por des 'l"O!!'S dlf. 
d ans plu.. de Cinq ct'nta magas:m de pttœltr ordre. vo\1$ terenteo: le P•pe par la dJplomatle, !>fUMOlLnl par la force 
pou\'ez acbettr au compta.nt tout ce quJ voua plaira en mol par le cmle et le Roi par ., dll<'rétlon. 
pa1ant au moyen de bons d'acbat dont voua ne rembour· 
eerez le montant ciu'en dix mensuall~ sana aucun ln~ 
rêt ou JU$Clu·a Vlni~&tre moil de cro!dlt. moyennant 
quelques petits Irais. 

soyez donc Lntelllcent et décide Demandez au)<>W'd'buJ 
même la brochure llf&tWte, quJ VOia donnera toua les ren
aei&'Dementa concernant l'obtention do ceo boDa d'acbat 

A. BOLLU 
ACBAT AU PLUS HAUT 

ORO~ tlRILLA."1TS 
VIFIL OR 

38. RUE OO àUDl - •a. RUE OU MIDI 

et la ll!te dca m•P4:Da au ComplGlr d•• Bona d'Acba&o, Arno 
66.. boule•ard Dnlle Jacqmaiil. Bruxellea ur sacré· •• 

L'humour à l'amphithéâtre 
L·œ:n. 

S'il n'e•t. pour »olr, que l'œll du maitre, 
Pour obo!erver ce qu'il lUi plait 
En catlmml de connaitre, 
D n'est que ~IUi du valet; 

B l!IN. un jour. oelul qui braille 
"'"'Ir qutlque compas dans l'œU. 
Ne pourra qu'l la Ugue Braille 
Demandtr de lUi !atre accueil: 

D<-puls que l'œll ffi dans Ja tom~ 
Et recarde toujours cain. 
I1 Olt plus d'un trêre qul tombe, 
Qu'un frère tua de sa main: 

Quand on rétl~hlt à l'adaee 
Qui dl~ c ŒU pour œll, dent pour d•nt •. 
I1 e<t de tait que l'avantace 
N't ,., pu aux yeux a.ssurfmmt: 

Quolciu"IJ !&Ill•. je l'!Dlagtne. 
En Urasle. •t un peu partout, 
En caa de llhn acar .. Stahne. 
Se iW'dtr de l'œU de Moscou. 

En combien de temps 

SAINT LUS. 

En combien de kmpa falt-on !e voyace de NILll'lur à cl>ez 
vo\1$? De tout-. !açon, en mOl.ns d'Un Jour 1 Soncez.y : les 
confüurea ~Uorne, !abrlq'lks à JILll'lbes (p .... de NILll'lur), 
avec œa fruit& d~lldeux que produit la val:~ d.e la Meuse. 
ne dol>ent ac<~:tr qu'un trajet mlJllme pour arrrYer l 
TOtre table. EllN aont naturelles : el'.8 ne conCf'nnf'Dt que 
M8 fruits clloloa .,t du sucre de qualM. ~ l vo:n 
ipi<:ier la cont·1~ Materne csurflne. pur fruit, pur sucre•. 

F élicitationa 
NoW1 a.ppr~Ol>A ciue la Jacinthe d'Arsect a ~6 att:r1buée 

par le coupement Uttératre d'l!llte c lb Amis de La Fon
talce •, l Parla, à nl'trc col!aborateur Balnt-Lua <M. Sem· 
leVUll pour .. fab'.e c r.... Bo:ulli et :e Boulllon •. er.raite 
d.e aon ment ouvr"'e • !'Hlimo'J.r au 1ani...tnancn •· 

Zoologie 

Le zN>re .,, aUU! nommo non l cause de la rap!dlt.!· de 
aa colll'5C, maa à cause de...,~ 

L·amour ""'"' de la Patrie qui tntlamma d'Ann 
n'et&tt pu unt passloa de date récttl'e 

Lora de l"•m de aes 116)0Urs à Paru U repondlt à une damlt, 
quJ IUl d•mandalt quel ét.alt, selon luJ. le plus crand 
trançalS: 

- Paul Déroulède. 
- Pourquoi? lui d etll&n(!a la dame, 
- Parce qut e'e.st le seul poète !raaçala capable de wr. 

une chanlon de &estes. 
!Al dame eut un aourtre $llllull<'I' et rourtt. D' 

Vit b:rn qu·tUt n·avau r1en comp:ia l aa rtponee. 
- Voua •fine< de cawer anc :r.tmo X. lut dit un lnata.D' 

aprto le docteur B .. N•e.st-ce ll&l qu'tlle a dt l'esprit 1 
- Elle tn a peu~:tt. répllqua d'AnnullZIO, mals Il me 

semble mal tait. 

NOTRE PAIN RUE K. STEYNS TtL. : 26.lUll 
TOUTES VARI ETES DE PA.L"11 

Bo"1ano~i. rno&rne - Petlt1 produit• - Bl.tc<ltte1 Belo• 

Le talisman ... 

Lon d'une >1.llte à Gabriele d'Anounzlo, le patte reœJa à 
mlal &mer une bo!~e natvement aravtt par un orfè'rre 
de e&mP"lt\r, tn la IUl tendant &•'OC cravt~ tl empb&Mi, 
il <"XpUqua ; 

- C'eot un u1llsman que Je vous donne ; toutes les !019 
que VOU$ serez troublée, touchœ-lo et ccla voua aidera 1 

- Et al Je ne suis pas troublé•'. rtpondlt bellement ml$I 
Barney, cela m'aldera·t-U l l'être? 

TISSUS OE LUXE l< NOS (.;HJFFONS • 
Coupeo 'Oldttt 38. rue Oret:J 

Isadora Duncan et d' Annunzio 

On lecl>' u raconte que d'A.nnwwo av-t Invité Isadora 
Duncan l taire un tour d.an.s le perc de Vtraailll!4. 

S 'ttant uala sur un banc. Il pnt bruaqu•mtnt les malnl 
de la belle et riche amérlœlne dan• le1 lll•nnes. pouasa 
un profond lOUPlr et la !IXa longurment dans lea yeux .•• 

- Qu' .. t-ce que vou.s avez? lui demanda Isadora, •ur· 
prise. 

- Oh! rien rien, balbutia d 'Annuru:10, ... ulement, Je 
pense ciue pendant que Je sUls si heureux k t l vos c:6téa. l 
Milan. pow une ml.Sérable dett~ de cent mllle lires. on 
vendra cet apre...m'dl mes meublta au• tncbèrf& 

ludora. a 10n tour. baisa& tristement sea -'"' I!'UZ 
Vtt'S le IOl •• 

- Qu'est-ce que vous aves? lui dtmanda le pœi., 
anxieux. 

- Ritn, rien. répondit Isadora, mt.11 quelle tr'.ste coin
cldenco 1 Pendant que Je tlle Ici Io partait bonheur l vot 
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!M. l Ban P'r&n<11CO, pour une m!J.h'ab!e IOllUXle ~ 
mUJ• dollars. oo rt'ndn dem&Ul lei meubl .. dt ma p&uvre 
a ère .• 

o.put.a Jora. et choque rota qu'oo p&rl•ll à d 'AnnUDZlo 
" '!»dor&. U dtaalt : c Jolie, ouL m&1.a une rou. •· 

N. B - CeU• bl.!t<>lre noua aftlt èt• d'Jl oonlff au
trt!ol&. eeulement alors. c 'Wt Ida Rubtnate!D qui ne 
a'flalt pu la!W taper. Au fait. i .. dtw< •eralonl IODt peut 
f!re autbeoUqu .. l<Mlta lea deuz .. 

Le pain nazi 

Le Führer, qui a donné bien dco NIU<'lcnementa d'ordre 
~rieur dllJl.I oon dtacoun du :io thr'ler, o'a pea rela~ 

toute& lea !)<'\li~ comblna!sOns qui dfcou!em eo J.llema.
• de aoo plan écooomlque. 
Quand une ltmme entre matnteoant dana uo map.stn 

l8CI.. l• muchaod lul demande !t poluoo qu'elle d~ 
Le turbot • remp1aœ >e cuir de Rus.<le. 

Le pain - pour tt>ètlr. san. cloute, uoe couleur oaz1e 
m d'Une tt.ranc• teiote brun•. 

- De quoi f'$totJ tan l demaoda l'autre Jour l un ,,,.._ 
urateur un ttr&n~•r ae pe.s.oaae 
- J• n·en Mii r1en. ~p:tqua-t.U. l"&lta-1• arlller. Ça 

wo111 donnera P"Ul~lre des pommea de terre ... 

Une temme •1~11tu1te, &OUcleu de aa personnalité, 

poN un chapnu aimè A X E L L E 
AXELLE, t.toor--n. 91, C"iAU:;& DE CFL\RLEROI 

Hiatoire d'Allemagne 

LOJ'lqoe tan1' Eulalie o!!re à dlner. elle eat remarqua-
lll•mmt rn~ttU>• Ille dit par exemple : 

- Prenet encore de .,. olat, U 1 en a tout de méme 
p l 

OU encott: 
- M•na•. moo aarwn 1 ca va rester 1 Mol, J'ai horreur 

• ça l 
c·eat le lanPC• que Unt l'autre jour un hôi.elltr germa

l l'Uri d<' DOS amis : 
- Le beurre est mauva!s. c-.. t vr&L Mals cela n'est 

!Sen. Ce QUI eat phlJI irrave. c'est qu·oa ne peut le oon..<erver. 
~rdet. 

Et le VOJ&lt"ir conduit a ta C\ll4lol!, '1t lea domestiques 
ae ta!ller d• l&fleJ 1an1c .. IO'I! l'œU blenvelllant du pro
prlêtaltt, qui conclut : 

- Oem•ln on o·auralt rteo pu en raire. 

MUR Y vous preseote aa dernl~re crtatlon 

ETE FLEURI 
plu.a au•- pe.rfuma de la plua belle allOD dans un 

nacon. - En •ente oanout. 

- Q1l'eat-<:e qui \'OllS f&H sourire quand VOUS sonrez au 
P&&oé ? Vos bonnee actions ? Ne me le taltftl PM croire l 

aont lœ plall!lrs défendu.a que voua avez dérobés 1 

Logique 

Or Il' <l"<'•n de la BourbOule conte l'~dole suivante: 
- Un 4" mes peUta clients. huJt a.na : on luJ ~ habi

tuellement la temper&wre ~tale. Un jour aa mue le 
ccm!le a ane larG<r-• d'mfanta et IUI dlt: c A~urd'h:tl 
tu ~ndru UI t4'mptr&tUtt aoua Je bru •· 

- Mala. ça t&lt m&l I dit l'enfant. 
- P1111rquo1 ça ttralt-Jl m&I? 
- Pa.rce qu·u faut raire un trou. 

GraJrndle Maisoin 
de Blanc 

';_MarcM aux 'Poulets - 'Bruxelles 

UTILISEZ NOTRE FORMULE 
NOUVELLE 

Facilité - Economie 

-.Achetez nos tissus et 
nous vous confectionnerons 

UNE 

Robe 
pour 70 fr. 

UN 

Manteau 
pour 1 OO fr. 

Fafon impeccable 

DEM \~DEZ NOTRE CATALOGUE 

SPECL'\L DE ~10DELES 

~ - ............ -.. ~ .. ---... -... _ ..... _ .. _,.. _____ .., ___ ...... --~----... ----... 

Pour le bien des âmes 
tln excellent pasteur de Manhaltan, dé"<llé de trouver 

toua lea Cltmanches son egl.,•e dll&ene, a ratt lmprtmer dea 
atnches ou l'on peut IJre ceci ' 

CO'IFERE.'ICE PJ.R J L. WOOLSEY 
POUR BOl.lMES ET FEMMES. 

c DE LA REOENERATIO!> DE LA FIOURI!! >. 
c Votre appt.rer.ce pers.:mnelle merite '.1D e!!rn.. Ap~ 

comment on tait d;.sJ)OlNlitre Ira pochel tt les rodes par le 
de•·e;oppemmt des musc!~ ~ Ill peau. 

• J.pprtnez t. faire aveç v.,. doll~ ce que le chlrurt1e"1 
obt:ent &\te aon b!Stour1. 

• Venes pMSer une ID~resaanle et protltable soirée. 
• Cette conférence sera •uMe par trois autres con!6-

rences re11ate11tes. • 

Eaprit d'imitation 
On dt· n • &.mLs avait un smre: c'es! tr~ amusant. \Dl 

singe, ma1> ron S'en rat:gue IL.-.att \'\'." Do-:ic. ce Slnit lml· 
taa aon ma!ttt clans toUt ce qu'U raL<alt.. S: celui.ci ae b1-
-.it. lt 6llll• ae bt'OM&lt: s'll ae ruait. i.. llllli• ae rL5&1t. tto. 
Un jour. tiant obllae œ eorllr. nottt ami se demanda œ 
que pountt bien talre son clr.ge li rev:nt sur ses P84 et 
re3arda t. travers la serrure. mals tl n.~ult., aoudatn ef· 
frayé. I.e atnse lw t"t:gardl\lt ~e /&ut.l'e cOt6 de la porte. 
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PATINS-CHAUSSURES, etc. 
Miettes du cours d'histoire 

A. VAN NECK 
3'1, ORAND SABLON 

Lr profe15eur - Partout ot'I U y a une porte - voyez 
le dét.rolt de Olbraltar, la mer Rouge, IN Détroit.a - l'An-
1leterre est tt. pour la fttmer 

Un ttruUant - C'est connu: la clrt ancla!.se 1 

t t t 
Le profesreur - avec un 1.tle louable - s·errorce de 

dém~Irr. devant l'auditoire 10mnolent. l•• compllcat.!ons 
ahUrl>l&ntes dN querelles armeu <lu moytn tr• : 

• Ce duel acharné entre IN deux lamllles, qu1 dura un 
d em1-1.Ji'cle, se termm& par un maril&ie. t 

Un ~udlant ll\nce alo.rs : 
- Ou la trall.\>IOrmation du duel en duo 1 
Sur quo~ un autre • poil • rép<>od: 
- Tu parles 1 La CUtrTe allait t. peme COtllillCnCU ... 

t t ? 

L'auditoire potaugc dans tes confUt& mtre fiefs ~laes 
U pro/euci;r. - Le comte Hmrl l'A•·~Ie était mené 

t. la bataille par dPUX ecuyera qui lui lnd\QU&W\t la pœ1. 
tlon de l'ennPfOI et lul·m~mc donn&lt alon. pour IN atteln· 
drr. de lormJdablra COUPS d'fptt. 

Un f)Oll. - Mince 1 Vollt. l'aveugle qui taP&lt comme un 
IOurd 1 

Lea plus jolis article. 
pour cadeaux 1'achttent en conllance au 

Magasin du Porte-Bonheur 
'3. ru. des Mo!Mon.a. Salnwos.se. - Tranu oe. llO. Il 

Suite au précédent 

On explique les cuerres du Roi-SOie.il. 
Lt prof. - Louts XIV voulait atteindre le Rhin au Nord 

et Il aV&lt une dent - par ailleurs - contre les Paya.Bas. 
Un ttudiant. - Celle des Bouches du Rhin ? 

t ? ? 

C«I ee pa.'&l le Jour lugubre des examens. Le professeur, 
enrore de borme humeur - Il ~tait 1.61 - trouve plUa spi
rit el de "°""' une colle en trrmcs gwtllkts: 

- En l'honneur de Quel saint le comté de Plandre devint.
il bOUrgmgnon 7 

Le rt'ctp1end•lrc répondit, le sourire aux levres: 
- En l'bOIUleur de ceux de Marauente de Maelo, fille 

du comte de Flandre. q\U plun-nt t. Philippe le Hardi. 
Le pro!, rigola de belle m•nli'te et le aympatbJQUe ooll 

pu " haut la main 

Petite histoire idiote mais vécue 

One Jeune et amtllle pharmacienne ttÇ<>lt la visite d'un 
Monl!lrur quL apri·s maintes c1roonlocuUona, lu! demande 
con"4'tl au suJet de sa lemme •lnnt h rr1111<11té dècouro11eait 
l<>Ute .. , bonne volonté. 

Aprà avoir ttoutt us doltanctt. celle-cl lui déUvra 6rt· 
demmrnt un produit quelconque et comme le Mon•leur 
quttta\t le maga•tn ... 

- 1:11 celn ne , ... pns, Mon•ltur, re,.enez me voir, ajouta-Ir 
clic avec li.Il charmant sourire. 

VOLETS JALOUSIES • l!TOIU:S BIND008 
J . VAN RUYNEOREM rr l"ll.a 
161. tue Jourdan - nL: IULU REPARATIONS 

A la sauce italienne 

On ~te. un beau Jour. vit a Muae coucM. 
Avec un jeune amJ. 

C'est en \"&in cependant qu·eue dit ~ redlt : 
Fi<We tttt restff 

Moralttt: 
Mwie au lit, nie. 

' ? 1 
Mac 'tait fort tpr:a de la belle RoD7. 

On Jour d'été, enttn. elle ae donne t. lul. 
MoralfU: 

Mac t. RonJ. 

t ' ' 
Avant qu'eOt retenti le moment du rê""U, 

Brutal. U l'enle\'a durant son lourd sommeil. 
Moralfri: 

Ravie au llt. 

AUCUNE DESILLUSION 
S I VOUS VISITEZ 

LES NOUVEAUX MAGASINS 

ROSIE - DEVILLE 
PLACE ANNEESSENS 

Exposition permanente de moblllers 
modernes et rustiques 

PacllJtés de paiement, sans majoration nt !ormalll6a. 

Une explication 

Il est de notonété publique que IN chiens, en ee ren
contrant, se d!M'nt bonjour du coté opj)()Oé è. la nsure. 

Or, voici une txpllcallon de ce phénom~ne - on en crolnl ce qu'on \'Olldra : 
Dans l'antiquttéo, les chl•n.<. en butte à lbœtlllté des 

autte6 anunaux. ae Juae~nt t.rês malhrurcux. lia 1e réuni
rent et déc!dct·ent d'envoyrr un du leurs porter un• aup. 
plique au" dieux de l'Olympt' t.fln de falrt cesser ctt etst 
de choses. Dt crainte que le m~e ne fQt ép~ lia, I• 
roul•rcnt et 11ntroduiS!rent . ouJ.. c·en ctla. à eo 1. endrO!t 
du chien déslsn< 

Celul-<:t se mit en route, franchit le Styx, mata on ne 
le rev!L plus. 

Ce !ait tut \l'lln."'1ls d• sfn~rattons en ~érauona. Ce 
st:i1lt dtpulS Ion que lea chiens, rtncanb'ant un de leurs 
congfoeres, \'OOl •·assurer al ce n'est i- le port«u de la 
supplique ,disparue. 

Le Teinturier DE GEEST 
39, rue de 

SES 
Equivoque! 

!'Hôpital. - Tél. 1 2.59.78 
NETI'OYAOES TRES SOIONES 
BELLES TEINTURES SOLIDES 
DBTAORAGES RAPIDES 

Papn maman et Annette sont t. table, Madeleine (la 
bonne> fait le eerrtce; la T SJ'. roncttonne, et toot t. COU1> 
Annette s'écrie: 

- Tlus. qui est-ce qUI chante là? 
- C'est TlnO R~ 
- Tlno Ro<SI? Et bien merc~ U connait toutes les cllan-

~n.s de Madcle!Dc, celul·làl 
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Une chère amie 

- Jll!:e 1 a-:..--..n f&lt p.re:idre dl:S ooare=:e.. de Mme D~· 
D!ld? 

- Ou!. Madallle. 
-c· •• b. "· .. 1 

AUBER~~ CANARD SAUVAGE 
11. Imp. de la Fldtll!AI <r. dta Bouchon) T el 12,54.04 
Violences 1 

Un ex·managor am~rlcAln alhrme que la matltre em· 
pl<>)·~ Jadla par le erta~r • la fabrication des té~ de 
boxtUrs tta:t b<'aucoup plu.\ rta:.stante que de nœ Jours 
ei l'on peut attr.bl.ler t wie malfaçon t'V!dente lta alt.êra
llol>I nombre~ qU'Oll 'J rP!~e auJOW'd'hul 

- Je n·M .eux dl<T co=e preuve, dlt.-U. que l'hla:oir. 
d'Un baleur ce!tbre dont Jal oubllè le nom, qui. d all:eura, 
m·eoc, c.<>mme à \'OU! s-rf&ltement lndl1!érent. 
C'~~' au :.anpo oa l'lvrocn•.ne eta!t aux E'.ats-Urua une 

lrl&lltutloo nauona:.. qu'Une loi fort aage a ten:~ d'aboUr. 
Notre ho:nme rentn.!t chez lui dan.• son ttat habituel qu1 
t talt l tbrlêtt. L'lani;e du fo;tr l'attendait et l'acc'Je!!llt • 
ooupe d'lnJures et de ~e à charbon. 

Le lend""1&1n. le ooup:e ttalt d,.•·ant le Juge. 
• • Oommrntl dit le Jiii• au boxeur. voua vous plaignez 
~ violences au vlsll&e, maJa Je ne vols aucwie tr~e de 
ooupg! 

- Ah! Mona!cur l~ J'lie. cc n est pas mon Vi.s:Li•. c'eSI. 
la peUo à charbon qu'il raut votrl 

LE FAMEUX RESTAURANT 

Cf~ P.ai.Jl,, 
st, lll't; OE L t.(;L \ t:R, S9 

Orcbntre toia IH soin. 

Lettre à un journaliste 

n1.1 
l 1.l5.4S 
11.62.97 

c Prenl'Z pour rt<Çu. monsieur, le coup de pied que Je 
drall voua donner quelque part. • 

RA!pome du Journ•ll•te : 
c J al reçu voire lellre et rat mise Immédiatement on 
pport avoc la partie tnU'rellée. • 

Au aiècle de la vit~aae 

- Ob• "" fait !llarlus. en aulo. Je nts si \1te qi:e l~ 
bornet d .. la route ne !arment qu-un mur. 

- Ceci n'nt nm. mon bon, rep!lque Ol:Te .• Mol, a<« 
ma n~·e~ TOiture .. ~e nJs 1: \tte que !orsque Je tourne 
m rond dt.na un aut.odrome, Je pu~ !l.re mo:i numtro 
amtr.. 

Toua lee eamedla, J'at tort t raire : Ann~ mo dit n!
ruUèttment : c Eake auJourdbu~ bon.ri ... maman, que vten
nent les c Trois Pourquoi Pa.a ? •? Je n!pOnda ou Je no 
repooda paa, mats au moindre coup de aonnetto, Annette 
""ute en l'air, bai. des ma1na el. a'éerle : • Ça y es!., lia aont 
là ~ arrivent à la queue leu leu, et qu'<:St-c" qu'en .,. en 
faire et • ousqu·on • n les mettre ? • Je IU1 explique 
par a + b que l'on ne s'e:i:prtme paa almi pour d~r eu 
Mt'Mleurs. rien n'y fait; le pi«oco!e do I• réception d~ 
, Trois Pourquot Pas ? • Dar Annette lal.!se ~ucoup • 
dblrer; I& p&rtle la plus !:M:usante ~ra~ ~t-ftre œt:o 
de • la bouteille de cocnac de bo!l-p.'\pct. • • m&1s Al'UV:te 
est perp!ext... et die n!fiklllt... JW!QU'all &llll1CdJ aulTant., 

BIJOUX OR 18 K.ARATS 

MONTRES EN TOUS GENRES ET A TOUS PRIX 
ACHAT OR AROE..'IT - ECHA~Of:.<; -REPARATIONS 
LU, Rl.iE D& BRA.B.1.'iT. - SEIUEllSE OARAJ\'TŒ 

La demière d' Annette 

Flocky, le chien d'Annetk est mallllle ... c<>mme un 
c;hlC'n· U falt c sa maladie •; U e.st entouré c!oJ ao!n.s ml
nu•l..;.~. on prend sa t.empén.t.ure et U n'en 'St pea p:ua 
fiel' pour Crela. 

l'llp& bougonne, Maman ...t IOIJClellse; Madeleine, la 
bonne, pleutt dans les sauce&. .Anne~ tlv!Ue atec ral.sar.d 
dam tout cela. car au,JOurd'hul U y a c :.uman M!r.e • 
qui CM ftf!UO eoudre et qu1 est la ~ amie_ 

r;n vorsn: l'état de Flocky, Annctlc a iout de i"J\'e ~ 
que , Flocky ra blen:ô: mon\er au cld • oll Il Ira re.ioa>
dre o~c. 110n prédécesseur. 

Min d'avo:r quclque.s éelalrct=mrnta wr cc lleu ~ 
t~rltu~. Annette questionne M3<bme :llnr!e 

- Et toi, Madame Marle, e~-cc que tu ~ d~Jl alite au 
clrl? 

Madame Marle sursaute, se pl.,Je e~ dit : 
- Mals non. 
- Et pourquoi pas ? 
- Mill.s parce que quand on '"' au ciel on n'en revlcnt 

plua 1 
Anne~te ~t perplexe .• car Il ut vra quo Duc n'e1t p:l.! 

encore reYtnu ... 

Maigrir sans danger 

nt l)OS.'..b:e rnce à ;a 1)()1. ~ue mtthode du Dr Rob. <;aurcl.. 
Demandez broctiutt trù lnté=sante, en\'01ée i;rar.a1:&
rr.ent. LABORATOIRES COS.\109 <Rayon Xl. Phanruu::e 
M<1nd•"-le. 63. bouJe\·&rô M.aunce Lanonnler 

Naturellement ! 

On montre à un gamJn de 6 ana une l.\lllp<' &cctriq&e de 
40 W;ltlS, 

Le rosse regarde la lampe en clè<:laranl: c PApa. Je ne 
•oil pu d 'oua.te là-<ledana. • 

Idiot 

Aux :~nnf'$ de la !ot .!a !d.."nL..le d un tdlot doi~ vei:er Sl11 
lui et eat l'tfSPOm&ble de :OUS 1<!S act~. A \'O!r les ll~res q.i.I 
ae p:Jb:ten1, :es tab:eau.x qul a'exposen:, lts ~,.. qUI ~ 
j.)utnt, les d:sco"-"3 même qctl •e pl'OllOncm: à •:i 1'11blmc, 
0.'1 &equ!.en. \i:e la ce::-Jt!!de que v;gU&nce e! rcspona,ib;....~ 
aan1 ~al«nen~ dér..so:res. 
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A vaincre sana péril, on triomphe a&m gloire 
V• • pl .s rrai>d bl'1. ei 1e plw. mtnacé. c"eat \"Oire vie 1 

Assarcz-la 1 Dès ce moment. plua de soucia, ni pour •ous, 
ni pour l•s vôtres 1 N'attendez pas qu'U soit trop tard 1 

Conaultez une SO<":été séneuse et a~ial!ste 1 Elle roua 
doc unentera sana fra:a. De plus. vous pourrn, m eu 
d• """ .n. lmmedialrm•nt recevoir de l'aJ'11eni à 3 p. c. 
propo,·: nn•llemem au cap1ial aou..:ni. 

S08rt.GECODE, IG, avenue Rosier. Bruullca. 
Bureau de 4 à IQ neurt>s. Samrdl. de 9 t. 14 heutts. 
Ar•nr• à Litre . Rue de la CMquette, 31. 
~ente i G:.nd : Rue COurU du Marats. 3. 

Le nom du seigneur ! 
Dana une maison Looll-e où j'avata trouvé ttfuge : une 

petite femme nezveuae. sale ei l<S cheveux en bl"ouasallles. 
enlOurtt c!• cinq ou alX enfaoia en su•nùle& et aussi aales 
que :•ur mttt. 

M0 re •t en!anis avatmt =• frousse bleue du tt>nnerre 
qui ne ctssalt de rouler ses tracM, précédés d'éclairs lm· 
prr,,.t~nnants; la mrrc agenoulllé<! sur une chalt• , priait. 
Toui à coup. un dea iOYeS qui oe chamallbm avec ses mro tt aœurs. ayant ~ un coup, commence l Jurtt 
COIDL"'e un palen. LA rntre. un pAQuei de nerla. quttie sa 
chai"" et ses pr.èrca et flanque une trlpoth l aon iOSSe 
en lui criant : 

c Mllll•rd dl nom dl Diu, U vlnreùa d'Juré tt. ml lt' m·ar
rèd ie toile l pr!yl 1 • 

BERNARD?. RUEDETABORA T IL. : 12.45.711 
H UITRES -- CAVIAR FOIE GRAS 
O UVERT A PRES LE.S THEATRES Pu os eucc.u•a&LU 

Les recettes de l'oncle Henri 
BROCHET DE BAMBOIS AUX TROIS MOUSTIQUAIREs 

Plac"' Ir brochet d•ns un plat b1tn beurré et mettn·le 
au four. Fat~le cu11e t. coun bou1Uon dans un jus oons
Utué pGr trol$ qu&rtl de vin blanc ace de la MOoY!le luxem
bouri;""ae et un quart d'nu. Alootn un pi<'d de ~ten. 
une caroU•. un ;roe oignon, une branche de per•ll ~t un 
aoupçon d'aU, le tout tlnrment hache. Evttez la dislocation 
des ch••r.s du polsaon. Retirer cclut-d et tenez au chaud 
au-<!• <&Ua du feu. 

p, -'""' Uqu:èe et léCUMes au &ni ttn tamJg rt l'TISUlto 
au chinois. Faite a\ec ce Jus une 13uce !>!anche, pe.a t.r0p 
epa!sse, et bien Jaunlo d'œuf•. Clt.ronn~la ltatrement •t 
recouvrt-z-m le brochet . Passez encore deux minutes au 
tour. 

N B - L'Ontle Henri cherrhe toujoUrs à veJIJtt à la 
santé d!'ll ler:eurs de c l'oun(1ot p.,,..? • et c'est la ra:'"1Q 
pnur laquelle, un de les amis lut ayant envoyé un casl!lr 
de I& c•nt·brochct, "' premlere Ptnso"e av&li éié d• lll't'I' 
pan! dea œurs ou dta IRltM<:es ~ la mère ou de l'orph.•lln. 
pour lts utiliser dt.na la sauce. Horreur 1 Un vétérlna.!rc 
con.11!\é l'informa que lea œurs ou lea lattancea du brochet 
aura!ont p:'O\'OQUé del \'Om:s..tmenta chrz i1es conYl\'es, tout 
en CX>lll1lwant un purpUf éntT!Pque """" oeux• l Ser&U· 
ce donc à cela QU• t!cn<h"att le t<'mpérameni bOlchevtque 
da Stllllne de nos neuves et rtvttrcs 1 

Angoisse 

On d .c-, Alt dtnnt Paulrtte 11Ur le pkil vénél1m 
Pmrlant cc iempa. Pauletle <stx a.ns> falsalt SH ca.lcul.s 

en Ur8nt I• langue. 
QJel<~le temps apm. elle se met l pleurer. 
- 'l m•n ' mamAn ! J'ai la 1yphtua 1 
- Q di!-tu? 
- Oui. Je doJ.S aVOlr cett.e maladie : tt;arde, J'ai un retlt 

bouton NI ienou .. . 

Au restaurant 

- Oa.rçon, U 1 a une •la dans mon hachla 1 
- Que voul•vous. Monaleurl ... de plua en plua, la 

mach.lne r~place le cbeval ... 

Une bonne raison 

- Pourquoi diable Jean 1'achame-t-U à pcirter toute " 
barbe ? Elle commence à crtaonner terrtbl•ment_ 

- Pourquoi ? ll ne ''Oua l'a Jamata dti ? C'est parce 
que aa femm- 1'0b6tln• l IW cbolstr to~la 1es cravata. 

V01c1 k J1rintt"•P9. con/1ri ""' ntlt011agt1 "' tnnl-ur., at/.% 
GRANDES TEINTURERIES ROY ALI<;s 
37. chaus. de Charleroi 104. "' :~ 11n;,,,,,.,,Q 

170. chaus. de Vl•urgat 2t. ru• V"' Ooot 
Tél.: 129351 - 44.3971 - 48.3911 - U07M 

Deux devinettes flamandes 
- Welke rln1 l.s nlet rond? - Een har!ng 1 
- Welke .oorten nn i..rcen vlndt men het meaie tn 

ona land ? - H<rbugen 1 

Entre hommer 

- Qu'est-ce que tu rapportea de ton aa1alre l la mal-
eon 7 

- Rien. 
- Comment rien 7 
- Ma femme vten' l ma ttnoontre et c'est elle qui se charge de la pale. 

STOPPAGE RetoUJn&le. Reparatton de t • vl~en!a 
Tranll eo1rné. - Prix lmbattabl• 

Telntunrle du C• ntre, !~. rue du Midi, Brux., t& 12.lll 24 

La machine à révéler le mensonge 
- .U.~u Jamata vu une de cea maeblne9 à cl.éoeler le 

menaon~? 
- Vu 1 mon amJ 1 J'en al une pour ~pouae 1 

Humour liégeois 

Ll Grand H;J>n qu·a pu:M l"DUte dè 1 crl mlrdh à bal 
m.uqué rtn~ure l ptit~ heure• e s·mohone, avou une 
chique carabtncle. 

Comme 1 n'veut pu fOù d'<ea deUJt oufes, l tcblktele dlJt 
munutes po mtttc u clé è J'arrtt. A moumln QUI I')' a•lnt 
lne agent qué 1'baw1vè · ép1a1t' dispoie qu~u• t.lmpe, li 
meu• U D1lWI l baU'lU et U dm&nde çou q1 1 fait. 

- JI rtntcure 6 m1odc1Ne, reapon:I Htnrt 
- Tutûte, valet, li dit l'aeent. I v'1 a tatlou trop dl 

tlmps po drovl l'oute. Cl n'esi nln v<>Me lodJlsse. D'ail
leurs. no l'allona veule. Introru nos deux .. . Qwè e&l-<:e Ci 
pièce cbal 7 

- C'est m'aalle à manscr. 
- Et Cisse chai ? 
- C'est m'couhône. 
eoulà tot !'monde l'àttut bln cm; mata auvme à l' .. 

~se ... 
- Qwè est-<:' cl pW'ète chai 7 
- C'est l'tchambe l coucher, respond Hlnl1 tot dzo. 

nni l'oure ei tot teyant \tult ~ lé, lne homme et Wlt 
frume qui ronflrt comme drux aolflets d'l6dge. 

- Et ctsse teume-là, qul t'Vce, U dmanc'e l'agent? 
- C'e$t m·teume; c'est Berline. enon 1<mntnt ç<mlà. 
- Et l'homme qu est l coot' d 'leie, qui eai.-œ donc, lu 1 
- Bin ,·ott toe ru wi• bl•- dl qu• • on. enon Ci laie, 

rerpond Hmrl L bomme a eo&tè d'Bert.lne QUI >ercuka 
c:·aute qw ml, donc. non dl dlo? - M. P. 
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« Mena aana in corpore aa.no • 1 Hygiène publique 

J>.=e Vobtt ncon:e del aouTr.11rs 11:r !"A:l;·e~:-n· 1 r. pe.... q.;e le ~~ de l Hyg ti:e a·oc..~ d" la 
- Je ""' Ù"OUY&J&. dll-11. dans une Tille du MA:&ild, pllbl:cat!on d'1ne ll.'°Odlu.."e del:!Dèe t. •~ lar"''"'" ;1'!-

llDC n6ces.sl~ me con~ t. VlA!ttt !"endro!t ou le roi ,.. !a« d.aDa :e pub!lC t>e:i;e, da deus c4~ do, la !ron1:~l"e 
t. p.ed. Il faut r<connalll<! qut' les ~ qlll ne aa•ent lln~q~•. 
pu lllADieJ", u.vent blc-n falre le contraire. Dana œt:'> Une lndl$orét!on noua pe.-mei. de u..,..,r à nos :oe:~-. 
petltf' un .. cla.re et s:a>e, u 1 avait .. parttt d• la main quelques ~Us repr\6 au b-.l : 
une blbllotht'qu" P.:t, 111r cette blbltotb~e. un u..,.., qu"Une - Ne 11!$l>ireo< paa aana avoir, au prlalab!e, !al\ boulllJz 
..,:Id• chaine ret<'nalt au mur, et ce Uvre 6talt lmprlm6 vou-e air ... 
aur 1 parcbmiln tflAIJI • · f'l œ llVTe c·~t.a1t la Blblel ... Quel - ... 61 TOUS •oulez Tl,,.., lon~l)I. Tlvez vieux . .• 
admirable peuple que celnl qlll songe à ~e-.r l'àme. tout ... P;us de cbeveux courts : arnchez.-les. 
en .., nct10y1U1t Je oori-1... E\ quelles préeaut.:ons, que 
ce!Je1 du parrllenUn et de la clla.-nel 

Pour vérifier le montant des impôts 

La contrlbuUon dea portes et !ent:ns est ca:cui~ en mul· 
Cpllan& le nombre d"oin-enUtt& d• chaque ca:~ne par h a 
uni• obtrous en modlJla.nt :ea i.aux 11xés par la loi du 
21 avril 1832 art. 24, autv&.llt la proportion oon.s•a•ée eiwe 
le produit total de la oonU1butlon t!'t le chllfre rt!lsultant d" 
l'app!lcallon du tarU l~al au nombre des ouvenurea da •a 
commun~-

L'ct-11 a·uri pn-crpte•r. 

Réclame pour un vermifuge 

l.! 'fm pra'lquf' ee aavoll' 11 Ion a des Te..-s dans !e oo:-ps. 
1A'll a;mpt«nrs q:ll pouvont f&L~ ... ,ppaoer l'exl.I~ dea 

Tca dt.na le corps bu.-naln 90DI de deu:x ..,,..., : 
1• s:rmptOm"' de cenltude : on constate dam lea aeUea la 
~e de •era. 

:ie ... 

Humour anglais 

Dana un 001n I>" 'Cl• du Far-West : 
LE TOURISTE - ~ que !alt.e&-vous. mon brave, pour 

tt ro~e \~e? 

L "INDIGENE. - Je suis 8':COl'Cleur de pJ&nœ. 
LE TOURISTE.. - Voua ne dt'lea pas avmr beaucoup de 

· ~n:a C1&m œtte tta10nt 
L'INDIGE..'<E. - :;on. mata cr~and u n)' a plus d• p anœ 
IOOOl'Clu u 1 a toUjOUra drs ai.. de fer be.rD<lt.a a re

l 

La revue artlstlqu~ dt modee par excellence qui Justlfle 
pl•m•nt son t11re, 0$t mtae en vtnte partout au prl.x 

• 8 !ranca. 
Va d•ntli'rea cruttorus de la mode et un patron 1rratu11. 

es petites agaceries 

~ - U n)' a rien de p::is araÇ&Dt, usure Rachi!dr qu• [ 
e IDOll6:<'Ur qui. dl.Dl ~ mttro ou en auiobus "" P<'Jl(be 

'l'tltze tpau!e j'OUr W"rcMr a Il.l'e U que YOUI Ille' 
OUHllême. 
Il 'Y a. d"aussl •Pcanl. par exrmple, la dam• cpl. srstt-1 
t:qtl=mt, plie' rn )ollrnai. Cie ~e sor.e que tee vol&!n& 
PU!.Wn~ pal le l.U'e. 

~~~~:WHITBREAD 

Menus variés 
Deux vlrux oéltba!.alres qUl ont Yku blm d.,. ann~ 

d.aDa dea pen<lOns de ramille. p&rlmt cul$llle.. 
- P.:st-<:e que la nournture ut tràs n.r.~ cbn TOUS t 

dtmande l'un. 
L'autre, après avoir longu•m•nt rtn~hl : 
- Ma !01 J Nous avons upl nom. dlll~renta pour 003 

Cllners. 

Location 
J<An. pour brill•r. un aoir, c:hPi une blJouUrre, 
Loua bacu~. brl!Jant.s montre et parure entitre. 

Puis u rarda toUt. I• !won. 
JIOrnNt: 

LOcaUon lait le larron. 

93, Rue de Namnr 
•PORTE DE l'oA.MURI BERNARD l°'tUPHOJ<Q: 1211321·22 

Foie gras - Homards Huîtres · Caviar 
- Salon 10 d01t1JStaUon ouvm aprtl lea spect.ac!es -

Une histoire écossaise 

Un Ecos.<ala la!Salt des aveux à un anritn camarade : 
- Oui 1 J'ai mené tout un \<'mps 1100 loll• ex!Jtenoe 1 

J'avai. h~nt~ d"une vieille tante une •omme de cinq 
llvrca. et. le croirtz·\'OUS. au bout de ~pt ans. J'ava~ 
tou• ~ •\o< 1 

Lune de miel 
·- A q· .. t...> s-:.u? 
- A r!m. 
- c·ea~ bea.uooup pour to· 

Sardinta 

Saint-Louio 
lts mtillturts du mondt dans 
la olue fin' dts builts d'oli\1e& 
Aimable attention 

- Un P'"' ~ de T S. P 1 Tu rtvt'S ! Trs parents et 
toi. vous ne ~ez de me ~r lrs orrWrii : 

- Mals ~d-père, on n'en Jaçera paa quand tu dor
mtru I 
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A méditer 

Lonw:rt'un vteil!•rd prend UM Jeune femme, U "P"lt 1•at. 
tendr• t t<>ut; mai. quand UM YleUle femme """4 un 
JtulM' mari elle ne don 1·1•tmdre • r'..nl 

Anthracite 20/ 30 spécial 

Un anthracite mixte oonvelUUlt à la fola pour r .. feux 
cont•nua et la cuisina. au prix de 345 franca la tonne 
rem1,... en cave Sae d'-i de 80 tlloe • li fr. en cave 

Chantiers Oetol. 9e a. du Port.. Brunuee. Tfl. 2u1ue 

Le Pris Vidor Ro.ael 

On aa.it que Le Sotr a cr~ un prix llt~raln a.noue~ d'un 
monta.nt de 10.000 franca. desuné à oouronnor altemat.1-
vcment un roman et un livre de conte&. Ce prix eat deaUn6 
aux krlvalns belges de lanrue française. 

Le pnx de 1938 couronnera l'auttur d'un roman; le 
prix de 1939 sera attribué t l'auteur d'un recueil de contes. 

Lea manuscnts ~ront a~ Il M. le Dtnocteur du 
So r, 21. place de t.o.ivaln. t Brwtell... Ill devront lui 
par\'cnlr, au plua tard, le 16 aoflt. 

La dkl!lôn du Jury ana connue dam la proml~re quln
L 1ne de novembre. 

LI' Jury est compol'~ de : Mme Colette. MM. Jules Ro
mRtns , Qustave Charll~r; Mme Marle Oevera: MM. Frans 
H•ll•M: Georges Vtrr+s; Robert Vivier, aN'rttllres du 
Jury M?.L R1chard Duptornux et Henl"! ~brecht. 

Au Conservatoire Royal de Bruxelles 

L'orchl'$lre national eous 1... dlrecuon de M. Robert 
~dtnt, donnera le dimanche 13 marg, à 14 h 30, un con
c~rt au programme duqurl tieurent : !'Ouverture Jo11euu, 
de M. Poot, deux Esquf,.tt Sud-A mtrlcal~r. de Pr. De 
Btltlrrulgnon. la F11ntauio ,..,. dn<.: atr1 /laman~. de A. De 
Boeck: le concerto J'O•r ût<r pianos et orc~"tre, de J.-S. 
B"h. eoll.W'-" • Mm• Swads et M Scharrès; la Si•gfrl~ 
ldttl•• •• l'OureTI••,.. d~• lll~'tr•• Clt4.nt.,.r>. de Wacner. 

Ligue de la Protection aérienne pauive 
La •~ance lnauaurale de la Ille Sesak>n dt1 Cours de 

Protect,on Afr1enne à Ixrll... sera donnN le 14 mars. à 
8 h. SO d•J ooir. au Mu~• C<-:nmunal d·rx•llt1. rue Van 
Volxtm, &\'OC le rraci.ux oonC<>Uro de Mll• D.\nleUe Claes. 
cantatr\œ, aoll<!,. des Kunaals d'Ostmde et de Knocke, 
Mile Serai. cantatrtoe et M Gl'Ori;es Landy, ténor Orches.. 
tre aous la di.rection du eapltalno chef de musique Spoel. 

Le capttame aviateur Van Matie. de 1·it<:ole de Ouerre, 
donnrr& une causerie 1ur l'A\11ttlon. 

Cctl<' sfancc, plac~c sous Ill pr~1dcnce de M le Bourg
mr.tn\ F'lllgey. acoompaan6 de M l'échevin Paquot, pré
ald•·n• de la Llrue de Protection Aérienne d'Ix•ll"". sera 
""' "'~ par la pmrnce dee hautes autorlt4 ctvlles et 
m. . .lrell et notamment le Oouverneur de la Province. le 
O• · "al Termon1a. M O?'QDAl't. directeur gfatral de la 
Cr<· • ·Rou~. le major Rousseau, ~t Prtnp et Tarta
Telle, f'C 

Récital Rogatchewsky 

C'est le 19 mare pro<ha>n à 20 b so. qu'aura lleu, au 
Onnaervat.oltt Royal de Brux•Ues. le ttc!tal du ttn<lr l~ 
ptrhe•lkJ. qui chAn!•ra un certain nombre de paaes 
classlquea. ltall•nn•a tt lrançAlvs et des mtlod:r.i et &ll'$ 
d·opéraa ru:...<es 

lt'I outre, l'on entendra. en prem!tre audition, des m~ 
lodlu avec accomparncment de Violoncelle apéclalement 
écrite~ pour ce concert par MM. L. Jonson, de BouriUl
snon. Monlaert et &rnler. 

La location es: ouver:e. T~L: 12 23.69 et 11.04 27. 

C'est vrai, après tout! 

Qu<!IQu'lm a''""1nalt ~ la ~on.!>le facWw •ftC i..
queU. • muhlpileot lei ~ 

- Qua TOUlelF•Oua 1 ob)«ta.1-<tn. Ob leur ~ tcut la 
tcnPtt le ma\lftla e><emp!e. 

Prudence! 

- O!eu 1 que tu ea bfte, Cl.l.l&lt una clame t • petite 
fille, devant la comi- de B .. 

- Ne cUt.ee Jamats cela aux eo!an!A, a'~la cette exceJ.
lente comt.eme. On no ceeaalt pa.a de le dJ:re à ma pauvre 
bell~. quand elle ~lt petite ... et oa lul Mt t.ouJoura 
rœtél 

F AISOl'\S ~ TOUR A LA CL'ISIXE 
LM pa&.sant& qui lonient le Parc rotent avec Jo:e que 

SUI I•~ buwons ~e un lépr broulllud vert a.nnonca
teur dea beaux Jours. c On a envie de brouter • · dit Echa
lote, et c est vr111, avec lea premlera ra10n1 Prin· 
tanltn Vient l'irréaiatlble envie d'abandonntr lea ml!l.I 
d'hiver pour se vouer aux llJadea !ralchoa et awc ~ 
nouveaux. Content()(la œt.te eD\ie, cilt Edlalote. 

vo:d. comme entztt, une acr8ble .. lade. 

Salad~ à l'italienne 

Faites cuire à l'eau sal~t OOUA les Jéiumea que vota po~ 
rez voua prQCUrer : carotl.td, navets. choux de BruuUea. 
pointes d·uporges; ajoutez dN célerts. barlcota \·nu, !»" 
Ut& pola. !1ql'Olets. etc. Ore.~les en bouquet avec ponll, 
~rfeutl, laltues, ruet& d'an<l>ola, œufs dun. A.u&l.tOlll>el, 
Ill '"tif ... d• m&yonnaae et IU\'Oll tria !l'dd. 

Choux-fleurs au fromage 

Echalote recommande pRrtlculltrement ce,.. noc•tte ..,. 
voureu~ et pou connue. On met un Ptu d• Bovrll d.aN 
l'eau où l'on fait cwn lea choux. On lee dreue ensuite 
dans un plat creux dont le fond est pmJ d'Une bonne 
oouche ~ fromajj'e rAl)f. On COUTre le deslll6 d• lœu 
lamelles de lroma~e et d• p<tl!ea moUoa de beurTe; "" 
met te plat au four Le froma11e tond, a"attache aux chO'.ix, 
prond tm• belle coultur dortt, devient un peu cfO(llla.nt ... 
le tout tst exquis. Cela chani;• de l'étcmelle creme irrr.
tlnN. 

Beignets aux pommes 

Tout8 les menag,.,... •••nt ta!re tltS ,,..CDl'f.I. ll1&!s U 
en eat qui oublient de meltr à sec de la Bonrtc1t·1 Ba.bng 
Powder t. la farine Eli.. ne JOnient pa.a non plus à ce 
détail : faire tremper lt-a rondelle& de pommee dans <!e 
l'eau-<lt'-vlo ~nda.nt au molna deUT. heure&. Le résultat 
es~ vraiment ét.onnant. 

Gelée d'orange 

le:. on n·omplo!e pas la pu!~. ni Ill peau On preae les 
oran~ .. tt on mot te Jut dan& la baM!ne. On lait bouillir 
ot l'on a)oute en pluie un l)flQutt de ze~ pour un litre et 
demi de Jua. Faire bouUtlr vivement pendant une minute, j 
aJO\lter un kilo et demi de 1uere et fa.Ire encore bouillir 
pondant CUIQ minute&. Mottre en po.. apr~• une minute 
d'attente. ECl'..ALOTE. 
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Maisons de la Radio 

n 1 a qu• 1'."' nr •a, Ion de l'!nauguratton de la 
""11on de la Radio à Berlin. on s'éronnalt devant les 
.._.tes proporLons de œ bâUmem dans lequ•I dea kllom~ 
trts de COllloln d-"ent atudlœ, llun!atlX, laborato!mi et 
al<l!trs. 

Or, on apprend aujourclbul que œt~ mai.on de la 
rad'.o t:ii cleHnue tr<r,> petite. Plusl.un maaona '"'t dQ 
litt loutcs à p:œlml~ e; de nou\"dlf's construcUona sont 
• mudel 
i. mlme chOSI! ae puse à Londres. La ML'il:> •ngJA~ 

dtbo.-de de .,n pal&U Mille U y a une dlzaL'le tl an:-ét'S 
n 1'<tend dans lrs tmrncub!ei. 1·0!•1ns. 

Et 1·0Jcl qu'<m annonce, d'un côté la con~ructlon d'an
nurs aux studios d• la V.AR A. rn Hollande et. d'un autre 
116té; l'•IP"andL"'tmrnt d~ Radlo-C1ty, à New-Yorkl 

On consld/>re pur1-0ut r1ue la tlmldtti> des oons1ructeurs 
•lt 1·icllmt dr la rrolss!lll<'e trop rapide de la Radio. Pourvu 
411e l'on n'appl'f·nn•• pu un Jour que b. noul'elle ml\laOn 

11.N' .R est trop 11•tlt1> 1 

S ix mllle 1raades <OO~ 1>3rlante9 .-ont e•re trutal
clans les prlnelp&l"S Yllles d'Allemqne. Sll.l'Dlonttts 

'Wlll bC>r!oee et routtnœ de pub!ic.lt.e à leur base. ella 
t munies d'lln pulSSlnt dllfuseur. Dans !<'$ bourgs 

les YllJact';s, d.a hauts-parkun f!lédau.x seront lnstall~ 
la place rrntrale 

CfS dl')>O&ltlfa seront ut lt~ uniquement pour trans
Ure la vol• d'Hitler et lrs marurrstations omctenes du 
m• nat lonal·""' 1 

Le dimanche 13 mars, 1'l N R. radlodltfusera. à 15 hru· 
un concert dirigé par M. Fmnçob Ra<re, au C<in-

":.totre d• U~re. - A 20 h~ radlod1l!u.•lon du Uwàtre 
J al Prnnçals de Oand · /.a Clocl1u de Corn~Ut. - Le 

4. à 20 h 30, pn!.l<'otatlcn d .. oollaborateurs de 1 IN R 
M Th~ f'lebc:hman. dltteteur-1tnéral des émlsslona 

llÇ&lses. - Le 14, l 20 h., séance d bommase à la ~ 
du compollteur belp Alben Hu:;brtch\$ - Le 14. 

21 h 15, dans Je cycle des :>enmi•., Hiltonquu, ttpOr
age-parlé BU M!Uh Wle?U.. - Le !S, a 20 h ., BOUS ltS 
u.plcft de la RadlO-Cathollqu• pmru~re exécuUon ràdlo-

an que lnt<'1;Tale de I.' Art dt la Fugue, de J .S. B•ch, 
"çtts le clasa<:ment et la .-en<l<>n ln.<trumentale de M. 
~ - Lr 18, à 20 h, l.l'J plu• l>taoa 11~ du m"ndt, 
omMle en lrols a<tt'll de Jmn Sarm~nt. - Le 19. li 17 h. 15, 

cctlon de l'op<'rctte C•bC>Mktt& - Le 19. à 20 h. 45, sbn<e 
cr••• à l'ol>(·rn populRtrc, n~co le concours de Mme 

tter CIRmpl de l'Opl-u dt Paris. 

0 1ntPP n l!l<pér tt!lévlslon en couleurs vlrn
ent d'êtl't' lai~ à Londtt3. - Le projet bn1.aDnlque de 

r à Cll;pre et peut-ttro à ?.Wte <!rs m>etteura dest -
& anx populations mCdltcmlnttr.no?s d• langue arabe, 

eom:déré en Italie comme un acte de gucrrt? dAru 
thrr. - u. radio nnslalse oo:nrncnce..,. le 15 m1u·11 la dl!

de ICl! lnformatlom en espagnol " en ponug:ils 
Unéa li l'Amérique du Sud et du Centt"!. - En Fr.111ce, 

on .,.. ~udltt un projet de loi p""°1f,nt dans chaque 
aascme Ulle 1&1'.e de rét-n!a:IOn anc T .s F, - Les traftax 
ci. la oonfel'ft!Ce tn:ernat.onale dU C...ltt. qui ooc.! ae:.uo!
~rnent en ooun font prè\"Olr un nouvel am~~mtnt dM 
lon~eun d'onde .. 

Radio-Luxembourg 

Lund! 14. à H b. 05, la cantatrice Macall Ahll"n <!hantera 
dee mélodies de Beyds, CècUe Sunon, Ardltl. Pftl!l\lou.a el 
Out'!le!mo Ceooonl. A 21 h. 4$, < la VIe d.>uloureuM de Cbo
t>ln •. pl~ radiophonique de Oay de Téramond: tnArdl. à 
21 h, re:n.nsm!SS!on de l'opérette 1 Le baron Vadro·1!1e ' 
!Alhambra de Bruxelles). Mercttdl. t. 22 h ,O. con~rt de 
m:a:que 1:..:lenne. Je-"dl la can:a:.r'.ce Ràchcl P!et•e !n'<>!· 
sm\tera à 13 h. 46. c1es mé:odles ~ P•Ul La Oïe. Rillier. 
Hen.'1 Tœn&$1 et AnnA!ld ~taœ.cl: ~ à 22 h. 05. dftl méJo. 
dlCll de Jacq1'ea de la ~s:e, Fernand CJ.;,eyena et Fernand 
Bru.:nsr-ic. A 21 b. 30. re::-anam:.s&lco depuis :e Ccc!e m·l
nlelpt.1 d'Un Pe&:!val Bttthonn. Vendre<! .. a 22 h. 15. ~a 
de mua!<l"e de chambre par la S>clété des lnltnwnen~ à 
\'ent de Bn:xe:as <œm"J'OS de :11œan. Jacq-Jea Ioert et Ra9-
lll(>nd Moolaertl . Samedi. à 21 h. 15, cont't'rt l)'IT!phon!que 
avec 1e concours du Violon!.ste auJ.sae Edmond App:a, 

OSTENDE-DOUVRES 
Première ligne Aoglo-Cootineotale 

pour le trafic 
des VOYAGEURS et des AUTOMOBILES 

m 'S • PRINCE. 8AU00UlN • 1111341 
;on !lstenh:p mis • PRI:-:s ALBERT • en aemc. 

~ 193' 

CONFORT-RAPIDITÊ-RÊGULARITÊ 
Nombreuse~ rfducrions de lari/s 

Transports d'autos à prix modérés p!!r 
paquebots à pamgers et CAR-FERRY 

En lit. excur<tom ma,It1mes d'un tom 
~ de1 prix exrr~mement modique1 

Renselrnemen~ aux pt1nclpeJtll r.auons du 11&'11 
et Asences de voraga 
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«Pourquoi Pas?» en voyage 
ITALIE - SICILE 1938 

(SUITE} 

BANLIEUES. --- L'ETNA 
On ~:oête: on ne vow; décnt paa d"' Ueux que tout le 

monde connait au molns par le clnêma et la caru postale. 
Lea ~- de .m .. 1t.a1le11n• du Sud sont dOcour&

...,.toe: ralll, om1hea. sn>uillements de fouleo. et le ch~ 
mlnemtnt ca.t\ln-caha des cbarretteo et dea ch 1r10~ En 
81cUe. 1 .. che\aWt ont des hamalll de coulrur. dœ pl,meu 
d eo pompona; aux penneaux des véhicules enlumine. de 

VOUS A VEZ RAREMENT VU A L'ECRAN ... 
UNE CEUV RE D'UN 

R&ALISME AUSSI OSE 

LES ANGES 
NOIRS 

d• Françola MAURIAC 

avec 

Henri ROLAND, Suzy PRIM 
Paul BERNARD. FLORELLE 
CHARPIN, Germaine DERMOZ 
André FOUCHER Dina BALDA 
CE Fil.M SENSATIONNEL NE PEUT ETRE VU 
QUE PAR LES GRANDES PERSONNES. 

A M B A s s A D 0 R BOURSE 

: . '. . . . . .... -.···: . 

~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

couleura ,1v-. eont peUlte. dea ec:tn .. hlstonquea. Oui, 
mali quand tout cela est sale 

Il n-y aurait peutrttre paa de IAldeur dana la natun, 1111' 
toute la terre, li 1 homme a·tntervenaJt La m1""re humaine 
œt laide; elle a·lrradle en déJecuoaa nr1éea autour de eu 
bourp ou lea mlli3oœ. leos SoUrbl& 1&na ltae<a n·on1 paa 
de reneuta R:en qu'Une po~ oil une m~e tpoullle dlU
(emment un entant. 

La pauvrett dea humains lait la pauntt• de la terre. On 
pauvre .., eoucie peu des 11 .;ra. On .., rend rom~ qu·eu. 
ea1 racttce. œuvre de gens a l'aise, la beautt de la C()i. 
d'Azur, dea lllCL On malheureux ne lamera paa t. un pal
mier attrlle le loiSlr d'épanowr ae beautt dans l'azur. 

C'eot pourqual tous ces boW'i-1 oonl al tr!.stea au bord de 
la mer 1i belle, ou s'enfoncent des cape t.ranalucldes. 

LM appro<hes de !'Etna : 11suttz.voua un Borllla&e Il 
peuplé dt tenu qu'on se raurueralt <U 1 a une route) entre 
leura a1nl.1treo pynuntdes c-. pyramides. Ici oont de la 
lave. d• la lave bita notre. bien rangM l drolU et t. puche 
de la rouu bien nette. Sur chaque taa. un krltttu et une 
date : Lave de I~. lave de 1878. lave dt •U••· Des krltttin. 
comme <l'aUlr ... pourraient porter deo étlqu•tt .. : callletta. 
1ou1 venant. anlhraclte ... Dominant •• dMale cbarbonnlw. 
la maae CC'ntrl\le de l"Etna, toute eno.,rée. touU blanche, 
SI blanche quelle accentue ce deuU 

Le cra~re rume mollement. Le vca monatre dort. A deuz 
mille m~tres, un hôtel aveo radio, mt.ro, bar prçooa en 
habl~ 

Entre MessJne et Syracwe. Taormina l 200 nu 300 mètre. 
d·aJUtud• allollfe une rue l peu pru unique aur un palier 
t. ml·hauteu. d'une montagne en sradua. Peute "11le ci... 
$!que de tourWoe. avec les bollUQu .. l bibelot.a. O.. bbt~ 
de nombleux hOu.Ls. Oes jo""1&UX fran~alll nombreux et 
des toU11ates français. Ma11 surtout deo AJl•manda. Uo bt.tl
ment allemnnd, ancré au large, nou. délts\le ae mw.lque 
quJ, vers le aolr, nou.. r~ale de menues wagnérlnadea. 
Applaud!Memtnta polis. On raconte A l'bOtel, .., trouvait 
~emmrnt te strnor Grandl. Ulustratlon du réalme. Bun1nt 
un ministre du Reich, quJ avait l'habitude de diner aveo 
"'" cha\lffeur, un trk beau prçon Pour De polDt se trou
ver en llrn. le stanor Grandi 1 est oequlvé... Un 'Pieux 
mt!na1e; \f •t !>lme Richard Straua. A part ça. pu en
core d1llU!traUom En Jan.-!tr-févrler. c·~t !'lice qUI aUire ..• 

Le t.hUtre (P'éco-romain d• Taomwna laisw •olr l"Etna 
par la brkhe dt aon mur de ac+ne écrouté. Que c•tt.e 
brttho dana res murs dort& est donc heureuse• 

DE L'ABUS DU SUPERLATIF 
Palerme .. lAiS.'IODS les • attractions t de Palerme, ch ... 

pelle palaUnt ton évoque. hêlu 1 Ravenn• et aes mOO&lQ~<'I 
d'or). caU1édrale <d~ooorée par W1 reataurateur>. cha
pelle deo capucm.s et &e$ macchabtee. •t mene lol.Onra!e el 
IOD clolttt et ea cathédrale normand&. 

Palerme au fond d un golfe, c'eat une ville oC deux 
IO'aDdea vol .. to1meo1 une croix Le r .. te, e'éta!~ un dédale 
dt- powUen•, de ruelles pavoiltts tn traTtro de Ung• 
sale... de la marmaille. des comm~rea Dana ce plttoruque. 
le f~S.me Mns pitié lance des voteo laraea. r1Cldes, byg!6-
DIQllCIJ el bnnales.. On ne peut tout ·e meme P"'I, pour 
le dJverUaaemenl na.quoi$ du ,:sltrur, la~r .., grouut•r 
un peuple dRNI aa cru.."t. Se11lemeni. voUt.: Palerme c'eal.. 
pour lt vt.•lteur. une eompl~te déception. Maeterlinck. qUI 
a ~prou•~ ce:•e dl'Ceptlon U 1 a une quinzaine d'annffa. 
l'a t.rlldllltt aveo une '1.~rur dont la 81•1!• et rttalle IODt 
rncore •ou• .. broutrtts. 

Ces d<!<tp\lons a'txpllquent. M •t•nllnrlt •tnatt de la 
Côte d'Atur que. malgn! leura errona pel'Wvérants, lee 
marctianda d• p<•bllclté, les 1011 .. ..,.urs. et 1"8 hOtellen étran
gcl"3, o·ont r>M encore dêtrutte, Il n·avalt donc P8'I à subir 
la rév~lnUoo d"un paradis médtterrao•eo Quand on con· 
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Voulez-vous réussir dans la VIe ? 
ÉTUDIEZ ' \1 

rENCYCLOPEDIE AUTODIDACTIOUE QUILLET 
25 FRANCS 

par MOIS 
ENSEIGNEMENT MODERNE & PRATIQUE 
EN QUATRE BEAUX VOLUMES (Format pratiqut 21 X28) 25 FRANCS 

par MOIS 
RELI~S SIMILI CUIR. FERS SP~CIAUJC 

2,000 .. AQH DE T&Xft 
avte luqatb voa1 POURREZ tTuDIElt CHEZ VOUS, SEUL, Hnt llAITltE, SANS CORRESPONDANCE, fovs tu COURS tnstltnn par ru ~ a:nlvutltalm qal ont krit pour VOUS chaque leçon, avec uemplta tf corrigu l 1'1pp11i 

ft• ~ tœte ...................... ,._yPJo,1;Mm..,...,...,..b:1--·· 
=--.--~-.=.~b= ~ .-0c,..._r.....,•1atllllt• 
)'• .-
S'INSTRUIRE POUR RfüSSIR 

BON ':r:"'n-:::= 
dt rDICYCLOPEDll AUTOOIOACT!OllE OUIUIT 

"- .. ----------,..... _____ .._ __ _ 

SAVOIR donne POUVOIR 
c On ptal fJfUCt qat ron "'" , 

•1'1'ad llt-i•~·•at:r.~ • .:·*tl:".~ u-·--•tmdfl'f ... l<;ll.._ _i.,...-..r_..._,,,r,_. 
C"tst - .... •'ft)lrl!m.t .. <&lat "'°""" 
J. ~"_,,"-=-Il ~d<Spuds 
brmean d'dûtl llDtdel:iDs. D .,.aa, saaJ.n moJ= 
deslims,-tomtnqjcù,tfll!ri>l4olclln-

Ctut ~ frnmid&hltdJJ SAVOIR toit per
llis dt d-1Der Ja Umies d lts t'tatmQ!J et de 
JUllSSIR U. 1CS-,.. "11::pdla. • 
~ ................. "'"" 

FAIRE VOTRE CHEMIN 
DANS LA VIE 

2 5 <tpomotuaxolta1U,..leop:ia .. ......,po,l•bb<::r, 
f!IANCI par la .. ..u et par Il T<loa<t d• RCUSSIR. 

,., MOIS l'ENCfCLOPtDIE AUTODIDACTIOUE 
LONG 
CRtDIT 
iiiiiiiimi 

1-11 crt lp1d tOlll l<S ailr'.-_,._ - - loi•-· .. proin lon-
Am ,,. - · ._ p.....ins pet 11 rllW et, 

et Tom "" tWTtt pat • pu, na ,_°" ~= Ill r-mt o6 ,.., dhlru ml..,. 
La DUktt cœtl'llats 4w: use .-O::et d 'pllsc! 

dt ~ Il 1'lpat des pm tQi;lfl llU1n:!U. 
Otlli (111 lla ,_,. ~c:iC:>«cc 
... " poozn Lët bi:e Il - la "~ 
~"" - d....., : ~. lX."fâ":-. Gt..•'• Secrî!Wr, C~~'Y, S:t.~ .,~ 
lWooasdtC-~""' 
eo:.p141r,,1;:rpcr1~tdrt, a.1 •1"4:...1rlt,117-

tt.u 44 Tn•=· ~- ,_.. ._ il:rt, n.-:-;:----. 
~''!.ltC. 

TOUTU Ut CAnltltts 1·c;.~:u:! 4.-a::! ,,_ n ..:O"t-..,. $.\'\"Olll ,_ f4RHlm te 
f\El.)Stil .. ~.a ~ b:4es ~ ,·aaica 
niltfacl.f\U. 

JCUNU GVCI, ,_ -tt: 10!rt lm!: et 
rti.awd..os,~1p:JJth; 

Pt•ES Dl PAMILL!, po:i: !°'ldfT 1! r.;Jr.. ltt 
itmes dt"~"' t.,f,'.\11. SOt:sc.Al\t.Z S.\S!. DELA( 
à ctlt• œ- -rn -~ tt T'Ol:S l.'!'"tln4 ~f'i:mtl:. 
te&! dl~-·· . .1. .. ," ..... .., 4" &. lD d·d:n:•. 

BVLLETIN DE SOVSCRIPTION 
111,,~~ :-~7.~a,t.1:.-orl' ,'::ru~ ~6,~J'i~.!!.~~~1!:?1,,'7.,o;-1};~~ i:t 'Q..!l~ r.t.t; '-:s•::.n.':' ;::h~.,·~~Ui~,,-;;~~~=.:.t • ,,__(- .. ..._... .. Il tt .... tn.11 • .w\ ••.• ....._ " c. 1 :r ,., ftKUllJll -- ll1ll1 

"- • ""'- s:c..1U.~. 

u. ............. _.... 1') 
--Otco'"" et IOll tt r- 11 Il O(COUPEA Cl l l.IUETIN ET L'lWVOl'E~ A V. -----
LI BRA 1 R l E ARISTIDE QUILLET 21, rue Fossé·aUX·loups • BRUULLES,oaàmreprésentanlt 

"······Demudeale ea~b.1 &NÇî~LOPtl>IES QU~T •••••œ;iiia'I 
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nait la MltldJa d'Ai.er, la C<>Dc& d Oro de Palerme n'a. 
rlm t. voua r~éler. 

Ma.ls da.na mon caa et aans doute ulul de oombreux voya. 
pun1 de langue fra.nça!M, U 1 a. autze c:ho8e. Nou.s pœsé
dom le Oulde Hachette rfdl&6 par le Touru11 club Italien. 
Je parcours pleusem.ent comme Il aled ce ruide et j'en sors 
bour:r6 d'adJectl!a, de 11JperlaUf1 et de pol.Dts d'exclamation. 
n ne peut contenir, u ll\llde, eon enthou.1lume commer
cial et p&trlotlque: lllbllJne. mervelllewc, Incomparable, rien 
au monde De peut donner une ld~e de.... spectacle de 
toute beau~. on De peut lm9i1Der ... Il 1 en a comme ça 
t. tout bout de champ avec promeeae d'azur, de ciel sall3 
nu-ae et de soleil lmlDortel. Oul Mala auJourdbul Il fait 
1f1a. Alors ... 

Baedel<tt, hatnme prud111t et noln tutl'llr J~ De s'éJ)Ul
-.!t JlU en edJectlta. n d~eroa.Jt t. un &!te, t. un tableau, 
t. une cath6drale, Wl. deux. llvla - au pl111 - utérlsques 
et De a·encaaeait Pt.a da\·anta.;;e. ?Mllrz.vous des super
laW•. dlnorurnous a.ux fal>rlr"1'lts de prœpectus toUJ1.s. 
&lQues. 

RUINES 
~llDon~ ~. Agrigente Dœ rulnrg, d8.DS un paya 

Qui se rulDe pé.r1odlquement luJ·meme. Deoi moni.., des ra
l'lna, des torrents, des alluvlona. Et IA-baa, Invisible et prt;. 
aent, le ~re Etna, vieux boudeur, vieux ronrhonneur et. 
Qui vous rappelle p&r un rrornement périodique que ces 
cath6drales d'hier, comme cas monuments f-lstea, sont 
au.ul provi..c>lres que le turent lea templc:s irreca et romains. 
Que de colonnes. que de dieux tp&ra ... I On voua eiq>llque: 
renversé par un tremblement de tttre... Carthag!Dols, 
Orec:s. Rolnalm, B;zt.ntlna. Normands. FrllntalS. Alltmands. 
Dpacno!a. Bourbons. quelle toltt'DUelle histoire! n i;emble 
quU en résulte une 111.certl''lde pour t" P"Ul>le. 

TOUS LES SOIRS 
depuia 10 heurea jwqu'à l'aube 

L EXCELL.!.N'T O"CHl.ST .. r 
SUPER·SWING DE JACK·HEftMAN 

L~ F'A MEUX PIANISTE·HOT 
RUDY· BRUDER 

LE: CHANT[Uft HA .. AY 
UNE AM81ANCt: TOUTI. ~A,.1511.NN~ 

DU CHIC. DE L ' INTIMITt DU .. Cossu • 
DES CONSOMMA.T IC~~ 8AVANTrS 

LA DIR~CTION D ALPHONSE 
P·•4lilllifA~ A L -l'..•·A1t(. N ,f t 

·-

FA TES·VOUS MEMBRE DU 

CERCLE PRIVÉ A .S.B.L. 

DON JUAN 
•S. lllUll OU '"''"'" · A LA f'OH• D• fllAMUJI 

(AHClllH • LOC.AUX ou conON•CL.U • ) 
BRUXELLES Tt1..bHONl1 ta u H 

CC'-A voue ~O•lltA C:OM"41 ,.AllAHT PAATlll 
OU TOUT• BJllUXl..a..L.CI OUI 1 •.t.MlJll . •• 

Don Juan fait bien les choses ... 

Qland 'l'l•nt le aolr, l'auto a quelque ma.I t. oe d~ 
parmi ces trara.Jlleun.. ceoi cbe1aux, - mU:eto, qui rootrw 
vers le boUf'I, p,. ~ hAt.,nL La. nuit <l!t booWe. NCimbn 
d'entre eux &Ont a.nn61, na renrdent, étonD&. cetl• ..,S. 
ture et CAS étrMaera qui a'en!ODCeDt da.na la. nuJt; pow.. 
tant, c'en ~t ftn1 du brtl!'llldage, n·.,.i..œ pu? Ma.li Il & 

la.Jaat derrt~re lui d .. babltudeo, UD trlaeon dana la cam. 
p&gDe eoUIAlre. n faut dire &usai que nombre de ce1 bra•• 
gens ont de bonnea fliurea de briganda. Ill sont photoa., 
niques pour UD film de pngstera tourné t. Chleaco ... 

Agrtgeni. ... Dœ hauteun1 ol) •'aw\omère en pyramide la 
v!lle moderne. on volt, a'él~t en estuaire vers la mer, 
la plaine oil ,.kut l'tnorme ville a.nclenne. 

Ceti. plalne sr. eoulhe, d~l, de-IA, en butte. Sur chaque 
butte, UD ~mple, un temple en rul.Des. .. 

.otcJdément noo, Je ne 1*lte."&1 P8JI, clADs chacUD de ctl 
temp!.., une n.na.nte de la prl!re sur I' Am>pole- TrciJ 
d'occasions .•• n ""t p:obnb!e qu'on.., las5e de la perfectloa 
d'un temple comme d'entendre dire d'UD bomme qu·u Ill 
le Jmte. La. \'trtU Pfll'falte ~ mcmotone. Quand 1la tWen& 
IDta.ct., oes ~mplea ne préoentalent P8JI, Je aoll, 1'11116-
ret qu'lla doivent t. la. variété de leurs rulDes. C'était trN 
beau, c'était toujours la même chose. Les d.,.IJ'Ucteun. Oil 
leo tremblements de terre, ont l.Dtrodult du plttor"10Qut e& 
des neurs. 

A part cela, VWI de loin, accroupis, lia ret\llsent dea ntcll• 
à chiens, à Clll•na divins, si voua voulez... ou l>len dlll 
monatrea à cent p&ttes... Décidément, Il faudra que Je 
fasse au plua !At un pèler!nap t. Cba.rtr ... Ol!tte plellll 
rlsoluUon réSurne peuwtre un voyqe. 
........................... ..-; ............ ·-
Alon. vo)'afeur, voua J:'flltttt.ez. vous avez é~ dtçu? 
Le voyacwr QU1 M la.~ décevo:r e& un oot. Il raspllle i. 

ca.p•tal d'apérancea, de fatJgues, d'enthotal&lmea 111.noe 
d'&lllentl qu'il aVa.lt en\aaaé pour ce vo:race.. Ne aera.Jt.<e 
paa d'a.llleura un ICQu!t pttcleux que de rapporttt d'~ 
i,:ente UDe plét6 rcnlorcfe pour une flèche de Cha.rtrM • 
d'UD déf~ de l'Etlla un plus dévot amour pour lea bttn.!• 
de Sollln.., 

- Voua ne nou.1 conaeWez pu d'aller en Sicile? en Italltt 
- Allez en Sicile, allez en ItaUe ... Vénérez la m~re del 

héros et dœ lo\11. Appr~ez l'effort mlnlculeux d'o(l l'élu!. 
tent l'ordre et une dlmlnuUon de la. mlaùe. Livrez.voua. 
aux PAYS&lrCS harrno11leux. Ba.Jgnez..l'OUS da.na l'a.Ir bleU: 
marchez da.na les a."l>h<>d~leo; étrelinez la colonne d'u.I 
temple à qut a'ét:r.ya Jadis la provtsolre «rtltude huma.ln-. 
Resse11tei, voua Qui parlez f:rança.1$, ressentes mallli 1111 
bob&r<la pollUq~es. la. CratttDI~ QUI vous Ile à u peuple 
plttore.que, exp:-1.!, centU ot'l votre trançats t. .,.,... ..s 
toujours comprU et. Je crois, a.lmé. 

Pula, rentrez chez voua.. 
DMl.I l'Otre fauteJJ!l voltaire, au colD du feu. vous "°' 

quea parfois deo aouTenlno de JeuneMe. Voua auns peu" 
êlz'e auast la Doatall!e d,. terna et dea peup:,. qui - e&Wil 
un renou,.eau? - ae IODt avlsb 11alvement de vivre J)tri
coZ01Gmenl• • 

••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 
PETITE~~~~~~ 

CORRESPONDANCE 
.Ramon. - C'MI. mieux. en e!tet, plus coulant déJ" Cela 

vient l A!frontez ma.IDtenant une revue lltUralte. Q'J&DI 
au poeudonyme, cro7ez-oow, Il ne faut paa faire l'anae ... 

Un l•ctt..,, - c Je 1'11s certalD QUe beaucoup d'entre 1'0Cll 
nnt ... • 

Pl"31eiu• ltct~"''· - IA1 Soi.oenb'1 d'Mn revuùt•, dl 

1 
oeorire Oarnl.r, édlt!on nouvelle, aont en vente t. la Ubra4 ..,. ________________ .., du lloD .M&l'Ch6. 



V AN SCHEIJ.E Sports 
Bru.U.... a, r. Lou .... Ta u.11..ia .. 11.07.n 
Aa•tn. JO, a•mae Do Keynr. T··1'pb. ZU.SS 

vous conseille 
UN MOYl N IDEAL 

GRATLlTE~fE!'.'T 
•ou receT't" ..,,.. pli fcrm' et ditettt la brod1ue E 
... écri .. 111 aax Eta VA."i SCHELLE Sporta 
18. r. de Loxum, BrDL, oa JO, ••· De '-CTln, Aove.n. 

M. ••••••••••••••·••••••••••••• .. no<•H•~•••••••••••••••• 
Raa 
Ville 

.............. -•-•m•··~·······~·~·· N• 

pour faire fondre les hanches 
pour réduire l'embonpoint, pour affermir les chairs, pour obte· 
nir dea jambes souple!, fermes et finement galbée!, pour garder 

UN CORPS JEl"'\E, SYELTE ET SA~ 

R,~iJ,it&lI;.tï~ 
BREn:rt 

)>fnDet de raire i Ja DJ8ÎIOD, ICréablm:>nU., a&ru fltipt, llD f!'l~rdtC f.alataire., 
p)1U rllÎOnnel et plat tOmpJet QUf' 11 bkydette OU Je mat bine è rarntr. c· tsl 
la meilleure. la plut d(icare. •• moins ru-tiditute det ~ulrure:t ph71iquet, 
QUI VOl.'S DEMA."llJERA SEt;U\IEl'\T UN QUART D'HElRE PAR JOl.'R ADA!dS TRAL.~EK •out délivrera dt l'tmpite.mcnt e-t vo u gardera one ftonnante jeuntue d"allure. ADAMS TRA!:\ ER •• rf('Ommande i1al~mcnt p<Jur l"ho mme qui Yeot hiter l'embonpoint et r~ter •l~nt. pour l'aalaat,, tbea qo.i il •ide au d~T~lnpprmf'nt h.armonitu:i. 

Enlia. lu mi-dttlnt Je ton•idèrent comme un nmuqaable in•lnlmr.nt de &f~anot~npie { ttédaulion ma..twl.air4:, trou.blet tirtal11oiret. L C'e-11, en nattt, an •ttmalaru dt:t loortinn• intrJtinaln (c~n•t.Jparion l et hrpllhlqau. PRA TIQt:E. Cf1 •J'llllrril ne pête que 7 kilo•, te plie intl&Dtanfmtnt et ae ra.nie d&AI une armoi.re. Eatred.. nul. IDtuable <I indttraquable. 

Voua avez lu cette annonce. C'est trèe bien, mais pas suf!isant. Ren•eignez·\OUS plus 
complètement. Une brochure intére!Eante \'OUS est offerte. DEM.A..'\DEZ-LA ! 
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CONGO-COCKTAIL 
L'ASSIETTE ~li BfTRRf 

On senat ur ~e p: ,f, u.r de Fralpont, avatt depoge un 
projet de- io.. IJ.U~·· Jnl ..A .... ompos1tton du Cons.tu colontal en 
'1 UltroduJaant cl•• ttp~:an'3 des lntfrfta co:001aux. 

Rappelons à ce propœ que « Conseil. nomme ~ majeure 
pe.rt!.e par :. Muustère des Col<mtos et en partie mineutt 
par le Parlement t la aau~ triparti~ et blllni:ue. reprtsen1.e 
pra11quement mwo bonne par:ie du 1>0u\·01r l.ei1&lallf de la 
colonie. 

De pa.r sa eompœ!Uon. à part quelque• exceptions. u for· 
malt un cockUill d'ldéo!<>iUes, de Juri.!>"'s et de repr~
tanta de la !ln~nce. 

ConclUS!on . Il a la1- piller le patrtm<>tne de la colonle, 
tout en entravant cctwi dcrruere d\m tnvrabfmblable ~ -u de dlapo(;i•loru para:ysantes •• 

C'e$1 ce que Toulalt faite ~r le prao:nptllf'W< ama
teur. a.tais Je :0!'.nlstère des Co!oow \·eWatt. On a enterre 
le projet de Fralpant ~ les oubl!•ttea de la CommiJ&ion 
llénatorlale de. ColonttS. <t pour calmrr l'op.nton publique, 
on a fait donner ainn &VlS au secriit.1.ri.at ~rmanent du 
Congrès colonial ... 

Le l!eCrétarlat permanent. qu'est~ que c'M que ça? 
Ce l!Ollt surtom des l!>klallstes colontaux Nl ChB.Clbre qui 

ee sont bomberd;i. repr~ntants de l'opinion coloniale par 
l'ln"'rméd.talre de con~ recru~ p&r eux·m~mea 

Ausal, en •tudlant b!•n la carnére de.a cllveJ'IH perS<llln&
U"'5 quJ le compœent. on "aperçoit •1tt que beaucoup 
d 'entce eUea se 10nt rra .... les d.,·gu d•r.J l'&Slletu au 
beurre. 

Et naturel!emont. de là à d~fendre oelle<L .. 
Pauvre Oonco ... 

ot::lct1LI 
Ull CADIAO NaSOHMIL 

OU"OM "'"tca. 

_ _, __ ... __ _.......... 
••• •••. 11!;'.J _..._ 

04, R~lJllTélipb. 17.P.53 

LE PRLSIOEST MOYE.RSOOS RECIDIVE 

Le dlat1naut, candide et sympaùllque ~dent Moyer
llOon conttnue tl. epoustoufier le. VTa\4 coloniaux p...- * 
d6claralloTUI clana dea conlerencea. auxqueu .. - fonctlon.I 
de cac1qtU" atnatonal donnent malheureW!f'ment un certain 
potd.5 pour ceu~ qui icnorent 1 .. ,...Il~ consolabes. 

Le pr6&1dtnt n ·a·vil pu declare qu'on a pu dtvelopper 
chrz lea ~ le cout de la proprt~~ en leur accordant 
des a•-.nce1 allant jusque 2s.ooo rranca pour la oonsuuctlan 
d'habllallom en ma~naux durables? 

Devenir am.! propr!et.aire n'est pu dlWclle. oe qui la 
sera davantace, e·oct de ta~ rentrer lea 2s.ooo b&lla P<'&
~. car Il eat sans exemp!• qu'un noir metu aon point 
d'bonneu.r à payer ses dett.es. 

t t ' 
Groupes, électriques. Diesel et autres. 

MARINE MOTORS, 31, .Varclt,-<11il·So1ll1en, Atwer&. 

7 ' ' 
Puis, à cei.u eneur de peycho\.osle. notn brUlant p6r'9 

canacrtt ajoute quelques ertttlrl ma~ 
« A - yeux, la concenirauon auruere entre les malna 

de quelque. pul-..1& o~ a 6t' ravorab!e aux m&
&'énea ..• • 

c·e.i toujours la •teille bl&totre de l'h$ne taJ)e+l'œ!I. 
des !n!lrmtera noirs avec crouc rouaea Mir blOUlel b!AllCbes. 
des cam1>1 de i.ravaUleurs tlréa au cordeau et des W.-0. à 
rosoea fumantes pour chasser lea mouchee. a n'J manqua 
que dea rouleaux dt papier 1 

SI M. Moyersoon avait vu de. peUtell IOCleùo mlnl~ et 
ava.11 •t~ les 1tat1$1!Ques, U saurait que lei noirs IUU1""11 
plua IOU'~nt dam :.e camp pbotoeéolque à la mode d'Eu· 
rope q~ dam dea buttes f&.114 à ta mode dt Jeun &ndtrea 
QU1. en ~. conna:&Sa1em l'bal>ltat qui lea dt!enda1t le 
m!eu.t contre lea ncueurs des climat. ooniolal6. 

Au.ssl. • propo11 des sept M!malaes du TO)'a&e au Conso 
de M. MOY"l'IOOD, on pourrait ebanw 111r l'alr du c Voyace 
en HAile de feu le président Loubet •: 

1 DaTIA .son vo1111e en Ooll&'Olle, 
• Le !'Mldent a vu bien del eboaM. 
• n • vu. du mouu !• le tuppoee, 
• E't Pouml<ine et ses amis. • 

' ? 1 
ID1 DEVOUE 

M. Andréu. Pl'àldeot !le la P"1mtlœ dtol Groupementa 
et A.SIOClat.lons du Cor'6Q belle. cœUnuant aon &pœtolat. 
est actuel~ent à Costermansvtlle où Il a eontlnué son 
traVaU de no'18U!-'ie des colona prlv~ 

Quand tous les re&denta blanc. ()&l'tleullera du Cougo 
seront réunis en une seule trrande fédération ay&nt ..,. 
porte·puolts en Eurooe 1• rr• des prtvUeces aura vku 
au CoD&'O ... 

? ' ' 
lA CRJ SE OE LA MAIN·D'Œt:VRE 

o.na l'Oellé ~e. p&ra!t.-U, la ertM dt la malD-d'œU't'n. 
POUrqUol 7 
Parce q11e le Gou>·emement cœtlDCeote .e recrutement 

et bloque lea ~ noires tl'&Talll- dana lelll'11 chettertea 
pour le plua crand bien des emll et de. aoclétla cotœn1ètta 
et pour Io plua rrand dam des emplnyeura de maln-<i'œuvre. 

- Quel eat, pensez.vous, le remède que l'on propo&e pour 
retai>er ta altuatlon ? 

- L& auppre..lœ des entnve. au recrut.oœent.. ~
dell-Youa. 

- Que non pu C'est la suPPr-1on de l'lnlt&Uatlon de 
oou•eaux colon.. dans l'Oellé que l'on ~!se. 

Aprtt le monopole des co,,_.iom. ' • monopole dt la 
malo-<1 'œUTre 
c·~ · t.<1 lieu de favor!aer la lélect!on dea -a. 

leurs emploreura par la libre ooocurrenoe. le malntlen de. 
prlvUéces. des satuatloos acqulset, de la routine et du poil 
dans la ma.ln. 

ltATARA NA TUMBO 
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Ü L'Anglais 

l 
L'Aiiemand 

i 

••••••••••••••••••• 

JLJE IFJLAMAND 
en 40 leçons qui seront autant d e moments de délassement 

grâce à notre NOUVELLE METHODE 

UP TO DATE MAST ER 

PAR L'HUMOUR ET LES MOTS CROISES 

Pratique Efficace Rapide 
Clair • Divertissant. 

La MUie métllode donnant TOUTE LA ORAMMAIRE. 
Ne nécessitant aucun frais aupplément&lre, 
PAS MDa: UN DICTIONNAIRE, 

ai 40 leQOOI, prüenttt.1 en 40 ra.sc1ru1ea. rutonnM 
d.ana un élégant boitier simili cutr, lmpttsalon en or, 
500 DESSINS HUMOIUSTIQUES - 80 CQMPO
SITIONS - 185 GRILLES DE MOTS CROISES 

POUR EXERCICES D'ORTHOGRAPHE. 
~ /~ abonda••lllltlll IUiutrt. 
La J:1r0110nc!at101t /'9Vrie la ""~ co111pn.st. 

OORRESPONI>ANCE USUELLE ET OOmt!:RClAL!: 
CONVERSATION VOCABULAIP.:! SYSTnfATIQUE 

Nos méthodes s'adressent à tous 

Payable 315 Francs 

15 Fr. par mois 
290 francs comptant 

J'Apprends le f 

Flaman d , 
ce jour . ~ 3,000 références à 

················································································································ 
Je aouaslgrn! déc!Are aou.&cnre i J'APPRENDS .................... au prix de 315 francs - 15 francs par MOIS m franca oomptant. - En\'o\ franco. 
N"111, pr'nom ........ -.................................................. Slanature : 
Adren• ............................ .. ... ............................... - ..... Date ......................................... ............................... . 
t'tU• .......... .... .......... .... ..................... . 

Ar>RESSF.Z PAR R!:TOUR VOTRE COMMANDE A 

La Librairie Générale i9~1ù~~eEdt ~a~us 
Foire Inte rnationale d e Bruxelles - Stands 2686-2709 - Palais 10 
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La littérature de d' Annunzio 
La glc ·c lta.:•nne e• mondi.. le de d'Annunzlo honore 

usi.:..""tment la pro!e,,.<t<m d'homm• de ll'!trK. Depuis 1.., fu
nérailles cle Victor Hugo, aucun pcr!f-lyre et aucun plu
ml'I! n anlt eu de !"" ''!"' lnnoralll<I! Le aelaneur de 
G ardone Ve;Jge la C"'l>Orat •n d•J d· daln que lui temoigne ......... ,, ............................ . 

·~1 
Des ~h~ussu· 1 
res c1rees a a 
N ugget attl • 
rent toujours 
l ' attention. 

1\lUGGET" 
POLISH 

le br11lan1 !lnancltr M l'ts>tcin c riche et eon&ldtrê :t, mali 
u faut bJtn COlatalf'I' que cet~ rloltt de d 'Annunz!o est 
d'autan\ p!\11 Inattaquable que sao a"n-re nt malnt<'nAl!t 
peu lu. 

Et al on \"eut conunun d'honorer dlo;n<·mrot l 'Wuatrt 
maitre, peuWtre vaut-li ml•ux ne pas le hr<' et •urlollt n t 
paa le i-el1re. &.. romans de dt!but • L'enia nt d~ volupW >. 
• EplM:opc et C.e • aont de. tom&.n! p.<ychOloglqurs à ! IL 
fra.nça~ et qut, eomm~ toute. ne ,·a.!en~ p~ lrs rrunan.s 
françala de la me-tne époque : les Bourget, les MM'cel Pr/Io 
vost, le c Lya rou~e • d'Anatole f'rsnce, les Mnupau:•nt. 
c· .. t du bc>n ouvrare 11\tf'l'alre; cela n'appttnd poa 1rrl\nd 
chose. Quant à u• romans -.thético-J)()èUqu.,., lea • Vt• rctj 
aux Roch•ra •. • Le Feu • Us ont enchanté 111 aénératk.n 
préraphaéU~ et wa!P\~Mmll<' de la ün de l'autre &l~t. 
matsllsaont au)ourdllul p~ue au.s•!~mod~ que du Paul 
Adam A notre tpcque brutale. dure et sovère, cet est~tù::r.t 
fr•lall. ""~ .. ~ ... de pœa,., n:l'!""1lttn &V<'C a«a~ 
ment M mandotne sonnent faux~ Reli.se&. Vous TOUS dlrn ': 
ce n'ttalt q"• t• ! En IOIDme. ce quU y a de mleux dAna 
rœuYt-e de d ·AnnulWO. c·m: .,. ,ce, sa legende. ce fut uo 
cabotin de slml• 111&!$ un csbotln. . 

Lea mystères de Shanghai 

Le drame chtnola e•t auas! JltUISIOnnant et aUMI atroco 
que le drame eepagnol li est plus ll\YS!lrteux à cauac dea 
détours lmpr0vua de l 'Ame très lointaine des deux pcup:,.. 
qu 'elle me\ aux pr\stos Non moins mystérl<'wc, d'a.llleurs, les 
pclnU de contac•. de l'F.xtrême-Onent et du mondo OCCI• 
d•ntal L'immense vWe de SbanghM, par exemple, un dei 
centrœ d'affaires les plua Importants du monde. Une 10rte 
de coemopollam~ brutal en a toujours été ratmospM rn dol 
mlnante la noc• eë la combtne, la grande sp<cu:aUon t. 
l'amérl(:&1nt, :es marcMs de l'opium e\ èes felllln<$ pour 
matelots et olhcl•rs d• marine, mais depWs la rêvolullon 
chlnoi!e et le lamtntable exode dl'S ré!\llrlél rœ.aes. le ~ 
tb'e de Shanct>al Olt de\·enu 'f114Mœ. Q-J.1 h&bll<>lt 
cooco.100 françalle ou la con"""61on lntemationale. los E\l 
ropee"6, 1 \'\vent daneercu.""'1<'!1'-

C'est cette ville ~rallie. monstrueuse et 911.!llll&ntc Q\ e 
111 Jean Font.enoy noua décrit d!UlS un llne aalsi.ss.nt 111 
en une série de rklt.s d·un style assez brutal. mals aa~anL 
et plttorœque. Rien ne contribue plus heu,..,_ment, à faire, 
comprendre les ~enements qui ont .lnoendlé et eni;allilAlntt 
tout l 'Extrme-Orlent. 

Lea Français et la géographie 

On a dit que 1'8 l"rançals ne connals:;alent PL• la î~ 
1rraph1e. Ce fut peuWtre vr&I autre!o;s. mala, aujourdbul.! 
on peut dire que Prft!Q"" toute la lltl6ature rnuiçatse è 
r;éclrrapblque. Ce qui lM! publie d• relatJOnS de •<>Y&&es. da 
llYrtS de re1>0rtace Olt lnlmlllU1&ble. Pas un k r!Tal11 r é!ê-. 
btt. de ceur qui apparCenn•nt à ee q~ l'on pourrait op 
Ier la 1~riéra11on 1r1omphan1e. qui n·en alt e n bon no:n 
à aon actl.f. Morand. Mauroy, Giraudoux. Andrt Gide, 
Tharaud ont <OCIU<tt une benne panl<- 6" '•<ir a-.nr<! à 
l'exploration du vaste monde. Lbomme de lettres d'aujolll · 
dbul aime à \'O)'t.ier - .surtout a-1·ec des facllilhl Jou 
llst.iqu,.. et quand U voyace. U ne peu~ s·empèc'her de !aile 
de la copie. Pnnnl ce& rt'l>CrtaJ:ts, U en est d'U>d!H~ta. n 
en est d 'exce!lrntA. CRI uluJ d e 1·&>rste\'en• <2>, qui d·nU· 
leurs, œt Betae d'origine. M. t'Serstevens nous éparioe I• 
deM:rlptlon lyrique qui, aénéralement quand elle no part~ 
pu la mnr<iue du afnle, e6t mort.ellerncnt er.nuyeube. li 
raeonte 3H voyagea un peu à la manière de S:endh1'1 avec 
une curlœlt~ humaine toujO'.us en é\·ell, un 11('11$ al&" dll 
plttotteQ~. un natunel e1 un• a~nce d 'emph:ue qui Ion\ 
qu'on le suit p&rtout avec lllllnlmrnt de pla11lr Son ltln~ 
raire de Youtioalavle ae lit a vec beaue<:>up d'ar;rknmt •I 
donne t.D>'I• de le au1'T1', d 'autant plus que rou~ Ki 
Ulustr~ d'Mlmtr&b: .. ph0tacraplû'5. 

L. D.•W. 

(1) • Sh&nehAJ leettt • (01'1'$.<.el ). 
( 2 ) • L~llDtrai.rr de YO\lli:oal&\'le > (Gr::>>Sct). 
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Une Offre unique en Librairie ....................................................................... 
UNE ÉDITION DE LUXE AU PRIX D 'UN VOLUME ORDINAIRE 

36 VOLUMES 
DES MEILLEURS AUTEURS 

Un ~mple coup d'œil sur la liste des titres, voiu convainc" plvs qu'une lonru• litt,rature. 
Anatole FRANCE : 

Cr1lnqtHbilfe. 
Ttott ComU1tt. 
Sur 11 pfefft bf1nche. 
Hittot re COMi4'u•. 
Lt Rovolte dtt A•ses. 
let Mpt f.mmts cfe 8"bt• ....... 
VO. Lot.w.;ro, 4 wl. 
Li.-re fie mon Ami. 

p,,,,.. LOTI ' 
Au Mar"OC. 

- L' h it ... 
- f il'"" et Chot• qui p11-

11ltnt. 

Pierre LOTI : 
- j.,...,,.1 Intime, 2 wl. 
- Matdot. 
- Mort • PhilH, 
- Propos 4' u;if. 

Ren• BOYLESVE : 
- M1d.moiMflo Cloque. 
- Médecin dt Né1ns. 

Cuy dt MAUPASSANT • Y-. 
Marcelle TINAYRE: La rebelle. 
Francis CARCO : Le rom1n fi• frtn · 

çoit Villon. 
Fra~ols MALRIAC : Thirno Du

qutrous. 
Poul MORAND : 8oudd1h viYOnt. 

Pro.per MERIMEE : 
- MOAique. 
- Chronique '' Ch1rt .. IX. 

George SAND : 
- Elle ot lul, 
- François le Champi. 

GIRAUDOUX : S•osfriod ot Io u. 
ft'\OUSÎft . 

C.Orgu D HAMEL Nuit d 'o,.11. 
G. d'ANNUNZtO : Lo Feu. 
BLASCO IBANEZ • A l'ombre ci. 11 

C.thé<l,.lo. 
Guton C 1ERAU : lt Fl1mh1u des 

Riff1ut. 
BAUDELAIRE : Lottr11 i u mire. 

Cts vorumH ont été t.1és i 1.500 exempl11res sur papier wl n du M•ra tous num6rc-!é$ a r~ier volume 
\J"·"f pr&entar ..m rypo1r•phique 1n•proiduibl• - Un p,i p ier de · xe. - Un p11x de lo in 1nféri~r i u valeur ,..el'e. 

nE COJ.LECTIO~ QUE LF.S \'RUS A~1ATF.lRS !:i'F\IPRfS"FRO~T D' . .\CQl FRIR .\ DES 

CONDITIONS VRAIMENT UNIQUES 
···················································································································· 
li ne ""''e que quelquea collcrtioru. 1Tiitez·vou1 d'adres• .. r votre rommande à la 

LIBRAIRIE GE:NE.RAlaE 
29-31, Rue de Namur, BRUXELLES 

Ve111l1 .. z m'adrr•ser par retour votre oollection • 36 \'OLC \!ES > au prix de 900 francs 
50 FRANCS PAR MOIS - comptant : 5 % C11COmp1c. 

J\O'tl .. 

ADRESSE 

VILLE ., .,,.-;-;-,-.-.,,.. _, ....... .-- .................................. " 

Sigo3ture - Date 

NOTRE CATALOGUE 1938 - 60 PAGE.s ILLUSTRÉES 
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Un prix de poésie 
Une revue noU\·elle. lnt tul~ 1 L'Age Nouveau•. re\-Ue 

rnen:uelle d'expreM1on et d'ctude dea Arts, des Lettre$, 
dra Idées, vient de fonder un prlX de P<>Uie. lmUatlve 
qu·on ne saUJ11tl trop louer. La pouto a tant de mal à 
•Ivre en cette époque deaherlté•'. qu'il faut bien encou· 
rartr les Jeunes poète" Mala. en 11.!nnt le• cond11Jons dan& 
lesquelle. sera atl ribué cc prix. 1c'rst l' Academle Mallarm~ 
qui en est chargée). on re~~• rêv~ur. E.;t-ce b:en les Jeunes 
poètf'S que l'Age .Voutrau ac pro1>00e d·cncourager? En 
elTet, le pnx ne s<ra donné qu·,. un poete ayant déjà publlè 
1 quelqu.., mUHers de veru. Voilà un • que:quen qui est 
b:rn vague ! Rtcompewe-i..on l'o.bond&nce avant toute 
a utre chœe et JU8"ra-t~n b1cnt61 Io. poésie au mètre ? 
Enfm l'Académie Mallarmé trouvera-t~lie facilement un 
poete ayan~ déjà pub:Oé •au moins que!qur. milliers de 
vers•? Parmi &es membres m!mf", rlle n'en trou\·trait pas! 

L. A.. 

Hllo ! Hllo ! " JV.1.iss Cosy 11 
LA CR Il JTt /. J P/l'ii JOLIE 

\CHETEZ·LA, PUl~Ql 'ELl.E PEUT VOOS FAIRF 
GAGJ\Elt 1,000 IR \!\CS 

DEMA\DEZ IE HLl.l.ETI'\ Oli CO:\COCRS 
A YOTRF Hll 11\IS~ELR 

10,000 FR \'\C~ OF. PR IX 
• 'll'i:> CO~\ !. \ C:R \ \ \TF >;OIE \\Tt:. 

RELLE G\RA'\TIF l'\R S\ l!ARQLE 

E;\ i-nn: CHU TOC' 110\S C/JEll/SIERS 

LES BOUCHEES TRIPLES 
M•\tona. oen" to:s. !ea bouchées trtp:ea. Il'-"'" rc • ;ie 

le t.emp& pttdu ; 

Troia nombres 
Q~rllo11 dt M Clbnent ThlTfl, de Ga d : 
Trouver deux nombre.1 u.chant que tour prodlllt a 

menté de deux Iola leur eomme est toq-al à 31 ot que L 
somme de leura C&IT6 &\1i'IOentA!e de trois !01.1 leur oomm 
~eu. 

Le nom du photographe 
Q~itaon 1 tn l'llir • ~· par M. A.. Badot. d< H•lf : 
Un avion emporte u.n pilote, un mécanicien f\ un 

t.ovaphe dont lee noms His ne aont P"6 dana !'ordre1 Ier 
Richard. Godefroid a Laurent.. 

A bOrd ,,. uouvtnt ~al.ment troi. puosen, 
!e.1 m~m .. nom.a : Mr Rlcbard. Mr OOOelro.d. Mr La 

o·autre pan - et let cela se complique - Ml' Laun;t 
habile Pari&. Le mtlc:anlclen bab>te à ml-<ll•-m.ln enla 
Parts et Bruxe!IN. Richard bat le pilote au billard. Mr G 
detrold 1~ne 100.000 francs. Le J)IWaitr qui est le pl 
proche vow.n du méc&nlc1en pgne 1 exactement • t.rCJ 
Iola plus que le mécanicien et !'homonyme du phia proCI 
''ol&ln habltb Bntxtllts ... 

Quel eat le nom du photographe ? - ---
La vraie valeur 

Aprù ce c:aut-t,lt JI"" !li'• chinou. rer '"°"' au.r M 
tl dcmandon1. a.-..c M. D. l.a4<uu. <ù L1tçt. 

Ven quelle 1-.t~ tend !'expruslon : 
S~Z+Sl..'12% 

tc.:+tc2:z: 
Jonque :z: tend vtn r.èrO? 

- Pour M. E. E. - Pour uUliser la formule de r6fol. 
uon de l'équaUon du troisième degré <formule de car<1111 
11 !&ut d 'abOrd ramener !'équation compl•te CU' + bzt 
C.ll + d • O 1 la forme canonique :z:' + pz + q • O. < 
réduit d'abord le ooetllclent de ~ à l'unité en dl\ 
par a lea deux membres a e6t évidemment suppœé <ll.f 
rent de 0, alnon l'équation ne serait plus du t.rolaltm• ( 
Ill'~> • .:. qul donn• une équation de la form• z• + mn• 
nn + r • O. dans l~eUe on fait dl.spar;ûtre le te."lll4 

m 
<1cux1tme d..,.. en remplaçant :i: par :i: - -

3 
En effectuant et en rMulsant. on obtient u.ne équall 

de la rorme cen~• UI Z' .. vz + q • o. 
qu1 !*Il ~tn rilolWI de dlYe."'5'$ man!écCL 
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On peut, par exrmple. Ml prmant deux inoannue& awd· 
blna. poetr % - " + •• ~ qW donne 

Il' + 3.11' S + 3}:' + .. T PJ/ + ,,. ~ q - 0 
1qu1 a'K'rtt 11• + " + q + <3v• + PJ fr + •J - o. 

CeU. 6quatlon IC't. 6&11.&!alte si on peut trouver dea va· 
Il 

de 11 et a tellee quo <2> 11• + ,. - -q et <3> 112 - -
3 

En élevant au cube lea deux membres de (3), on t. 
J)' 

4l If' ,. - - - et on voU que Il' et •' sont racines de la 
2'1 

J>' 
nni. t• + qt - - • o. qui donne 

2'1 

q ' / '" P' q r;:----p. ---,+ v -:+; ··--,v 7+;; 
·oa. enttn, la formule dlte de cardan. en remplaçant dans 

- 1+ 1 ; z-

\/-e_+ l ~ 
2 v ~+21 

+ , · / __ e_ - l ~ 
V 2 v ~+21 

Cotte formule donne Utu t une dl.scu.sslon quJ se fait tn 
o• I>' 

&an, lea trois CU - + - >.-.< 0. 
4 2'1 

On P«ll ti;almlrnt ttmlll'Q'Jer qu'elle donne pour z. neuf 
iou•.., -adne c:ub.qce t~t U'O!s valeurs et cotruM 

Uon prvpostoe n" que troia ra.cin" on 'l'Olt QUe l'f!6-
t.lon &Il cube des deux mftllbrea de (3) & lntroduJ' .u 

4~n~~..M 
~/~/-

SEUL UN SPECIALISTE VOUS 
DONNERA UNE COUPE ~ONFORTABLE 

ET DE HAUTE LIGNE 
Pour voire- manie-av de 

prinlemps VO!fe' z le CCC 

64·66.Rue NEUVE,BRUXELLf~ 
5. RUE ce LA PAIX .1xeLLE$ 

107. PLAC!! oe MEIR. AN~R$ 

ra.cinœ 6tn.ngtres, que la dbcUlslon pc:met de M!P'?'U 
tll~quem•nt. m&i$ que. prallqucm~m. <•n poçrra ractl&
ment rejeter dans ~ue eu partlculltr - C. Ucltrcq. 

Rtçu dei rél)onse1 anal~ dt : 
Omer Claeya, Bourg-Léopold; J. N .. Amay; O. ~rtrllnd, 

Ottlgnlrs; André Antoine. celle. ltz· Waremme - avec quel· 
q• I>' 

quee précisions sur le eu - + - < O <eu lrréduc!l!>la, 

' 27 
pn'ctae M. André Antoine). Nt pouvant tout rtprod>1!re, 
malgré l'intérêt de ces réponaea, noua les avona communi.. 
quéœ a notre lecteur E. E. 

- - ·--
1M ca:cu~ 1e$ prus dl!flci;~ M font avec une fac! \;'' 

LD"Ulf' &\"tt la mach~e a ca!cultr 
U '-'lA., !\ , E'l.ECTRO-A U'IUMATIQUI!: 

Addl!lona. Sousiracuons. Onis!ona MulUplicat:on. •te. 
Nocee tllus~ree sur d.tmaode. 

ROSEO-BRUXLLl.l.S 
Te!éphone 1740 48 

t- 10. Montogne aux Herbe. Potac~rea. ----
Mon cher Pourquot Pa• 1, 

A propos de votre problème a.stronomlque de l 'autre ven
dredi, peut.ftre Intéresserait-li vœ locteura de &avoir que 
l'énoncé eat llllalement exact. et qu'une Mule aolutton s·:m. "'*" en lnt.rodwsant la mod!!!catton 1WTante: c 1>·,.r· 
rnl!U'r la datt •• sachant que la durêe totale •Xlll'lm~ m 
mmu~ est fpie au produit de m po.r un• pu'1!ar.c• 
d~m,, c·est-l-<llre m x N" (;.< exposant IO! au Ueu <!e 
JO ex!X*nt N. On trouve 682 heures fO mlnar.ea. 

P. H, Litt:e. 

Lff man uecrtta non lnseréa ne ooot p.u rendus. 
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''Pourquoi Pas?" . ,. 

au cinema 

GQBO 
BOYER 
~#\.of 

Un film de. 
lljl QAREN<E Bl!OWN 
lim ~ft'Ni 

LES CENS DU VOY ACE 
Il faut a'armtr d'une plume éloquente pour etre 1 la haU• 

teur de l'ouvrase que vl•nt de noua pn!aentu Jacquea 
Fey~r. car c·ut un chd-<l'œune. 

Ce n'est pu la premltre fois qu'on porte • l'6cran la 
vie d'une troupe de c1n1ue. Mat.. quel ut le 1\llet qui 
n·a pu été dtJà malntu Iola explottt ? Lt. qutoUon, m 
art, n'est paa de nous apprendre des ch01e$ lnfdll.ea. IDA!a 
b!en de noua montrer ce qul en sous dea upocta Incon. 
nus ou partlculll'rement sais!=nu. 

c·u1 en quoi oonal.ste rorlginallté du filin de Feydtr, 
composition maiistrale auul b:en au point de we de la 
l>'Ytho!o.-:te qu·• celui dé' la beautt plastique. 

voici donc un cirque important qui serpente au Ions dea 
routes. Cett.e lon(IUe ttle de lourds camlona emporte tnut 
un monde un Pt'tlt peuple •Site de passions. ayant ae1 mœura 
li lui, '"s traditions venues de troe loin. Des eoontta nall
sent, des dramca sur8\&Mnt, mettant en lumière dc1 lYPta 
curieux sur le•Quels Feyder a promené non aeulement 
l'œU de aa camera. mai.. au&11I celUl de son lntelllsence 
agile et perspicace. Que de cho.<es U no\1$ apprend 1 Au."~ 
Ju.squ·au dénouem•nt, nous demeurons subJuflUéo. 

Une bonne part de ce t.ra•·a11 d'anal}'8e tut accompU 
par Mme Frruiçoile Roeay, qul est la C11111re cmtrale de 
l'ouvrage. C'<11t autour de son personnage que Jr&Ylte 
l'action el c'tat ~!ut dont le c:aractere a été le plus 
déhcatcmcnt loulllt. 

Mm• R<lSa:V nous a dtJ• donne d03 créations rtmt.l'Qtl ... 
bles ; qui. entre autres. ne ae JOuvlent d• • Lt. Pmalon 
M:moua •. mals Ici - hau1os qu&IJW. trounnt un champ 
beai:ooup plu. IAl'IC pour a·••tteer dam tout• Jour amp:eur. 

Flora est une domptouse de rauvea. c'03!-&.dire 
qu'elle est mnscuhnl~e PAT aa profession. mata elle card•, 
au tond d'elle-mm>e, des tondresses témtnlnea qui, da 
temps rn temps. •• ront Jour. Cette mentalité lln(IUllére, 
Mme ROMY l'a mlse en lumière avec un art admtrable, 
C<>mmc elle a su pr1·ndre le ton du m!lleu avec une éton· 
nante soupleue. Nou• n'en llnlrlons pas •11 nom tallait 
citer des excmplea, nou.s nous contenterona de rendro hom. 
mage au cr-..n qu'elle a montré en lace de ses redouta• 
blea élhes Evldemmmt, nous ponson.s bien qu'elle était 
secondée par un dompteur habUe mats tout de même, li 
lui a taUu un JoU oouraCt pour po$er sa cra1-arhe aur la 
ttte d'une tJ ~ rur .. tnte t 

L'ŒUVRE PLASTIQUE 
On a tou. ou ra • · •danc:. à \"OUloU' taire dea «>rn· 

paral<<ma el 11' ~· Il' ,,.. que le 1"1l•entr de •Lt. K•r
m.,..., Htrolque • ne manque pas de ae pr~ntcr • l'• 
pr11 du lecteur E~e motux 1 Est.ce moins bien ? Nou 
reponclrons en dls:>nt : c'est autre chose &\"<?C une maltrtae 
egale. 

On est prl$ pRr ta irrandeur et la beauté dta tmaar1 
comme &Will par l•ur stgn11lcatlon protonde. C'ost alnal 
Q"• nous apparait, par tnterva.llcs. une Ylsion qui aoullgne 
avec rorce le cnractcre de ce monde Instable du cirque, 
frère de l& bohlme errante. demter survivant d'une 
humanité nom•de : on volt un rroupe d'ou1Tlen1 enfonçant 
des pieux à irr•ndo COUPS de marteau : c'est l'éternelle 
tns:allallon. 

co doublo caraett"' apparait a t.ra""rs tout Io film. 
Ftyder lru1st~ pei sur le cl>t<! purement •P•ctaoulaltt, et 
c't!lt ainsi que IN .ttnes d• cirque sont rarea et tr~ kour· 
téts. Ln U118iCS aonl toujours •n ra:son de l'ac~lon ·~ 
du dhelopperncnt dos caraeteres; elles on~ un aei:.a QW 
s·tn~e dans l'enaembte. ce qui les rend LOUjoUD n~u
~ et lnU!ressantu 

Ceci n·lmpl!que '*" l'abandon du IOUœ de la 
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STUDIO STUART 
·······"'············· Anna l\.EAGL E 
Adolphe Wohlbruck 

dans 

,! La Reine Victoria 
laa!lqu•, bl•n au cnntnlre. Les Imagea eont tou~ mar. 
tt& au coin d 'Une lnr:c mparab~ malt nse. mab ctrtal· 

d'entre eUa ac>nt panleuU~rement admtrablea. La mar· 
e nocturne de la colcMe de camions, par ex•mple et 

embouteUJact inorme qui oe produ1t dam l'ocnbre 
Tanda qne la ~ a'arance, la camera rait i>hl~tttr 

ccrtalnea YOltures et la moins c~r- n'«t PILS 
~ 01) noua Teycns les fauves bal~ par le rou!la 

la marelle. et dont ... reux lalstnt dans l'ombre. 
Noua ajouterons. Id brlkement, car la place noua f•ll 

Haut, quo toua lts collaborateurs de Feydu étaltnt de 
a!ltl! : André Brolê. Marie Glory, Fabien Loris, Syh'ta 
taill•. Louis& Corltlll. blm d'autn''.S encore. Autant d'ac
"'· autant de rf>lrs rxpr<;SS!h tt solgnemement étudl~. 

Nous rhumons noo Impressions •n quelques mots • c Ceux 
u •'OYa~e • est un film rrand10,. qui porte le cinéma 
rançals au prtmJcr rani du •t•pt.ttime art. 

MARIE WALEWSKA 
ClarenCf: Br1 ,.. · ' r . '• d 1n 1 drame tztraordmatr, 
est la v1ti dç .N•i.11i.m:Ow. .. i.. ........ f' PbSblOD qu~ IU~ta 
belle oomteooc polonalle :i.tarle Wale,.·ua. Noua croyons 

est bien lnutJe de rn-rnir •Ur d"" l!~éneme:ita aœsl 
<eradlement connus. nous DOW contenteron• de dire 

e les auteurs. tout en romançant quel~ue peu ra,..nture, 
'eJl ODt pu moins pria ks come ls d'h!stor!tn. •pkial!Ua 
ana l'ipoqu~ napolmnlem:e rt que :.,, ra:ts. dans leur 

• de mtme que les mœura, ll!'S costu:nos et les deoora 
aerupuleuscmtnt en acœrd arec les données dea 

ptl"'..L 

Mu1 en dépit de toutes les prk<\utlon•. les grands su· 
eont les plus dlff!rll<a : on n·y touche paa unpané· 

ent, surtout a·u a'aglt de lt'popée n~poléon!enne où le 
dlrule guette 1•1 mieux 1ntent1onnls. Le petit chapeau, 

main pautt dan. la tunique, la ml!che sur le front, Je 
1 •év~re de la bouche, l'hi-prrbole et la iJ'llndiloquence, 

mo11 hbtonQuea et le~ gestea imper1~ux • autant d'tcuc1la 
Ire lesquels maint.a acteurs de talent sont venus échouer. 

, penaona-noua quo ce n'l!'St P1$ sans cramte ni 
bltment que Charles Boyer •'<-t rti•qué dlln. cette 
r~ entre 1ou1ee d~llcates : incarner NaPolron Amou· 
Eh bien. nous pouvons le déclarer en toute bonne 

: ll n)· a pu UM cneur, pas une défaillance <!ana le 
t qu·u nous prhente. 

o:ia ••'Olll dit, n..:emment, que Charles Boyer avait 
comme tous ceux dont a'emp&re Hollywood, une d~ 
•ion qal avait plus O'J moins gâté ses quallt~ natu
: nowi d«·ona retirer cttle allée&Uon en ce qui con. 
sa pan dans le ma;nlflque ~mble cr...i par C!a
Bro .. n. Saru doute eat-« parœ qu·u a trouvé, dl.QI 

Ame de França11, lea ln•pirauona nécessaJree: QUOI 
il en eo1t. I• !"'rsonruig~ Qu'il a créé cadre parfaitement 

lidtc qu·on k Cc>rmr du irrand lutteur, hanté par 
mes trop va.tes pour ~tre l la mesure des hommes. 
lea Boyer n·e$t Pl'• rtd1cul• en Napoléon Bonapane, 

non ..,u~m•nt li n'est pas rldlcule mals U est émou· 
t a<ee un IMX'.•nl do <Utté une Justesse, un rffll&me 
r-cmp~n• d ...... ~ 1 : \Il' bout à l'autre de la 
'e. 

CRETA CAR60 
<!a a\'Olr rn · k t• · .,,, · s wdettes, atL<SI bien 

thUtn QU~ de 1 ~..n. c~ i bien reconnaltre QU'Ii 
es: pu une qUI ellt pu remplir Je rOJe de Marle 

la aupr&ne éltpnce et la noblesse de 

n rut un temps où le tap&i'e meni autour de ecn nom 
Irritait lts e•ns de i03t., le p~Jul!ll d• )'écran a'y çell'alt 
al b1rn q l le. plU$ clairvoyant.a devenaient lnjw;tea. Greta. 
dl&lllt~n. peuh l une si.ar &<.l<>ill~ do pubhcltê, rlche de 
dollar• plus que de talent C est une cneur qui ne tient 
PA• devant •eo tr1omphalr> rfallsatlona tt tout putleullè
roment devant le role de Marte Wal.,.ska. n n'en est 
pas pcut-étre qu1 lui a.tt ml~ r~nnll de dtployer aon 
etnte dramauque. / 

SI l'on analy"" son Jeu. on ne peut r découvrir nJ l'ef. 
fort. ni la recherche de l'e!fet.. nJ l'ombre d 'une t«hnl.qUAI 
savante Son an est ~ntiellement llruple 

tl jalll!t tout uniment d'une rare lnte:Jlience. d'lme 
acnalblllw d~l!ca~ et d 'Ur:e clisuncUon naturelle dom twt 
ce qui Silane d'el!e est lmPrtltlt. 

•••• P.LAZA.,. ••• 
•11••······· 
Françoise 

ROSAY 
DANS 

LES GENS 
DU VOYAGE 
Un film de Jacques FEYDER 

• - ...... .t -
•• 1 .. - ... 

' 
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BEA UX LŒUVR!: RAVlSSM"TI: DE 
ARTS ARC HI E MAYO 

Une Journée de Printemps 
uec Ollvia de H avlland, 

A nita Louise et Bonlta Granvllle 

LES BELLES IMAGES 
La mise à l'écran du roma11 de Marit W&ltwlt&, oe ..np 

parmi lee plwi belle• rt.wlt•.:. clnlma!OIM'pblquea do -
dtm1tres années. Jama11 le d«or ne aent le UWltre et U 
est tou)Ours à la meeure dea penonnasea qui • '1 meunnt.. 

L# d~but de l'action est d'Un mouvemtnt auper~ : on 
toit une trouP<' de rœaqurs .e rutr à traven le parc du 
cllàteau Wale"si<l et pc~trer à cmval dans lee sakloa 
Au mll1<u d·un mdeocrlpllble dtaordn, Mane W&leooaka pa.. 
ra.t 

La lllle de bal du comte Poto<'lti. oil Mane Walewska 
rrncc>nl re pour la dC"UXlême 1011 Napoleon. olfre un ooup 
d·a-11 •plendlde. La '.-Ion oc:cupr le irrarul ~ tout 
entier; si bien qu·on a l'tmpre&ton de ae trouver de plein 
pl!'d avt'C les acteurs Le palalJI d•• H&bebOUJ'1r, à Vienne, 
eat une autre merveille photographique. de meme que le 
mariage de l 'empereur ave<: Mftrle·LOutae et la pr6senta
t1on du Roi de Rome au Peupl• de Parl.I. On a tort heu· 
ttus•m•nl évité les cltcMs trop populartsls, de meme qu'on 
a •U ~ garder des longueurs. 

Encore un coup, cela p0uvaJt flre JrOteaQUe ... et c'u t 
Ut& bffu 

J'AI DEUX AMOURS 
V1<nne 1 Elle est da"" ·o.,,.. le- pt!\ltQ la ville char· 

lllAll'e. aœur JWMlk d·· Pn: .... SI peu allemande. ai l..n· 
çalu 1 Rien de la rude rerman'e dans ... mœurs. dana soo 
arch!tec'ure et sunou1 dana eon upnt et IOll art. Ausat. 

11···~""·······~·········~ •M A R 1 V A 1U X• 
11~!4 •• ~~!:-!~:~~~1:.~.~~!~.;.::~~~.ll 

Françoise Rosay 

Madeleine Ozeray 
DA:O:S 

RA MUN TCHO 
D'APRES LE ROi\IAN DE PIERRE LOTI 

AV!:C 

LOUI S JOUVET 

Tine NORO et Paul CAMBO 

11·································11 t4 PATHE- PALACE111 
-~.:::::~~.~::~b .. ~ •• ;-.. ::~~.· 

Joraque le cln~ nous annonce une œ\JV'N vltnnolM, a• aa. 
noua touJoun la oenltude d"Y prtndre un plalatr ex"'*11& 
Nous eommea d'autant p!u& touché>. à cette beure. par 
iiattt, ton couraeewc en1rain que nous sommt.a plua 
quleta sur au deaun~. 

~tt.e &t!malnc, c'est M&rtha .F.ggerth que noua pouv 
admirer, entourk d'une troupe aimable que noua connai. 
aons bien : Paul Horblaer. Hans Moeer, !Jucle Enallab ... 

Quelle ••t l'histoire qu'ils nous cont.ent? Rien que 
réJoulslant une brillante vedette, Martha Eiaerl.h nat 
relie ment. est amo11<"U.'le et tru almèe. vulement voilà 1 El 
aime auaal ton an et celuJ QUI •eut l'~UY'r entend 1 
lalre quitter le thtàtre. L'amour !"emporte, mala ... chUI 
le naturel. U rev!rnt Ml ea!op Un Jour. la troupe rulntt d 
pul• que la rav1..ante Manet!& n'en fait plus partie, '1 
donner une rep~tatlon dans une petite locallté pr 
du chàteau où ere 'fit maintenant avec eon rentle 
!armer de marl Celui-cl est absent. elle en pro!lte 
aUtt applaudir M!ll anciens camarades; elle :.,. lnY!te a 
cb&teau; tl• 1 men•n: •in fameux tapage et ... le mari re 
tre au plus Ion dt la tete. Reproches, tria dun... t 
dun .. 

Martela part '""" la troupe qui retrouve iout.e aa 
avec la Jolie ~totle. Lea chœes en resteron~Ues là? N 
n'est-<e PQa? Le mari rtealcilrant eos!st.e â une marnlllq 
preml~re, Il est conquis. M&rlet.ta p0urra dt'aormala 
donner à eea deux amolll'll. 

C'eflt là un t.hkne tout simplet, mals nous g&vona que 
t.h~me ne compte pM pour fTI\Dd'chose quand U s'agit d'un 
œuvre de !~taL•le : toute la valeur est dana l'exfeuU 
Or, DOU11 eav<>ns •-l que !es clné8$tes v!enno1& sont pa .. 
m&ltres dAna l'art de trousser avec lln~ et boMe h 
meur, oplrettes et comk!les. Cette dernl~~ e.11 de la m• 
Jeure tl"W!Dt La m.;~ en 5Céne y est tria 10i.tile, 
charmante Martha Ecforth y ~ l• m•Uleur de 
sràce tt de 'I& bel!e •<>'x; le tact et l'eopnt aaupoudrtnl 
touL cela lall un eruiemb!e ~ bon i<>Qt capable dt d~ 
le$ lrcot.a l• plus 16\~rea. 

Noua l'a•·ons d<'.11 dlt, DO<Ja le répéiom. c'•t au 
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t1mnola cr..e :. clntma ~Il'• doit cle~r du leQOn&. Oe
meur~ dans le cadre n&tlonal, 1 dlm:tltt a.. suJ<U rra. 
deux ou bnouvanta, l<s mettre m <rUTr• arec almpild.:~ . 
.,,. cb•rdla ' lmlt.-r 1<s atucllœ qut ~t ~ t>oor~ 
~ t<'l <si la nate YO" ,,, P"' . P·•TI Q\ll D'clllt pu 
bea·;coup d'argrn'-

RAMUNTCHO 
Impllt' par le roman Ile P:···· L<' c- film rait jou•r 

a rcssona de la Joenal.bllit4 ~ ... ... Il:• , .. ru• lea krtn.lna 
d'au,lounlblll ont ·~ D ne nous dtplalt paa. c.. 
pmdan'- d'J rel.lœnr cerul:la lmpre..Jona d• Jwn• ... 
et nota J>tr.JIOl>a q,.._ d• =~ manltre. c·m l• une ron 
llelle Wu.straUon d Ul> ttat d'ea;>rlt QUI n'cat plus celUI d'au. 
,lollrdlwl. 

Q'Je troUTOGH>oos en e!ret daDI œ poMle d'amour 
llDon iow lbl fl~nta d~ rcmanu.me da.lllQue: d,.. 
amowa contra~ p&r une mtte lmp6r~uae. I• prtJuri 
eo:iln! l'enfant naturel, une lonit;• atparatlon, un obotacle 
nllf!oux à la reunJQlJ de d•u.x ftres QUI a'&JmMll. L'ana
)Jao psJ·<holOflque eat l ~ prk absente: el!e ut rem
placeo par un• accumulauon d't'Vln~nta patht't1qu•a. 
• dlroulant dan.. ur.e atmospMre oil les ,..ntlm•nta 9<1nt 
touJoun oxaltû au maximum. 
~ chob: "est portê aur Madcl.,nc Ozrray pour Incarner 

le .,..,..,,,nage de Oraclru,•. c·t1alt une Judlrleu<e P"Mte. 
Clotte Jeune artlsle pos>l>dc exac1t"1lrnt le type qui con. 

nt • ~Il rOle: w1e candtur timide, un air de chien 
ttu. des yeux extAalM, une peille voix pathltlque et 

u'nu z<'z•lcment QUI a<eentue l'lmpreMton de nalvct6 
rue que oon Jeu produit. 

En race d'elle ae ~<e la baut&lne tllhnuette de Fran
Rœay QUI trouve touJouno la note Juste, Quoi quo toit 

role Qu'on lul rait Jourr. 
Ramuntcho, U mt cur~eux d' I~ eonstattr, blrn que tor-

t le pivot du drame, n'est Ct'pcndant pu le peraon
le plua Important. 

Ne ~stlmons «i>rodant pu la belle flrure, la Jou
et l'allant de Paul Cambo. 

Chronique du Sport 

n 1 a &U..'SI Jouvet toua les .. ~ .. d'\Jn contrebandier 
el U communique tea #tnlniea quam~ Toujours un 
... tanJQUe, et troublant. Il marque •ca crn!lons d'une 
PUI• b:en t lui. 

Au POlrlt de ,,,, t!n#matographlque, R&muntcho est une 
remarquable ~ acène ae l>USCDt à peu pris tout .. 

J'a•ërtcur, au rnllku de lltes rat1ssani. que le metteur 
.œne a m~ en pa;ra •• M.Dt lea mcUleura prlncipea 
la tttllniQUe moderne. n n'est pas douteux que Lo•t 

• lt son approbation l œt:o belle traduttlen pla.&t -
de IOll livre; U •'en dtnfl' une potcle u-es lnte!W' 
end.roi! tl tou)oors •Ue c<'lt~re avec l>taucoup dt rha · 
les Qu.lita d'un peu pl• h&rdl qui Il<! demande qu'à 

~, •••••••••••••••••••••••••••••••••• 1 

1

1 

PROJECTI~~ mC!~E -FILMS 1 

'''"'-·:nt au !!Olrll du Mldl .v. 

KATHARINE HEPBURN 
GINGER ROGERS 
ADOLPHE MENJOU 

DANS 

PENSION 
D'ARTISTES 

CINE LOUISE 

Nouveauté' Demandez brochure à 

CINAMA 
46a, Avenue L0<.1 ise, 46a, BRUXELLES 

COLONIAUX 
La caméra à ciné-films 16 mm est 
l'appareil idéal pour le Congo : 
objectif interchangeable. foyer fixe 
2.7, -7 vitesses avec sac et 3 films, 
développement compris Notices com
plètes Envoi contre 2,750 francs 
Supplément 400 francs pour expose
mètre à cellule 

c 1 N A M A 
46a, avenue Louise, Bruxelles $ 

~ ••••••••••• , ••••••••••••••••••••••• 4 
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POUR 5 FRANCS 
gagnez 

cette ~fAJSO"J 

MAISON Valeur 100,000 Ira.nos 

ou une FER.\IE MODELE 
J'ER~IE \IODERXf. a construit• par 001 .. 1n1, au JOû t et 
à l'tnd.r<>ll ••alo pM I• PC'n&DI a roncurttnct d• Jot,000 fr. 

\'altur ' lot.M Crann. 

ou c~tte YOITl'1lE 

mllJl!tre dl~ e\ pOttl<jUe, Je CX>DCOW'S li11'1ral d<S ()OU
vous publics 1 

7 7 7 

Les •porumen .. reodtntaux Caves d e ) Jaestricht 
Restaurant. Porte de Namur XL. Umt!T 8 rr Bu.4tl tro 1. 

? ? ? 

Le champlon ~lae 6'• l)Atmage Freddy Mtt;ot. ~ pro
!eso1onnel J y a quel<!Ut'6 moLS. a l'occasion d'une i.oumte 
~~~na :Ji~rl~~~ '~~~t ~':1~~.~~r ae':,ccBM~~.d u ~u~l~ 
enchanl<! de aon voy,.11e q1u lui a api)rl.S oeaucoup de chooca. 
Ent.re autrea. la façon dont I~ Am<.>nCBUlS oompmultnT. 1 
a!laltta 61l<>rtlV~.a t CIU' null• pe.n aut.ant qu·m AmertQ•t, 
le sp0n Nt commerclllllaC Tout .., p..Le : la moindre lli:n 
de rtelamc dans un J<YJrnal Pat lactutt<> au man&ier · d • 

~n '1~·~~· ~~~~ ~~ ~ ell~t ''~'~e :!P<'~ 
hc:es qa'tlle lai- entre Irs rnalllS <le.s ~ctst<a, del orp. 
DL~'..f'Ur"l' l!t dl.I fÏSC' 

d't5J,.;;,~~· Jio~~!s q'ifl r!~:sa~Jllb~~ · ·~: 
traord!nl\lre •.ni:oumtmt dCll loults yanlcrt:.,. Po<I< Sonia 
Htn:e et la fortune raplde qu'd!• a rk&lll<tt. En un an d 
de-m1, Sonia a toumit- ltO:a films et donn~ un~ t('n 
d'exh·b1Uom AYRnt l'Rdl~ ln <OFtumCll de la !lrumt.1 
•!UI 1)1U'tldoa à Io i+.ausauoa de ""' deu< prtmltl"ll Ill 
tilt a rf'\frrpr1&. a\ IOn romp,t". ynt ~en,. d'c:<htt1ltlOOA t 
RT&nd"" mi~ tn ~n' F.lltft fuf't'nt toutes donn~ta drvant 
dea ~Il~ oomb1f"1l. Unf" se11leo de <"ts roir•~ npoortA i\ 1a 
gra("1{\J!V' f)f\tlnru\l~ norvkif'nne pl!J.fi df'" 500.000 fninC'A Sel 
à~pôt. en bR.nQur Sf' mnnt~ 11ctucl1Pmtnt A plu~t,.11n m i. 
lion.,. Le !l:Urrt's ,,,. Ill':" films rst 'nlma'l1rt~b1, - cm J"'8 prc> 

/.~t~1i~:u•c~~~~1i'cii~n~lu~l~~~~:'11~,;'1~ 0.;i,1.11.~:~~~ 
l'une dO" vffiNt1•a paye.-& IP olu• cher à Aollvwond f't 1·ar. 
tl!itt.C- R..Wli+t ront rt• c to1IA rtSiollP'§ • nour ln rirlmr la ph:1 
Cor1e . A CP •11JPt, ron racont" Q11, SOnla :\ paru. rra Jt"AI 
dPtnlt~. à M~dL~n somu·r Gart)(>n_ au mtltf!u ,,,. c~t Tlf't 
nMJ~~- da~ unie paracif"! tr.t•tultt c Rr\'UP <l'e 1k!t1• d Holtr 
... ood :t lA1li cf1rf'ci~un dta M•ldlQ'l.. ~ flO'l:n"f>:iA"'t 011,.. dura 
ti0n d~mlrr tllm ~ Rat>P\' t.andtna- • Snfltp • Yllt but,. ~ 

~1r;~~.t~~::.i~·1:,~~~le .c;ed~~~ir:~ ~·.ii. 
blmnt à un• ..,..J<'të d·n="'™""' de L010dr•• ..,,,. ' """" 
leur c star •. l..f' mon1ant df> ; ,;-~-.urnnno- fur ~ ~so ono 
l&lll. ffl\'\mn 7.500000 111'11<'3' D<'O'Jl< QU'P~t MAdl'OOn l 
mals un• ttll• aw1ranc• n'8\'alt (t> <0ntra<tl-<- Pa& mt 
pour Df'ml><"V à l'hio<rt•e Ill ph:< elorit''"" dr .,. •arTll>tt 

Msls F'r\lddf M~ dit a~ qne. ci•• au or••'9!.!•• 
entoure Sonia Htn~ on Am/>rlque. la V"'111C d'll "'1\ln 
conna.lt là-ba.~ un r~atn tnoul c~ (IUf' tou•t"S 1f!S Dl\t1n"'I. 

~ ~e1ft~n~·~~~<"a'rri~~iq~~n;rn~~'~:~~~ ;i:n 
en he-rW ~ e11pablf' df' rn1,... un Jour lortunf', on patlnan\ 
comme la 1 IN> d~ la «IMe •. 

? ? t 

B ENJA'11N COUPRIE 
s .. Portralll - Sts ~llnlaturu - s., E•tamp" 

28 "'°nue Loulle Bruxelles CPo~ LoUJ.Sel - Tt1 11 li 

Voiture OPU.. cadtlte 4 pl><"" ·:aiour : ll,900 Cranes 7 

l'ne SALLE A ;Il \."GLR <rt obont . ........... tr. 
ln• CH.OIBRE A tOltHUi tn cbfno .......... .. 
t n• Cl b l )> f. \lODLR' f . tn p•trbpln ............. .. 
Dis 'rTLO~ 1 hommita f'1 cbmnl t1Pf' iporl, com· 

pl~t,•mf'nl f'qutJ;.M"i. ........... ............ . 
Dix Cll"l' 11:.RI s tmalll•" • f 'opoml .. 
el 600 \l'TRF~ LOT., OIVl.R'> d'unr nltur dt 

à la TOMBOLA DU VERREGAT 
PRIX DL HILLET : :i rR \.\CS 

TIRAGE : Al·"'-ITOf u·~ KILU'.TS VE NDUS 
BILLETS EN VENTE AU BUREAU OU 

JOl.RiV.4[, nr .... 1/H f(,F'i RELGES 
91, boulevard \DOLPllt \11 :\, .i URI XELL.ES 

ou par 1ou,criptiou "-U t .(.1-•_ 13.~liî.SS dt> ' ' · G. Dttart 
(J ajoukr lt!t- rrai1 1'0lt tr 0.70 pour tn\·ot s.imple ou 

tr. !.15 pour tn\·ol rf'l',ht1R\ilnde.• 
La l i.5t.e Of11e ~li(: RU• e J:U:O)"tt rr&luitt-ment à 
tOU~ achrtew <Ir qua trt ollltt.o au moins E::le sera 
l"bl!~• dan.' 1e • .J ... mol des Ttrt.i:c:a bolges • 
Aucun ernoi nt ~ • XJDlrt' rf'mbounemtnt 

SI \"'otu t'Oultt œnna1tre toui les Onen. demandn un 
1pkimt:n intoit du cc Journal dta Tt.rares bd.ra • 

Salt-on. a1J aujet d• la ,.°"..., d,.. <!>Orl~ m Amh\Ql:t 
la labrte.atlon des articles cul leur soot des~"" consllt 
un fac'f'Ur lmpmtant dt :S production amérlcaL~e; 

:i~= ~4d.:-r:.ie. ~~~1 .~t~ ~~filt ~r 1~11! '°t r~~-
S40 mUllOI , d• rranes d 'artic'es' - a 0U1b1l~ d~ 

=ul~toro.:n;'?ci,~ 3:" ~ll1'qt~I l~:i"'1/~~f~.J 
mUHons: tnsulte V1tnnt"nt. dans l'ordre. lea arUC:n 
~e. d• ~~li. de ttnnls. de football. d~ boxP., dr rntl 
naqe à rouletlcs el à gl""e et, en dtmler \!eu. d 'atlllé 
tlM!e. 

On conçoit., di'tl lors. Q!lt lrs Amerlcaln6 lmPOrlf'nt tr 

~~1fr~,~~,,d; .~J?'ri~,::i ~~~. 1.;cr~i~c'in~~[ K~~~ 
? ? ? 

p1~eevg~ .... ~~od~\\ ?~f; cll~ire1•r~Y:::~%,:!i'.t~. ~1~ 
qutl<r"' U'm;>S d~J&. atS71a:e - avant m;,me, croyons-no 
qu'aucun quot1d1•n Olt p3rle de la ~ - q~r. le conllt 
rtt: ~'.\.l~an' • Tti .. 'o mt•t talt aux Jr.1,.._ces les autorlth mU1 
ta1rpg du pay& <1 le Comité 01ympl<JU<. ln prantha OO 
toulu l.O<lt d'abord. rap:>ele>r1s-le accaparer les Jtox JlOIJI' 
fair~ unt manllrs'atlon d'ordr• p0UtlQUe. A l 1ntrnen 
du comte de 8'11lletrLa•.,,Jr. I• Corrute Olvmp., Je Japo 

~~u·~ Ü~n:,g~;~~; ~~~~~~~ri m•I 
app::«>alt que lt muils:.re d• la G~erre. I~ ctnml Sll;\,Ya 
a vait fait unt dt-c:aratton sensat1onnere • c S11;iprtmc 
1L<1ll-ll en &abotance. puttment ..: simP:em<nt octte man! 
t.es\&tion aporUve, qul oe .era pa. de <!rconltal>Ct 
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12 Cylindres en V 

L.'AOOITION D~ 

Schweppes 
Amlllo« un 

WHISKY, • ..,, •totoc111 

Etabl .. P. PLAS~IAN, s.n. 
BRUXELLES CHARLEROI GA~D 

567, <hau.,ée de Wataloo !. rue de 8ruulloa Place lit 'l1tL•I 

Bruxo .. es-C6te-d·Azur ! Notez Il"~ trois Irai~ 
Avtt un lt'Ul de œs tran.s cr.la eût gtgni.fi;. une :... n dcno 
une distance. a•ec :es trois c'est un clrcui\ ferme N œi.-u 
~ vrai que œ 1'eelt~ oo .e ~•t cru en Côte d'Azur, 
mow :a c6tf'. motns les mimosas qui IOllt lt. malnt~ 1nt en 
ploU>e floraia<•n, mais a ca<•se d'un ciel ldtalement pur et 
d'un ~letl tmllant et chaud. 

Dèa lo aamr<11 apreorm1dl, 1ea em1rông de la ,.!~ om '"Il 
arflut'r :e.it voitures et If.$ cyc?es. Sur les terna.t-e3 des re!ttl • 
rani$ do Torvu.ren, c·ctalt la multltudo u<31Uant do d.,. 
mandes et de rf'clamatlons le garçon uruquc, rncore en· 
aourd1 de sa longue hibernation. A une extepllon près, t iu 
loa homm~s en tenue de vllle. On comprend ça. A ceV•· J»o 
que de rannee et un samedi après-midi. l'é<'happad<, à ln 
campagne, c·~ un peu comme une promenade <laru .o 
Jardtn un Jour d~ réception. 

? ? ? 

Pour la toute. beUe chemise. 
K•s~m<>nt. 27. rue du Prtnre-RoY1<l 

? ? ? 

L'exoop-.k.n rit iout de mtme pla1$1r à volr. C'ttal~ le 
J~ !tà du grand maitre dl!$ spéçlallf.é• pluirtn3CeutJ. 
qu•• tn Beliique. D portait un ememble 1p...in oe rompo. 
aant de : un panl&Joo de flanelle unJ.e &rl$-lru.ron&Q ~IUCZ 
10mbreJ, un >Uton on Ha.nia ~•eed uni brtU> ... lennc, cbt ... 
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ml.Ml de aole œ1ge unie. col ....,.,rtl aouple. en.val<! !an
tatsle bleu diagonale blanche, soullera en daim Jaune, pas 
de gllet ni allp-ovcr, ce qU! ménnaea1t un eaet de cllemlae 
en sol•. 

En Angl•terre, U n'eQt pas été une excepUon. Tout An· 
&]&la qui en a J.rs moyens quitte la vtlle du Mmedi au dl· 
manche IOlr, hiver comme ~ eot, blver comme ~. n 
a'bebU:e t. peoi pres comme no:.re !lia du opklallste des 
~l&lltb. 

Lea plua !avorWa de la !ort-u.M poeeMent deux eMem· 
bles sport, dl\llt l'l>.n. de teinte p!Ua eombre 06t reservé à 
la mauvai.. aal!(ln; l'autre aux œaux Joura. ED hiver et en 
demMltJIOn, le p<\Dtalon de tlanell" fait quelquetol.I plaoe à 
un pentalon de tweed dans le même ti..u que le vestOn, 
mata cela est loin d'être général, car l'AllKlals n'a aucun 
préjugé défa\·orable au pantalon de tlanelle dblver. 

t ? 1 

Vous étn-voua amus~ parfola. quand •OUI ét\ez un pmll1 
ap~:e. t. p&Wr le doi(t sur 1e tlau t. l'intérieur du 
paraplW.. ...ua lequel •ous vous abrltll'S ? SI oul. rou.s '°"' 
•tes al)trçu que I& pJUie oerça1t Immédiatement là OI) 

TOtre dolit M'ait ~ 
Le vétem•nt de pluie a été, l~er, est con!ecUonné dans 

un tlaSU !ln comparable à. celui du paraphlle. Les mellleurs 
de oes v~tement.11 l!Ont en coton d'Ei)'pte, le plus beau coton 
et le plus ooyeux qul soit. Néanmolnl. et malgré que ce 
tl.lsu ait #t~ lml)trméablllsé, Il faut encore que ce aenre 
de v~tement soit ent11>rem<'!lt doublé: sinon le frottement 
du corpe rt'mpllt l'o!IJce et obtient le. mtmes résultats 
que le do\st du i:auun 

te départemc1u CX'nfecùon du Bon Marché o!tre des 
racl.aiu en Col<>n d'Egypte, tmperm~bllbû, e.ntltrement 
doubl~ du ~me ll.<BU. L 'intl!rt•·Jr vaut l'utér!eur. 

Ce vétr.ment de pluie d·é1ê. coup# tm ample. tm chic, 
ne ooQte que 245 lrsncs 

On en vt'rra beaucoup. CP printemps et cet été. 

Au Bon Marché, rue Neuve et boulevard Botanique, Brux. 

? t t 

Dans la earde-robe d'un Ancl&la moyen. on trounra 
l"'t'I'• trO!I ou quatre pantalona de nanel!e srue. Ceux qu1 
ont v~ dana ce pa)"5 ne s'étonneront paa de ce qu1 pa. 
nitrait exairéré à nos compatriotes. Ceat que l'Angl&l.a 
mU:t1p!Je les occaalons d'epariner 800 complet babillé en 
petgn~. romp:e! ooCueux qu'il con.serve t. l'uaee uclusU 
de la 'l'IJ.:e 

Le Londontt'l1 q111 babil<! les faub<>11rgs, c'est la grande 
maJor!tl, nuss1t6t rentré dans sa petite maison, revêt un 
pMlnlon d~ Onn~Ue grise, soit QU'Ii a!lle promener son 
chien, IOlt qu'U fa."-<c le tour d~ llOn Jardinet CTBDd comme 
deux moucholr5 de poche, soit même qu'U &'lnst&lle au 
cotn du leu, en pantoUfles. 

En hl\-rr, Il doone I& preferen<e â la tlanel:e cardée <pol· 
lue1 ~bre, m été. la t<>lD'e Nt plua claire et le tissu 
- souvmt de la f!ane;Je Ptllnee. p!ui nne. mieux aèrtt, 
mouu blanche. 

Oam tous lea caa. le pantalon est lmPtecabte. ans lacbes 
et avec un pli l!Otsmeusement entretenu Il s .. nsult que 
l'Anglal, a g~n~mlement un ou deux pantalons de Cla.nelle 
chez le !.t'lnturlPr Celui-<>! a ml.I le prlx du nctto>-qe à. se<> 
à portile de toutœ les bou~. &Olt a11 ... 1 bu qtMl 1 shilling 
(!r. 7~) pour cette cat.éeor!o de v6t.ement. 

ROOINA·lltOUSCRON \~t de rtl\trer un nounl a.'""' 
tlment do cravates l 45 !r. t39 60 ""1ltmrnt par trois p!N:U 

182, rue do la Stauon. 

' ' ' 
L'~lals oomldh le pant&km CS. flanelle grise CODUl' 

un comp~ment neutre et, en conséquence, n'.-ie 
d·eurcer t. oon endroit !.t' aoud d'bannonle dea teintes qu'll 
c~ent pour toUS lea d~ de ioueot~e. O&llS l' 
ple pr6clté, un Analals n'e~t paa porU une cn.n.te bled 
mala trft probablement une cn.Wlte Jaune. brune ou sretl4 
Mall comme notre genU~an d• Tervue~ le V"4ton au: 
mont11nt le pantalon de nan•lle artse eût pu ftre b 
rouUle ou bleu, ou '"él't. ou Jaune. 

61 nOUI consentom t. Imiter lea Anglais. voilà. qui nOI. 
Mbarnuioera de troublants probltmca "u cours de retl 
aataœ qui &'annonce emlnemment favorable aux vestona t 
t•,.eed-llPC>rt avec dessins et colons dota plu.a var!éa et aua 
des pkla voyant.a. 

' ' t 
La mode maacullne n'nolue qu'à pas b:en lents; elle r 

se tranato.- qu'unPftUPUblemftlt dans !e cadre atrlcl 
mf'nt lllnlté par l'usage et :e bon !Oil. Qu'U est donc dlt1!el 
d'&lftrmer aa l)trsonnallté, d'Ol"I' une octglnallté dans 
toUette de ville! 

Le dllettanle prend sa revanche dans l'intimité, ll1'l 
aux pyj""'1M de style. Prtnce ruMe Navaro, Miami, Sail> 
Cyr, de Rodin&. Cewt-d, çtoe t. teun1 compos!Llons m1 
tlp!N de co!Orta riches. se J)t+tent • I& recherdle des dl 
de m1$e en aœne. Pour vom œi: ... ..,,.,. IOW' • IOW' 

auivant '°ttt état d'ime le pr\n<e no.:&lglqu•. le trnr 
rousueux. la symphonie en roee, 1" *ucteur en 1>lcu, 
bNu ténébreux brun. le rayon de ooleil, l'aml fidèle, 
le m6me et cbaqu" fol.s dlfl'trent. COm.battea la monotoa: 
!~ en VOl.I.' ~velant. en renouve!Ant vos pyJanu 
en achetant les pyJ~ de strie ROdln&. Toutes succursal4 

, , ' 
Oil faut,.U ~ le pantalon de tlanelle ? Cela dft><a 

cnu~rement de 'l'<lll dl..'!>Œllbllltœ budiétalres ves1 
taire&. n - lncont.esu.ble que la eon!ectlon en 6éM a la 
d'énormes p~ dans ce domaine. tant pour la COUPt Il 
pour la façon. Mal5. parce qu'on peut acl>et<T un pant 
de contecuon t. partir de 75 francs. U n~ s'm..cu1t pas 
le taUleur qui ckm.ande ~ !ran<a aolt un voleur. Il 
des n~ea peignées qui co(l-t Juaqu'à ~ fnnca 
mètre : un pantalon coupe moderne exige 1 m. 10 et 1 m. 
de tlseu dans les talllea courantes: un bon culottier 
mande de 60 à 70 francs: enfin, n'oublions P"" le b<'nt 
du taUleur qw ne isera un bo!néltce net qu'après d&\ucu 
des !rata eênéraux. 

' t ' 
J&JMOI. de Gand. cheml.sler de l'éllte. voua Jnvtt.e • 

- nou\·el!es lnS'..allat!ona.Jamca, 62.rue de F'.andrt, 

' ' t 
NOUI &\'Ob.> beaucoup pari~ dea Anilals dana les ill! 

prét~nie.. Pout qu'on ne nous accuse pas d'anclopll 
ex~ve, noua couvrirons de notre rt1>r'Obetlon ce J 
diplomate anglal.I et l!On ami, fl!J de banquier belge, m. 
d'éducaUon anglal.le, que noua vlmcs l'autre soir au r 
teurant. 

Le reateurant n'était autre que ~t M.e.blll!Osement 
chic du haut de 11' ville auquel l'élit<! bruxello!se et 

po!lte aocorde un pat.ronaae de plua en plus en 
La ch~re J est suoculente: les •·lm ~•ce!len:.s. les pli 
al>ordab:es pour les !>*lt& 1A cadre est simple eot 
Juml~ ~ flatt<'llllfS; l'orcbœtre, eo sourdme. •l 
au charme dca conversat!Olu ~uctrlœs. amollit les f 
~utlona de.. jeQneu.e.> l!Oucl~ de leur Ucne et 
vieux dyapeptlques au régime. Plu> ta.rd. l'orchestre ch 
de 14.:i et de mesure. Il emporte les amoureux daDI 
t.anco-prémloe et les courmandl data des fox-trots 
W.. La piste est excellente. 
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CGIJl;>Jltez Tot."e truemblo drJ p~ en l;weed IJ)Ort 
"ane c:lwnlM koaabe. Le t'fted D'ea:-U pa.a oz11ln&lre 
T.oœae ' A ne UDe cbtmloc • <l&mler, 'f'OUI traweru la 

lusl<I 
Le BOn Mattht, Mpartement cbe-e, en !ac. de 

mttte prl:iclpalo S:nanlque, otrre pour cet usaa• un. 
Dt:Dllse en tlau • SOLA CO • exclustv11A! • R.A YV AX , , 
D pnx trèS a\'&n1&1euJC de 49 Cra.nu (col atteD&Dt). 
Au Bon MarcM. rue Neuve et boui. Botanique, Brw<ellea. 

' ' ' D :i:ic, oo ao!Nà, c'6talt !t premier aamedl Cie camaV&l. 
7 a>an œJ à la Monnaie où beaucoup de dineurs dBV&lct 

la 10lrée. DGll& le res:au.rant de l'é!Jte. oo se f(lt atteD-
â ne tzouTU qu'habl~ llDOtlnp et toiletta de IOlrte. 
rblllé ce rut. une !ois ~ p.tD, l'lneatbétlque mel!-melo 
buquea d bablt et de eomplot. vest()n, Cie t&llleurs de 

" et de robes dkollttl!cs. 
Notre Jeune dlplomate donnait le mauvaa exemple Dana 

para, l Londro. U n'e1lt pu tranchlr la porte du RIU. 
l!eri:"k1 ou du Olarldie. Swprts par des coon.ala&ancea 
klle l.<'I!Ue ne !Qt..:41 qu'au çW du Savoy ll eOt lt>Ui! 

e un homard au contact de l'eau boulll&nte. Sana 
~u de ceux pour QUI lei r !oreJanera • ne comptent 

. Quant au Jeune banqulor qui l'aocompagnalt, U Porta.lt 
u.!s élt'pnt dtltcloUJC complet de !lanelle bleu-puvencbe. 
•"Oua d<mMde Il ce n'est pas se ! ... un tout petit peu 
uooup du monde ? 

' ' ' 
R(l(llna ftlt ouverte, :ll, ruedea Chami-

7 ' ' 
la MCID!lak, un r~ltment .M!•·tre Impose la tenue de 

pour œux qui ne l()Ot pao 1.raveetl&, Cela n'empècbe 
Oil a) écrallllt e; qu'cc de\'a1t se battre pour ~ .... 

tab:e « ~ QUOI ae di.!lêrer. Il y avait bea~p plua 
I& que de .smollinp, c·-. tvldemment, 11l&blt qui 

en pareille OCCUlon, maa la oonstata.tlon n'en eat 
motna eocoura&=ite. Cel& prouve qu'à BruJCellM oo 
fJt !acllt'lllent réunir de •belles aalles •. CODtf'BlJ't'ment 
que Prét<ndont 1 ... enlropreneun et orpnlsateurs de 

ceo. InulUe de la.Ire remarquer tout ce que Bru
PiDer&lt à acq~ une IOllde réputatioo d'élépnce. 

t d'aboro le commtrce du \'ètement en btM!!cieralt, 
BW'tout l'lrldu.atrle h6tellère. En ce qui oonœrne cette 
he, eon l.Dttrét eat double Tout d'abord, U y a la 

d.,. Bruxellois "1X-mèmea. L'habit de solrte et le 
poai;ne vaot p.ur a!JW dire de peir; le veston vol.slDe 
~t &\'ec la bière. 
la. l 5Uppoct'r q•Je Bruxeu .. M"Qulere le renom d'Une 
mond&lne, l'et~. la IOClèlA! cœmopollte qU1 d• 
sroe •'Y donnrralt rtndPS-\'OUS en luver comme pour 

Places en "é. 
1 &ftlt rra.od JlOmbtt d' Anita.la • ce pnm!er bel de 
?al â la M<XlDfJe, La plupan Ll'&Vest.b.. 

' ' ' 
R•llo Jam .. l l !!Del ~ bat you IOld me • blt beavy 
ltU!!J. 

E\ldamment, par c. beau 1<>lell. n!poncl Jaine..; voua 
"'1lla pl&lndre •U&ll dea 1<>u.t-v6tementa que J• 

tJ >;ODdua Dour l'bh'er. d.lr9 qu'ila eont trop cbAud.s. 
u.1ste dee chapeaux pour l'blvw, le printempa. l'él4. 

une nouveaut4 de PrlntetDPS. O'eat un !eut.re extra-
• Corme toute DoU>elle, cré&tJon d'Une première DUIJ. 

Londres Je m·en 11111 &llUtf l'ucluslvlû. 
Rttllemen:. Jama. voua avez réponse à tout et cb&
de vœ rfPOnaea vaut de l'or .. de l'or pov· 'rOUI 

- cbal*'UX de PTIDIAmpoa •t d'é~. '"Y"" la nou
J:Dodtla de Jamo, !e cbapel.ler, cbem!s!er de l'ari&t<>

en aa P<tlte chapelle de l tléil&DC6. 30a, avenue de 
d'Or (&Jl&'le Ne ~. 

Bruxeli...., '8t $111' la lien• dea irrand.,. communJcatl<Xla 
lnl4'1'çonl1Jlenwes Beaucoup de \'oya&eura 1'1 arrêtent. Pour 
lea y retenir, U suJrlrait que les purlier6 des irrande bôtell 
i>'olllaent leur dire : c Ce soir, grand 11alu, Il et encono là.. • 

L'autre IOlr, dans un grand b~tel du cmtre, deUJC couples 
d'Amér1calns, les me.ssleur. en smokU!i. Io fommes en 
robe de soirée, demandaient au portier oil l'on poWTillt 
e'amWM!r en bonne com~le, d~ un ét&bll.sbement oil 
leo eena seraient c llablllés •· Le portier, poycbo!011Je, M 
rendit com~ que pour ces clleni. la boite de nuit <oil 
cl'allleu,.. aeuleo le:. en~ineuses pro!11!161GDncllta IODt en 
robe d'J aolr> ne co1nena1t pu d-J WUL. Aprèi m!Llntea d.ls
cualons. le QWltuor en lut ttdUlt l :iller ae ca~r clans le 
c.lnéma d'en !aœ. 
~pendant, • cetu époque de l'annte_ les pla.s de cbaritj 

DO manQUl"Jll IJll$; OO y trouve bonne COlllP&Cnle, OO<Teet.loD 
,·eaUmenta!tt •t tres fnquemme.nt on lX'ut a·y llllluaer. ~all 
Je cioute que les ol"Pillsateurs penl>ént jamnta qu. la c:llen
ttle dea IT&Dde b6tels serait heurew.e de parti~ â eee 
retea-lâ. 

? ? ? 

NamU10ts 1 vos chemtses sur meeurea • partir 
de tr. 49.50 chez RODINA, 22, rue des Cazmea. 

' , ' 
A Plusieurs re~ des amis et COTT\'SP<>lldrulta m 'out 

l\JCe«t l& !onnat100 d'Un club .ana local. o.aaoclaUoo MD& 
but lucratif chAt1fee de mmlt une roi. la 1emalne dJ.x. v1ntt, 
trmt<I dineurs et dineuses. On retiendrait lea aa.11 .. danJs un 
restauraM pourvu d'un orchestre et d'w:le bonne plate l 
danstr o·autrea Co~. on louerait une ranp. de !auteu.Cs 
pour une ~teUoo de cl:lou; ~QUOI on lnût oouper 
et W....... 

D'autres Cola encore, cm dklderait de p&t\Jcfper • un 
p:a de char!û, En &UC\m C&I, ll De l'~ralt de ftl8 Ol'ia
nlef~ par la club, lna4 &eulement de IOrti .. <'Il 1'1Wda. Il V& 
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do ..,1 cita cette ~ donn&rait l'uemple du plus haut 
atanda:-d ... t.1meow... Lee resta~t.eun ot directeurs de 
QeOl.llelee eera14nt heureux da a'&l6W'81' la présence d"une 
11.>Sl.st.ance ~létanto et conaent!n.lem certainement des prL• 
tortaJ!Atre& avlllt.agtwt. 81 l'ldH ! al.sait fortune. on poWTalt 
annonrtt 18 eorUea de la bande et cela attirerait du beau 
monde, Je crola.. 

Lee :ectcur. que cette J)rol)OS!Uon ln~.- peuvent 
m"adrl'ISCJ" leur adb&>loa de pnnclpe. Du nombre del r6-
pcnscs d~d.ra ma décls.:on 

t ' ' 
Or> i.-ou,e t.o<lS les arucles RÔDL'IA au Cong<>. 

' ' ' 
' ' ' J'ai dit pl..., hnut qu'à ln Monna~ lea habita dominaient 

ac- tement. Si :c m'JuvemenL contt.nue. C'CU.X Qui ne peu\·dlt 
11e ~·r un amc.iun11 et un habit, lJllL1a oeu.lement un del 
~ .. fernct blrn d'up:.er pour le oeoood • 

Ce choix a\ tem:.o tu "" se - en t tn c:e c:aJfme pour 
w.:s ceux qui, tnacasse-s JW' les e!t:a.ea du prlntm>pg. vont 
.., dtc:d<1r â oonvoler en Jt<>!<!a noota C c&t effrayant oe 
qu'il Jade 111:111-.es au prm:.=ps. 

J aJ reçu. ces derniers • ur.,,, de nombreuus dema.ndes de 
=tcnmienla sur la toU.-;te de cette trande ocusloa ~ 
pa.rml elles beaucoup mentlonn•nt le smoking. 

Lo smoking r"t es:.ontiell•ment un vêtc~t du soir et de 
l'!ntunlt<! rèrtmonteu.e. L'ad~er po\lr une c~remonle offl· 
clclle du Jour ne peut être conselll~. al forte que soit la ten
taUoo du 11<>uMlgn~. faire p~al.str au drmllldeur et le désir 
de te nLl!!er â aca cons!dmtlona et a,.,,imenta d'~mle 

t ' ' 
Doux th.nu MU\'e&UX l<!gt'l'3; tro.s teal~ DOU\"eUes. 

deux deSSlnS originaux. \"O'.U eont off<'l\a pour vos pyJa.
inas. Lts IA!lntce DOJ\'elles sont : le rou:Jle, le m,ynhe, le 
clcl: e!lca forment le tond de rayures ou de carreaux 
or)i!llauit. Lo ttasU eat dt11e1eusement satiné. all.$S1 doux 
que la tole véritable, plus dunible qu'elle. 

'I'Olltce ces nouveautés se trouvent ~unlos dnna les py
Jamu ~ la ~t1e BU. 221 à tr. 49 Cea pyjamas aont en 
vente au dtpartement cn<!m:serlè ttn race de l'entrée 
pr.r:clpele llo1&nlque1 du Bon M>rcM. 

Au Bon :.!arche. rue Neu\e et bOuL Botan!que. Brux. 

' 1 t 
lof&ls, Mlablt sxn;t trèl> b!en f.l!re pe..-Ue de la ncc:i. N'es:rU 

PM. au -p&nta:oo pri!I, ullilbé a 1.\ C>IU' de swames pour 
l• Lenrs du Rot ? A C.:Lt.c certmvnle de jour, U arrive 
m...,,,e QU•' dce vl$lteun soient n~us en habit avec pan
talon, C'Olt quand U.. $0Dt de làUch4t, RU DlOlnS SOCialtst<> 
Lee .Anrlai. 1111ralcnt dooo mal Vt:ll\14 de noua \mj)06el" la 
Jaquet.te qui. chez eux, est pre~ touJoura de mise pour 
i.. mat1&&'e. Pour une !ola, nous ùrerons les premJen et 
re1'éllrona l'habit, non par xtnophoble, mals parce que cet 
hab!t, nous auror .. dJ.x foa plua d'occu10na de le porter 
QUO la J&qlletle. 

tmls!ala 1>«.u·tan; que nous °" aommee an1•N l ceu.e 
cnncJuo!on qU'a;>rfs dewt ~Uom: Il 11Ur les poeetb!• 
l!ûa r:nan~r .. da futur; 21 aur la prllpond.in.nœ de !'ha
b•: aur le &Ulàtlnl telle qu'elle se manlteate en 1<1tree. J'ln
llste. car U faut bten reconnait.A Qt:o lea manages en 
Je.quotte sont de plus en plus nombreux et que c'est la 
jaquo·tte que )'eu""" ~ al !'ln~ a.valt eu lea 
:moy.,.,. de .. l'oftt1r en plus clu amoltlne et do l'bl.bU 
qu'11~• déJI). 

ADVWllOl.l I pour voe completa en tweed-spon, 
voyu RODINA. !OS. Mtll. 

' t ' 
R&l>Pelona que les v~t. mf'n\.o de cêrtmonie : smoklt 

hab!!., Ja.que:U, SObt dlllktlta â CX<..:utu. On canad 
d'a\olr r.coun â un apec!AUMe. 

Et 1'0ld la déta.i:a des Cleax vftemeni. pov le 
Avec la. .i-<lllette oa portera : 
Chapea.u : llaut.-de-!orme ou melon. 
Col : droit t. coins ce.te& avec cravate pi&stron. ou : , 

double mod~:e spectal be.ut, aV<'C r-~te. 
Cra\'ll>te : lr"'1eralement en ao:o crta-IU'ient. 
Chemioe: en toue b!aneh.e à de\ant 10U1>le, boutons 

nacre <couaual, manchett.ea em~a. bouton& en or 
pierreries 

01.ld : de tant.alsle, croisé ou droit., en p!qu6 cr<\me, 11 
IOUN ou l!Tb-bleu. 

Ganta : UliOl't!s en teinte à celle du ,ue:.. en daim 
ltlede ou p.zelle. 

Pl>chette : en 90'.e b?anche ou en IOlo rr1'e assortW. â 
cravate. 

Boulier& : box ou cllevreau â bouts 1'ernls. 
Cha~ttes: eole notre. 

t ' t 
Plac<I du Sud à Charleroi : expoalt.lon d"' 

pyJamaa de ityle chez RODIN/ 

t ' ' 
Pour l'llablt. les d~ta!ls peuvent Hre exactem•nt les> 

mra Que pour ~ sotr. ~t., le i:Uot qui. :e :.01r, 
l<l<lJoun blanc ~ pour W. m&rtl>(e p!ua l(JllTent notr • 

a...1>"'11: haut de tonne: paa d'alterna:.1'-e. 
Col : droit â coins ~; cravate· nœud pap<J!on bll 
Oanta' chevreau blanc 1l•<:ol. 
Souliers: vernis t. empeta'ne d'Une ~e plke. 
Ohauaoettes : sole notre; pochette : blanche. 
On m'& demandé aussi à Quoi on poumùt bien utll 

dea chau..setles blanches de tennis retréctcs des dewt t 
l)tAr un lava&e do!sastreux. 

Il 1 • de'1J< usages. eow .. Jea bout • bout elles feront 
tour de cou cb&ud qui cu~rtra ceux qui oou!trent de ' 
g1:.e. Un autre es:. de s'en a.ot'\1r pour t.entr cluLud les o 
t. la coqo.ae. On Introduit lai œufa Juaqu'au locd de :.. 
aette et oo oezt . s;ir un pla:..w d·lllll•Dt. On ....,..,,..,,., .. 
!Ol.itef~ quand D y a ~ lnvtth, de ne pu m..ttr .. 
ta.b!e. tn mtme t.A?mps. un c.-.rncmbert bœn fa.!L 

DON JUAN 3 

Petit~ correspondance 

R. o. wo1uwe. - Du>lé, mai. mes r~ponses doivent 
brt\ts •• PttoSt!' comme lei qu111~1ons qu'on me 
M"n oo..n.~r occupe dtJà une dactylo quatre hNttl 
jour. Lea 1u.tcts que voua me propowz oat ~Jl tU 
\.!a, Je do:s men teDU' plus eu mo!r.s • un p 
Rti>ODM à ,..,. deu.x ~uons P'ktaa : A' pourc;uol 
Jaqut:to modernisée an<: col doublo et rlj:ate; cratrn 
qu'on ~appelle• la prbld•nce du consell t BI b11 
da vWte• d·atralrés. vous pouvez adopter un man 
voy•liJ• avec feutre souple, \'Otre une ca.squette, al ee 
vllltes ml-dr6monleuses et iiue I• pardeasus "3t 
t.lora meloa <oui> nouveau modtlo ou Homboura. 

A.. P. BruuUes. - Merci pour nos p&uvres: VOUI 
oobl1' d'tns.:rtre votre adreae &W' I• papier IL lettre., 
tlcle d'a1.l)ourd hui ttpor.d à ..,. demandee. L·hablt 
la lunch 1 Oui. si l'on veuf.. 

Nous rtpondrona. colnml' d1' hll ide. à tou~e d 
oor ·e.rnant la toUette m&.1e lmi 

Joindre un timbre de fr. 0. 70 pour la rép 
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MONTOISERIES 

-- ·---
Saint-Antoine 

A .. 11nt Aniotne Cart~. 
Cl"OfiSeur re\.ralt~ 

Le lundi qw •ult l& me de ce •blérab:e ana.chort:~. 
~111 A'tmpàt ;, la l!OUtt, de roule men 'a de 1ambour. 
~ C1'ASa!ei.. vèt:i:s du aarrau b'.eu. cr~w~ d'un mou

tr rou0e, le • ma~uct • ;, l'epaU:e, rtnt.rcnt en vil:e. 
oux et lle:s, par !'-"' P<>l't<S <l'H~vrt et de Nimy, 

• • é:re Unis a leur nob:e apo:t. en p(Alne <le Caa·ff 1 
• sur :e. p~·m-ll&ut. 
°'"" par deux. j>)Ur que eur comp&~nle P<>l'alllle p; .a 

reuae. ils awvent m..u.. :a..rfmrnl une tmb:")·onnalre 
are q ll )oue :uns d"*'mparer , air (e circonar.anot 

A satnt Ant«At' on tia crocher 
~ rec rnn' IOlllc ri tt11 maqurt 

~ d 'un tam1»aHua,10r dalla e p: . .a pur a!f~ 
!.mpe:turtiao:ea c! barytonnan!.I. Ica c:ro.eura l<>m 

l eocase d&:>S de mul!.lp;œ pc'ltea c:hapeo::ea a rranclea 
aun: ~ ra::Jer .-Jr loeaL 1 n~ralemezit altu~ d&na 

Je rue du~ ~ la ville. 
a.ndeDB Je> aouvlc:mcn: • vec emo'!Jon d une unpr • 

1111.ln'.e mob1-11at1oc i~ntta:e dœ <_,!'&. p&Slls rn 
. i..u à l'M:c; dt- vt:;e,. par un r>êntral d'"' Sacni.. 
~e montant le ~!rot de &.lJlt Oeoreea 

J<>urnee des dls:l;.'.œ du Cl'l&ncl aaint ar lbeba1t1• !lé•• d 'un• ~tUSe clUoiatlon à la loi dra huit heufe1. 
ot.:e a.trelnt r .... uJ•ttl • ck loncuc.a pr .. :atlona d'ord:e 

"" et c._tronomlque, lnd<"penda<runt-r>t ~ la l)<lr\.e 
rtive Il œt d'al:Jtura entt-"ndu que, oe .)Ow-1', o.n c a •n 

Jusqu'à :A 1 ... Apr/3 tout, ~ n·amv• ci•H•n caup 
an t ... Eyé puie, l'c<>rps n'ln P<'Ut nlr, n" poa? • • 

u local. lœ Cl'Ol!SeW"a prenn<•nt 1>'..«• poar lt b;inqu•t 
Salnt.-Antolne, <lont le plat ~ rh.atanc" 1••t :~ lapin 

prunes. Mala cœ dlab:- de prunes ont la vertu 
camou!ler le rout clu lapin, au point qu'il dev1ent un

blo. paralt·ll. de I• dlst~er de <:<'lui du chat. Sl blrn 
t Moca, U eot con.,e1llt\ au d~but ~ l'ann,.,•, d• • rln· 

leu. eau •, c•ux-cl rusant prune Il <'$t d<...ic de 
t!on de sa!uer l'appantlon dea cus..rol.a de tapin I? J 

Jo~ux et scep\lqueo : • 1.llaou ! MIAOU! • 
PUl ou chat.. on ta~t l&Jt::c honneur à la pitance .. 

l'&n"Oee &.1llll ,...,,... 

u ~en. chacun ))QU.'!ae aa romo.nce on raconte a .. 
U!es et des q·=tes • auprâ ~uellN les ca~JM!œ '1# 
us ne sont qu• i;renad,ne " l'eau •t btm tard dans 

:U.L~ '"" tambo~:.-s racco:n~t ..tit en.a.eu.ra <n 
<I Un llt bl<A mê:t~ 

t ' ' 

Puur I& Joye.;.se l>~llde du Journil r L'Rop!eur t, c eat 
ep.!ement I~~ can.!.onntt 

Je me souv.rns de cenalnfti œcapad.., ~u camp cle Cu· 
teau, au cours d SQJ~!es nos br&vt"S Pdto.s.:an~~ a t&:1)a:e~t 
l faire montre de sui.ndlng ~port.r COnlcssor.a d ailltUl'I 
,u'! ce n'étalt K"Jére bn~ant ! 

Mien avau. beau t mouliner de.s br&! • prr·ndre des llU.l
tud<e detlnrtlves de laucneur dE'<'halne, Il • rU'taH • IOU• 
Vf'llt •et ioupe1' del soU:e • qu.I s·en .• .:al! mounr dana e 
ros,,e proche 

Qaant à Mtm~e et Thomassin. plus R.lbltJ<e 6 manier 
la pl:ume que !a crœse, ~ ne nvahsaa.nt qlle de trèa 101!1 
a.vec le& 'ongs-cro:s.seurs.. dont lè) .silhvuettea 6Ve!~ea et vt~o
cea se moavaient au fond dLJ camp. 

Fln&lement. on arrosa•t c.,. tlm:cœ es&.ila de quelqlk'a 
pintes de gr..sette et on re.ntraJl à ~ns vers ,a b~e 
de Bru~e:..es 

L<>rs cle :a dernière rèWllO~. üD ~ camarade3 qui cltd.la,t 
&e& act.\'ltes et ~ :olS.:s aux arts p;,c~w.!'a.J...x. a iâ lltttra
ture p.;':o!aallt.e, à .a ~llque e; à : .. b.>ucher.e<hami:er.e. 
avait &n."10~ • 

- \t1, fa. n bel:e tiè~ <Ir v".au • 
- En et!e:, ••·a..:.t 1.nterrorr.;:h,: au gra.nd scanda e de :.a 

eomparn:e. wi ""'"m;,it>:e pla.se - Vinalire do!no:nm• 
c G ~t"-'M~:ier ». 

Ma!a Mien •nchaina auss.t6' • 
- Vous avez dit Denc. que ,.oua a .• ez nbe'•e Utte ae 

viau . 

- . • ~ :nancer pr~= Dertc. et ~ l'ollrt .sur l au:..i 
clc 001• aou;>e: de Sa!n!·Aa'..>ène 1 

Tr'.p:e ban 1 
Cette ann~. !e menu f:.it donc arreab.cm~nt c.o~ d'1ne 

lmpor.an~ en:ree. A~ des5<>n, ch:M't:.n y <St al:~ d'une 
c nouvrJuté • e:. ce:A a taa de :a copie pour 1 L lbpli?'UJ' ' 

M. 
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Défendre notre Colonie 
Par tous ln mo1tn.s - Rulcme.ot. ..• 

:.!on chfr Powqi.oe Pt1I 1, 

La Chambre enuère s'est dreaèe tt<enunent coni.-e le• 
lntentUlns C:e ceru1.n paya et lu déclarauons de nos ml· 
Jll$1.tt6. « .. ~u:. défendrons notre colonie avec toUs 104 
mo)eos llllS a noue dl.'IJ)(l6Jtlon •. ont été reproduites p:i.r
t.out.. Fort b "''· :::>eulcment quela 10nt 1 toiu ces moyens • 7 

La Force Publ:que de notre oolonle ae r<'aume à quel· 
quea b&taillons et deux centre.a d'lnotnJctlon: bons soldats 
et cadre de sou..olhclers lndllènel. brillants of!lc!ers b~. 
uoupes dres.séea. par!a.t'.• - mal&. à c .. uae des grandes 
tteodues, t.res d.J•pers.!el 

Cette c armee • ne comprtnd que de l'lnfantene n quel· 
ciu• campagni.:s de !Ultratleun. pu d'arul:ene. pas de 
troupes l~eres. pas de e&\1llene, pas de mownsée. peu de 
moyens de tta1apon. 

Quelques u1on.> ~ la S&bena d'A!rlque. P4 d'a,1at;oo 
D1lll!All'e, pas un navtre de ~en-e. AU t.o!AL il n'existe 1 
pu clans !e monde entier une colonie qui ooit '1 mal d~ 
fecdue que la n()tre; nous ne 10mmeo pa.. à meme de de
! enc!re n<>t.re oolonte, œ qui. puur d·aueWIS, oJgnl!ie que 
-.. ne aommes l>'l.S dl&nea de la conserver ... 

Sont toutu dt remarquablu 
cr.ature1 dont Io carnauon 
1up<ttb. rt1pltnd1t dt IQlllt 
Vou1 pouve1 obtenir cette 
tblou1uont• cornooon. e-n 
utllllant 1 oou adoucit par lt 

PUMO 
Loou dur• dl11out mal Io 
1ovon , I•• poret abt0rbent 
cet 9rumeaux. d'ou rou· 

gture, lrrlt0Uon1, ttlnl tona 
klot 
L'oou doue• pour Io lemme, 
en un vrat 1ecret dt b.autf. 

D'EAU 

ERMO 
* Utt t,pe .,. •ppwel • ' "'" p.na tccess,~ 

• '°"' .. ••• ctau•• cl• ""1tag••-

~:.S il est teml>S encott de r~er loes fa U~<:a eomma:t 
dans ce dom&l. F ""'une oompa..-a\soo a>ec notre 
du Nord et vo1 f"S flx~. la Hollan<!e ne comixe qUt 
loa l.l'OIAI quan. , 0<1e µopulat.ion. Donc... F. "1. 

Les r uines et les ruinés de la Jonction 
On annonce que ... 

Mon cher Pourquoi Pa• 7, 
Voa arllclq aur lts ruinés d• la Jonction ophent lc 'IJ 

erret. n nowi revient d• prnoruuges innuenu dea enc 
ra1ementa et dea c.inseU.S. 

Avant tout. il raut c ~ntr • no;is dll-<ln. Ob celle 
année 193.!I .. dea reconstructlons cammencertint le IOl!i 
sur la Jonction : lohll• ap.,utements, coOtant 50 m 

Merci PQW' la pro;>lleue, merci pour rencoura;tmmi 
Et vok! un corue11 entre plus:eu-s : 

Commerçants. 1rcrupez·vous; ln~n:c un proc~type 1 
ceux de voa c i>atrons • qu \O\lS ruinent •Etat.. Ville) Gt. 
qui ne met~nt pU l•un1 exigences de propr\étaltes 
niveau d• la dtcb<.,,ee actuelle Plus:eun l\«<lU n 
oot fait •\o1r Qu"th. trouvera!ent tntére&&ant u.n p 
de ce aenre et. le plaideraient \-OlonCera. 

Pourquoi pU ? 
Voyons d'abord al tes redresseurs de tort.s du Parleme11 

aseron1 encore pr•tlquer la PollUque de l'autruche . SI v 
lenl8 quand Il t'avlt d'un ouvrter renvoyé. d'un runetloll 
natre d~plt.ce ou enco.- de Madame Moedertaal. d&lv 
ront-lla jeU1 teo yeux tlW' les centaines d'élecuura qu' 
ont rulma par leur vote à ta Chambre. pUla par :e 
tnertle 7 L. 

Qui peut nous suggérer 
.'...ion Cit.: ~>tt"qkvf Ptu '?. 

Pourq\.IOI tM-<~ qut \O\.re Jouma.! n'U\S\~.....;.eral~ pa.a IUI 
oonooun1 d' 1 idiot& •. d~ de quel<t-Jes (dl!W< ou 11<>111 
à c~ qui, a) iUlt donné une idée c ne~ve • d'aUrac\Jon 1 
faire dan.a l'lln• ou l'llutre \'Ille et qui >eralt adu,>tée ~ 
exeeutée 7 

C'est le moment. car l'été \'a ê:.te là .. e1. le mëme tJI 
pire reaultat aer~ là aub>l. &1 on ne se débroullle pu. 

Tàchez que le premier prix &Oit trh unportant, car J 
crois que c·est moi qut l'aura!. 

Votre détout futur abcmn4.. 
Nou1 ooufon1 bv.n 01d Cl del • ctlNZ<!tfon• • 7 Q"4nl 

OUtTtr un conco~fl. C'eJt bien complJqllt. Et lt t~n 
sroo:L·era ~ofntnit"ll sa rtcompense en lu·-mlmt, et c· 
la p/1<1 !><lie dt tout<J. 

L'enseignement français à 
Un CfJtT4 ,,. ~ -rt ,_ :ait, d-.'U notre. citv11l.-d 

nv!Mf'o, qv·o" l'<lto<m de 14 IOI rû 1Ta~·•"talk>•1, lu 1 
du c!etlZ lre1blu11m~ta d't,...t•V~mnù c!e l4ng114 Ira 
çaùt, A Anur'J, J)CVC1Uenl omnr;rtt1. C• n'eH pat r1111t1 
dfrtcl""" d• Ctl cUv.r <1ablb1emtntl Q'kl 1ont, /'un. k 
ltge Albnt /, NJtl1ol1qu<. l'outre. lt C..llCû d'Ant'CTI, llW! G 

Pourquoi aenoos..nous destinés à dlspe.ra.1\re, noua dit 
premle.r? Lu lola tlnirulstlques rendent plus lm~rleu... • 
oontratre. la nt<:e>elle de notre eXJStenœ La population 
ver.Oise ne -.ut à .. ucun prix de h• rwwondwtlon lnterr 
de l'en&eta'nemcnl.i et 11 !eo érabli.>oements ol!ietela aont b 
forcq de a'lncllner, •Il• confiera de pius en plwi l'!Ntnx 
tJon et l'lduc:auun de ses enfants aux etabl!ssem<'ntl pr\• 

Pour notre part. nous avons maunenu le réilln< Iran 
lntr.r&l et cl\~, Il la demande de lA IOU:e dei; parentl 
mtmN Nous avons tlonc deux 90Ctloo.s para!Wcs. 1 
tla.m.t.nde. «mtonnement • :.a lo1. !"a!n.re françaiait, confcx 
m~ment • ta Tolonté des parents. Leo elètea qui commcn 
cent !...,,.. t.umanl~ IOtl m alxlème lat\Jle .a:t efl 
moderne, pc:u,ent choi.lr le re&"une, fran'3-la ou J;amant 
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CONFITU~ES 

FELIX /JESMET 

25.0000s. 
DE PRIX ' • 1tt PRIX: ""V•I• pOur 2 personnu, l'lt•li• 

•" 11 Io"''· tous fr••• comp111. 
1•• rRIX : "°V'I' pOur 2 poraonn11, 10 Je•,. 

à 1, C• t• 4 'A1wr·M•f'IH•~ tou1 f11l1 com. 
Pt•t 

I •• rRIX: "<>V•I• Pour 2 personnu. 1 Jeon 
'" SvhM, tou1 fr•il compr11 

•"' ra1x1 ""V•••"°"' 2 ""'°"""· c i-oe ''"' ••• v ...... tout fr111 comcw1t.. 

$ " PRIX: "<>V•S• "°"' 2 "'''°"""· 4 joett 
• ,1tit•Vtru1llu. IOUI fra11 CO"'Ottl 

DU 6 "AU l s - rRIX : "°Y•S• PoU• 2 pei • 
..,.,,, ••• J 1 ..... , ••• ,, c. •• ,.o •• u .. 
lvuMft.vr1. 

DU l,_ AU JOO- rRIX : wo I o• cl'Adl.t "°"' 2 pots d1 confohHI F. 0 tu chooa. 
RIMARQUU : CIS ""Y•SH aont •nd•v•du.11, 
~ l•l~nt1 p(>\lttOl'll donc C"'°'41•t &. d.te 
dt ''"' déPo1rt Lu ,.,. •• ,.,, 411"1 •• 4"1· 
,..,., '" ••Y•ttr runrent ft\lt ''fa • 
UtJHH. l'orcan.u11t0n dt, .. \'Oy•Jet a •N 
confite i fA,tnct C•l.the•t de lru•tUa 

Avt~1 
QUESTIONNAIRE 

1 1 
IA RlHVO\'lR A LA CONftTURlltll f(lll< OISMll. 
A INGHllH, AYIC U .. (T1QVlTTl • c:ot<COUIU •J 

I" QUISTION1 Combien ci. ctmu eotnpllz·"""1 

•ur 11 dtHtn n' 11 REPONSE ......... 

J•• QUISTION : Combien d• p11o1u 1rost1ll" 
pourr1t&•\'OUI plKtr l'uN à c6té dt 1'1utte. aur 
lt d1S11n .,. 2 1 Il'" focure cUli 17. 

REPONSE ......... 

QUESTION SUl.SIOIAIRl : En Btlgoqut 11 y, tn. 
v11on 24.000 1p1c1e-rs, combien y tn i·t·il qui 
vtndtn1 I• confotu,. FELIX OESMET? 

NOM 
ADRESSE 

REPONSE ....... .. 

············································ .................. ......................... 

ns 
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qu'U. IJl'éfêrent. D 7 a et n 1 aura, comme par le pa.511e, 
un ense;anement comp.e:, pnmatre et l<CO<ldal."e, en tn.n
caa. 

Quant aux élevea du r~me fianu.i>d. nOU$ Hom toute 
lautude d'O<&"anl.ser pour eux l'tnselinement du français, de 
teUe manière, noua pouvons l'a1&1:.rer. qu111 auront une con
naissance, non pas auperllctc:le et approximative, mais 
approfondie de cette lanoue à la ftn de leurs humanités. 

Vous voyez que noua ne &0mmea P"-' aaonl.s.Ults du tout, 
pul.sque, de plus en plus, noua tt1>0odon.a à une nécessité ... 

Le dJTtcteur du LI/etc d' A n•-n-• "°"' dtclare, de •on 
c6t~. ~ ~· jOUTI de wn ttabhueriunt ne '°111 peu lt 
r.10fM du monde nu rMICn, !Mn q,.., les COUTI 1'11 ctonnent 
-., Jtançab. li aJOl<t• : 

En d~lt des dll!tculth U'f& ~Il•• qt:e provoque la Io! 
linlUJ$tlque, la pop~latlon tco!alre d• Lycte n'a nu:~ment 
duniDué; et comme, d'auttt part, la solld1té re<:enn,. de 
l'eDSC!Cnement QUJ y ea: clorulé. la qual1te des profe&el11'$. 
i.. succès remwrta par DOa tlhd aux exame.,. des Uni· 
nn!tb et des CT&04ea ~le& du IXlY• et de l'etranier ont 
valu au LYcée d'Anvers une ttputatlon mér.,., rlen. a"'5olu· 
ment r1en ne parait Justifier, - • notre pomt de vue tout 
au moina, - les con..lderatlona po!almlSta de \Otre corres
pondant. 

Il est vrai que le Ly~ d'Anvera u'eat paa une entreprise 
commerciale et que le dé31r de réalll<)t de rrœ bénéfices 
ne nous touche gum; U est vrai auasl que la Io! l~istlque 
a néoesslté, de la pe.rt dce mtcènto qui pr~ldent à ootre 
œuVTe de liberté, dea .acrUlcea considérables. Mais qu'lm· 
porte 1 Des dllflcultél de caractère matènel ne sont point 
de nature à amter dea hommea qui ae sont voués à une 
mlMlon d'idéal : MM. Albrrt Le Jeune, Rot>rrt Werner, R<> 
bert Enge!s, ~ Oood ou P•ul Van Oooeae'.aere, pour 
ne clter q-Je quelques-uns des principaux .auner_, de notre 
école, ne sont point cens à reculor devant lé> tl'llcasser.ea 
de poUtlc1-. L'attUude q~'\la ont p~ en connaiss&Doe de 
cause ~ a\'ec un dh~tér~t qu'U laut admirer. oe ne 

- Ou•ll• b&tb• tu as. mon c.h•rl 
- Quel •1&ppllc• I OIU 1 .. jo1au l 
- Mait pa1 du toua. car on •• rue 
dou.a e l baen en t minut11 •••ç l a 
crème et la la.me Raux. Plut auçuna 
douleur, n i 'napdoru de 1a p aau. , 
phu da rougauu ni fau du rasoil. 
Une •tala cura da l'•pldarm•-' Un 
prod1ait PAllFAITI 
In ••n.J• partout t.-, 19 ~ tO.- Jr1 
Lamu lia•.,. 4 SO Ir IH 6 

DAZEX 

l<ln: pu de me.!QUlll"8 brlmlld... ni me-. des mena 
prkl.leS q"1 la ltto:lt ~h~er D:e-J mercL u n 'y a q.ie Il 
TdllU Qu'on meoe à l'abattotr! • 

Le français est·U. d'aUlcun, à i..I point malade, à A 
""1'S. qu'U !aille compter 5ur la • Deutocne SchUl• " puur 
aau\·er? Il l a. dan.a Ja populat.lon anverso;.sr ~ml". pour 1 
point parler dra êtrangt rs ~tabJis dans la Metropo:e, un 4.1 
m•nt dé r.,_lst.•nce qu'il n'•-'1. pas perm1'! de nkll&rr El 
ae manUt·~te, oou" ré&l&tance, au~\ b'en dans ka ch 
popUlaires q11e dRns ka mUleux de bo~oolale. Et 11 coma 
VOU$ le dite&. la t DN1t.s.::he Schule t ,.a pouvo>r !oum1r Il\ 
l)llrenta rtran~cra •t même belg<.,. l'occii>.100 de !aire e 
cner t. k11r procrnltudt le !rançaL• et l'allem•nd. tan 
mondlaltS; pourquoi donc le Lycte d'Anvers. kole • bel&• 
qui a !ait aea preuves. <l<>nt chacun connait l'eaprlt de la 
~ndan«, l'ldbl de toléra."lœ en matine rfl;\~ 
Jtbertê et aunout do patr\otbme; puu.~ le L;cte d 
Yen< a11r&ll-ll moins de loUCCes aupna da • trois ml!k 
milles • q i'une butltutlon ê!rancm. ~ dans des 
de p~ande, et anllnee peu~re de unclane<s qui 1 
a·accordm• PtU toUJours avec notre sentiment. nattanal f 

P.A.T d'a1lleura ce qu'il 1 a de mleia • Bru•• 
~3) tr R Clrque. 26 tPl erouckerei T 17 21 

---·---
Où aont les 500 millions ? 
La u tparrn~nb rav.,-és n voudr.dr.ot 1a,olr. 

Mon cher Pourquoi Pa.i 1, 
On llt clans le Compte rendu an.al~'t1que <le br. Cham 

sh1lCC! cSu 3 man, pag• 3-10 : • La déconh\ure de la • 
csque Prhorante • la1- de nombreux epaf'llll&nl& 
une Sltuatlbn penlble. Se pourrall-<lD t>rlwlr la rr 
par l'Etat de l'actif et éJ p&SSi! de I& • Bel.JiqUe 
,-oyante 1, à c?urre pour lm <I.e vt'lll1' en aide aux f 
1naata • ! Eicclam:ltions sur plus!eurs ~.\ 0:3 l'a 
tait pour l..s \1cumes du • Bœr<nbOnd • et de la • Ba 
Belae du TtaYa11 • 

Q'.le veulrnL dire cea c exclamatioM • ? On nous 
wr toua le~ tons que nous sommes d&M un El<lt df 
cratlque .. ou Il n'y a de biemelllance que pour lea ca 
llquea et les aoc1allstes . C«la veutAl dlre que rar~ent 
autres ~p:.rcnant.I. mffl\e dépœé daM <lts calsr.t~ d'# 
gne pn•·ee, peut etre confisqué J>3r un almple arrtté 
pour sauvtr d• lu culbute des soc1ét~s non uthollqu., 
non oociallstes? 

N:ms olmenons, now, Bet~es de deultl~m• "'''"· P 
dre connalSIAnœ de la rtpo.rtltion du 500 millions 
h dlspQsltton d~ 1 ·omce Central de la pe1tte tparpie 
vemr en aldt aU-• ép&?'ilW'tS qui ont tu ~pcm#~ 
leurs koncm!es. Ne serait-il pas ut!le de doCCmen•<r 
oollcctlvlte des épergnan'.s, ma:n:.enue •olocta.rem.nc 
c pol.tlquemcn~ • dam l'lcnorance 1 

E. B., tJ>arvna~t rua 

La guirlande de Déairé 
Entre etnquante lettres de la mètnt farine, Cfllr-tf 

Mon cher Pourquot Pa. 1, 
Lea auditeurs c •pOrtifs • d'exJ>fesslon françal.lct IO 

donc .,.,..,m•!d,ablemen' sacrifiés? Le mat<h Hol!Ande
l'IQue 1qU1 intéresse de nombreux &.Iges d'e•prMalDn 
çaae) n·a été dll!""° qu·,.n langlle flamande 1 

(;ertel, à 16 b 45, l'I. N. R !""1Çllla KMilt à ltl 
teun un • ennclat.rtm<'nt • d' • une l)llrll• • d~ d 
1·nre;l&tremeit d~ dUn'e de dix mlnutts. p&• A. 
&Ion que I'S I R irrat:!Wt St$ a:idJ~..n tlamand.s ' 
~ compkt nme h•utt trente mtnuteal dt M., 
Muynck , 

CC! l"lllnqU~ d'tqullé fSt lntolftable ' 
li y a bwt JOW'I à peine, M. L. Pl&ard. • 'adreuallt ' 
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TOUJOURS GAIES ET 
~~AIMABLES 

• MAUX Of TUl l f VlHIC.lS 
fATIGUl U Dl,IUStON 
WUVlUU • HlV•AlÇ1U 
• ..-ALA1su u•1001ouu . 
CU,,l • OOUllUltS 
IHUMATIS"'4Al(S 

Car dt1 qwe potn1e Io molndrt m;grci.ne- dff: qt.• 
tQtnot:e ta plus !egere faugtoe, e-!le1 ont rtoc:oun O: 

u. o "CROIX BLANCHE· '<'" ci:ssil"" rapld•ment 
le 1rt petill molo1~1 et leur rend f entro~n et ~. 
')urtre 

LA CROIX BLANCHE 
h.&o/~-4~ 

V. 1()111 Dt l• ~·\ 
u on tnw t1 • MiDtU ""'°'' ................ . 

CA<;_HETS 
\( 'UI.( "lUMt.N'IUM 0 1 

1 J (.AO.t(l\ • • • • • • • J.: 

\Al0.tAf01llS ~1J"'"°l°"S 
"'S• NIC"Ot.Ai.W"'ft 
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Chambre aux dépu:â naU<>nallst. tlam&nda. leoz dlst.lt 1 
• Vota \'OW<'Z dODC 1lam&ndlKr la &ICIQU• f , 

Les ~enu de ne.Ire pœte d"euùa!OD. plAœ IDUS 11 
oontrôle o·un lll.Ul.J&tre lnOOm~t.ont et c VJaam.schvoelend • 
1emblent oon!lrmer lœ .W... du d6puté de Frameries. Ama.
te\ln de ballon rond. vo<.lb 6coUteres la rad!Odllnwon du 
matches en tlamand. que vOlll poeHd1es cet Idiome ou 
non ... cBouchery ctlZlt 111) 

Qu....Uon llngul.aUque à part, la dl!lualon de ?.t De 
Muynek à R.otterôBm n'atteint p-. - et de loin - m 
obJecUvtté et en oompréllenalOn le cl&1r et sobre compte 
rendu - hélas 1 blen oourt - de M. Mlle<:an. 

D'autre part 1' l. N. R. nous a aervl. la aemalne dernl~re 
(et oe, pendant trol.o Joural du Maurtoe ~ (t.vec potmes 
flamands I'!. la c~f I. Cet>t p&rfalt, et t.OUt ce "11 a '1.é dit 
d' ce probe 6crivaln namand a 't'Bllemblablemont été 
tcouté avec lnterft et c0ur1olale par it. Wt.l!ons; -1ement.. 
peut.-On être certaJ.n de la ~prcque de la part de l'N. L R. 
klnque la mon fra~ra l'un ou l'autre 6c:rtvaln wallon• 

llolor /lonoroue H . P. 

Pour le bilinguisme au Littoral 
tlao U~o ao forme. 

Mon cher Pourquoi Ptu 1, 
Vou.s serez san.t doute heureux d'apprendre qu'il s'est 

formt, en plelD pays !lama.nd. c'eot-à-d.lre au littoral, une 
c LliU• de la défense de la Janau• tro.nçatae au Lltl.Ol""al 
Belie ». Vous y ttea évidemment pour quelque chose, vola, 
c Pourquoi P3.a >. t.lnal qua lea Journaux du littoral et 
quelques dévoués. A.C, A.D., etc. Cette Ltsu• n'est woore 
q11"•n vole de formation mats. ave<: l't.lde de penonnca 1.Dtel· 
ll11dltea. elle grandira. En tout ai.a, pour commencer, elle 
rendra aux n:untnp.n:a la moiuW. d• INr pièce : tous les 
Imprimés. !es r~es. etc. qUl n• llOnt qu·en lanlUe fla. 
ma.ode seronl re=~ à l'expN!lteur .. ,.., l"lndlcaUon: 
c Ostende bll.nau• • ou c lLJ> deux Jansuea. s.v.p. • 

Ostende a besoin du flamand pour son oommerce mari· 
time, c"est entendu. mal& le llttonLI tout enU•r a besoin 
d u fra.nçals au point de vue tourts\lqu•. 

Que tous les oommerçanl.a, tee b6telter1 de la Côte ae 
i. disent et adMrent à la I.Jaue nouvelle. Leur int~t 
bien enttndu e.s1 en Jeu. 

Armand.. 

1 

Sor Io mime 911.lel. 
Mon cher POl<l'qu.Oj Ptu ~, 

Voici un exemplalre des • a.-ertmement.a • fll\'070 
peu part.OUI au UUQral 1.vant la procbaU>O aallon baln 

c Mo1weur. AU&'ll lontkmps que les populall<>ru de 
vtllea ne r~ront pe.s oontre les excts d .. namlnpnu 
détrulat·nt ou •Upprtment o!lu:lellement tDUL et qui e>t ln 
çaa, noua. Bruxellola d'expression française, noue boyQOI 
rons votre plaae par tous les moyens, la parait et lu aol 

• Noua Irons d~penser notre ugent en Wallonie tt 
Fra.net où l'on ne nous considère pa.s en •nn•mls 

• R«.e\'K, Monaleur, lœ sa.lutaUona d'Wl llJ'OUPt d 
vtll~t.Ulllnl. • 

De Vilvorde, on nous écrit 
des chOMI quJ peuYwt ~tre wte.ndues aUl4 un. 

Mon cher Pavrquot Ptu 1, , 
Dana •-otr• kho c<n:ernant la siwauon ratte aux !IV 

phon .. de VU\"orde, •OUS appelK l'Unlon de toua 
Bravo 1 

Let tlecUona communales apPrOCbent. N" .. t-U pu • 
que, pour la mu.;, des élecieurs, la question acolalre 1 
tompe dana lee hortzons lointama ~. llU!4 ? Lea llbl! 
comprendront-Us que de nombreux cathobquu du pe.ya 
mand n'onL aucun ent.bousiasme pour le K. V. v . et q11' 
atUtude nouvelle. al elle leur valait dea défections d' 
part. trouvenlt un la.rie dédommagement da.na cl't.U 
millewc? 

c· .. 1 un catholique qui vous écrit cela, ~- Il 
penaero~ (IU'lll n"ont pe.s de conseil à r.cevo!r de lùL 
lui. 1&111 d'&Jllolae devant la mane qll! m•.nace de 
merser notre pe.ya. voudrait qu·on se pla.c:e, pour la 
chaines llectlon&. au-dessus dea anciennes qurrelles 

Que chaaln medlte la formule fiamJncante : 

Bnuiel vn<>O"""'· allu """°""'"· 
Bnuiel ott loren. llll~• vtrlort11. 

o. v.1 

Geschiedenis van België 
lll•tolre dt l.lelrfque - à la manière llamlnpnle. 

Mon cher PourqlWI POJ 7, 
vou~vou.s avoir l'obligeance de demander • 1 

M. Lebrun . 2• à ?.t HtUer, s'U est bien exact que la 
a. le 2 Mlllt 19H. d6claré la guerre à l'Allema«ne 1 
dernttre ayant aUBQue la Ruso!e. t.111~ de la l"raiicd 

En t.OUt ~,.. c"est ce que J'ai lu dans la c OOIChl 
van Be\ai6 • 1 pare 180, {e allDéa du ch&pltre Ouerre 
1918•, Ce bouqwn. ~di&é par • eentve leeraart • Mt 
à Bruxelka. Il ""' en u.sace lentre autre......,. dou~L 
un lnltll.ut de S&!nt-Trond.. 

Voua vo1n qu~. paur cert&tns. la hl.ln• du Franç 
ueœ cocnpr6beawble. pullqUAI c"e9' à J.u1 qUAI ooua 
tou1a i.e ~ ~ d• 1& cuerre ... 

!/a UtguJll lrll!ill)lall 

Contre la paralysie infantile 
tJn • polio • propoee 

MOn cher POW'Q'U()j POi 1, 
Les divers cria d"t.l&rlne dont voua voua •tu fait 

M Juatltlent l'un par !"autre et U at navrant de co 
que r1.en n·e.rtst. ches nous, Dl pour pr~venlr, ni 
combattre, nt pour suértr la pt.tt.lysle lnf&ntlle. 
uuralt a.an ~péter cu eombru vérttéS. 

Il ne nous rate qu'à n<><U a1dtr noua-mêmes. Sans 
cela ne •ra vllêre racl!e. l'<e:21pkhe que oous 
-ytr. 

c Polloe • ou parenu ae c pol!œ • qui U- cee lil 
oentra11M'I voe bunnes •toiontts.. e,n\·oy6 tata un• 
&lœ tiOUi. ,,...tuii. au mounmmt QUI db!re ae crff1. 
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IHI 0 l~ M 0 N 0 lf lffi JE RA\ l1l» i JrE 
IElf SIEXOllOGMIE 

T OUTS ptriode qui fai1 sui1e à de grands conlli1s en subi1 inéluc1ablement le conire-coup, et l'après-guerre a é1é une des démon~1ra1ions les plus probamcs de cene règle. Dans le dé~rdre du ry1hme de \ie hllil db années qui viennen1 de s·écouler Je a, ;orJre sexuel a permis la création d'une science nou,elle: la sexologie à laquelle le Professeur Magnus Hirschleld a a11ach6 • la fois son nom ci son au1ori1é scientifique incontes1able. 
C'es1 l ce savan1 profC$$Cur cl l l'es.or qu ïl a su donner l la sexologie que nous devons la créa-1ion e1 les progrè~ sensa1ionnels de cene autre science: l'Hormono1hérapie. 
Les hormones, découvenes par S1arling, sont les sécrétions des glandes endocrines Ces glandes. dont le rôle, depuis les travaux de Brovm-SéquarJ e1 de Léopold Lévi, apparait d 1ne imponance extrême, sont étro11cmen1 in1erdépendantes. Une moJ1lication de la fonction de l'une d'elles entraine dC3 modiflcations chez les autres et, par voie de conséquence, des 1roubles dans tout l'organisme. 
Sans doute, les hormo'1es sexuelles étaient employées deputs quelque temrs dé1l pour traiter "impuissance .. \lais pouvait-on se douter qu'il exi•tait Jcs hormones mammaires, des hormones de la peau et des hormones intestinales? GrAce à la sélection de ces hormones, on peut lutter aujourd'hui avec une étonnante facilité contre lïmpuis•ancc, la chute des seins, le \Îc1llissernen1 de la peau, 1 obésite et la constiranon. En un mot, l'hormonothérapie a bouleversé la 1hérapeuth1que, 
La place nous est trop mesurée ici pour traiter comme il le faudra11 une si importante question. Mais nous avons pu obtenir du Laboratoire d'H• .-mon'' 1érapie de bien vouloir meure gratuitement l la dtsposiuon de nos lecteurs des brochures de propagande admirablement illustrées et éditées. La brochure P 431 trai1e de l'impuissance. Remarquble par son texte. ses graphiques, ses illustrations en couleurs, et l'ensemble unique de documentation qu'elle contient, elle consutuc un 'éritable monument de la science sexuelle. Nous ne saurions trop engaeer le lecteur à en prendre connaissance. La brochure P. 432 traite de la beauté des seins et de leur raffermissement, La brochure P. 423. Jes rides et des peaux fanées. La brochure P. 434, de la con•tipation: la brochure P 43S, de l'obé>ité, P. 436, du foie. 
Nos lecteurs n'auront qu'à indiquer au Laboratoire d'Hormonothérapie, 50, rue des Commerçants, Bruxelles, la ou les brochures qui les intére•sent. Elles leur seront expédiées par retour du courrier, us pli fermé et ab50lumen1 graruitcment. 
Nous pensons quïl y a là une initiative heureuse qui mérite de n'etre pas perdue de vue, car elle c peut qu'erre d'une trh erande u1ilité pour un grand nombre de malades et de déficients glandulaires. 

Do"eur L. V. 
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Etabl. AJAX 

MONTE 
ET 

DESCEND 
Amé liore% 
votre home 

Pü 

l'Escalier· 
Surprise 
AJAX 
Piaœment çatult 

p&rtOtlt 
... BeJa>q\I&. 

38, .... du Lombard 
BRUXELI..f.S 

ma. part, Jo ,arantll au molll.I c1nQ adhés!ons. Je veux 
bien centraliser lta vOtra SI notre cher • Pourquoi Paa ! • 
veut bien a•y prtter. 

Lorsque l'embryon da mouvement aera formé, nous trou· 
Yerons bien dei pertoll.Dall~ qui ne demAllderont Pl" 
mlewr; que de 1'lnttreaaer à notre eon - car Il ulat1 
encore des ph1lantbropea et dfS ~eclos au craDd cœur, 
les autres • 1JiUea • an eunt la preuve. 

Et m6me Ill le cercle ne dnait ette que restreint. 
cous pourrtona encore oous aldrr entre nous et alder ceuz 
qU! vtendr&lent à ftl't frappés. 

Un Pollo - 15 Oil.!. 1o4U IJ'Of1J/ d •/Ji..'iertr 
l«/ll'llé-. n1oi.ra /IMI Otqtall<l74. 

Ntna 1Ta""716tt1'0n1 "'"'" 1'0lo.U!er• OM c POlfO • lU l~lt"n 
.i adhùiOM qvl nOIU part'itn4ront. 

p..,, .... ballro ... lnBuoMCft 

'*'"'· ~ ft'y o nt• de toi quo 
I' ... plol do la c..,.,. 
Ntv~. cor .'&.acen'1e 
q1,,' t1:. con~nt el IH 
9ro ue1de lopeou 1ont 
6 ce polnl opporefttifl 
que I• on ptut conui4'1• r 
Io C,.me Ntrio t0mme 
Io pro4ult le plut ••· 
turel pour Io proto<llon 
tl let tolnt de Io poou 

Passeports et tourisme 
Pouni•u.I ma.lntentr ce -port &n&lo-~11• 

pour Ica Ucl<ell de dU .. epl Julln: 

Mon cller Po...-quol Pa.s 1. 
Les all'alrea ne vont pa.o, les étrangers ne viennent 

en B~1que; pourquoi? L'OBLOT •e.O.oKe do !aire 
lea AD&lall; c'eoit un essai. ma.la ne croyez.•·oua 1>0& 
6ef11.lt beaucoup plua a!mple de supprimer le 
entn l' Analetarre n la Bellrlque pour lea t.lckete 17 

Le Bell• pourrai\ Ul>remmt vl&lter l'AJli le141T• 
loura. alors qu'aveo un ticket week~d Il ne peut 
p&a 'flslter Londrff. D'autre part, I' Anilala VCI 
&Jslque. pourrait f&ln Io t.our da la BeJilque ...,.. 
pan : O.tendo. Gand. Anven, Lléi;t, Namur, let 0 
da Han. Bruzell~ la minfS du Hainaut et 161 
d• bataille. 

Pour la Prance. la Hollande. le Luzembour;. e 
Bel&• n'a pas ba0"1 de -passeport; pourquoi en faut-U 
15 jOun entre l'Ana!eten-e et la ~ue t Un 
du Parlement anclaa ... poser la m6me quoatlon cbt 
Les dtw< Gounmement& ne peu,·ent.l.ll trouver 
raln d "entente pour la suppression du p&Mtport 
ticket.a 17 Jours ? On bandlt, un ..croc lrou>eront 
Jours moyen de 1e mettre en rè&'le u·ec un taux 
mals un honnete homme qui dûtre ,·l!tt.r un p~ 
e•t obll&é de dépenMr de 200 à 300 francs. 

Qu'on s'entende enfin. n y va d'&llleun de l'lntért 
rlltlque. Armu 

Le prix d'éloquence 
Mon cher Pourquoi Pru 1. 

n Olt qu ..... lOll de mol.. dans votre bebd>JD'.l.d..lr• 1 
l!u vendz9dl ' mat s i. à pro.,._ du Tournoi d Eloquence 
unl\~n<!alro du 29 fevner dernier 

Je rtmf'tcle votre ooUaborateur dea mote &lm& 
km l mon propo1. Mali pourquoi faut.U que parmi 
parfumkl. ae cachent dos eplnes de aran<1eur? 

Je me pumets donc de remettre cert&lnea chooea 111 
Je auls Belle. Mon ~re. arrtv6 en Bd&lque Il '1 a q 
trente-c•nQ &M, en bien d'orl&\De polonaise, ce QUI 
la oonaunance exotique de mon m.m. l\4als ma m 
eat Flamande d 'Amers, cathollque, et. &! cela p.U 
ruaer votre oollaborateur, Belge et c aryenne • C<!ll 
cent. Son frêre, mon oncle, a falt t.out.e la ruerre. 
ooura~eu&ement battu. Mol-même, Je suls Belli• d' 
et de cœur. 

J'wpo!re que Cf9 détalls tranQulll!.serOnt vo.t \llq 
et Je """" mal~ toUt bien Vôtre. M. SI 

La Fagne et le ski 
Le 11<1 n·l-ll cltlnllre la Farne f 

Mon chu Po...-quOi Pa.s 1, 
J'al lu ~.,. vo:J"e numcro du 2t !é'lrter WlAI 

tlon du ch&mp:.unnat de û:1. à ~m. Je cona• 
Jo)e, Qua Y\lua ne donnez que UMement da.na ~ 

M..ia Je , .. ux lnala:e Ici aur A po>nt de .-~e 

• f&anard •· 
8 .. V<Z-VOU& que le& aménaCelllenta préYUI p&r la 

c Commwion du Tourt.sme •. s'l.la dt\'•l•nt Wl 
réa11*. depuseralent., en horreur. toute la eomb 
tud<I dea .en tlera t.ourlal.lquea 7 

Ne parle-von pa.s, notamment, do l'llar&IMM>• 
plate dlta du c Ooull'r• •. lonfl\le de prèa de 1 k 
la conat.ruetlon • de trois trempllna de dlmena 
nntea et. tenn..,oua bleo. de l'ln.stallat.lon d'un • 
911>te • pour mu.te:eoi endolori& ? 

Ceci équlnudralt à la rupprellllon pure et 
tarn• du Gbauster el. pour peu que cette c 1po 
~ntue. à la d~natura!tsatlon totale d'Une dea 
p:u pa:ll~ de noue ~ 

Voua verres qu'on 1:roavera da araec:. pùUf 
FGCDee à la 9port.lff ei qu'on ne fera r..en PO"' c 
la diOl'.rucUan ~·~ 1 
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Les nerveux meurent 
prématurément! 

Aves-vou. d6ji, mime lmperceptibleNent, rnsenti e n 11ou1, l'un det 
indicet c1r1ctéri1tiquH du commencement de la dépression nerveuse, 

comme p1r exemple : 
frtita~ '' HOlll' liUf't ._,..,, lr .. brii .... I .. ~ ... ... ,., lb( H di. &k ~ d• ~ dàtl.I le-w pl=a IH. l11. 

r::::,-,:•-~t':.!.~· .. !~::~=-~·.,!""!!:~i:~·•:!'.!: ~oc. dè .!" ttttf•;r~,t~~_..~:t~• ~~~::fa~ 
'"u'~:::S~~=~ ';!!r"':~:!.~~ .. ·t:. ~~~ ~Q~ ~~Wz:.";'t:s~~~~c~ 
Urm.blemmla dH P. pJttn, ~:• Tt.l.at' .... aft1ii.a- a..n,-.im., •~ 't'OG• ~rpuocaa •itt•?a1-Dect P.uwtn •"""YOQ.a dt)• 
e&PfOCN, ~tût --D~. dl!fic111W d"t.IOC .. ~ ... ~u. ~,.... w.acou:ii d"&.rCl"-Al pour d.W'tnllC. fl'IDtdn C1d Ge 

~ i:~• -=tû~":r'-,:._:i~~t.s .!~~k·. ;:: .. ~t !'i"::m~r.':i~. =~~~': =~~':u ';. !: ~!.il: \'OTRE BY8TEMr NERVSCX l8T 8Dll:S08Do&Drr Dar.. "' CIUf' J• 90t;U, tnd~",JtlaJ • 8"'~ lllf&tllnHe :f'O'll' ATT~O\.'J: ET DE.\LASDE A ETR!: m1lTtP1& .,,,,,, , .,,.r.bll1u·11Jl"9t d~ Nl'f',. •rtrhlt Utl'h.% 

~~.~~Nnt.Ï:',~"~~~n~ !~?'~~ :~:=b~ ~~· ,:::=:.~~~~:.~:::ra~':\·~·~::: •GY~• m..,. dl:•IU•m• ph1aaq11e r&p1die H la m.nrt. 11uau , btn. ClH 1Da1-d.N •JaDt apprla ana uiKbod1 m'oni. 
•IUtilte IGbt lnlttllablea. fa1l qu·ai. ont rt'!.roa .. Ja •lt&ll~ de lirw ;trmlltrt Jtu-
lif'I P\lndaUocu C..rntie1t .,, •ULI• aol !.c(llt.t •Us K•• OC. nflaA• Ctcl Hl d"&lll~ura lJto•.nf ~r 1111 •ttf'tt&Uon;a dt 
rtpu:t.11 4M tUntur.a.U• dt MAdKlDf Vl-nmotH IH rf"<"h"cbu nornbrtu• mldf'I! tns v°""' n·ana qu·• m"&drtuer ..m• ca.rt.e--pour \.l'W'nr kt nuwa dit c .. aymp:l6.mtt r• ••rt&nL df'.t po&t.&Jt Jt 'tOUt m•oie 

~ratuitement el fra nco, un ltvre tn ... tructif 
Emet: aufourd'llul tnc<>r• ou var~• C"tlt adTu1t prtcieu.se. 

' PIIARMACIE P.ANNOXTA (. \ hl 1:-; 
BUDAPE :::-;T ï2. Pn~rr. b3 . H OUf!TlC 

.A i:T'ltA 1'"'0HU:....qr , 1 &..'"T POUR OART& POtfTALf! 1.00 - POUR I...1-.."'TTR1'.. 1.":'6 1' H~. 

a industriela en ont marre 
De plu• •n pl.al; •la dtvltnnent d~ a a:dllalrea 

de l',\ dm1nl•lra11un dts ConUibuUons. 

Mao chtr Pourq•oi Ptu 1. 
ut le mondo &ait quo•, depul,o des aonée&, les lodustne:. 

géDéa.I, IQU& ceux q•il occupent du pereoonel, aont 
de d,..S&er à la lin • de l'annff uo re!evé rkapllu· 

des llchM ln.dlvldu .. llre remJsœ aux personnes r<ltrl· 
• atc'C !nd!callon du montant tolal des rémuoéJ"a.. 
pay~ e: d"' tax"" vcrs<'œ au T~r par l'emplo~eur 
~eve,, annucla comprena.!ent, en outre. un numéro 
, lŒ Mma et prfnoma <!œ bénellcia.irels, l'adreue • 
~ro et commune, la date d'mtrte pendant l'ann~. 
te dl! a.:irtle au COW'I de l'allnff. 
• c.".a tortn&lt un lr&vaU a.1>-.ez oooa.'<lersble, a.arlout 
!<a e:np:o)<UJ"S CX:C'.IPl>llt llll nom~ peraoonei; " 

eô des ~aines de travail ét.aleot &lll$l demao
a:ix em;ioreura pou: permettre aux contro:eura de1 

uùona d 'é:ab!Jr P:m !a<:lltmmt :es tues dues p&r 

can:eut ei, non a:iU1lalt do ce surcroit <! écrltun1 
ltl at:auœ, le lltnl.slènl d.,. Flll&ncea a t.rouvé mle:ix 
année : 1l • .,ge matntenan~ un rdevé <!Jstln(:t par 
1111e du do:nlcile d<'.1 inter-. avec rele\'é l"éca.pltu· 

m>ant le nom de la commune, le mon tant toW 
in.a alfor't'nU lt cette oommune, le montant du 

le lot.al 11.-ncral. 
14-diru que, VoUI c~ qui 1ne concerne, ayant uo i>er· 

h•b:!Ant tn anu1de pante l<g communœ dea enV!· 
dé Bnixoi:,., j'ai a rtab:ir 35 bor<lereaux, plua un 
u ~. eo doubla exeropl&tres, car U eat prJ· 
dl! oo:llel'Tt'l' U!le e<>p11 dea docwneni.a p&r deven 

.,.. de reehuc:!leg ou l'<lllelen.-ments • doDDet 

Lea antilopes de l 'Espinette 
Sont-dia e.n 1*,-le &T"ec te ~r foru.tltr 1 

Mon cher POurqtWI Ptu ? , 
n doit exister dans un coin de notre cotie, un bout de 

lol qui tait une servitude de tout chemin laWé pendant 
t:rente ana, san~ clôture ni avili de pri\·•u", à Io. ll~re 
dl.&!>O'ltlon de& pusant.s . 

li existe quelque part dans la Fort!t de Soignes, un sen
tier adorable qu! chemine de la pt-t!te Eaplnette au dnlmeo 
dN toreatle111, en longeant l'&ç .. !<= •'&lion dt' Onudellc. 
li enate, Je ne 1&lS ou. un laboratoire nt:r,mement sctcn· 

tlftque dans ltquel. après de mmulielll<'S obstrvut!ons, I~ 
CénLnta de notre torèt ont établi que de clurman:s am. 
maux pN'lem dana k.> l!bres bols des Ardennes. ne pour
raieni 1e reproduire en Brabant que clrrrl~re dca c!Otu. 
r01 en treUJJa. 

Or, u • saant.. ont englobe. dans la clO:ure tl<:ondAnte, 
le dit 1e11ttn et un Il.ers de la •-all~ tle Gr"5ddle qui ~t 
bien l'un des plus beaux coua de la tortt. Il nt \'TIÜ 
qu'elle e.t a\ISSI belle pour les btchea que pour lu Bruxtl· 
10111 

IJ faut dire, à la décharge dta è0mpetellr('3, QU<•, pour 
l'asrtmcnt du promeneur, elles ont rrmpl:lr, arntltr et 
•&lion par de• tableaux aussi a•mablea que burol!qucs : 
D'f1n1t de •'écarter des CM111f11s 10•• JJ<!i11e d'Om<11de. 
Tenir lt• chiens en towt ... et autres écrit& d'ln•Plrntion 
aylvettre. Elles ont a~ fixé la clôture de 1 lll\tt11r par 
des lll• de Ier nout:. à même l'écorce dc:i nrbrea, le>queb 

OPTIQUE DE PR E<.: I S J O!'i 

LUNEITERIE FRANCO-BELGE 
60, RUB OU MIDI 
21. RU!: MARCHE ., CHARBON Bruxell s 10 R UB DE LA MO!\"TAG!\'X 1 e 
2~ R UE OJ: FLA.NORE 
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u ara ---= 
P 1 P E S B R E Y E R, A R L 0 N 

EX~EZ ~ R~UT!~:s 
MARQUE~ ENTIER 

ARLON 
5 0 AN N h S D' EX Ph 1 EN CE 

CES PIPES SONT FABRIQUlES EN VIEILLI BRUYÈRE 
MEDAILLE D·oR EXPOSITIONS UNIVERSEUES 

PARIS • BRUXEU.ES • GAND • Lita 
CHA QUE P I PE EST CARANTIE 

vont en mourir. -.na dlleutor. Mala U J en a tant, des 
arbres. dana cee para.ce.a. 

Cependant. qu·on nou. pardonne cette IDoJren&lve ~ 
al~ n'1 avalt-U point lt. de -hlM 7 

C. sentier •t baptl.M, cadutri. OOJUISD* sur let oarte& 
d'ttat-maJor et cellu du tourlatN. N0\11 Io fréquentona 
depuis plus de tren~q ana. Jo.mala noua n'y o.vona vu 
ni pancarte de prlvault, Ill clôture autre que les potences 
qui, en rendant aon accu tmpoulble auz voitures et auz 
cavaliers, le me.valent lmpllclt.ment auz pt•tona at auz 
c.)·clJstea et. coDl&Cl'&!ent aJ.n.91 eon canct4ra public.. 

La Foret de Sotsne• Kbap~t-aUo alla !Die et., bien que 
nulle part ne ae UM l'••i. c proprl.61A prlda •, bien que lea 
roresuera en unllorme et Lu aendarmu da l'Etat la a..r
~•llll-nt. pour.&!t-00. du Jour au l«ndemaln, 1 condamner 
l'accàl de la c om. d• LornJ.ne • " du c Cbllllln dea 
Raraa • pour 1 6lover dea 6curtull.I ' 

Oil bien d .. rons-nous défendre perpttial.ltmant le Il 
publlc coalra la dletature ptr!ée d .. pcnnolJa t 

Mali n. :noua tt.cbono poln1 et ne CallCC& à - poa 
nulle peine. mf,me léc~re 
D<mandono-~tur doU<lCl'Dellt &! les promeMura n'& 

p&S, là. IUT les clalnu, un tout pt\lt dn>ll d'an1et1or!IA. 
rt.&SIU'O~IM alllll, pullqu'lla s'lnqul~leDt du 1'1tpeUpltlDI 
de la rottt. en leur apprenant qu'il 1 a. parmi ... 
meneur.. dts lndlîldua qul sont encore en ~tal do oe rt1: 
dulra - et 11&!11 clôture, mtme, rien qu·aveo l'ombre 
Boil Dieu. 

Voir plua grand 
Sans donc.., mals .. 

Mon cber Po~rqtoo1 P,a.f 7, 
J'oatim. la •un~lon de :li.A. c. d·o.tende, Lnaut 

tllMI Ucue pour la d~fmoe de l.a laJlai.oe tr.nçalae 4111 \ 
exi: • .aive et ne compn!ndra:t cr•'une irunorlt. IDaU1I 
pour lmpa&ar aax sou•ern&n:a ... vC.:00:.. Soua !lrilt 
d'a~meDt, COllJC-cl erL6VeD~ à toi:& :. 84 ... Wh 
un., lwra Il~ C<il\lt;tuUonne;!es. c·eat Wlt preuve 
falb:-, Wl m&llQUt d'aUtor!t<!. Le f:lssement IJ.t la 
danlertuae de la léparauon du pays ne peut etro enr 
que par le remplacement de noe dirlrea.nla et pt.ri 
talret par des hOINllM de conllance. diicld8 à .Wen 
tee libert.t. do toua l• Be•11•. A mon hwnbla •vta. 1.1 r 
conatltuer clAne toute la Belgique et sarus dlstlncUon d" 
D!Dn poUtt.que. llnKU1St:q11e ou phUoaopl\1que, la c U 
pour la d6ten.te do noe llbert.é$ constltuUoone:.let • · 1 
a d• bOlll F\6.man4a U ne faut P&4 l• exclure. Il 1 
exJcer la :ibtr~ du commerce : su~n de la loi 
l'&:Qool ei: au~. la llberte de consc:rnce. la llberte 
l'~nt. c·Cli~ :e Ubre chouc du ptre de t 
lt non :a D.>lluamc. du lll.ma:>d po;u toioa :. hab!' 
de la ftandrt; la ~ d'up.....:on. la llbulA d. 
t.lon. le Ubre choa del ~:an:.s, c·ea: .. -d.lze la 
pr-300 de la c.- de ~. :a t:ber..6 do ;a p.-. 
Be~ una et lndiTl.slb:e - la eou•erain•" de 
Rol 

Ja IOUD'll à l'aunce â pareil rroupement. D ta 
llMer; l.es tlectlona communa!œ doh·ent ttre buHa 
- 1)rlllelpet 

a.na doute, sa.na doute. Beau pl'OfT'llJ\IM, male 
torrl.bltment. D ne raut pu dtcouraaer cewc qui. 
dao.a .. ll))htre, .·.rtorcent d'en reallaer un• pante. 

L . 

Liége, ville sale 7 ... 
C'dl une Llereobe qui le dit cl tlle pro-.•• 

Mon cber PourqMOl Pru 1, 
Voua aJmea L!tao. n'Mt-ce pu 1 Vou. 111 parla 

joun avto tant d enlhcnwame 1 Vou. eullft Il IJ01I 
- at t. Juato tltn - l'attn.lt de iiea c<>utum••. de eon 
loro. ate.. mala eat<e par pudeUr que 'ou '°"' 
1Ur car1aJ.D -~ d6pla.aant dt DOi.Te C.16 1 Ne 
pae cballt&bla de noua aeoouer un ~u? R:aquona1 La 
de Llllr• • MlO. out. aele 1 Les servlcee pu.bllca n·7 ' 
ua qua du teu 1 Mala lea L1~11e-ois eUJC. et 1urtout let 
a.01-. al m•tJculeusea clans leur m6n"lf, C'OmmtD 
t&nt.nt-lla pu un e!!ort pour rendre t. l• vWe eon 
l>OCU..ulant at 1ympatbtque d'autre!ot1 ? L'e!!on d• 
n'"t pourtant pu '°orme : se surveiller. Se aurvtlller 
IUllO\lr de la Clt6, par amour d'autrui, po.r amour dt 
mlme. 8a1'<>1 dono 11 dll'llclle de a'abll~nlr da J•tlf 
la Y'Ole publlQUt, deM le& S&reS. de.na lea \rami, tlC. 
pkre. m'sota, pelures d'orangeo, de bananea. •le. 1 
nalment à un homme c clYill.W • la menace d . ..,,, 
uavenuon pour comprendre qu·on ne doit PM 
à t.on'I ou. •• uriner t. toua l• a.nsl• dt ,.,... 1 

1 

PoW' lee Ll'8aol& qui alm.IDt nalment l<W' Ylllo. la 
.- " le ...,....,,. de cartallla eont un lllU~ do . .,.~ 



POURQUOI PAS? 

1'• ...... wi s-a utile de c:reer une semalne de la pio
• comme a ttt ~ la 11ematne de la bOnù? N'tùte-

1 &1'CUll motl'D d'èduqutt le pllb!lc, '1 les Uhorla!JOnl 
lnel!icacn 1 O&ns unr '"" ie d'un paya du Nord. 

J vu ceci : Un publlc nombreuJ: talant la !ile devant 
• 1.:lcbrll d'Uoe pre. l'n homme de la !ile Jette un 

t. ausslll>t a·approche un Clvtl ne se d.lst.iDCUant m 
dee autrea •t ~nie au rumeur un Jeton ponant le 
et de la •Ule et l '!nacrlpHon : 50 centime$ dàons; le 

eur prend le Jeton tout au:.aill>t poinçonné et remet 
50 'entlmea dt contravention. Le système des ttcltel& 
tram almplemeoi.. E\ un "'11"<'• de pol.tce aecrtte de 
Jfl~e. quoi 1 
·ta une meaure qui, tout tn employant quelquea elle> 

oontZlbUcralt rrandem•nt A l'èducatlon du public 
au IDAl.ntlen de la proprett tt cle l'hYllhle clans noa 

l.ito~t 

De Babilaa à Exupère 
Sana _, p&r Olnr, LllW.e nJ Greta. 

Mon cbrr PourQ1lOI PfU l, 
crota - IOu\l:nlr qu·au cours d'un remanttment au· 
e~ le P<>rtt!oullle du Mtntslre de la J11$ttce a ttt 

bilé • M. du But de Wamaae. 
c'est touJoura LUI, qui. Pllr la çlct de Dieu. occupe 

bù haut poote. c'eat t l ' que Je dols dédier ces 
lquea llll'ts : 
onaleur le Mlnlltre, U paraltralt <les Journaux l'alftr· 
t, mals dott-<>n touJoura croire les Journaux ?J que 
avu attlrt l 'attention dl"$ Adnuntstration.. Commu
rur les preacnpllons d~ l'article 1 de la lot des 
Ottmlnal An XI. aux termes desquels les noms 

mare <Jana 1 .. rul!trenta calendnPrs et ct'UJI des ixr
- de 11ilstolu ai:drnne pourront seuls ftre reçw 

prb>onu sur les rqatm; de l'Etat-c>Yil 
oua aurin mf<ne lnt<TdJt aux O!ftcten publlce d en 

\et aucun autre dalll leurs actes. 
llaant ctla, Mo1isleur le M!nl&ire, j'ai penst que ln 
1teun n·auront qu·• b!ton le ttnlr dorena\Tant. 

nt \'ezTOlll plU$, dans 11'1 •Chroniques Judlci&ires 1 

• O!icar •. unt c Ntlly • . unt c Lli.tant~ ou une •Oreta • 
n·antt pu au cintma n'••l-te pas> car Il ne mt 

•ien1 pu avoir trouv~ un • S&tqt • ou une c Sam~• 
oea nom. dans un calcndner. pas plus d'alll•urs qu• 

me aouvlt'na en avotr connu dans l'histoire ancienne. 
yez bltn. Monateur l~ Mtnl•tre, que la Patrie voua 

1tra ~te con n'a pa. SI ISOUvent l'OCC&.:!lon 
rire> et noua aomm•a rudement satlal&lts de aavotr 
'Amarante 17 nov l, Dupont, Babtlaa 124 Janv.). Ou

CaUJ:te 114 OClob 1, Tartempion, Ooctrovée CIO marsl. 
balle. Exupùe 128 aepU, Bo!luens, fl'llarton (23 oct.J , 

ette 11eront atUb pass1b1,.. des !oudn> de la 
e: la &Ut.rel. dont ln DOlll$ n• llgurent sur aucun 

ou dont l'Klstolro ancienne ne ~ pu de 
etanl, Je 111- en quelque ..,~ des c Hors 

loh 
:iol qu'il en IO.t Monsieur le :.t=re. Je voua pr'.e de 

• l'lnll.nle M:Onna!uance et au de\'ouement le plua 
lu de ctluJ qui ne Alt a'll doit •igner sa mJMI-. 
at, Pampbll" Pllntalloon, St11atJ10nt, Th!mothée, Aur~. 
ou Placide •. maia qui fmtt P"l' opter pour le prénom 
el de lnrwcent. 

livres pour nos soldats 
001one1 du a.. de w,,. no'"' a tait exprimer c tou~ 

nna ... ance pour le bel et pn!c:eux envot de Un1'a • 
nœ so!Clal& doivent • la stnlroeJt<! de nos lecteura. Il 
te : c Lea lh-rea ont tt' dlJt. lus et relus ... •. Cela 
dJn que le chOtx a tte du 1o<it de nœ troupiers -

•eut dltt 1UU1 qu•o.c nouvel tDYO!. sera le b~•-n· 
! AYI& aux lecteuns 
arrtnaea de la 11e11U1lne ... 

ancien penalonnaire pour les ;>loup, vin&t r<llll4DI 
t.aa dt brocbW".a &lli!2.bel. 

f;f MOI JE îl~OtlVE 
QUE MES QUATRE SŒU 
St PONllEHT 81E" DU IAAL 
POUll. VOUS EXPLIQUEll 
UNE CHOSE QUI Sf VOtf 
À L'ŒIL NU: VOUS NOUS 
'TROUVEZ JOUES, Hl B•EH.----.. 
F'AITfS COMME NOUS 
EMPLOYEZ PALMOLIVE. 
LE SAVON À. L'HUILE D'OLIVE f 
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R!YElllEt LA BILE 
DE VOTRE FOIE-.. caJuNt-• - ---•• 11 ... • ... au w. • 

ll faut qu. le Iole •UN chaque )Our UD Ut.l'e de bU. 
4Ana l'inteltlD.. BI oett. bU• arriH mal, '"" allmen!A De 
dljèrent paa. 11.a .. put.r~ent. o.. su YOua aon11en1. 
•0111 '* oonatlp6. Votr. oraanlam• 1'empol.ooDne et •oua •tes amer, ab&ttu. Voua • oye1 tou& en n.olr 1 
u. lau.Wa eont dee pll..iier. une eeu. lol"Cff n'attel!lt 

paa la e&UM. Sol.1- 1- Prrrn:s PU.ULF.8 CARTERS 
pour 1" POIS ont i. pou.olr d'auurer le llllN amux ci. bUe 
q:il vous remetlnl d'aplomb. V"6t&lee. doucet. ~tes 
poW' !&L ... oou!er 1" ~. Eslcts IM petites PUulea ca=. .. 
pour le Pole. - Toulel pbarmac1ee : tr. 12~. 

D'lln &n0Jl1llla d'lzellea. une lmpJ'Malcnn&nte pile de 
• Llsel<-mol • . 

De J. R.. Merxem, 12 k1loe de l'l'Vllel; 
De P. v. llercbem, l2 Uvn1 9t une revue, plua une clou· 

saine de romana et UYrOI !l&mMlda; 
De M. Delatln. Bru.xellee. un p&quet de revues; 
De Robert et Vivi~. 21 romane. 

Pour lea écoliers 
Mme 8... noua a envoy6 c pour del kolJen de Walle>-

1!.le •. une pile ... oûl.euae (YIDa\ klloe, au moln.a) de Jour
ll&UX Wu&trû. 

mven _.. !>OUI oct fait remettz-e taalement ~ 
Wustrél. procpectua de •oJ&a• eic. 

A b!tnt6t, UD ellYOI aux potacbea. 
n men:t de tout cœur, t. to111 t 

Le Short Linia 
le caleçon 
de l'homme 
moderne 

Euoyez ce caleçon de l'hom· 
me moderne, pour 6prouv•r Io 
Hnsotion nouvelle et ogr6oble 
que HUI le Short Unio voua 
donnera. 

Non Hulement ll 6pouae 6trol· 
tem•nt vo1 formes, mois 1urtout 
ilopire un 16gar mouoge ogre• 
able du corpa, et contribue olnal 
ou renforcement d e Io mu1cu· 
loture abdominale. et ou main· 
tian des organe• b leur place 
naturelle. 

PltlX 1 Fn ISO. • t ' " ltl. • n fll. rwr• 

~:or~.~:!n~~~·ù0,,':~:..,f.0'!:!~·,:~ 
donn•': I• CIO"fou'le fh1•l•,o• d1.1 c.arp&. 

Vititei no• mogo1ln1 ou demandez 
Io brochure llluatrh No 7 groluite. 

Uniquement ch•• 
J. ROUSSEL, 144, r. Neuve, lruxeu .. 

••u::w.:c:~~·:S~i~4:';.:;.~~~~i:3i!'~2·,~~~~!;~a..,~·11·" 
GA.NO 1 7, h • 4• S.0..1 • CMA.ti.1101 1 Il. a...L Awdeet 
MONS 1 $, L 4o 19 0..-h • NAMUI ' 27, L .... Co.-

$ 2 ,._,.., 1 IU • ...... H•__. 

ON NOUS ECRIT ENCORE 
Cro:r&Jt.on q10e l>0'1r IM .....SOO. et .,.l.Uolll 

crâon- IW' l'Etat œ .. e. en maUere de tr&Y&wt atlfd 
pour oom1:0 de ! 'Etat ou lownJturee d..unéel • 
06!ema Natloll&le, on .. b&i&lt encore a...- d• dto 
• 24 pluvl6M • 24 ventœe .., n " du 12 d"'"°'" 
u Juin 1aoe f On vient de ae rendre ooml>C4 Qu• -
....te 6taiont un peu vieux et on i... a a.brosi6'. J:t dlr. 4 
en • &lnll d&n.s de nambreu.x aur.re. domaln• 1 
1'"'°'1Dll ~ noe Juaee 1 perdent leur latùl ac. qua i. 1 
oM durent al lo[lftemp&. - X. 

- L'tdlteur du manuel de M. Fr. VLD HOO( - • N• 
ILDd.lch Leotrbo<'k • - nous ln!onne qu'anWrleurement 
d~b&t QUI 1'1$t lnlùtué dt.lU c PourqUOI PU f t au 
de la phrue ; • Bnuelles - une Yllle fit.manda • 
pbraae a.ait .... mod!llte d&n.s la oouvolle «111.lan 
mt.nu~. eci;~l!•mtnt IOU$ presse. oomme .ut : c 
- une ,-i:;. fla.ma.nde et Liège est W1'! vUle ., ail 

- Depuis deux mob au moins. la con de Jllllltt 
lotte .. llCrt d1mprlm~ bllJnauec. nowntMnt. pour 
c Avte d 0arnvee • qu·elle W- à .a cllen1'1-. Et u 
mtm. pu I• rrançaa qUI a I& pr\011\6 : u n'an1ve 
kCOnde Uzn• et OO!?UlU' une tnductlon touJ. au plUI 
pour 1,. Wallo~ QUI ue com~nt paa la m~ 
Imaainez doc10 1'1ne ou l'autre p.re du !>&YI flamand U 
&allt dee lmprtmb bilingues oo le fl'ançala aurait. 
surplus. le pu IW' le flamand ! Grnuunena mobll 
toutea 8"S lroul>f"I et les étudiant& de LOuvatn Ylcnd 
pttndre la c atatle • d'as..aut. - E. 

- On ne J)<!Ut po.• tout savoir, bien aOr. Mali on 
touJour1 1'lrutru1re. Ain.a~ lorsque le c Moniteur du 
t.re • dit qu·un train ~ut atteindre la vlteele dl l&o 
m~trea tn Ot a.condes. U ne veut paa dire que le 
ft.lt 150 Inn. en moins d'une minute: U veut dire 
&t ""°ndee apm eon d~pa.1'1. le U&ln atteint la YI 
de 150 km. t. l'heutt. Et frappez-voua la po1t.r\nt. -
lngi~ ro11cll0nvur. 

- Toula mes ftllcttatl011$ pour \-Otre lntuventlon 
le rtLabllsKm~t dta bUltts de & week-end. Pul.t-J• 
mer le vœu que vottt voix sera entendue Il( que ceo 
leta aeront rt~mt.e pour toutes les plaoes <t non 
ment pour Ira 3- clu.Y ? - S. E. 

- Je n'a! aucun• q'1&11té. Simple pékin. pour dlleut« 
denco ot lonaurur du pru; avec votre oorroapOndant Il. 
mals c·~t avec plal•lr que le vois dé!lltr JoumeUt 
préa du Tlr National. nos chers carablnlera l)fde&t 
cycllat<-s et l•ctill. l.s !antaSSiN du Be. et de tempe à • 
lec erena~rrs; Je n• suis pas seul t. penser qu'U ne 
p~ do' nombttlll!es Mmialnes pour voir lta recruta 
un air martial et faire honneur à runlforme. Et., 1 
Je voll d~l!ltt !"Ecole royaJe militaire, Je ~ 
-· de d.'tachtmenta brttannlques QUI ont. aux. 
cad<noe et une te-nue de marche qul au cln~ma • ou 
Jeun, &n't.Chent dec C1U d 'admlrallon aux lp!.'CCà 
A. v. 

- L'autre Jour, voulant prendre un tldtet •Mt 
pour la Jlene ~Douvres. J"al pl'taen~ à OILmcll 
~ de ;~ p . c. â lltre d 0anC1en cQJlbattant La recs 
m'a 't~ reruah, el1• n 'est aOClO<'<!<e. paralt.U, qu·t.ux 
lldlil seulement Lt-s malles font pourtant part.le d 0 UA 
,1ce de 1 Etat. comme !ta chemln.s de rer et let tram 
où j'ai la r1'<1ucuon. PoW'QUOI un Invalide .. i.u 
76 p. e. ? Pulu•1u01 !ta cartes de !amUle nombn!Uae 
nent.allca droit à 50 p. c. ? Al<>rs Que l'ancien oom 
ne peut en profiter. D doit a.voir là un malentendu. V 
YOUI le l!gn.t.l•r ? - A. 

- voici la bande d'Un unprlmé. envoy4 à Plees!n 
dont la poete hollandaise n 'a pu découvrir le deatln 
e1 qu'elle m'a ttnvoyé. Remarquez que lee oech•te 
poer.e neerl&nd&lae eon1 rédlaés en fn.oçall tt t a 
l&nCW.S ... a'ec le franç&l.s d 0abord : c Retour t. 1·en 
Terua aen arzmder • et • Adre.sae lnsuJflsante. tte. • 
voi.tna bo!.lancw.s ne aoru doac pas a\1111 aztrà~ 
noa fl&mlnPnta Et qu'en dirait le :ootle Orammtnaf -

TlmbroloVU : 
Noue ,,_..,.,. pufO:.S des dem&nd .. da ce l«U'I : • 

,-oudrala oompltteT ma oollect!on. laquelle M llmli. 
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Maison 
.......................... , 

RETTIG 
Al\:01'YME 

entreprise générale de d écoration d'intérieurs pour 
particuliers, h ô t el s, restaurants, bars, etc., m e t d epuis 
50 an1 son exp ér ience 4 la disposition de ses clients. 

VISITEZ SES SALLES D'EXPOSITION: 
37-39, rue de Linthout, BRUXELLES 

VENTE AU PRIX DE GROS 
DE 
AU 

S<Oli. ci.. r~><k<lwu.q~e : MOBILŒR. LUSTRERIE 
ARnCI.ES P'A.'-"rAISŒ. 
s..zi. du 1" tta~: TAPIS. CARPETTES. PAtTI'Et:D.B. 
VELOURS ET 'nliStlS D'AME\."BU:WU."r. ----

t un d t!lélg u é se rendra cfiez VOUS sans engagement d e votre part. 
.......................................................................................................................................................... 
paya suivant&, ttc. • ou : 1 Je DAI m'1nt.ér...se qu'aux 
es du ColliO !>:Ive... •· VoUà des plu'al.es qui lmpU· 

l'exlatcJ>ce d'une collectll>n déJa fort avancee t. la· 
mo.nquent des ap«:lm•na rares, n'e.'t·ll pas vra1 ? 

t d'abord. cela IOl't de notre cadre et, au surplu.s. 
oenona bien embl.rra5léa de aat!Sfalre cea savanl4 
llale9 1 
t.om-le une Iola de plus : ~ n'tlevons pas no~ 

coin 1 UmbrolCJC!quo • au ran& d'UD aen1ce par· 
orpnlaë. U oonslr-<1 &l.mplement en cecl • un 

compat!Yant dl6U1.blle dei. t1m.btta à des éalllers. 
ma.l&des, t. d• 1n.-alldea pour distraire les uns •t 

I• autzs. Q<l&Dd U n 'a plus de t=bre6. U en 
&W< lec\.eura qui, tou)oun et tre& généttU•UnCDt 

envolent. Un point, c·s tout. 
QU&nd U reçoi; W10 mll.<l•e oomme celle<>. : 1 J'!U 

Je sula tooJoura malade. J'ai pas d'am;.s, Je >'Oil· 
.-0'.r d"' 1"ml>r• • 11.txte authenuqueJ, Il feralt 
autud..., paur ce peUt, ma.ta U confuse &\'011' le t.r'1C 

t QU'on l'am~ne IW' le temiln de la phUatelte. 
dli. remarc1on1 aveoc fer\'eur Fernand c .. qui nout 
tênir deux cat&IOll\1œ Emt.lon nationale 36-37, un 
• spécial Oonio Belge tt QUa.tre années de la revue 

Us~ Bf]ie •: Mlle J , w. pour SOn enveloppe 
brs obllt~ et 111'8 tlmbree ttrangers: Ineonnu d'Au· 

pour les timbres de chant~ œlgea; G. L., pour 
proie; E. M .• MOWl"t'<ln. pour sa œue en,·eJopJ>e 
l'Ancien ~nalonmlre pour &a rrande boite plein. 

bre9 tr~ varl6&. 

' ' ' O. 6. Mon appel tz'OU\er&·trl.:, par w:.re t>:envei:Jant 
le ch•mln du ph!lanlhrope qw pOUn'alt m·emploYer t 

l'CllDllalssnnt dfo\'Oum>rnt lui est d 1nance acqu~ On 
:-u. uvp ~leux à 48 ana l>O'.lr tout emp:o! &érlcwc. 

'IOlr bnlé ma e&rT:èle coloniale pour \'ellJJ' faltt mon 
drrrt~re l'Y-. Je fus tour à tour dlrecteu: oommer· 
1'!4nlé. pl'QC><!Ct<'W' et, enfin. laute de mieux. pendant 

rei>rt!6eot&nt &\CC toua lts !rais de route t. ma 
tandla que dlv<'ra !'<!Ver. et la lonaue maladie de ma 
t1>111aa.!ent tol.alem<·nt mea 6conomles. Je présente 
l>OMWe. outre ~ IOl!d• culture générale, le tran
le flamand t. tond, de bonn.-.s nouons d'anîlala. 

de OOIJIP'"blllte et de dactylôfr"phle. En ca.i; de 
Je pu.la •erur hablttt lolt Bruxru..., '<>•t Anvera -
• Gand. 

0 Bruxellee. ch&ntur non &)'11dlquê, se désole d"6tre 
:i;e de aes ~ pt.tt.l>U, dtjà bien en peine de 
deux boJUta. P.lntrp.(ap'.asler, lJ ccnna\t suUisam· 
la ~lera du b&tlment poor pou>oir se S;'<!Cla· 
l'entre'.len d'lmmctlble. en état IO<"aUf . De nom-

rt!-...C. a~ mt la Mtlltacl.lon drs propr..étatru 
eDt ~• 11er.1Ca. Mats ce no)au de cll.enl& no 

auUu P.1' en tcmJlS de crise, n &e reoommande aux rroa 
pl'OJ)rletatne qul nous li.sent. 

- Peraon.nellement de oondltlon modeate rlOUS-O!!lcler t. 
l't.nnileJ •t avec quatre entant;; à chariie. Je ne 1ui.. polm en 
n11l8W'e de aoulager l'Ul!Ort.uné d'un de mea fr•r,,. d'"1'Dlt'& et 
~ permet& de signaler SOll CM t. l'at.tent.lo11 de vœ lecteurs 
potol&. Cet ancien colnllt.ttant, 1&11S U't.V&ll et dont l'•us. 
œt malade a deux gaJ"ÇOil$ e; trois flllea en ~V• â ~1 .. 
ver. La pauvre m!re s.erait déjà ~ ~ureuse 11 elle pou· 
valt rece\·ou- q:Je!quea sous..v~:ement& pour - enfanta. • 
NoUa communlq11"7'0œ bien volODtiera. IW' demande.1'~ 
de ce pà\J\re ménare dont la pênlb:e lilw:ill<ln et l'bo!loni.
bll1t<! nous on:~" oltu.·10llement oonltrm~-E. D. Gand. 

- AlX!cnne oommerça.nte, rolnt'<! et r<Sk"' ICUle, cbe:i:n. 
oceup:1t1011 comme femme à JoUmée ou entrtli< 11 de bUre:iux. 
Elle n'est plus Jeune; mals c'est une travallleUM ftlttllQtA 
~ eérieuse • 

- Qae n°l'-km pu demandé ... et o~nu rrtoP l noe leo
IA!uns? Voici m&tntenant un tubercll'.eux d'Otllenl•• qui 
ne peUt plus ae d~l&œf'. n nous demand~ de dt!Couvrlr un 
lecl<'Ur 1~ant dœ Jumelles ...,..... rortœ •g1·nre arm~e> 
cl qu·u et'deralt à bon compte, pour permettre. t. notre 
malade, d'ad.mlrer encore de loin ce qui lul est d.lff\cU. 
d'aller voir de l)tts. - E. E, 

- Parmi les caméTes Ubérales les plus at!A!tntt'S par la 
cr~ DOUi J<>mmea frappés de COll6tal<'r le v.uid nombn 
de cornp:a blea, aw-tout J)OJ'm! oew< qui ont ~l>C'llê la ctn
qw:wtalne Nçus turnes assez htuttux d'~n .,.. .. _ d~J.X OU 
tro'.a. au.la U en l't'l5'~ Q1l1 souffrent ml*c. pour qui la 
pCnJ>Cetl\'e d.e la oomm=ltlo solennelle d'llr'~ fllletle e.t 
une cause d'an..~~ - tand.1! qu'ete est partout &Witun 
une eource de r1JOUl$.<.:ance - car Ill "" demandent oomm
lls parTlendront t. abal>lller un peu d~crn=t. On noua 
deman~ dan& ce::c Intention une J)61re "• aoullrn potntcre 
40, dU ch3iweltes Idem, une cbeml.<e blan~he. C'<-st pu-.ir 
kl 3 unl. 

- ~ous &\'01\S reçu ' pour l'artlst,...muslcl•n Ch H. &o rr.; 
de J.·L., An>era et 20 tranca d'un anon>'Dle de OtU\.o.horen; 
p0ur nllll PolUvrea; de J.-0 .. Mont-St-Amand. 20 !ranca; 
anonyme. 5 francs; Marianne, 5 francs, E.·P. Wolu11e, 6 fr.; 
J . .C .. l\lOnj. 5 rrancs ?Mrcl 
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Du socr, 3 mara 1oompU l'tllldtl de la ~e de la Cham
ln'el: 

Le .cfn6.ral Dm.LI atnzme Qu• 1• mo,... de notre &l'1Jl6e at 
.bon. que Jœ armement.a aont • la baut.ur die Procrêl tecb
ntcr ... re et que la couve-nun l'R .... l.U"h dana du condltloo• 
.:.t1&!allultes.. 

- '!out cela.. conclut .. u, ne •ratt rt~n ana l'MJ>rlt mlll
t&!n Qul eA frJt d'eothouataame ei. d'alttnatton. 'Appt) 

n va Ion, ie i.mhal·mi.ru..tre Et la Chambre appl•u1dtt 
cela 1 

' ? 1 
Pékinois de toute.. couleurs et de tous Ages à vendre 

&'rc pédigrée. - The Clollllldl Pekmrese, 105, chauSISée 
de Louvain, Wotuwe-Salnt·Etlenne. - Tél. 15.03.90. 

' t ' Du Soir (critique> : 
1-~ 1opeçtar.Je .. un peu court, a tt• eor-6 de rffltattOlll de 

;poimes ~ICl'B - de Van Ht.atlt 1 Odllon..Jean Pfrler - qut 
cn.t pennts d"apprécs.r la ••lf'Ut de cbac:un de ciel comidle~ 

Comédiens 1 n tut un t•·mpo oü l'on était pné d'en dé-
œudre pow" m0'.n'1 q11.- -'a. 

t t ' 

LES LILAS LENUROIT OU L'ON S AMUSB 
3. rue de la Rellletu. 3 BrwceH.,. 

' ? t 
Du mêm•: 

MOD.1. otl!b 45 t.n•. bol Olt. l.t&t Brux .. dM. ~J>OU· 
eer femrae ph)'aJQue. td6ea laf'IH. Ecri~. et.e 

Phys;que c ·~ • 1d•"'4 rarae> ? Ce mons. céllb. IWD.e ~ 
-..ses. 

? ? ? 
Du même encore : 
Art$. 8cttnces. UttrH. 
M. et Mru,. X . ont la Joie de 'TOU& talre part de l'beureute 

t!at.Mance de ltur fllU. Otnftte. 
Voilà une petl~ Ginette qui nMlt sow de bien curieux 

llU!plces. 

De la Gatette de L•tv•. 4 mau · 
l.'n Potoane. - Toua lea CltoY•n• dea deux aexea teront 

astreint.. ~n t.E-mps de aue:irrt, au a.ervtce mlltta.lre auxt'tatre.. 
... )da~ le recrutement t•t •olontalre . 
Anar.gez ça. 

t ? ? 
Du B'11letm mensu<'I de l'AMOClf.tlon Travail et Loiltrt. 

9\!L., 1938 
V- 3 t!12ln lSSN. Ze ConMil commun.al 4• Laeken. tlOUa 1& 

~~ia:;;:U~ ~~u!?.~1j~~d•p1!!. r:::;:o~~~r! 
187.11 une SecUan oommordale 

Pl\l.S tard ? ... Mala. au tai.t, le ~ro.i- n·est-11 pU un• 
lllmple vue de l'espru. 1 

Dum~rst~t: 
A 1• no a. la Pf'Omlfre &nn'° d'enoetnemmt. ln 

dot"nt &l"OLr acqtitnt une Ylt-.ae d~ 7& • 100 mou 
mlou14 
Fau~ de quoi Us """°~~ leur a.an~. de 

ruere t. t·acquéru.er. 

' ' ' 
LES FLORALIES 

' ? ? 
De l'E.?J>rfH. ter mara : 
A 1'1::.x\.Mla1on trancaue. Une ~ 

Morand. 
D D• peut. PM ttre Queaucn.. pcr..:ar Paul ).tonnd. de 

d'U:Po"'t • ton auclUolre 1'6YOlutlon PQCholOllCli.M de 
1• Pf'l900n&C" de eoll œun-e e:onalettabl• 

du~1 J~r!'~.u.p=:. ~.~= ~~ 
11.1t.. d -une :racon maaatn.ie. la acene du mtuo 

PMD.Dt en revue QiJflQUM tTPN d"a.rrl~H QU"U fi'L 
luu .a:t dana 110 romAll•. llOlt dat1i des pl~ a:!rr 
U a·&JTêt& P*rttcullt~mrnt au Drx'teur K.oock.. e'tC' 

Il n'y a qu'Une explication pœslbl• à œ\I~ tnlt 
l'occai<lon du Mardi..,...., JUies Rornlllns. à 1011 aniy 
Llé&e. a·~t.ait t.ra\·er.U en PauJ Morand. 

? ? ? 

Du Temps, 30 novembre 1937 : 
•. la vend•rmerle & prodd~ l l '&rTe.t&A.ttort de la 9tU\ot ( 

non et d• .ao tU1 F61lc1en, dont les cada...n1. atntl qu• 
l'avona aonane•. ont tt• t.rouv& l Capdebollo 

Ajoutons qn• l'arrestaUon de ces ceda•ru a·Nt. lai~ 
aucune ditftcult~ : aucun ne récalclt.ra. 

? ? ? 
De Part.l·SOIT 5 ~mbre 1937 : 
U11 .olr dbhtr dt' l~. cb~ Edmond de Oon 

bonhomme- le t~nalt ....... d.t..0.8 uo tauteull. c·•t&Ji 
bert •• 

••. mort en 1880 Le bonhomme J&dl&. évldunmtnt 1 

? ? ? 

Ol!'rtz uu abOnnMtent à LA ~CTORE UN!VE 
85. rue de la Montacne, Bruxelles. - 350.000 wlu 
lecture. - Abonnement$ : 50 francs par an ou 10 
par molli - l"auteu!UI numérot~s peur tou1 les u1n 
réserv~s peur les clnemas avec une sensible rtducll 
pnx. - Télt!phone 11.13.22 Jusque 1 heures du so 

L<' nolll'eaU catalogue de la L<'cture Universelle v1 
peralttt. Un Vtllurne relit! <900 Pfta\>Jll. Prix : 15 t 

? ? ? 

De la Rlpt<bllque. 29 ll<m'~ 1937 : 
1A c Sunda1 Cbronlc:le • estime Q\:4 lH CODT 
";)il~n•lalln 10nt tee plua UllPOTtant• Q.U2 ale.ni 

drpuia la 1uun. 
Ooe:lonl-nous a\'&!ICtt que les ccm·~ 

'ranç&&.- ~ le fllttnt pas mouis? 

? ? ? 

De l'Eclalrtur <k l'Eit, Ier deœmbtt 193'7: 
Oo MC l m•1n re-nrtmant la .omme d• :.ies rnnca. 

te.na.nt. l Mme t>eraun . Lout.se. ~t..alt dh>OM dan.a le 
d'un burtet. d\! la Mlle l mauser. Réœmm~tit. Mmt 
a con1t.at• qu·u avait 't.6 dé.rob6 da.na oe MO 3a.) trui 

Ces 235 fra.nc:a étall'nt placés 11. un lnl~t vrai 
mwicni.teur pu Ir t.emll<'l <IUi court. 

? ? ? 

De !'Echo tk l'Allier, 4 <lécemb<'e 1937: 
A,·i.. d• la ma.1ne - La tolre de Notl tomba.nt mi. 

un Mmi!dS. le matre de Cru.seet. :.n.torme 1H Lr•tfr 
le marcb• et Jt. rot"- du 26 dbmb.r9 te ue:nci.ruc t 
Cl...cll Ueltcembre 

Probabltmmt que le malr1' tu.!t oaoCl. 

' ? ? 
De te ""Piiet" gourmand, de Henri Bh1Mld 
'llD )Out Cie I''" 1751. le cabar<t~r • ...,.,, .. Jou -



= :.'~: ~~11:'1~~ ~uta~~~ pterre. 
PATINOIRE sr.S AUVEUR -.c. dou:.o lea IJ1indlewc d alcn a!tlrmai•nt-Ua d~Ji 

l'on1te diot l&leona él&J1 coznpl~•n: bolacule, RE"lUEZ-\;OlJb OE.• fAMIJ.J..EI! 

t'EA·ROO!ol l'OJl>ï DE: VUE - ~ntrù grcr~ru 
roos LES JEUDIS MAnNEa SNPANT~S ' ' ' 

CoucAe Cutou41 pour Mb61 eo caoutc-bouo.. 
l>'blis en viande. c'eal un aui.re mOdèle. 

' ' ' Qu4drtlle, Sacha ouu.ry d<'Clare: 
tou. priw-l•O• touJour• d.'ava.nce ••• 

Corre~pondance du Pion 
ON REPOND 

te. t c>rreoponélani. eont bulammml pr1to, lonqu'U. • 
rtfeJ'Cnl a llll Iule, d'lodlquu la ~· o~ U a paru, 

nui lnl.ux Pfé•enlr d'avance que ne PM prtvenlr du - On noua k.r11 Joumellem•nt pour que noua ln.ltrlofl.I 
do!a dtm&ndu de ll'l'?'ea. A ~ propos, oou.a rappeion. le but 
4e cette rubrique : &1der tes chercheun. prtltt une main 
eocow-able " des étuci.an:a pe., fonwiu rtll'OU•u ci.. 
ouv~ qU! n·ex111ent plua en Ub~. n ne peut clono 
t:re q~estlon d'y f&ll'e entrer d .. requf~• COnet'm&n~ die 
ll•Tci qu'on pei.t ae procu.ru l)&lto\11, neat. ou d'OCCMA>.. 

' t t 
Pltfl J"""'41, U fé>r.tt : 
~un J'a.1 NMri. da.na la brfTe Umtte de m• moren• 

SS QWlQ\I .. c.:.ant1 1\U" Otl ue Rom•Bttlln,. q\1,1 porW 

* & . ? .so la gt'Oll<Ù boUf. 
& . U la "''" œmpUte. 
& . !S la OU71 /amiliaü. 

h o. MU. . Lo11b!aa4era S.A. 
BnuceU.a , 

HERBE SAN 
LA SJUIT! Pll LES PLANTES 

CO=A'iÎON 
après 11 ans de souffrances 

• Sov(!ro.U ... t:a OM, .,. ..... CONI(· 
po1iott .s.. p1.., ope .. w,.. . ...,... ..,,.;, 
M• B. P., cl C .. i.w 1# !MdC.C.~ 
·~ lu ,,~,.. ,.•a,;-""' pl,.. °"'* ...._.....,,. "" - 4Ù INlùmml. 
~ra.ni eu ...,."";.,a""' ù POln BtT"-"· 
f• ,... dkidoi fl'-Jitr, ..,,.. groltlÙ 
COft.-icl.Oft, .. -·~u r....aû. Il r a ~ 
-.. qw f• /ow ....,,, ll'H•baa" • loru 
i.. 1"""• ,..., • .u. """ nrJlhe. • 
ClbondaKlu. Réf. 21!>,310 

Comme M B P. , faltea un ...i d 'Herbua.n, 
&p .. •..., • .,,.... d e ...-1.cpee joua, ... .,. 
coutai- lllle eU:leue am61Joratlon et 
el voua conl!nuea ce tralt•ment, vo11.1 
eete1 rapidement débanuaé de cette 
pénible alfee11on. Herbeean art compoeé 
de pl&ntN et agit sur i.e lntfftina de talle 
laçon que IN HllH Hmblanl venir natu
rellemenl. Berl>eua pv1e aaaa .U.U.U., 
ne eau• pu de coll..-• , - prodaU 
pu d'&c001ltiun&aoe. 

""'t dt ptni._ t t dt montnr comm...,t. l mon wna 
PQllll&b.e CW lM CODJW•r 

bcNmb CYODlb mbom bmbœ 
ria.u:ce .•• 

- Pour Emmon1U<t C. - MO! aual. Je ch•~ c VI Ro. 
·~ • dt Oenrôy. J'tJ dern&ndé au fila du charmant 
iiœt• dt me faire panenlr l.ollt œ quiJ ~lt en falt 
d '<etm"eS l)Oj!t!~'°' de fell IOD !)tre. J'&Utnda !OllJoon. lAI 
c Amla dl' la F~e • ae p:opownt d appoeer une pl~ 
oommfmora:lve our la ta4*<1e d4 la m&laon Il&~ dll 
f)ùèt.e, à \bldanee <Salnt.-Vllb). - A. Fr. 

. InuUte. On a CUDJJl'l.L 

t t ' 
27, avenu• Carnot, RO~l ASTRID 
Mala B<'li• Tout collfort. Pens. compl 
P' 2 pers., 100 fr lar. salle d• b .. 110 rr.> 

' t 7 
Po.nill mc/1ant4, ro1n&n de Paul BJdot. page 147 : 

a·•crt,...Wlle, en levant au c111 ae1 bru J>&J1L1f ... par 
Q • 

eia eu de ~le motrice. 

t ' ' Dh:oranl«, roman de UOn saztt !EdlUon tee 
Romana>: 

a·encowtruu d.&JU eon auto et !ataant l IOll amant 
\m Pet!\ . ...-~. du bout dt• do11'\a d.e u. ma.te sanitt 

.U. a • Lo!au& au \.rot d t 1ea deu.s P\i.r..-D.1 &4m..1· 

dépa.onalent l'auto. 

- Pour S 0 S. et autru <ltudlontJ. - lA numfro d'octo. 
bre 1~a7 du •Bulletin des Sciences polltlque1 de l'U.L.B. • 
contenant l'ftude de Max Francl< lut l'lnde•·number eac 
en vente chez cu1a1rne. 

- !'Our F L. Hu11. - n ee trouve l la blblloth~ue com
muna'.e d'Analeur un llvre re!atant toute l'affaire Oreyful 
Ce U.Te a pour titre c L'AtttJre oreyfUJ 1tt la Trolalt1nt 
Républlquu. pu G. Charemol en. 5707 du r~per.4\reJ. -
IJ. L . 115. 

- Pour R B . Z. - VOUs trouverez dana c Calll&th~ • . 
par Caawn ~1enne. œ que voua d6alrn.. Je Utna ce llYre 
i \'Otre dL•pocltlOn, en pré:, naturellement. - L. D., bibl~ 
IMccorc. 
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~Iesdames, 
Messieurs, 

Pour vos POSTICHES 
adraaez,-vous à la 

MAISON GILLET 
H, Boulev&J'd Emile Jacqmaln. BR.UXELLES 

- Pour L. W. U. - J'al em,ploy6 le ooura d 'bAnnonie 
thbitiue et pratique de L. M~ P<'O!esseur e.u Con 
aervat.oi.re royal de O&nd. Excellent t.rai~ adopté a.u sus
dit Consen;.to1re. n en 6vldent que, avant l'étuàe de l'har
monie, Il !aut une oaanal"'*'V'e ap;rc.!ondle de la théorie 
da la ll1USlqu6. - Plllnlll& 

- Pour M. V. JZ. - Je IUll d61lreuae d'èchanaer une 
partition de •Ciboulette•. de ~naldo Hahn <paroles et 
musiqueJ ou une partl!.lOn de la • Pavonte • de Donlz.eu.! 
(pl&no aeull conu-. la c Dame Blandlel. - R. F. 7. 

- Pour le Co"" C. - N 'avn.-vous pu éludé un fait lm· 
portant ? Elst-Il vrai, comme le dit ~ Plmrablq, que, dam 
le regtstre de l'ét.at-clvU de la vlJl.e de Bruulles, la page 
relatltle d 14 naWcin.oe du géMral W. la ZJ fanv~ 1161, 
ut collk d 14 t'OUI~. de telle façon qu'on ne puJJ;.so en 
prendl'e eonnelaaance, ni en obtenir la copie même en 
payant la t&Xe d'u.&a11e? Ce point ne p&ralt pas bien dllfl· 
elle à véri!ler. En t.oia cas. al. par le fa.lt du Prince, des 
rabons aupérleures ont pu motiver autretol.s cette dlscr~ 
Uon exceptlonnPUe, oe1 ~ n'exat.ent plus a.ujourd'hui. 
En vertu de l'article 46 de notre code-Cl.vil, chacun doit 
pouvoir ae faire déliner, &11 la dMl:re. un extralt du reil$1re 
relaut à la nalloanoe IUldit.e. 'One déclaratlcm de l'auto
rtt6 competente ou d'Un tbnoln qu1<1.l!Je mettrait fi.Il awc 
racontars fimt&:.a!atea peru. çà et la.- c. H. T. 

••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 
EXFL' ! VOL'l POli\ EZ EVITER 
TOTALEMEi'\ 8 11:.:'. DES RHL'JIES 

AU P RE.UI ER ETTltllo'lJEMENJ', VITE ! 
Quolqu .... un.., de CH no•ntU,. rouit .. dans chaque narine. 

Enfin, la science g'e&t enrichi• d'Un merveilleux médic&
ment qui arrête bltn du rhumes avant même qu'ils ne .se 
déclarent. Cett.e d6couveri.e pour prtvtntr lu rhumes est le 
Vlcks Va-tro-nol. nouvtl et puLNant allié du V1cks VapoRub, 
le célèbre remède pour 10ularer le. rhumu 

Stim•le les d"•••.. do 11 N1twe 

0 
Au moment oil \'Ota sent~ venir le rhume 
- au premier ttemuement ou renüle
ment - roeu.œ quelqu-s goute& de 
va-uo-nol dana chaque nanne. A 1 UlStant 
mê- \'OUl&entez. à _p,,,.,.~meru.sacrta

blea. la procr-IOn rapide du médicament 
qui ae '>l'Opace dans lea f ouu nasales - 01' 

tùbutent ln troù-qM4TU <k• rhk••u. D COU\~ cette • zone 
dangereuae • d'Un endUlt mtdlcamenteux spècl&lement des
tJ.né a stimuler lea dt!~ m~llll:I de la Nawre pour ae 
débarra&Rr du rbumt qui mmacc. IA sen.set.ion de gme et 
l 'envie d'étnouer d~nt et., Stnéralement, le rhume 
SUI a développe paa 

Dégage in1t1nt1nêmtnt « ta tite prise • 
Cependant, même si un rhume de ~eau ou un catarrhe 
lfOUS a bouché le n~ le Va.-tro-nol procure tn..tantanement 
l.m goulagement menellleux. Ttk vlt.e, U dét.acbe les muco
lli~ oœtruantes. ca.lme l'lrrltatlOD. redult l'enflure dea 
muqueuses. L& resplral!on t•t au!& fraiche et açéa.ble que 
al vous n'a\'lez pas de rhume du tout. 
lflltn-1• 1·-11 uns risq••• •• untlm1. SI vous n'êtes pae 
enchanté du Vieu V&-tro-nol, rendez le rl&con au pharma.
~en dans les 30 joun. et Il voia rembouner& intégralement 

\~Pin argent. VICKS 

VA·TAO•NOL 
,Nouv•I aUI' clu Vlw VapoRu) 

- Pour B. B. Et!erbttk. - Le • ll(T.dant • A t>ùc 
tt à !>!en""' es\ bimatr&<I <qw a w fieu t.cus l.s <k'UX 
exemple· une pubUcatlQn bunestncllel. Pow\tJOI b 
,.Nl.-i! d:re qui a lle--l dl!U.'< fols par mda t Sans 
parce qu'on n·a pu lroUvé d'autre mot pour 111 dire 
hebdomada.!re n'a)'8.llt jam&JS e-~ adopté. 

- Pour S. v. 11. - Nous a•-ons. à TUl1mJl.I. dans li 
son natale de notre hérome nauonalè, un mll'4.>e Ga 
Petit, dnna lequel nous rassemblons les eouv< nu11 <le 
concitoyenne. Pcut-~t.re pourrons-nous vou.. ~. ~ 
ComlU Gabrldu Petit, 42, boui. ~s Nuv<ent, Tuurt 

Prêb hypothécaires 1 • et 2e ra 
T...oa r~·4 iac1 1tils O. ~- '"'' &Al.U.Sl et f 
74. rw W.~,.•1Mtt. 1..U.. 1WAISOH f ONDU IN t 

... , ...... t • J "' - do •• 9 " -· - 9. 11 TUon•n• : 48. iHJ. 

- Pour Ed. A ZJ, - l. L'Ordro du Mût~ Humafrl 
Il pu une crl&ttou de la Franc-Maçonnme? 2 le plu.a 
utrol<>eue aya.nt JamaJ.s \'écu en Prl&llCe, ou le pll'S 
&StrOl"ll\lC frança.i.a CO!llemponun ? 0&1\S le prrmt 
c·061. le rameux Nogiradamus (1503-15661 qui exttçi 
d'ln!luence aur Ca.thcnne de Méôic:s. 

- Pour P. T. zo. - Sur Caglloot.ro. Ure • L'Alta 
Colllcr •. pe.r FUnck Brent.li.no, Paris, Hachette, 1902 
l)aie 87 de ce lhTe, vous crou.verœ, en note, le t1 
plUAJt'Un ouvraiea M> rapportant à votre héros. L 'hl 
Cacllœt.ro •ta1t lltué rue Sa.int~ude, à Pa.rio, 1.0llt c 
l'hôtel du Joetpb Bà!Sa.mo à'A. OUmaa. Ct't bl>k! 
encore. - L. LI/. 

- Pour H. JI. Z7 - Cette son.e de peJ.n d 
effeclJ•emeot or\;lnalre de Reuna. Elle •"•PP<'!!U!.. 
cine. • couque de Reims • unlQl:•ment; ma!a e 
m~ blenr.6t t. ftre fabriquée aill<U?S a.i.s.sl que 
\1lle c natale •. Cd& n'eut PL" l'heur do p!alle à 1 
poratton des Olin"' fa.bncants rémob de .,.. produit, 
et lnli'odul4!rent une p<alnte denn• la JurtdlcUou 
que <J'ai oubllê la date de ce dûférendt, ~lie-et ~ 
&llt, aux tennes duquel seuls les fabîleants rémols • 
aut.or!llh a employer le mot Relmo sous sa ronne 
n••Ue, lN autres ne pouv&nt l'Ut.Jll.ser que eo..a aa dé 
tton c Rlns • Cet édit est devenu un w;aae. el. oe' 
est demeuré jusqu'à nos jours, en pa.nJeu!Jer chH. 1 
cants belllea do ce produJt. 

BAI NS-MASSACES 
CAR80 GAZEUX Tr•'""- P"' MA.SS l US t 

PfOICl •PK~h•t• ctu '"tf•'"'"H .... ,,.t det 
"'~r.[ FACIAl. CONSlavraONT 

Beauté-Santé-Jeunesse 
li, au1 DUPONT - IRUXlLLIS 

- ~ CIL. D .• T..g. - Les sociét<'s de 500 ou 
dltœ du fl'IUlC au déca IMlllt lnter<ll~ depula ~ ' 
loi du 2S Ju1n 1930, relatiYe au contrele des •n 
d'uaura.nce aur la vie. Ces 5<>Ciétés sont en eaei 
lée. à cra ent.rrprl&es et une autoruaUon dt ro 
doit êttt défü-rtt par la comml."51on de contrôle 1 
par le 111.ln.lltère de la Prévoyance goctale, dont 
reaux ae trou\'cnt. rue des Petlt&-Cann•:s, à B 
D'autre part, les obllgatlons Imposées par la loi 
bordableo pour un part.lculier, pUla<lu'il dOlt dès 
a\'Olr un capital mtmmum 1 mi!llon et co11atltutr 
llt'TVU. IJ lui .. t toutefois pos>ible de realtser 
avec le ooncoun d'une oompagnie d'as.ur..nce-vle. -

- Pour R. P. J et c 11lt$11>k •. - Vif& remerclmec 
lta coP~• en1Ùll.S<' et française de •If•. poème de 
llna. S'oia 1 .. a•'Ons tran..'1tllSl'S à c. B. T 

Merci 6plement.. - G. B. T. et J V. Il 

- Pour Il. l.' s. - .B<en. reçu vot.-e COl)I• ];OU. 
en,oyée à l'tlltêre.:ie. Merd, de même que piltU" lt 
~ 
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L L. d Btc""'1ng nmerc!e Uis vtve:nm~ A o. 
botuv. Quand UQ1a Lu•<mbourrt<>IJ s'ald•nt. salnl 

do!l IGUrlre d "&!R en Parad:o.. 
• Un. ltdetU d~ /'Orut - Mfld pour ..-otre &lma
~t. - ' · L . 11•1. 

fl:JW' Arn C. - Un ""1ld merct PoUE le tlnerewt 
de m\lSIQU1:3. Noia •~.U-n.s le. !nt~ 

S~/ltalre. - R<çu mudl l'lmpoeanl<! collection 
M'aml eera .Ub<>rdante de reoowialM&Oce, ~ 

i. IODUOll a-1. 
11. H. 1. - Cher mc>n&leur. con.suite lea S&lnca 

et voyea un llbriure Apfelallll<!. L'Ind!cat«ir des 
.. VOWI ruJder& dans V°' rechercbta. 

WAUTERS 
ee rut du Lom~nl - Tt.!.· 11-12.23 

ù 10 p.c. f1IT P'"'" 141l0n ù «lù 411noncc 

OH DEMANDE 
ul po"lT&ll me procurer moYelUUllt finances, ou 
oO Je pourrola trouver qu.Jques num~ros de c L'Eco. 
~ • dt 1803. llbra1rte Ch. Del•lnlve, rue Souf· 

, Paru. Je voudra la .. , olr la suite des deux hl&
; • Phil.,.,. tt IOn A!lillWe • par SOiange Pellat, • La 

de Betty • par Eudoxi. DupU!a. - C. B. P. l 32. 
·~ volontiers c ComptabW~ et; orgarusa,. 

11nduatrlt • de C&mUlt Lambert IPe é<11Uon) 
un d!ctlonnalre Htrci:.tr>ratb, df'UJ: volumes, nêer· 
!ranç&!I r~iW!anda!s, pn.ntis comme oeut. 

t-oo me donner le utre d'un tnité sénér ... de 
lblltoor1 et crUlquea des prlnclpal1!$ doctrl· 

pu trop cber de ptofttrenu ? • - 2< N'f a~U paa 
de T S P'. ne menllonnant que le. conf• 

et pièces de lbtt:ze, m&!I d'lll•e m&n;ttt complète? 
lie ltOU\I la al~&e de Ra41o-Pana? - R. G . I . 

l de lolllre c tore•• Je d~lrerala employer 
i la oonstructlon d'une penaoire. Un leci.eur ne 
U m.t donner quelque• tizyaux et al ~le un 

? - J. B., Ll/111 

be Scottish t:ea - Room 
SUDdaya rrom uo 

••••• T• .. •• ;·o. ,.,.. L.ewlM • IRUXILLQ 
~.,...: 12KS4 - (Ô'for t Pl'\Dee ot W&la » I 

· tt&ll l"UJdtl< : au 16 C6nlèr im "' au 15 février 
B. Sportl, 

'un esamen r.dmlnWnl.1f. J'ai besnin: 1. d"llll 
oomP'*blUt~ lndllltrltlle oocnprena.nt : a) DOIJODI 
d'""'°""'1e lndllltrlelle; b 1 ptl.'l de revient; 

ptal>Ult• ~.elle: dl oom!>".abilll.é ~e; 
t commercial <rMwn61. Ne pC>WTL.&-je obteo1r es 

à trio boo oompi.e ou enrore i Utre de p~ Uillc· 
la), meo moyena èt&ru llmltâi? - A. D. 1908. 
t.!me comme t&nt d'•Utl't9 de lt. Cl1..<oe, )'111 dQ mettre 
D abonnement à la t ReVUe dl!$ Dewt Mondes •. 
t-11 paa, p&nnl - t.rts nombreu.'< lecteurs, QUel· 

tU conaentlralt • me cj'(!er à un prix abordable lee 
oomplèt.ea de 183t <lt. parllr du 1er aoùt), 1935. 

7 ' - JGHf)O. 
CornlU G<lbrl•U• Petit, (Z. bor.L tk1 Ntn~11.1. TOUT· 

hellnlUlC d.e l'eœ\'Olt. da leci.urs d.e c P. P t ». 
enta ou oblet& qtU pourr&tent enrlcblr son 

Clt.brldl• Petit. 
Oi'I. CIOIZllJlènt el t. quel pru pourrats..Je obtenir 

d'•tat·maJor dea en•trons de L!e1e. dont, ter
ur, Je .oudrala ma muntr pour mts p..~ 

; 3'> la rtcita d.e CU<ml. alin~ par Tamier (Jen6-

HOMMES D'AFFAIRES ! 
DOSl':EZ VOS RENDEZ-VOC:S ES \':~E 

11, rue de la Reine, tél. 11.67.95 

AUX VRAIS JUS DE FRUITS FRAIS 
IC6U droit Alonna1e) 

SPECIALITE : C~REME. 2 FRANCS 
BIERES FINES -- BUFF'ET FROID 

Con/orlabl• 1allt pour rtunfOfl.I au prem~ '1a11e. 

rai) "' publW., t. !nterva.lles asaes ~ p&c le c Solr • 
DOtammtDt, D'Ont-U.. p&a ét.! reunla en VOiume ~ fdl~ 1 
Oil JlOU1T&lt-oa IM acheter le cas kh<!ar.t? - L J. t'. 

- Un lec:eur obl.Jltant ne pourrait-li me do:inu Qt:el
que. dttalla b.ornphlques au suJ•t d~ Michel Z4!nnn t 
Je ne trouve nulle par. :n<:e àe ce f~lll•tllnniste.. Y a-l·U 
p&Jent4 avec l'actrice de cména Marte U\aoo 1 - B11awa 

Le BROUILLARD 
•oua ~nttre dane 
la gorge. Soignez 
• otre vo!xavec lee 

- Je vouclr&la demander en pré\ un tra!td de ~ 
lllél.rle ou ant.bropolog!e préhistorique a'ec mou.,uraùoaa 
moyt11ruo1 r•c1ques trés d•!.aillèea. .E.>t-ce ~ble 7 -
F. S. 5() 

- Je voudra.la trouver les cours d'esJ)&Cl>OI e~ d 'alltmand 
Ml~ POU' c Ptlman·a IJlStiwte ot Lancuaica. Londnri, Pa
r.a •: lia ne .. IJ"OUTenl pos dans Je oocnmcree.. - 1. v. 100. 

- Lie OOlllol<!traùoœ sar c dr&dcb•ell • m°lncitai~ à 
- Wle del1x!tme ques:oon Que;J,, • l"orll'= du moc 
~.; • .; • .; • .z.,:O,°'°·;t.~.;•.;•(0.;0?-:-;••!0:••:••:•.;-.;-..; • .z •• ;.~ .. ~:·.;,•:••:•(••:••:Ov~ 

i Pour 67 francs l 
~ par mois :i: 
:l; Vous pouvez apprendre à fond ~ f les lan~e~o'i,':;tes en ~~ 
i ~ ~: vous recevrez immédiatement i 
.;. • la méthode de 300 pages pour la langue -;· 
5: de votre choix: g 
,:. • 20 à 21 disques grand format donnant la .;. 
(• prononciation de toutes les leçons de -;• 5: cette langue: ;:: 
,:: • un phono portatif c Columbia •. :~ 

g ou 52 fr. par mois sans phol:'o l 
~: Le tout restant votre propriété. Î 
~· Demandez aujourd"hui la brochure expli- ·~ 
~; cative et illustrée n• 151 qui vous sera :} 
Î envoyée sans frais ni engagement par le ~: 
~ Cou~ i 

* ASSIMIL ~: i ETUDE IXTL1TIVE DES LA:-\GUES :~.:: 
ETRA:-O:GERES PAR LE DISQL'E i 58, rue Lesbroussart, Brux.elles '.1'. 

:~ Tél. 48.14.43 :~: 
:~V~OY~~ ;~..:·~YVY•:•t! ... :••!•0:••:.01!··:·:J: 
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L'HOTEL METROPOLE 
DE LA D 1 P LO MAT 11 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

Le lieu de rendes-vous des personnalités les plus marquant• 
DE L' INDUSTRll 

wallo.'l c sorroge • ou c llOl'l'Od;:e • qui d~Ktle le df!IP"é de 
parenté des hommet qui ont 6p<>use deux sœurs ? -
A. M. lJ. 

- Qui i;>O'.irralt me vendre ou me prêter le c Cours de 
C~pl:Ue • par F. Kra.en=! et l'abbé P. Mahy, c Lt 
?.lande mo!m 1 Europe •. édltlon ~.ie? Je do:s subir 
un examen et cette 6dltloo ea tpw.aet. - s. v. 11. 

- Je cherche à me procurer lea t.rois ou\Taj[es SUlvant& 
il>~ en librairie. 1. un pénodlque d'avant.-cuerre 
• l'Eco:e rénowe >. nld11e pu Francisco Feirer et qu1. aux 
envtrons de 1907, menait une et.ul)>QCDe contre l'enseign,._ 
ment du laun; 2. le catalocue da 1·cxpœ1uon c La ~volu· 
t ion >. qui f'llt heu en 1928 à la BtbUothèque Nationale -::e 
Paris; 3. A. Mathlœ. c I.n vtctOU'O en l'an n • Cparo rbn 
Alcan, mals épu.t.sé. Un lecteur pOUrTalt.-U m'aider? -
M . S. 93. 

- Comme collectionneur. J'ai acheté beauooup d'objets 
Pat swi.. <le certain<.. Cll'COClStances. J'ouvre un magasin 
et ma oollecùon penunnelle Conne mon tonds de commerce 
Ces marchand~ aclleUe& au pru: de Oêtall et S&Il$ fRC
ture n1 ta.'<e de t.ransml.Won. pl!llvenwGes ë~e vendut1 
ans t.\'Oir à s'lrlqulfter de la dl'.e taxe, ou do:.s-Je co~r. 
sur man lm en~ d 'ouverture. les t1mbtu ri.seaux oorro
pondant à la IOCDllle slobale de cet ln>'tntal~e ? - o. B. J . 

1 Cr~~it An,~r~~i~ 1 
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S
·• 1 ANVERS. 36. Courte rue de l'Hôpital 
reg es BRUXELLES, 30. Avenue des Arts 

SUCCURSALES ET AGENCES EN BELGIQUE 

BANQUE 
BOURSE 

CHANGE , 

PA'ltlS : 20, Rue de la P1ix 
LUXEMBOURC : 55, Boulenrd Roy1I. 

L'humour au Séna' 
• 1 1.' ••••• 

Nous l'avons dit no.a le rèpt;....~ • le publlc ne 
avec UI<'• d'&1>JC1~.:é les documtnta parlem • 
perd ainal une roule d'occasions de a'lnatrulre 
ment, \Oire de nre sans remords aucun. Il 
lbumour y >oit ln~ontalre et c'est le mcikur 1 
oouvenc.. n arrt\·e all3SI qu'Jl ••t \'OUiu et u con,1C:i:i 
de ne pu le lawer ee perdre. Usoiu donc cn.~m 
question po6H ro!crmment par M. Picard. &tn:it.eur 
vers. au muuatre des AJ!alres éoonomlques, !Qu~U 
ttponaea, pp. 227 et 228, 17 Ievner 19381 lt. pruJJQ 
docwnent tranaml& par le Fonds d'aUocaUona P<ll 
ploy61 ; 

QUARTIER MOLI~R~ 
RUE J B COL.YNS 

APPARTl..,JJ:;:-0-TS :UODJ:R'\l..S: 6 Pll(, t .'i 
90,000 FR \.'\CS 

Po1u rtns.: C C.C. 17, boule•. ' L u monnlrr. 

c Ce m~b.nce bar!Olé de textes H de ca.ses. C!iL 
ltnateur Piœ:d me fit l':mpreaslon d'Un l.,, de m 
ab. M'armant de courage, fentttprls Wle 
Jona de ceue dîver:11té de b!t.nc et de noir, mata: 
al'ttt~ bien \~te; Je lus et relll.\ cl.ana le com supt'rl 
che ; • Le nom de ramille en lm;irlmtun T • tdru 
Imprùneura 1 c u nom de ta.m!l:e en Imprimeurs t 
blel et pourtant J'••-ats t>!tn lu. Je me ruai lmm<'dll 
1ur mon Vandale, notre dlctionnatre pan-née1 land 
me vou.s sa\·ez, monSJ.eur le mintstre. !t consola1t•Ur C: 
nos alllli'' llnguJstlque.s; je feu1lletal, chrrch111 et r 
tal au mot c drukkero Omprimeur>. J·y lu• ~ c 1mp 
quelqu'un Qui Imprime; ensuite le mot c drukkn • 
que auui à un •bouton , ou une • uret.te •. cc 
parCots &!iftlrttr c pourboire• "' eulln u &lcnmc 
c ba.aer ». • 'trtlnt.e •· Mvn Di.tu, aemlt..<e rr!a 
bommes du fonda d'allocations voudraient d~&Del' 
U. parlent dt • no:n de !&mille en lropl'l!!leurs • ! 
d'ab<ml d&asrfablemen~ impre.sslonné à lid~e 11' 
a'lnacrtre par nom et prenoms sur une U.14! de 
de l'i>tat tl \Ollà que toot à coup OD \"OllS rtttle QU 
a·en dHaln en appliquant une paJre de c bills<' ~ • 
'cl<ance d'une case en papier. Comme aunplll 
rêducUon de taxation. aucun comm1"salrc du 
ment n'a Jamais trou• e chose au.al macnitlQUc Q 
rait donc vous rtfuser, moDSJeur le mini.sire, de 
If"& ltnt-a et. au besoin de serrtr sur son rteur \'"tl.9 
p•pe~"'' ? Encore que Je doive, à titre penonn 
avouer que Je preCère placer mes c bn~na • aille 
sur n'importe quel velln de ''otre admlntstr•llon. 

• Monsieur le mln!Stre. al·Je mal compna ,,,. lta 
pas du tout? Aidez-nous 1iar voe explleatlona. J 
pne. 

• Je vous remercie par antic1patlon, mali Je p~r 
vbolrtmont 1ardtr mon ""'ent et ma correction. • 

N' ... t-ce pas que la que.sti.m de M. Picard est d 
et va.l&lt la peine d'êtce extnr.Jte dt!! fpbem'res • 
menta parlementaire.• ? 

Lt. rèpQnse du ministre est ma.:heureu:ement d 
it<'po•sc : L'bonorable membre &ura bien corn 

t '&lllt Ici d'llne taut-e d'.lmprefi5lDll et que le met 
c drukletteru au lieu de c dru.ltkera •··• 



Solution du Problème N 425 
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Problème N 426 
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~~/~~ SUR MESURE •• 
· .;.:-~-- ~-~ e ~turf:c~i!i~e ?ous~olt ~~t. g~n~ ~ai~~ 

bien en choir; a !"un elle donne de petits bras, a 
!"outre un long cou. a celui-ci de puissantes epoules, 

' a celui-la Io grôce svelte. 
Lo confection de serie ne se préoccupe pas de ces 
differences. Elle Impose aux uns et aux outres Io même 
chemise sous pretexte qu ils ont Io même encolure. 
Chez RODINA vous pouvez choisir le modele et le 
tissu qui vous conviennent le mieux (2000 dessins tou-
1ours en stock). - Un artisan spec1ollste coupera. à 
vos justes mesures, une chemise qui vous Ira comme 
un gant, solide. elegante 1usque dons le deshabille 
(bonde de cou et col irretrecissoble). 
Cette chemise sur mesure ne vous coûtera PAS UN 
SOU DE PLUS que l'article de série, soit a partir de : 

Frs. 49.50 

RODINâ 
Pour la province : envoi d'échanullons gratuits avec la mélhode 

pour prendre los mesures so1·même. 
OROS cl vente par correspondance : 

SS, RUE DE L'HOPITAL. 35 - BRUXELLES. 
JI , Boulevard Aèolpho Max e 4, Rue de Tabora • 2, Avenue de la Chasse • 25, Chaussée de Wavr 

26, Chaussée de Louvain - BRUXELLES e 105, Me11 - ANVERS 


	0077
	0078
	0079
	0080
	0081
	0082
	0083
	0084
	0085
	0086
	0087
	0088
	0089
	0090
	0091
	0092
	0093
	0094
	0095
	0096
	0097
	0098
	0099
	0100
	0101
	0102
	0103
	0104
	0105
	0106
	0107
	0108
	0109
	0110
	0111
	0112
	0113
	0114
	0115
	0116
	0117
	0118
	0119
	0120
	0121
	0122
	0123
	0124
	0125
	0126
	0127
	0128
	0129
	0130
	0131
	0132
	0133
	0134
	0135
	0136
	0137
	0138
	0139
	0140
	0141
	0142
	0143
	0144
	0145
	0146
	0147
	0148
	0149
	0150
	0151
	0152
	0153
	0154
	0155
	0156
	0157
	0158
	0159
	0160

